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QJJI SE SONT DISTINGU^S AUX SERVICE» 
fcTRANGERS DANS DES GRADES 
StpiuEÜKS, 

rangee par ordre alphabetique für des Mi- 
moires & öuvrages autentiques , depuis fe 
commencement du XVI * fiecle jufqu’ä not 
jours , avec des Notes genealogique s für * 
chaque fetmille. 

Par l’Abb£ FRANCOIS GIRARD i 

Profejf. au CoBlge de St. Michel. 
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A FRIBOURG en SUISSE, 

Chez B. Louis Pilder , Imprimeur de LL, ER 
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y*' uoiQUg je me fois feit un devoir 
de ne rien avancer qui ne füt fonde 
für des Ouvrages qui ont merite Tap- 
probation du Public , ou für des Me- 
moires refpe&ables qui m’ont ete com- 
piuniques , fi cependant il s’etoit gliffe 
dans cette premiere partie quelques 
lautes contre la verite de l’Hiftoire ou 
contre la Chronologie, on m’obligera 
infiniment en me les feifant remarquer. 
J’aurai foin. de les redreffer dans la fuite 
de l’ouvrage. Je recevrai aulfi avec beau- 
coup de reconnoiflance des nouveaux 
Memoires , & des additions a divers 
articles. qui font imparfaits ; & j’en. ferrai 
l’ufagc qu’on fouhaitera. 
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RiVNqois - Louis d’Äffry i 
de Givifier, Avoyer de Fri- 
bourg j Gouverneur & Lieu- 
tenant-general de la princi- 
paute d.e Neuchatel Lieute- 
nant des Cent - Suiifes de ja Garde , Chevalier 
.de St. Michel, & Gentilhome ordinäire de 
la chambre, un des plus illuftresMagiftrats 
qu’ait pröduit' la ville de Fribourg , naquit 
vers la fin du feizidme ficcle de Louis d’Aii'ry, 
.Avoyer de Fribourg , & d’Urfule de Praro. 
tnan , fille de Guillaume, & de Dlle. N. de 
Garmiswill. La maifon d’Avril , de Aprili , 
d’Avrie , & anjourd’hui par corruption 
d’Atf'ry , ,eft fans eoncredit une des plus an« 
ciennes de la haute Suhle : eile a pris fon ori- 
gine dans les environs de Fribourg, ou eil« 

£ -* at - ' * 
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ä pöffede des droits feigneuriaux dans üti 
des villages du nom d’Avri * quoiqu’ön ne 
fache pas au jufte lequel des deux a ete fon 
. premier domicile , vü que ces droits ont 
paffe depuis tres - long- teraps en d’autres 
'mains. Il li’eft pas moins certain que des le ' 
douzieilie fiecle eile tenoit un rang diftingue 
parmi la Nobleffe du pays .GuiUaume cT Avril , i 

qui a aflifte comme temoin ä une donation 
faite au monaftere d’Hauterive par Hugues 
de Spindes , & a une autre anterieure ä 1 i 61 
par Jourdain de Gregnegles , eft titre Che- 
valier, Miles <T Avril) dansun adle de ri7r. 

Herbert donna audit Monaftere ä lafin du 
douzieme fiecle une pofe de terre dans fon 
fief de Magncdens. Guillctume & fes deux 
freres reconnurent tenir en fief d’Hauterive 
quelques poffeffions ä Avri en 1260 . Jean , 

• fils de ce GuiUaume , legua tout fon domaine , 

' d’Avry ä la meine Abbaye en 1293 , avöc 

pleine juridiclion , eens , avoyeries. Enfin 
il paroit par un adle du mois d’Avril de cette 
derniere annee , que GuiUaume jouilfoit du 
droit "He bourgeoifie ä Fribourg , puifqu’i! 

' prend laqualite de Bourgeois dans une doiia- 
tion faite par fa fille * veuve d’un noble de 

• Lo wens. 

On ne connoit point les alliances de cette 
maifon julqu’en 142^ : il eft conftate que 
' depuis ce temps- lä eile a ete alliee avec les 
1 'nobles de Faufligni , Englisperg , Wuille- 
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teils , Avanches , Cleri , Vuippens ; Alex* 
Rouxelen Lorraine* Maillardoz* Diesbach» 
Matter , Wallier de St. Aübin, Caltclla & 
autres familles des plus qualifiees de Fri- 
bourg. Avant de parier des Officiers, qui. 
font le fujet de eet article , je dirai un mot 
des perfonnages qüi ontilluftre de meme la 
hiailönd’Affry j tels font: Je««, Abbed’Hau« 
terive , mort en 1 394 > Pierre , decore de la 
meme dignite en i40i , qui mourut le 2 No- 
Vembre 1449 : il eit enterre dans une cha- 
pelle de l’Eglife de cette abbave , & on voit 
für fon tombeau les armes que fa fainille 
-porte aujourd’hui : c’eft luiqui obtint le 23 
.Juin 1415 du Pape Martin V le droit de fe 
;fervir de la 'crofle & de Bandeau pour lui & 
ies fuccelfeurs; Guittawne , Confeiller d’etnt 


ä Fribourg * apres s’ette fignale ä la defenfe 
de Morat contre les Bourguignoris * ecrivit 
les ptiucipaux cvenefricns de la güerre contre 
Charles le hardi * & rhourut en 1493; Son 
pefit-fils Francois - Louis * futun de ces braves 


Officiers qui , poür aniifier le zele de leurs 
fcorhpatriotes * inftituerent la veille de la ba- 
taille de Dreiix uiie efpece d’ordre de cheva- 
lerie fous Pinvodatiön deSt< Thomas : il fut 


61 u Avoyer de Fribourg en 1572 * refigna 
feette dignite eil 1 <STo 1 a caufe de fes infirmites, 
& mourut le i4Fevrier 160S, eniportaiit atl 
tombeau l’eftime ginefale des Fri bourgeois. 

Son fils, Frartfois - Louis , eleve fous les 

A 3 
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yeux d’un pdre auffi . vcrtueüx qu’eclaire , 
ne tarda pas ä developper les talens que le 
Ciel lui avoit donnes :• admis dans legrand 
Confeilen 1611, il obtinteni 613 le bailliage 
d’Eftavayer 5 & devint 1111 des Soixante en 
1616 , Senateur en 1618 * Bourguemaitre 
par le fuifrages de toute la Bourgeoilie , & 
Confeiller deguerreen 1619: mais comme 
il ctoit naturellement porte au fervice mili- 
taire , . ces emplois auffi honorables qu’im- 
portants ne Tempecherent pas d’accepter avec 
empreflement le pofte de Lieutenant des 
Cent-Suiffes , auquel le Roi le nomma en 
Mai 1624: l’annee fuivante il leva une Com- 
pagnie pour le nouveau regment d’Amrhyn; 
il fut meme Charge de conduire ce corps en 
France * & de faire les fondions de Lieute- 
nant-Colonel , par Miron alors Ambafladeur 
du Roi ä Soleure , qui en faifoit un grand 
cas, aiiffi qn’on peut le voir dans fes lettres 
au marechal de Baifompterre , & dans une 
lettre de celui-ci du 22 Jan vier 1626* Mr. 
d’Affry ayant etc reforme avec le regiment 
le 27 Mars 16271 le due de Longueville le 
nomma en i 628 Gourerneur & Lieutenatrt 
general delafouverainete de NeöchateL Cet 
cmploi, qui a toujours etc confere ä desper- 
fonnages de la prämiere dittindtion* & qui 
demandoit beaucoup d’aclivitc & d’applica- 
tion, nediminua point le zele qui le portott 

ä veiller aux interetsde la France dans ce 

* • % 


». u 


4 

tcmps critique, oü les Suifles partnges entre 
cette couronne & L’Efpagne , paroilfoient 
vouloir fe laifler eblouir par les belies pro- 
mefles de cette derniere. Le Marechal de 
BaflTompierre ayant donc etc envoye en Suifle 
pour y contrebalancer le parti efpagnol , 
iiivita les Cantons ä une aflemblee generale : 
Mr. d’Alfry s’y trouva cn quaiite de Depute 
de l’Etat de Fribourg cn Mars 1630 : il y 
prouva a cette occafion tant de devouement 
a la France, que le Marechal dans lavue de 
fe l’attacher de plus en plus, le chargeä d’une 
coniiniflion importante vers le Senat de Fri- 
bourg : il la remplit ä la fatisfa&ion recipro- * 
que des deuxpartis, fi bien que ledit Senat 
ecrivit ä Baflompierre en fa faveur , & que 
d’AfFry etant retourne äSoleure, obtint la 
commiflion de lever un regiment d’infante- * 
rie Suifle 2 la capitulation futxonclue le 29 : 
Mars , & les commilfions particulieres ex- 
pediees le 2 Avril 1630.' il conduifit ce corps 
en Lorraine , & rendit de grands fervices dang ' 
Parmee du marechal de Marillac jufqu’en Sep- 
tembre de la meme anitee, qu’il futlieencie, \ 
le danger ayant celle par la retraite des enne- ; 
mis. La meme annee il devint encore Lieu- 

V 

tenant d’Avoycr & Colonel du Pays. 

E11 163? il levaun nouveau regiment de 
ttois mille hommes , ä la tete duquel il fe * 
ßgnala tellcment en. Picardie a Parmee du , 
paarechal de* Chatilion- , que le Roi le crea- 
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Chevalier de St. Michel , & Gentilhomme 
ordinairede fa chambre. Ce regiment ayaiit 
encore etc reforme au commencemcnt de 
1637, il leva en 1639 une compagnie aux 
Gardes-Suifles , dont il fc demit en faveur 
de fon fils Jean- Louis en 1644. Enfin en 
J644 il fut elu Avoyer de Fribourg : cette 
prernierc dignite de l’Etat ne lui permettan# 
pas de vaquer ä tant d’aifaires , il quitta la 
lieutenance des Cent-Suiifes & le gouver- 
nement de Neuchatel, pour ne plus travailler 
qu’a la profperite de fa patrie , qui n’eut pas 
l’avantage de le voir long- temps ä fa tetc \ ■ 
car desinfirmites l’obligei enteil 164^ d’allec 
prendre les eaux du Bourbonnois , & il mou-r 
rut ä Moulins le 1 5 Mai de la meine annee. 
On l’enterra dans l’Eglife royale , 011 l’on voit 
fon epitaphe. Il avoit aififte aux Diettes hel T 
vetiquesde 1627 , 1629, 1633,1637» >639» 
1644. Il laiifa deux fils de fonepoufe Anne 
de Diefsbach , fille de Roch , baron de Gran- 
cour, & de Marie deMelTelo : Jean- Louis , 
qui fut Capitaine aux Gardes depuis 1643 . 
jufqu’au 16 Juin 1668, & Francois - Pierre , 
Confeiller d’Ecat ä Fribourg, quieut le gou- 
vernement de Neuchatel , & epoufa Marie- 
Otile dePraroman, fille du Colonel Nicolas 
& d'Elifabeth Wallier de St. Aubin, De ce 
mariage naquit 

Francois d'A ffry , Lieutenant- General au 
fervice de France , Chevalier de St. Louis , 
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Capitaine aux Gardes , Colonel d’un regi- 
ment d’infantene , un des Soixante de la 
Republique de Fribourg. II fut baptife dans 
cette ville le 6 Mai 1667 : apres avoiretudie 
pendant quelques anneesau College avccre- 
. putation, il entra en Odobre'1683 au fervice 
de France comme cadet aux Gardes , & pafla 
enfuite dans le regiment de Stuppa le jeune 
en qualite d’Enfeigne ; ily obtint une Com- 
pagnie vacante par la retraite de fon frere 
le 2 f Oflobre 1686 , & fe trouva avec ce 
corps ä la bataille de Flcurus , ä l’armee d’ob- 
fervation du marechal de Luxemburg en 
Flandre , au combat de Steinkerke, au liege 
de Furnes & ä la bataille de Nerwinden en 
1693. Ce fut a cette dernierc atfaire qu’il le 
fit particulierement connojtre; car il contri« 
bua beaucoup au glorieux fucces de la ba- 
taille , en indiquant ä la cavallerie un endroit 
propre ä palTer un ravin qui arretoit fon ac- 
tivite , läns parier des grandes preuves de - 
valeur & d’experience qu’il donna pendant 
cette journee qui fit tant d’honneur au regi- 
ment alors Surbek & aujourd’hui Aubonne,. 
dont il fut cree Major la meme annee. Il en- 
tra du depuisdans Stuppa i’aine, & fut fait 
Lieutenant - Colonel de ce corps devenu 
Brendle le 10 Fevrier 1701 , Colonel par 
commiffion le 29 Mai 1702 , Capitaine aux 
Gardes le 2t Juin fuivant, & Chevalier de 

St. Loujs le 1 Janvicr 170t. Il fit les fonc- 

« 
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tions d’Aic - de. camp du duc de Bourgogne 
duraiit la Campagne de-1708 en vertu d’urr 
brevet du 8 Mai, & fut nomme Brigadier ie 
18 * J ui n. 17c 9. Eutre les occafions oü il 
donna des marques eclatantes de fa bravoure 
pendant la guerre de fuccclfion d’Efpagne, 
on diiHngne la belle defenfe qu’il fit dans* 
Bouchatn fousMr^deRavignanen 171 i*Ren-' 
ferme dans cette place depuis leif d’Aout, 

' on lui fut redevable de ce qu’elle fe defendit 
avec la plus grande: opini&trete jufqu’au 13* 
Septembre , apres 22 jours de tranchee ou- 
verte, quoique les lignes du Marechal de 
Villars euifent ete forcees , & que toutparüt 
ceder aux Allies. Le Roi ne tarda pas ä lui 
temoigncr fa Jatisfadlion : il lui accorda par 
un brevet du 14 Aoüt 1714 unc penfion de 
i^oo livres, & lui donna ie 22 Decembre 
fuivant 1c regiment vacant par la mort de 
Mt. Greder , avec !a prerogative de confer-, 
ver en meine temps fa compagnie & fort 
rangd’anciennete dans les Gardes. Cette fa- 
veur fut fuivie le 1 Fevrier 1719 de fa pro-, 
motion augradede Marechal- de- camp. 

- La guerre s’etant rallumee en 1733 , il fut 
deftine le 40 dobre a fervir vers les Alpes , 
& le 6 il requt ordre de joindre l’armee du 
duc de Villars en Italie : crec Lieutenant- 
General le 20 Fevrier 1734 , il fit la canv. 
pagiae fuivante avec la plus haute re put a- 
tion : les journaux des fieges de Qera d’add? A 
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Tortone , Novarre , Colorno , & de la ba.’ 
taille de Parme , font la mention la plus ho. 
norable de fa bravoure. Enfin ce grand 
homme, qui de l’aveu des Franqois etoit un 
des.meilleurs Officiers generaux de l’armee 
&qu’on difoit dcltineau bäcon de Marechal »• 
fut tue le 19 Septembre 1734 ä la bataille 
deGuaftala ä la tete du regiment du Roi in- 
fänterie, apres avoir Charge trois fois Pen- 
nend avec la plus gratide intrepiditc , & pris 
• un drapeau , qu’il ne quitta qu’avec la vie.. 
II fut univerfellement regrette , & enterre 
avec pompe ä Guartalla. II avoit epoufele 22 
Juillet 1700 Marie -Madelaine de Dicsbach *• 
fillc de Jean- Frederic , Seigneur de Heiten-, 
ried & ßelleroche , & d’Elifabeth de Stein, 
brugg, fueur du priiice' Jean - Frederic, Ge-, 
ueral au fcrvice d’Autriche , dont unfils mort 
en bas äge , trois fillcs , & 

. Louis - Angüße - Augußin , comte d’Affry ». 
Seigneur de Prevondavaux , St. Barthelemi 
& ßretigni , Lieutenant- general au fcrvice 
de France, Colonel des Gardes SuiTes, Che- 
valier Grand -croix de l’ordre de St. Louis» 
Adminiftrateur de la charge de Colonel ge-, 
rteral des Suifles- & Grifons , & Confeillec 
honoraire d’Etat & de guerre de la republi- 
que de Fribourg , naquit ä Verfailles le 2{J 
Aoüt 1713. II entra au fervice de France en 
, qualite de cadet de la Compagnie de fon 
pere aux Gardes ie 15 Avril 1725 » fut {ait 
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Enteigne le 14 Aoüt 1729 , Capitaine com« 
mandanc de la compagnie colonelle de fon 
nom le 2 f Fevrier 1733 ; & repafla avec le 
meme grade dans les Gardes !e 21 Janvier 
1734. II fuivit fon pere en Italie , & eut, 
comme on vient de le voir , le malheur de 
le perdre ä la journee de Guaftalla , oü il fe 
trouva. II en obtint la compagnie aux Gar- 
des le 3oOcIobre fuivantj futfait Chevalier 
de St. Louis le 29 Janvier 1740, & Brigadier 
lc2Mai 1744. Je vais rapporter une partie 
du brevet de Sa Majefte par lequel eile lui 
donna le 12 Avril 17461 ’emploi de Lieute- 
nant-Colonel des Gardes: Deßrant , dit le 
Monarquc , remplir ladite Charge d'une per « 
fonne qui ait tont es les quaßtis requifes pour 
s'en acquitter dignement , nous avons cßirnt 
qtte nous ne pouvions faire pour cettefois un 
meilleur choix que de vous , pour les fervices 
que vous nous avez rendtis dans toutes les occa- 
fions qui s'en foni prefentees , oü vous nous 
avez donne des preuves de votre valeur , cou- 
rage , experience en la guerre , vigilance ff ’ 
bonne conduite , ff de votre fidelite ff ajfec- 
tion d notre [er vice, L’attache du Colonel 
general , datee du r 2 du meme mois , eft 
aufli tres-avantageufe äfa reputation. II fut 
cree Marechal- de- camp le I Janvier 1748 » 
enfuite d’une conduite pleine de valeur pen- 
dant toute la guerre , nommement pendant 
les campagnes de 174(3 , 47 & 48 , qu’il corq-s 
manda 1 c rcgimcnt des Gardes, 6 


( n ) 

. En I7?f le Roi le choifit pour firn Envoy 4 
pxtraordinaire & Miniftre plenipotentiaire 
aupres des Etats generaux des Provinces 
unies : il prit conge de Sa Majefte en No- 
yembre, & eut fa premiere audience ä la Haye 
le 3 1 Decembre fuivant. II remplit fi hien 
la commiffion , &foutintavcctantdedignite 
les interets de la France , qu’en Janvier 1759 
il fut revetu du caradere d’Ambaifadeur, & 
maintenu dans ce pofte important jufqu’au 
4 Juin 1763, qu’il eut ordre d’aller joindre 
l’armee de Helfe pour y fervir en qualite de 
Lieutenant - General , grade auquel il avoit 
eteeleve le 1 Mai 17^8. Il foutint fa repu- 
tation dans les expeditions de cette Cam- 
pagne. Il fut enfin nomme Colonel des 
Gardes le 20 Aoüt 1757 , & a obtenu le? 
grandes entrees des appartemens du Roivle 
f Odobre fuivant, Il eft Chevalier Grand- 
croixde St. Louis depuis 1780, & Confeiller 
honoraire d’etat&de guerreä Fribourg depuis 
17^6. Mr. d’Alfry a epoufe le 2 Juillet 1738 
Marie - Elifabeth baronne d’ Alt , fille unique 
& heritiere du colonel Jofeph - Protais baron 
d’Alt , & d’une demoifelle de la noble fa- 
mille de Maillard , dont il a une fille , mariee 
au comte Franqois - Pierre de Diesbach , - 
Chambellan de l’Imperatrice Reine de Hon- 
grie , un fils titre Vicomte d'Affry , Capi- 
taine commandant & en furvivance de la. 

H • * - . ^ S * * \ S-* 

£olonclle , & . 
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Louis- Augufle- Philippe , comte d’Affry , 
Brigadier au fervice de France, Chevalier de 
St. Louis , Capitaine aux Gardes , & Mem- 
bre du Confcil fouverain de Fribourg , ba- 
tife en cette ville le 6 Avril 1744. II eit entre 
au fervice com me Officier aux Gardes ; il a 
ete Aide-Major dans ce corps , & fait en 176^ 
Capitaine commandant la Compagnie defon' 
pere. II eft a&uellement Capitaine d’une 
Compagnie de Futiiiers , & aetecree Briga- 
dier en Mars 1780- II a plufientß enfans de 
fon eooufe , nee comtelfe Oiesbach de 
Steinbrugg, - . ; ~ 

. . • ' 

ALBERT IN, 

\ 

* 

*> 

J ' - ' 

acques-Ulric d’Albertin, Brigadier 
au fervice d’Efpagne , & Colonel d’un regi- 
ment d’infanterie grifonne , naquit dans le 
pays des Grifons en 1667. Sa famille , qui 
tenoitun rang dillingue depuislong-temps 
a ßologne , alla s’etablir ä Venife , & fixa 
enfuite fa demeure dans les Grifons , ou 
plufieurs de ce nom ont rempii des charges 
importantes , &'fe font allies ä divcrfes fa- 
milles nobles. Jacques - Ulric entra en 1 686 
comme Volontaire au fervice d’Efpagne : il 
pafla l’annee fuivante dans un regiment gri- 
fon en qnalite d’Enfeigne ; devint Lieutenant; 



la mcme annee , & leva en une Com- 

pagnie franche. En 1693 il futnomme Ma- 
jor du regiment de Cappol , Lieutenant- Co- 
lonel en 1694 , & en fut gratifie en 169^. 
Jl fit quelques catnpngnes avec dirtinction & 
la tete de ce corps , dont la capitulation avoic 
ete confirmee par Philippe V en 1701 : ce 
Monarque pour lui en temoigner fa fatisfac- 
inon, le crea en 1702 Brigadier d’unema- 
eiere bien flatteufe : Sa Majelle ayaut pris 
elle-meme la peine de pall'er en revue le re- 
giment, & en avant ete tres-fatisfaite. pro- 
clama Mr. d’Albertin Brigadier en pleine 
Campagne , & lui donna les plus grandes lou- 
anges, Gouverneur de Lodi en 1704,11 fut 
dans lafiiite quatre fois Landamman dans le 
Prettigau , Landamman des dix jurididions 
en i7.09,Podefta de Tiranoen 1719 , & en- 
finCapitaine general de la Valtcline en 1722, 
II mourut au rrtois d’Aut 172 6 ä Luzein , 
laiflant 8 enfans de Catherine Sprecher de 
Bernegg, qu’ilavoitepoufee en 1701. Entre 
fes fils , Jacques- Ulric, fut Vicaire de la VaL 
teline , Henri , Capitaine general de cette 
province , Jean - Andre , Capitaine au fer-» 
■vice d’Autriche, 



1» 
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ALT . 

r 1 

ean . JacqüEs- Joseph , Won d’Ält dfe 
Tieffenthal , Colonel au ferviee de Savoye , 
Confeiller d’Etat de Fribourg, Chevalier de 
St. Maurice & Lazare , naquit ä Fribourg 
en 1653 de Prothais j Chevalier & Chance- 
lier , & de Marie Odet de Patru On trouvö 
une notice de cette ancienne famille patri- 
cienne dans le Di&ionnaire de Lew, & celui 
de la Chenaye - des - bois. D’apres une genea- 
logie dreflee für les titres par feu Mr. P Avoy er 
de ce nom , eile etoit autrefois appelee in- 
differettiment^/rou Viellar d± &elleremonte 
h Ülric, Confeiller d’Etaten 1300 fous la r<i- 
gence de la maifon d’Autriche , dontdefcend 
ä la quatorzieme generation Marie - Philippe 
barön d’ Alt , ancien Baillif de Romonti Co* 
lonel, & fils de l’illuftre Avoyer &Comman- 
dant general du militaire , Frangois- Jöfepb 
Nicolas , mort a la fin de 1770, & d’une de- 
moifelle de la famille de Glerelfe. Les princi- 
pales alliances de la maifon d’Alt font avec 
les Sales en Savoye dans le 14c; liecle, les 
Meys de Zürich, Rufs de Lucerne * Cleri* 
Praroman * Reiff, d’Affry , Maillard * Man- 
neberg, Toeringen , Diesbach & autres des 
plus diftinguees de Fribourg. 

Jean - Jacques- Jofeph entra dans fa jeu- 
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nefle au fervice de France s il etoit Capi- 
taine dans le regiment de Pfy fFer en 1 674 : 
la meme anne il fut blefle ä la bataille de 
Sertef , & le 1 1 Avril 1 677 ä celle de Mont* 
caflel. Le prince de Conde * qiii avoit ete 
temoin de fe valeur dans la premiere de ces 
batailles, daignafort fouvent s’informer de 
l’etat de fa fante , pendant qu’il fe faifoh 
panfer. Il quitta quelques annees apres ce 
fervice, & fut dans la fuite Colonel d’un re* 
giment fuifle au fervice de Savoye. La con* 
duite qu’il tint dans ce pofte lui merita l’Or* 
dre de St. Maurice & Lazare du duc de Sa* 
voye , & urte patente de l’Empereur Leopold 
de Baron du St. Empire pour lui & fa polte- 
rite, fousll denominatiort $ Alt de Tiefen * 
thal , le 21 Mai 1704. Ayant ete reforme* 
ou felon d’autres * ayant remis fon regiment 
ä fon fils il fe retira dans fa patrie j devint 
Treforier en 170? , & rriourüt Baillif de Lu* 
ganole i4Noverrtbre 1716, d’une fuite des 
bleifures qu’il avoit reques au fervice de 
France. Il eut plufieurs enfans de fon mari* 
age avee Elifabeth de Diefsbach ,- fille de 
Jacques, & de Franqoifede Reinold : Jofeph- 
Protais, qui fuit, Francois -Jof ?ph Nicolas , 
Capitaine au fervice d’Autriche en 17 18 , 
Confeiller d’Etat en 1729» Avoyer le <5juin 
1737, & Generaliflime des milices du Cari- 
ton le 28 Fevrier 1743 > B eat-, tüe ä Senefj 
Antoine , Prev6t de la Collegiale de St, Ni* 
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colas ; Romäin- Jofeph , qui apres ävoir fervi 
.Ij ans en France , fut Jiaillif de Farvagnie. • 
i . Jofeph Protais , barond’Alt, Seigneur di 
Prevondavaux j St* Barthelemi & Melani , 
Colonel au lervice de Savoye , un des Soix- 
••ante de la ville de Fribourg i naquit en 1 676. 
31 fervit daits le regiment de fon Pere en Sa- 
t voye , •& fut fait Colonel' proprietaire en 
.1704 : il commanda Ion regiment avec dif- 
tinöion aux fieges de Verue & Crifeentin;: 
ces fieges ayant etc leves il couvrit avec au<- 
tant de bonheur que d’experience la retraite 
. de Partner Malgre cela on le rcduifit ä la 
dbafle paye * • & on l’incorpora dans Guith-, 
Ce qui etoit pofitivement contraire ä la capi- 
tulation. Il en donna avis, a i’Etat de Fri-- 
bourg , qui fit diverfes demarches pour em- 
pecher ce traitement d’autant plus facheux 
«que le regiment avoit rendu de grands fer- 
vtces. Tout fut iuutile ; & Mr. d’Alt nö 
pouvant fervir für ce pied-lä * quitta le fer*. 
vice. Lorfqu’il retournoit en Suiile , le Ge- 
neral francjois qui commandoit dans une 
partie des Etats de la maifon de Savoye , vou- 
lut l’engager ä entrer au ferviee de France , 
& lui fit des ofi’res tres- avantngeufes : mais 
il prefera de fetrauquillifer ä Fribourg , oti 
il fut adtnis dans le Confeil des Soixante * 
obtint le bailliage de Corbieres cft .1716» 
& mourut le 20 Janvier 1741 , ne laiifant 
de fon mariage avecDemoiielledeMaillard, 

qu’une 
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qu’une fälle mariee au Lieutenant -General 
comte d’Alfry, 

ALEERMAET. 


¥ T 

'w' rs Altermatt, Marechal.de -camp 
au fervice de France , Chevalier de St. Louis, 
& Capitaine - Lieutenant de la Compagnie 
generale des Suifles & Grifons, d’une famille 
originaire du canton de Solcure , qui jouit 
du droit de bourgeoifie dans la Capitale, & 
a produit plufieurs OlEciers demerite , ainll 
qu’un Abbe de Mariee ftein , quiluiont donne 
beaucoup d’illuftration , entra au fervice de 
France en Janvier 1 670 : il palfa d’abord par 
les ditferens grades d’Officier fubalterne , 8c 
s’etant acquis beauconp de connoüfance dans 
l’art militaire il fut fait Major des Gardes- 
Suilfes le 2 Avril 1690. C’eilencette qualite 
qu’il fe diftingila le 1 Juillet fuivant ä la ba^ 
taille de Fleurus , ou il fut blefle. Chevalier 
de St. Louis avec 2000 francs de penfion le 
8 Fevrieri694, il quitta le 12 Juillet de 
l’annee fuivante la majorite des Gardes pour 
prendre le commandementde la Generale en 
qualite de Capitaine - Lieutenant avec rang 
de Capitaine a la mort de Mr. Machet , & 
obtint le brevet de Brigadier le 28 Odobre 
1704 , celui d’Infpedeur ge'neral d’infante- 
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tie avcc 8000 francs d’appointement en Mai 
170? , & celui de Marechal -de -camp le 8 
Mars 1718- llmourut dans le mois d’Odto- 
bre de la meme annee , laiflant pofterite de 
Marie , fillejde Henri de Montefquiou , Sei- 
gneur d’Artagnan & de Ruth de Fortaner , i 

& niece du marechal d’Artagnan. Mr. Alter- 
matt, que le feul merite avoit conduit aus ! 

premiers emplois militaires , fit avec beau- ! 

coup de dißin&ion la plupart des campagnes 
de la guerre de fucceffion : ä la bataille de 
Denain entr’autres , il fut un des premiers« [ 

qui penetra dans les retranchemens ennemis« , 

a la tete d’une brigade qu’il commandoit & 
qui fit des prodiges de valeur. I 

- Vaul- Charles Altermatt , Marechal- de- 1 

camp au fervice de France , Chevalier de St. 

Louis, & ancien Lieutenantcolonel du regi- ■ 

ment fuilfe de ßoccard , vit retire ä Paris. f 

II eft fils du precedent , & eft entre fort jeune 
au fervice. Capitaine d’inftmterie en 1740, 
üobtint la commiftion de Lieutenantcolonel 
en 1747 , celle de Colonel en 1754 , & le 
pofte de Lieutenantcolonel effedtif dans le 
regiment de ßoccard en 175A. Ilfutnomme 
Brigadier le 2f Juillet 1762, Marechal- de 
camp le 29 Janvier 1768 , & fe retira du 
fervice la meme annee, 

• Jofeph Bernard Altermatt , Marechal - de- 
camp au fervice de France, Chevalier de St. 

Louis , & membre du grand Confeil de Soc 

» t 
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tatire » eft parentldu precedent. II a com- 
mence ä fervir dans les Gardes fuiltes , & a 
cte fait Aidemajor de cc regiment avec bre- 
VetdeLieutenantcolonel eu 17^0 : ii obtint 
celui de Colonel le 22 Mars 1761 , fut nom- 
ine Lieutenantcolonel du regiment d’ Ep rin- 
ge 11 eit 1764, Brigadier le 22 Janvier 176p, 
Marechal - de - camp enFevrier 1780, & il 
quitta le fervice apres cette derniere promo- 
tion, II eil du Confeil fouverain ä Soleure 
depuisle 28 Juin T773 , &a commandeavep 
beaucoup de reputation le regiment d’Ep- 
tingen eri Corfe pendant la guerre contre les 
rebel'es. J’eFpere pouvoir donner dans mort 
fupplcmentune notice plus exadle Für cette 
famille ■, dont 011 m’a promis un memoire 
tire des nteilleures fources» 


• • 
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jdFiA^LXHASAR Ambühel, Colonelau fer- 
Vice de France, Chevalier de l’Ordre de St. 
Maurice & Lazare , & girand Chatelain de 
Sion , etoit fils d’Etienne , Capitaine eti 
France & Chancelier du Vallais. Sa famille* 
qui fubfifte encore avec honneur , eil fort 
äncienrie : eile a coiltrade des alliances avec 
les meilieures maiFons du pays, & a fourni 
ä» l’Etat & ä J’Eglif« beaucoup de grands 
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hommes , comme Melchior , Lieutenant du 
pays eil if , Vierre , Chancelier en meme 
temps, Alpbonfe, Capitaine generalen 1737, 
Emmanuel , Capitaine du Dizain de Sion en 
1761, Frangois - Frsderic , Eveque de Sion 
le 18 Decembre 1760, & autres , dont je ne 
connois que les noms, n’ayant pas requ de 
memoire. Balthafar , apres avoir fervi eil- 
Savoie , 011 fa bravoure lui valut la croix de 
St* Maurize & Lazare , entra dans lcs charges 
de la Republique : il devint grand Chatelain 
de Sion en 1631 , Rourguemaitre en 1636, 
grand C hatelain pour la feconde fois en 1 646”* 
11 leva aulfi eil 1641 un rcgiment au fervice 
de France , ä la tete duquel il fit quelques 
campagnes en Flandre & en Catalogne jufi 
qu’en 1649 qu’il fut reforme* J’ignore Fan. 
nee de fa mort* 


AMEDR OZ. 


JA 


eraham Amedroz , Marechal - de- 
camp auferyice de France, Chevalier du me- 
rke militaire & premier Lieutenant aux 
Gardes fuifTes , eit natif de Neuchatel. II 
entra au fervice en 1739 comme Officier 
dans une Compagnie neuchateloife aux pe- 
tits corps , & palfa en 1744 dans le regi* 
ment des Gardes , oii apres avoir pafle par 
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divers grades, il fut fait premier Lieutenant 
en 1762. Ses fervices lui avoicnt dejä valu 
en 1759 ia croix du rnerite , & en 1760 le 
brevet de Colonel : il fut crce Brigadier le 
• igjuin 1768» & Marcchal- de camp en Fe- 
vrier 1780. II eil depuis plulieurs annces 
Charge de la direciion du depöt des recrues 
ä Befort, fes infirmites ne lui permettant pas 
de faire fon fervice. 

r 

* 

AMRHTN. 


t alther Amrhyn, Avoyer de Lucerne, 
Colonel au fervice de France & de Savoye , 
& Chevalier de St. Maurice & Lazare , fils 
de Jofeph, Banneret de la Rcpublique, & 
d’Anne Amftutz, naquit äLuccrne en 1^70. 
La famille Amrhyn , lortte de Strasbourg & 
etablie ä Lucerne en r ^ 1 8 , ou eile a toujours 
vecu d’une maniere tres-honorable depuis 
fon arrivee dans cette ville , remonte ä Mi- 
chel, qui obtint pour lui & fes defcendans 
le droit de bourgeoilie ilümitee dans cette 
meme ville , & fut gcneralement reconnu 
pour noble d’origine. Son fils entra dans le 
Senat en if f J , & du depuis il y a toujours 
eu des Confeiiiers de cc nom , dont plulieurs 
fe font diftingues & font parvenus aux pre- 
inieres dignites. Beat, Chevalier de St. Mau-- 
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i*ice & Lassare & de l’Eperon d’or, futBaiv* 
liieret & Ambaflädeur vers le Pape : il mou- 
rut en £617. Viäor Amedec , Chevalier de St* 
Maurice * mourut en France avec la reputa- 
tion d'un OfHcier diftingue. Jofeph , Cheva- 
lier Ju meme ordre , Avoyer de Lucerne* 
& Capitaine au fervice du Pape , iut extre- 
mement regrette par fescompatriotes. Wal- 
ther-Louis*, aujourd’hi Avoyer, fe montro 
digne de fes illuftres ancetres* Les alliances. 
de la Familie Amrhyn Font avec les nobles, 
de Wellemberg, de BriFeck, Amlehn , Meyer 
de Baldegg , Feer d’Emmen , Sonnenberg ^ 
Pfyffer, Zurgilgen, Mohr a Goeldlin, Cloofs* 
Schumacher, Caftoreo* 

Walther , qui eft mentionne a la tete d& 
cetarticle , futadmis dans le grand Confeil 
en nomme Baillif ä Münfter en i?9i* 

du Freyamt en 1607, & il leva en 1608 un 
regiment pour le fervice du ducde Savoye, 
qui fut licencie bientot apres. Banneret de 
Lucerne en 1610, il fut en 1616 pour la 
deuxieme fois Colonel d’un regiment fuiffe 
au fervice du duc Emmanuel - Philibert , qui 
pour lui temoigner combien il etoit fatisfait 
des fervices que ce corps lui avoit rendu 
contre les Efpagnols , le crea Chevalier de 
St* Maurice & Lazare la meme annee : il 
lut reforme en 1618. De retour dans fapa- 
trie il s’appliqua uniquemcnt a acquerir les 
connoiffances neccflaires a un Magiftrat : i\ 
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^ fut nomme Lieutenant d’Avoyer en 1622, 

& Avoyer en 1 624. Cette premiere dignite 
de la Republique ne i’einpecha pas de levcr 
en 1 625 un regiment pour Ja couronne de 
France: mais une erreur deMiron , Ambaf- 
fadeur du Roi , penfa le degouter de cetera* 
ploi. Ce Mini fixe etoit charge de dittribuer 
Jes commillions de Capitaines aux Officiers 
qui devoient Commander les dix compagnies 
dont le regiment etoit compofe : il n’cn garda 
point pour le Colonel , qui fe trouva par la 
fans compagnie , & refufa de lervir für ce 
pied. On fit remarquer ä Miron que ce n’e- 
toit pas le moment de defobliger un Avoyer 
de Lucerne auili accredite que l’etoit Am- 
rhyn: il en ecrivit au Roi ; & ce Prince or- 
donna qu’on augmenteroit le regiment d’une 
compagnie , qui fut donnee ä Mr. Amrhyn. 
Celui- ci que des aJTaires retenoient ä la cour 
de Turin , revint en Suiife , & mit bientßt 
für pied le nouveau regiment. 

Il ne le conduifit point en France , parco 
qu’on jugea qu’il rendroit des ferviccs plus 
eflentiels en s’oppolänt au parti efpagnol , 
qui faifoit des effbrts extraordinaires pour 
gagner le deflus dans les Diettes. Voici ä 
propos un temoignage que lui rend Mr. le 
inareehal de BalTompierre dans une lettre 
datee du 21 Janvier 1626 : “ Le Roi doit 
,, conferver ä fon fervice le colonel Ararhyn , 
c^ui outre fes bonnes qualites , a cellq 
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d’Avoycrdu premier Canton catholique ; 

„ il eil grand ferviteurdu Roi, brave hom- 
„ me de fa perfonne , le plus capable de 
,, fervir en la Charge de Coionel „ LMvoyer 
Amrhyn ayant eu fon regiment reforme le 
12 Mars 1627, renonqa abfolument au fer- 
vice» & remplit fa dignite avec gloire }u£ 
qu’ä fa mort, arrivee le 21 Mars 1635. H 
avoit epoufe Jacobee PfyfFer d’Altishofen , 
dont il laiifa quatre enfans » & eil fecondes 
nöces Elifabeth Bodmer de Waldenflue. 

Jofeph Amrhyn » Colonel au fervice de 
Savoye , Chevalier de St. Maurice & Lazare, 
Gentilhomme ordinaire de la chambre du * 
duc Vidtor-Amede , & Confeiller d’etat de 
Lucerne , ne le 9 Septembre 1 5 89 > ctoit fils 
aine du precedent. Il entra dans le grand 
Confeil en 1 609 , fut nomme Baiilif de Baden 
en 1619, de Weggis en 1625 5 & leva etl 
1629 un regiment pour le duc de Savoye 
Charles Emmanuel. Victor Amede, fils & 
Succeifeur de ce dernier , conferva Mr. Am- 
rhyn ä fon lervice , & le recompenfa de la 
valeur , qiFil avoit fignalee en diverfes reu- 
contres , en le decorant de l’ordre de St. Mau- 
rice & Lazare , & lui donnant une place de 
Gentilhomme ordinaire de fa chambre en 
163^. La mema annee l’Etat de Lucerne le 
plaqa dans fon petit Confeil. Il mourut le 
le 6 Septembre 1645 , lailfant pollerite d$ 
Sufanne Zurgilgeu de Hiflikon* 
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Louis Amrhyn , Colonel au fervice de Sa- 
voye , Capitaine des Cent-Suifles de la Garde , 
Chevalier de Jerufalem & du mont de Ste. 
Catherine , & Conieiller d’etat ä Lucerne, 
frere du preccdent , naquit cn 1593 : il entra 
auferviceeu 1618 , commeEnl'eigne de la 
Garde fuifle de Turin ; en dcvint Lieutenant 
en 1646, & fut nomine Lieutenantcolonel 
du regiment de fon frere en 1629 , Gouver- 
neur de Wikon dans le Canton de Lucerne 
en 1641 , Mcmbre du Senat en 164 6, Capi- 
taine- Colonel des Cent -SuifTes en 1648. II • 
rnourut dans ce polle le 8 Mai 1 66$ , äge de 
72 ans. II eut quatre enfans de fa prcmiere 
femme Anallafie Zurgilgen , & point de la 
feconde Marie Helmlin de Pfeffikon. II avoic 
fait un voyage ä la Terre - fainte , & y avoit 
ete cree Chevalier. 

Jojfe Amrhyn , Capitaine - Colonel des 
Cent-Suiifes de Turin , Confeiller d’etat a 
Lucerne, & General- Major au fervice de 
cette Ville , etoit le troifi^me fils de l’avoyer 
’Waltherril entra au fervice de France en 1634 
comme Capitaine dans un regiment finlTe, 
qu’il quitta en 1637 pour occuper le polle 
d’Enleigne des Cent - Suilfes de Turin. II 
obtint une place dans le Confeil fouverair» 
de Lucerne en 1646 , la Lieutcnance des 
Cent - SuifTes en 1648 > fut fait Baillif de 
Baden en 1 , & rendit de grands fervices 
ä fa patrie lors des troubles de 1643. La 
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guerre civile s’etant allumee eil 16^6 il fervit 
dans Parmee catholique en qualitc de Gene- 
ral-Major, & contribua beaucoup au glo- 
rieux fucces de la bataille de Vilmergen. 
JinSn ayant etc admis dans le petit Conieil , 
& promu au polle de Capitaine- Colonel de 
la Garde {utile de Turin eu l 66 j , il quitta le 
fervice en 1670, & rnourut le 13 Mars 1671, 
ne laiflant pas de polte rite de Marguerite 
Pfyifer. 

Charles - Antoine Amrhyn , Colonel au fer- 
vice d’Efpagne , Avoyer & Banneret de Lu- 
cerne , fccond Bis de P Avoyer Jofcph & de 
Sibille Goeldin de TieiFenau,naquit en 1660: 
jlfut requ dans le grand Confeil en 1680, 
nommeBaillifä Knutweil em682, Capitaino 
general de Will en 1686 > & Capitaine at* 
fervice d’Efpagne en 1690 ä la levee du regi- 
menc de Meyer. II renonga ä fa Compagnie 
en 1693 pour entrer dansle Senat j & ayant 
ete fait Baillif du Thurgau en 1702, il quitta 
eette place des l’annee fuivante , & leva un 
regiment fuiife fous Papprobation des Can- 
tons catholiques pour le fervice du roi d’EC. 
pagne. Il fe comporta de faqon a meriter les 
plus grandes louanges dans les campagnes 
d’Italie , particulierement aux bataillcs de 
Calfano , Caftiglione & au Hege de Turin, 
apres lequel il quitta le fervice. Il fut envoye 
6111709 en ambaifade aupres de la republique 
du Vallais, pour fonder quelparti elleprendroiü 
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en casdeguerre civile,&l’engager 4 foutenir la 
caufe des Catholiques. II s’acquitta tres-bien 
de fa cömmilfiön. En 1712 il fut 61 u Avoyer 
de Lucerne , & mourut le 16 Juin 1714 i 
l’äge de f4ans, II eut plufietirs enfans de 
fon epoufe Anne de Sonnenberg. 

Joffe Amrhyn , Colonel au fervice d’Ef- 
pagne, & frere puine duprecedent, naquit 
en 1664, II leva en 1691 une compagnie au 
fervice d’Efpagne , & ayant ete pourvu eu 
1693 d’une place de Conleiller au grand 
Confeil, ilfutnommeen i«J99ßaillifde Mal- 
ters. En 1703 il rentra au fervice d’Efpagne 
en qualitede fieutenantcolonel du regiment 
de fon frere , dont il fut gratifie en 17 06, 
Ses quartiers d’hiver ayant ete fixes ä Mont- 
pellier , il travailla avec un zele infatigable 
ä reparer les pertes que ce corps avoit effuyees 
dans differentes rencontres , iui donna une 
uniforme reglee , & en fit un des plus beaux 
regimens que les Suiffes euffent alors au fer- 
vice des Puiffances etrangeres. L’annee fui- 
vante il le conduifit en Efpagne , fe diftingua 
3 labataille d’Almanza , & mourut accable de 
fatigues le 28 Avril 1713. Il eutpofterite de 
fon mariage avec Catherine Schumagher^ . 
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ARBONNIER. 

^^ouis-Frederic Arbonnier deDisy, 
Marechal - de- camp au fervice de France , 
ancien Colonel du regiment aujourd’hui Au- 
bonne , & Chevalier de St. Louis , etoit ftts 
de Franqois Arbonnier , Chatelain d’Orbe 
& Capitaine en F'rance, & de dameChaffeur 
d’ Yverdon. Sa famille qui a polTede les fiefs 
nobles de Dify & d’Oppens, eft fort diftin- 
guee dans le pays]de Vaud : eile s’efl: alliee 
aux maifons de Gumoens , Metral , Arrufens, 
de Pcfme , Dupleilis & autres des plus illuC 
tres , & fubfilte encore dans un neveu du 
Marechal , qui efl: Orficier en Hollands , 
& qui a pris pofleffion de fes biens. Louis- 
Frederic entra au fervice de France ie if 
Fevrier 1716 en qualite de cadet 5 il fut fait 
Enfeigne dans Chandieu le 2 6 Mars fuivant , 
& obtint le 15 Fevrier 1720 la commidion 
de Capitaine pour lever une demi- Compa- 
gnie, qui entra en Novembre 1722 dans le 
regiment d’Hemel. II embraifa dans la fuite 
la Religion catholique , fut cree Chevalier 
de St. Louis en 1740, & fe maria en France , 
defaqon que depuisce temps-lä il parut re- 
noncer a fa terre natale. Lieutenantcolonel 
i du regiment de Grand villars le 1 2 Mai 1 748» 

il fut gratifie du brevet de Colonel en 1750 * 

1 

t 

< 

* 
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de celui de Brigadier le 30 Novembre 1 77 
du regiment de Planta en 1760, & enfin du 
. brevetde Marechal-de - camp le 20 Fevricr 
1761. II fe demit de fon regiment en 1763, 
& mourut avec la rcputation d’im Odicier 
di/Hngue a Paris le z üdobre 1780 laus 
poilerite. . 


AREGGER. 

-Laurent Aregger, Chevalier , Avoy et 
de Soleure Ä& Colonel en France , fut un de 
ces heros dont le nom tneiite de pafTer a la 
pofterite la plus reculce. II naquit cn 1540 
d 5 Urs Aregger , prermicr de ce 110m, lequel 
requtlm 1543 de Tetat de Soleure en fief le 
chateau de l’eclufe , di t Blauenftein , fitue 
dans le bailliage de Falkenftein , aujourd’hui 
la demeure ördinaire des Chanceliers des 
bailliages d’alentour , & d’Urfule de Wiel- 
ftein* La famille Aregger , connue ä Soleure 
depuis le quinzieme llecle , a occupc dans 
cette Ville lans interruption des charges de 
Confeiller, Baillif & autres tres- conlidera- 
bles dans la Republique ; eile a donnc uit 
grand nombre cTOfEciers diftingues dans 
les fervices etrangers , & eile eflaltiee aux! 
meilleures maifons du Canton , comme Be- 
fenval , Walliier d’Arx , Vigicr , Roll , Glutz 3 
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SSüri > Schwaller , Ruchti, HafFner, Buch; 
Karrer , Saler ; Degenfcher. Son ancienne 
hoblelfe fut reconnue & confirmee avec l’ad- 
jonäion du titre & prerogatives de Baron 
d’Empire fous la denomination de 'Wilden- 
fteg , par l’empereur Franqois I pour l’ern- 
pire d’Allemagne , & par Marie -Therefe , 
Reine de Hongrie pour les etats de la hiaifon 
d’Autriche, le 5 .Juillet 1749, & letout en- 
regiftre dans laChancellerie d’Empire le 30 
Novembre 17^0 , &; dans celle d’Infprugg 
dans le courant de la meme annee , en con- 
fideration , die le diplome , de la noblejj'e fort 
ancienne , £3* des fervices fignales de Mrs* 
d’Aregger. . . 

Laurent fut nomme du grahd Confeil eii 
> entra au fervice de France en 1567 
comrae Enteigne de la compagnie d’Etiennö 
Schwäller, deSoleure, dans ler^giment dö 
Pfyffer au fervice de Charles IX; fe trouva 
k toutes les expeditions oüceregiment fut 
employe jufq u’ä fa reforme. Baillif de Goes- 
gen en 1^69 ; & Capitaine au fervice 
d’Henri III en 1 ^76 , Depute pour le renou- 
vellement de l’alliance & combourgeoifiö 
avec le Canfipn de Berne le 10 Fevrier 1 577 » 
Confeiller d’Etat en Uf79, Baillif de Flu; 
menthal en 1581» Confeiller 'd’etat du pre* 
mier ordre , & Treforier de la Republique 
en l?8f ) la meme annee Baillif de Kriegs- 
ftetten , Banncret en 1586, il leva en Mars 
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- 1^89 un regiment fuifle de 300ohommes 
divifes eil treiee compngnies au lervice de 
Henri III Roi de France & de Polögne. Cs 
Corps fut un des regimens fuiifes , que Sanci 
mena 11 ä propos au fecours de ce Prince 
dans fa plus cruelle detrelfe. II contribua 
avec le regiment de Berne , commande par 
Louis d’Erlach , ä Ja reprife du chateau de 
Tonon en Savoye , qui le rendit le 26 Avril 
If89- C’clt au colonel d’Aregger que l’on 
doit en grande partie la prife du chateau de 
Ivipaille , qui capitula le l Mars menie annee* 
Le regiment d’Aregger garda les tranchees 
ouvertes devant cctte place , oü ayant ete 
attaque par les Savoyards qui tomberent für 
lui pour l’en chafler , ll repoufla leurs elforts, 
& contribua ainli ä fa prife* Henri III ayant 
ete tue par Jacques Clement le I Aoüt 1 5 89* 
il embraifa avec ledit regiment le parti 
d’Henri I V, & il envoya le capitaine Joft 
Greder , dont il fera parle en fon lieu , a 
Soleure pour obrenir l’agrement de fon Sou- 
Verain. Ceux qui font tant-foit-peu verfes 
dans I’hiftoire de ccs maiheureux temps » 
favent de quel poids furent les SuilTes dan9 
Ces conjondtures, combien Henri IV, aban«* 
donne pour ainli dire de tout le moiide , a 
apprecie ce fervice fignale , & combien la fer* 
tnete des Suifles & für -tout de Mr. d’Aregget 
contribua ä retenir lesFrnngois, qui enplu» 
grande partie deliberoient de fe retirer,. 
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Sous les ycux du Roi , jufte appreciateur 
du merite &de la valeur, le coionel d’Areg* 
ger fe diftingua a la bataille d’Ärques lc 21 
Scptembre 1589* au liege de Vendomc , de 
Tours, d’Alenqon , de Falaife, de Lifieux, 
Pontaudemer, Pont-TEveque , Bayeux & 
Honßeur en bafle Normandie , toutesplaces 
prifes en 1^89 • il s’acquit unegloire immor- 
telle ä la bataille d’Yvri le 14 Mars 1590, oü 
Henri IV paflant devant lui , lui dit ces pa- 
roles memorables : Mon compere , gardez* 
moi une haiebar de a la tete de votre regiment , 
car il y aura de Phonneur a acquerir y & apres 
' ; la bataille Henri fut li fatisfait de fes fervices, 

qu’il lui fit prefent de fon armure* Il fe trou* 
va de plus au liege de Chartres , qui ne fe 
rendit qu’apres deux mois & demi de refillan- 
ce le 9 Avril 1591* Le mauvais etat des finan* 
ces obligea alors le Roi de licencier fon 
regiment & celui d’Hartmannis , Grifon* 
Mais pour lui tcmoigner fon eftime parti* 
culierc , il lui donna Paccollade de chevalerie 
de fa propre main le 1 ^ Juillet 1591 ä 
Nantes en prefence des Princes du fang 
& de plulieurs Seigneurs de la cour , & en 
roeme temps une lettre de Chevalier & une 
chaine d’or, & notifia par une lettre du 24 
Juillet de la meine annee dans les termes les 
plus obligeans la reforme de ce regiment a 
PEtat de Soleure* 

> Le coionel Arcgger pour s’en retourner 

eil 
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feil SiiilTb avec fon rcgiment, prit ia route 
de Houdan , dans le voifinage duqucl fe! 
trouva Ie duc de Mayenne , chefde Ia ligue # 
qui J’invita de paffer a fon fervice avec fa 
trouppe, Non obftant les arrerages conlide* 
rables qui etoient dus aux Suiffes * & pour 
lefquels ils avoient fort peu d’efperance * 
Aregger refifta ä fes offres. Mayenne voyant 
toutes fes tentatives inutiles aupres d’utl 
homme qtie fon attachement a Ia perfonne 
d’Henri IV a rendu recommandable , eutre- 
prit de Fenlever par force s mnis ayant ete 
repouffe il fe radoucit , & pria le Colonei 
de prcndre des paffeports de lui & de 
paffer par les villes de fon parti, Aregger 
dedaigna des offres qui pouvoient avoit 
i’ombre d’une intelligence avec rennenüdu 
Roi, & refufa le tout* II continua fa route 
au milieu de Partnee de la ligue , & arriva 
au mois d’Odobre 1^91 aVec fon rcgiment 
a Solcure* Baillif de Buchenberg cn 1593* 
Avoyer 011 chefde la republique & canton 
de Soleure en 1594 , il fe trouva a plufieurs 
Diettes comme Depute , (igna a Lion le 22 
Scmptembre 1595 ie traite de Neutralite 
couclu entre Henri IV & Philippe II, Roi 
d’Efpagne au fuj^t du duche & cornte de 
Bourgogne , & parut comme Ambaffadeur 
de fon Canton au renouvellement d’alliance 
entre la France & le Corps Helvetique ä Paris 
en 1603 * Cechef, auili habile homme d’Etafc 
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que Militaire diftingue , mourut en 1616, 
apres avoir vendu fon chateau de Warten- 
fels. II eütete ä fouhaiter que PAvoyer d’A- 
regger 11’en fütpas venu a cette extremite: 
mais apres la mort d’Henri I V les finances 
etoient fi delabrces , que ce Colonel pour les 
fervices eifentiels qu’il rendit a la France , 
malgre fes follicitations, ne put jamais ob- 
tenir de la Regence les arrerages , qui etoient 
confiderables. 

Ileut de fon epoufe Agnes d’Eggenfpüel 
les huit enfans qui fuivent : Jean , grand 
Baillif de Bechbourg eil 1587 > Jacques , 
Vi 3 or> Urs , tous les trois vivants eil 
& morts jeunes > Jean Gnillciume , grand 
Baillif de Gmfgenen iäoj * quilevaen 1606 
avec Peterman de Wallier une Compagnie 
dans le regiment Gallati 5 qu’il lui ceda en- 
fuite entierement , & en leva une autre en 
1624, laquelle fqt incorporee dans les Gar* 
des fuiffes. II fut Confeiller d’etat cn 161g, 
& mourut en i62f \ Barbe , Catherine , Mix- 
delaine , £5? Elijah eth , epoufe de Vidor Haf- 
ner , Capitaine en France aulervice d’Henri 
IV, mort Chancelier de Soleure. Jean- Jac- 
ques cT Ar egger , fecond du nom , Chevalier 
de l’Ordre de St. Michel , Gentilhomme or- 
dinaire de la ehambre du Roi, & Confeiller* 
• d’etat du premier rang , erigea en 1650 dans 
l’eglife de St. Urs une epitaphe en memoire 
de fon epoufe, de fon pere , graud- pere. 
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& de Pavoyer colonel Laurent , fon grand 
oncle , ä la mode de Bretagne. Comme eile 
eft defe&ueufe dans. quelques auteurs qui 
Pont rapportee , & qu’elle ne fe voit plus dans 
l’Egljfe de St. Urs depüis 1763 , que l’Eglife 
a.ete demolie , & batie a neuf , je la donne 
de mot ä mot d’apres l’original qui fub- 
fide encore dans la maifon de la famille 
d’ Aregger, ainfi qu’elle a ete copiec , & ave- 
tee par Gafsman » Notaire public , le 13 
Juin 178*. 


Armes 
d' Aregger. 


D. Oi M. 

Nobiles ac ftrenui D. D. 
Urfus Aregger Solod, is 
Reip." Senator R.* M. 0 * 

Gail. Capitaneus obiit 1^9. 

Laurentius.. Aregger 
Schultetus Eques a. tu ’ . 

R.* M. tis Gail. Colonel. us 

obiit 1616. 

Joannes Jacob."* Aregger 
Reip.* Solod. is Senator 
obiit a,° 1638, aetatis jo, ajtm.“* 
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, Kobilis Catharina Wallier 

obiit a,° 1644. aetatis 3i; 

Conjunx fidelis 

Joannis Jacobi Aregger / r 
Senatoris, Reip. K Solod.* 1 
Et Capitanei R.* M. tis 

Galliarum. 

» I 

Laudand. us laudetur 

. « ♦ * 

Requies Defundis 

,1 Jk *4 

detur. • 

. . < ff* * * • » 

m — — i — -i * . .. 1 , 

Armes Armes ' -• 

de Kallenberg . • A.° 1 64 9 - de TVallier, 

Martin d' Aregger , Colonel au fervice de 
la republiqus de Venife , & du grand Com 
feil de Soleure, naquit le 3 Juillet 1658» & 
entra fort jeuiie au fervice de France, öu il 
etoit Lieutenant en 1678. Plufieurs Cantons 
catholiques ayant accorde ä la republique 
de Venife. en.1687 pour laguerre contre les 
Turcs un regimentde trois mille hommes, 
cornmande par Sebaftien Peregrin Schmid , 
d’Uri, Martin d’Aregger erttra tfomme Cai 
pitaine dans ce corps, & parvint peu apres 
ä la place de Lieutenantcolonel : Mr. Schmid 
etant mort ä fon arrivee en Moree , Heller * 
de Schweiz* leremplaqa, & s’abfenta bien- 
tot, fans neanmoins fe defaire de la chargd 
de Colonel. Aregger, en prenant le corm 
mandement fe diüingua ä la tete du regi- 
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ment, fefit admirer par plufieurs adions de 
va!eur,& d’intrepidite , fur-tout devant 
Ncgrepont, oü il eut le bras fracaflc, dont 
il mourut peu de tctnps apres, regrette de 
toute l’armee. Ses funcraillcs fe firent i So- 
leurele2f Mai 1 6j 9. II laifl’a deMarguerite 
de Glutz , fon epouie , dcux enfans : un fils 
Jean- Rap tifte Martin, mort membre du 
grand Confeil cn 1728 , & une fille. 

Martin d'Aregger , etoit Eis de Jean - Jac- 
que d’Areger , 1 1 du nom , & de Marguerite 
de Kallenberg , fa feconde fern me, Jean- 
Jacques , Capitaine au fei vice de France dans 
le regiment de Molondin en 1635 , leva en 
1641 une compagnie dans celui de Roll , 
dontil fut Lieutenantcolonel en 1643 > Gen- 
tilhomme ordinaire de la chambre du Roi 
par brevet du 30 Avril 1653 , Chevalier de 4 
St. Michel par patente du Roi du 12 Juillet 
1655 , mort ä Solcure Confeiller d’Etat du 
premier rang en 167^. Il avoit eu de fa 
premiere femme, Catherine de 'Wallier de 
St. Aubin , Jean - Jacques d'Aregger , troi- 
fieme du nom , Capitaine dans le regiment 
des Gardes fuifles , mort Confeiller d’etat , 
dont defeendent Meffieurs d’Aregger qui 
fuivent. 

Francois - Antoine d'Aregger , Chevalier 
de l’ordre de St. Louis , Capitaine dans le 
regiment des Gardes fuifles , & Brigadier des 
arme es du Roi de France , petit fils de Jean-* 
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, Jacques, troifieme du nora , & fecond fiis 
d’Antoine d’Arcgger, murc Confeiller d’etat 
eil 1701, & de Marie -Madelaine de Buch * 4 
naquit le 13 Novembrc J 589 * U entra au 
fervice de France !e 1 O&obre 1709 comme 
. cader da ns !e regrmentde Caftclla, Compa- 
gnie de ßelenval y Enfeigne ie 7 Mars 17 iq, 

; il pa/ia avec le meine grade dans les Gardes, 
Compagnie de Machet , !e 2 S Mars 1711» 
Souslieutenant le27Üdobre 1716, premier 

• Lieutenant le 4 Juni 1719, il fut cree Che- 
.valier de Sc. Louis le 3 Septembre 1727» 

Capitaine commandant de la compagnie Vi- 
■, gier le S Decembre 1733 , & l’obtint le 1 6 
, Mai 1740* Ayant ete nomme Brigadier le 
2 Mai 1744, il fc retira du fervice le 17 Jan- 
. vier 1745 eu confcrvant fa demi- compngnie, 
& mourut eu 1763. Il avoit fait avec les 
Gardes les campagncs de 1711, 713 , 73S> 

; 742 , 74 f , & etoit entre dans le graud 
Confeil eu 171 f, Il avoit epoufe a Versailles 

• le 30 Xovembre 1729 Jeanne -Marguerice 
.. de Karrer , fälle de Franqois- Adam , Che- 
valier de Sr. Louis , Colonel d’un regiment 
fuilfe de fon nom , aitache ä la marine , & 

, Brigadier des armees du Roi , & de Jeanne- 
Marguerite Voile, dont il eut un fils , mort 
enfant , & deux filles : Marie - Adelaide , 

; morce en 1763 , epoufe de Francois - Jofeph- 
. • Robert- Guillaumede Vigier deSteinbrugg, 
Chevalier de St, Louis , Capitaiuc aux G'ar% 
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des fuifles ; & Marie - Rofaüe , epoufe de 
Jean Wolfgang - George- Jofeph de Suri , 
dugrand Confeil de Soleure , ci- devant Of- 
teier dans le regiment des Gardes fuilfes. 

Pierre ePAregger , Colonel au fervice de 
Philippe V, roi d’Efpagne & des Indes , frere 
du precedc-nt , & troifieme fils d'Antoine 
Aregger & de Madelaine de Huch , uaquit ä 
Soleure le 27 Juillet 1691. II encra comme 
cadetdansle regiment de Brendle en France, 
palfa par les divers degres d’Enfeigne , de 
Souslieutenant & de Lieutenant , & quitta 
ce fervice au mois d’Aoüt I720, E11 1721 il 
leva avec l’agfcment de fon Souverain pour 
le fervice d’Efpagne une Compagnie franche 
de deux cents cinquante hommes avcc ctat 
major. Sa capitulation etant expiree , il en- 
tra avec fa Compagnie dans le regiment de 
Niederceft, deSchxveitz, levc en 1724, en 
qualite de Commandaiit du fecond bataillon; 
fe trouva en 1727 comme volontaire & Aide- 
de-camp du marquis de Spinola , General 
de Parin.ee , au fiege de Gibraltar , & leva 
en 1733 un regiment finde de fon nom : , 
coinpofe de deux bataillous, chacundehuit 
eens hommes, La cour d’Efpagne ayant 
forme un camp für les frontieres du Portu- 
gal ä caufe des mefinteiligences fiüvenues 
entre les deux Puißances , le regiment 
d’Aregger requt ordre d’y marcher , & 
qa 1 ui affigna i’Eftramadoure pour quartiej; 
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de rafraichiflement. II mourut ä Montanche« 
dans cette province , d’une goutte remontee. 
Pom Pedro de Aregger , ainfi appele en Ef- 
pagne, etoit ne pour le militaire : fa bonne 
mine & fon air guerrier le faifoit diftinguec 
dans toute l’armee occupee au liege de Gi- 
braltar : c’eft ä cette occafion qu’il donna 
des preuves de fa bravoure & de fes taletis 
militaires : refpectedes Officiers , eftime des 
Soldats avec enthoufiafme, il feroit parvenu 
aux plus hauts gtades dans cette carriere, 
fi la mort ne l’avoit enleve dans un temps 
ou fa reputation triomphoit malgre l’envie;. 
11 lailfa de Marguerite SchwalFer une fille , 
mariee ä Gafpar de Pechery , Alfacien , ci* 
devant Officier au regiment d’Alface. 

Jean- Victor- Laurent , baron d’Aregger 
de"Wildenfteg, Colonel aufervice d’Efpagne, 

• frere du precedent , fixieme & dernier fils 
d’ Antoine d’Aregger & de Madelaine de 
Buch , merite d'etre connu par une fermete 
■ d’ame extraordinaire dans les adverfites , 
dont.fa vie a etc un tiifu. 11 naquit ä Soleure 
le 23 Aoüt 1 699 : ayant eu le malheurde 
perdre fon pere ä l’äge de deux ans , il fut 
envoye fort jeune en France , fit en partie 
fes etudes au College des Jefuites ä Rheims, 
entra au fcrvice de France , & fervit quel- 
ques annees comrac Lieutenant dans le regi- 
ment fuilfe de Bettens , aujourd’hui Son- 
penberg , eonnu dans ce temps • lä fous 1$ 
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nom de Chevalier d’Aregger. ' 11 leva ert 
1728 avec Franqois -Jofeph - Antoine de 
Suri de Buff y une Compagnie pour le troi- 
fiemc bataillon du rcgiment deNiderocft au 
fervice d’Efpagne. La Cour ayant refolu de 
faire !e Hege d’Oran en Afrique en 1732, le 
Chevalier d’Aregger , qui fe trouvoit en fe« 
meltre a Soleure, n’eut rien de plus preflo 
quc de fe rendre ä fon rcgiment , qui faifoic 
partie de l’armee alliegeante. Dans cette 
intention il partit pour Marfeilie ; s’y em> 
bajqua le 27 Septembre 1732; mais il eut 
mt vent fi contraire qu’il ne parvint que le 
quatrieme jour au port de Boue : il s’arreta 
ä Martigues , ä une pecite lieue de ce port, 
jufqu’au 3 Odobre , qu’il s’embarqua für - 
une tartane , & fortit du port le 4 de grand 
' matin : il fut teujours retenu par le calme , 

& ne gagna le golfe St. George qüe le 9, 
oü il rella en calme ä la vue de terre. 
C’eft ici queles malheurs du Chevalier d’A- 
regger commencerent. Vers midi on aperquß 
un bätiment qui paroiifoit faire une route 
contraire ; vers le foir ce bätiment reparufi 
encore & fondit droit für la tartane , ä la. 
quelle il avoit coupe chemin : il la laiffa en- 
gager dans une anfe , d’oii eile ne pouvoiß 
plus echapper. On comprit des-lors que 
c’etoit un corfaire algerien , qui s’empara 
enfin de la tartane, & lamenale 15 Odobre 
§ti droiture ä Alger, 
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Dans nne audience que le Chevalier d’A- 
regier obtint chez le Dey le Odobre, 
il fut declare bonne prife , & eiclave de ce 
chefdes Maures. La cour de France s’y op- 
pofa , pretcndant qu’il devoit etrc reiache , 
puifqu’il avoit ete pris für un bätiment 
franqois , qui fuivant lcs traites reciproqucs 
devoit etre libre. Le refus du Dey , joint ä 
plufieurs infra&ions dont la France «avoit ä 
fe plainare depuis quelque ternps , determina 
la Cour a envoyer ä Alger une efeadre com- 
pofee de huit vaiifeaux, & commandee par 
Mr. de Cour , qui avoit ordre d’aller de 
s Cadix a Algcr. II v toucha, demanda fatis- 
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fadion für plufieurs griefs, & infilta für la 
liberte du Chevalier d’Arcgger* Mais le Dey, 
inftruit des brouilleries qui agitoient alors 
l’Europe & occupoient la France , devint 
furieux ä fapproche de cette efeadre > il 
menaqa defondcr la bayes & ayant oblige 
par lä Mr* de Cour de prendre le large , il 
fit relferrer plus etroitement rinfortuneChc- 
valier , le retira des mains des Peres de la 
Redemption , oü il avoit permiffion de refeer 
jufq u’alors ; le.mitparmi fes efclaves j le 
chargea de chaincs , & Paccabla des travaux 
les plus rüdes* Il refta ainfi en captivite cinq 
ans & trois mois : il racheta fon domeL 
tique eil 1736 , & fe racheta luf- meme 
de fes propres deniers le 8 Fevrier 1738 pour 

dix mille piaftres courauts d’Alger. 11 avoit 

«■ » 
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foutenu avec une fermete vraiment heroi- 
que & uniquement fondee für la Religion, 
les traitcmens les plus cruels , prifons , chai- 
nes & travaux penibles , ou plutöt infuppor- 
tables > pendant les chaleurs excelfives d’un 
climat brülant* Touiours ferme & adorant 
la providence , foname n’etoit point abattuc 
dans le temps meine que toutes les efperances 
pour fa liberte fembloient etre evanouies. 
Cette refignation dans la volonte duSeigneur 
le foutenoit, & le faifoic admirer des efclaves 
de toutes les nations 5 les plus defefperes 
fe trouvoient confoles & raffermis par loa 
exemple. La tranquilite de fon ame fit un 
;efFet admirable für la fante de fon corps : 
foible de complexion des fa plus teudre jeu- 
nelfe , fon temperament fe fortifia par les 
malheurs : pendant fon efclavage ii n’eut 
aucune maladie > excepte un reflentiment de 
goutte , qui ne dura que vingt-quatre heures. 
II avoit ete nomme Lieutenantcolonei du re- 
giment de fon frere le 29 Decembre 1733 , 
& Colonel le 18 Decembre 1736 . II partit 
d’Alger avec les Peres de la Redemption , & 
.arriva äCartagene le Mardigras I 738 apres 
neuf jours de navigation* Ayant pris des 
mefures ä Alicante pour rembourfer les Peres 
de la Redemption , il partit pour Madrit , 

. & fut prefente au Roi & ä la Reine au Prado 
avec tous les Olficiers rachetes avec lui> de 
la il palfa ä Tarragone pour joindre fon re-i 
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A Ton arrivee il eut un proces trcs * conlr 
derable a foutenir pour fes droits au regi- 
ment, proces tres- difpendieux v & qui l’af* 
ligea d’autant plus , qu’il etoit oblige d’en 
venir ä des extremites qui coutoicnt infini- 
ment a fon coeur bienfaifant , nonobftantla 
noire ingratitude de ceux qu’il avoitcomble 
de bienfoits. En 1744 ^ augmenta fon regi- 
xnent de deux bataillons > fit deux campagnes 

en Italie avec diltinclion ä la tete de Jon 

t » 

regiment , & qnitta le fervice ladite annee 
1744, ayant ete nomme Confeiller d’etat ä 
Soleure. Confeiller d’etat du premier ordre, 

& Treforier le 2oFevricr, Banneret le 2f 
Avril I76> , il fe trouva a plulieurs Diettes 
helvetiques , & mourut fubitement a i’Egüfe 
des Cordeliers le 22 Mars 1770. Il avoit 
epoufe en 174^ Marie -Helene -Jacobe ba- 
rönne de Roll d’Emmenholz , fille d’Urs- 
Vidlor , Avover de Soleure , & de Marie- * 
Madelainc Vagner , dont il eut 

Jean - Victor - Angußin - Hermenegilde ba- 
ron d’Aregger de Wildenfteg , ci-devant 
Capitaine au regiment fuifle de Buch , Con- 
feiller d’etat a Soleure en 1771 ; & Urs- 
Jofeph - Louis - Ferdinand , baron d’Aregger , 
ci-devant Capitaine au meme regiment de 
Buch , membre du grand Confeil en 1773 , 

& Capitaine de ville en 1780, qui epoufa en 
1779 Marie- Jofephine - Franqoife - Seraphi- 
^ue-Affre- de Tfchijdi , de Glarus, fille d$ 
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. jofeph - Antoine , Lieutenantgeneral des ar- 
mees, & Coloneides Gardes fuides.de Sa 
Majefte le Roi des deux Siciles , & de Marie* 
Anne de Gallati , & Marie - Jofephine , ba- 
ronne d’Aregger deWildeiifteg, epoule de 
Francois - Jofeph. Benoit de Schwaller, a- 
. devant Capitaine au regiment fuide de Buch 
au fervice d’Efpagne, & enfuite dans celui 
de Sonnenberg en France , grand Baillif de 
;Beehbourg» . . ‘ 
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AÜBONNE 



' 14 * t • **,*",- 

aul d’Aübonne , Marechal.de camp 
au fervice de France, Colonel du regiment 
fuifle de fon nöm i Chevalier du merite mi- 
litaire , naquit vers l’annee 1709 de Vaul- 
Bernard, Colonel dans les milices de l’etat 
de Berne, & de Louife de Tavel * fille de 
Jean- Rodolphe, Baillif deLentzburg, &de 
Marie de Chandieu« La maifon d’Äubonne, 
dottt l’attribut etoit, Hofpitalite d' Aubonne * 
felon le P, Meneftrier , a podede.pendant un 
certain temps la .petite villq de ce nom , 1» 
chatelainie de Morges & la bourgcoifie de! 
Berne. Elle s’eft illuftree aütant par fes alli* 
ances avec.les familles Äntioche-St. Geoire + 
'Tavel, Chandieu & autres des premieres du 
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pays de Vaud, que par les Cervices qu’ellea 
rendu ä fa patrie & a differens Princes/ 

Paul entra fort jeune au fervice de F rauce , 
& obtint eil; 174^ une compagnie dans le 
regiment fuilfe de Bettens: il fitavec beau- 
* coup de reputation les carnpagnes de Flau- 
; dres, & eut un bras empörte ä.la bataille de 
; Laufeld , oü il avoit donne des grandes 
preuves dc*fa bravoure. Lieutenantcolonel 
par c^mmiffion en 175 Lieutenantcolonel 
eifeclif du regiment de Jenner en 17 59, Co. 
lonel par commilfion en 1760, il foutint fa 
reputation dans la guerre d’Han.novre , qui 
fit tant d’honneur aux Trouppes fuifles , & 
fut cree Brigadier & Chevalier du'merite mi- 
litaire le 1 1 Aoüt 1766 . Enfin iifutnomme 

■ f* • 1 - f * 

Marechal -de - camp le 3 Tanvier 1779, & 
obtmt f agrement du K.01 pour le regiment 
"oü il fervoit, en 1774. Il n’eft point matie. 

David -Louis d’Aubome , Generalmajor 
gu fervice de Ho'lande , Capitaine aux Gar- 
des fuifles, & Aide - de - camp du Prince 
'Stadthouder,. frere cadet du precedent, na- 
'quit ä Nion en 1711. IL eft entre en 1707 
au fervice de Hollande dans le regiment fuifle 
de Conftant, oü il a fait fon chemin par 
gradation julqu’au.polle de Capitainelieute- 
nant, & en 1 747 il a obtenu une compagnie 
ä la levee du regiment de Graflfenried. Du 
depuisle Prince d’Oranges ayant forme un 
tegunent de Gardes finde s , il douua uns: 
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compagnie ä Mr. d’Aubonne avec rang & 
brevet de Colonel, & le nomma im de fes 
Aides-de-camp ; ce qui l’attacha tout-a-fait 
ä la Cour. II parvint au grade de General- 
major le 24 Aoüt 1772 par Ion anciennete. 
II n’elt auffi pas marie. 


A U DIB ER T. 

\ 

*^ean -Pierre Audieert deRhenans* 

Lieutenantgeneral au fervice de Savoye , 
Bourgeois de Vevai , quitta le Languedoc k 
caufe de Ton attachement a la Religion pro- 
teftante, & fe fit nnturalifcr dans le cartton 
de Berne. II obtintcn 1710 une compagnie 
dans le regiment fuiffe Des Portes \ devinü 
Major de ce corps en 1722 , & le quitta eit 
1724 pour fervir dans le genie , oü il fit des 
progres etonnants , «Sc eut la commiffion de 
Iever les plan* de toutes les places des etats 
de Sn Majette Snrde. Ce Monarque qui !ui 
avoit'conferve fon rang dans le regiment: 
Des Portes, l’y fit rentrer en-1733 commc 
Colonel enfecondj & apres avoir ete temoin 
oculaire de fa belle conduite dans la guerre 
d’Italie , le nomma Colonel de ce corps en 
I736 , & Brigadier en 1737* II fit pendanü 
les campagnes de 1743? 744 > 74 f les fonc* 
tions de Marechal general des togis au grand 
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eontentemept du Roi, qui l’en recompenlst 
par le brevec de Generalmajor en 1744, & 
de Lieutenantgeneral en 174^. II quitta le 
fervice par mecontentement en 174«? , & 
mourut dans Ion chateau de Rhenans en 
1763. II avoitepoufe unecomtefle deRiom» 
qui s’allia en fecondes nöces ä Nicolas Clerc 
de Mazerolles , Lieutenantcolonel & Cham- 
bellan du duc de Wirtemberg, 

BACHMAN. 


C . 

harles - Leonce Bachman , Mare* 
chal-de-camp au fervice de France * Lieu* 
tenantcolonel des Gardes fuilfes , & Cheva* 
Her de St. Louis, un des fils de George Buch* 
man , Chevalier de St. Lazare & Landamman, 
& d’une Dlle. Freuler, iille du Colonel des 
Gardes -fuiifes , & defcendante du fameux 
Gallati , premier Colonel de ce regiment , 
naquit dans lecancon de Glaris en 1 6^8 3- Sa 
Familie, feconde en Ofnciers de diitindion, 
eft fort confideree dans ce Canton , & s’elfc 
ailiee avccbeaucoup de familles nobles. Chur* 
les- Leonce entra au fervice de France le 19 
Decembre 1701 comme Enfeigne dans Hclfi, 
Compagnie Freuler, & fe didingua desl’ail- 
nee 1702 aupre.s de la Chartreufe de Liege. 
XI fut fait Souslieutenant le 4 Aoiit 1703; 

donna 
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donna des nouvelles preuves de fa bravoure* 
au liege de Landau eu 1704 , ä la bataille de 
Ramelies 9 Sc für- tont au liege de Menin, 
pendant lequel il requt trois bleflures conli- 
derables , & obtint une place de Lieutenant 
Je 6 Decembre 1706. Capitaine - Lieutenant 
Je 22 Juillet 1707 ? Capitaine commandant 
Je n Mars 1 7 r 1 , il fut gratifie de la demi- 
compagnie d’Ifelin dans le regiment de 
Brendle le 19 Juillet 1712. Il rentra dans 
celui de Fleffi lc 17 Janvier 1717 pouroccu- 
per la Majorite , fut cree Chevalier de St. 
Louis le 8 Fevrier 1719, & Capitaine com* 
mandanf de la Compagnie Befenval aux Gar* 
des lindes le 9 Jum 1725 , & fut pourvu de 
celle de Burki dans le meme regiment le 
3 Novembre 1730 , & en meme temps de 
celle de Hell! dans le regiment de Heili j 
enfin nomme Brigadier le 20 Fevrier 1743, 
Lieutenantcolonel des Gardes le to Mars fui- 
vant , Marechal-de-camp le 1 Mai 1 74 ^ , 
il fe retira du fervice ä caufe de (es infirmites 
le ii Avril 1745, eil confervant fes compa- 
gnies & penfions , & mourut ä Naefels le 
Odobre 1749 a l’äge de 66 ans, lailFant 
pofterite de fon epoufe , foeur de Pavoyer 
Keller de Lucerne. Il etoit du Confeil , & 
avoitencore une troifieme compagnie dans 
Diefsbach depuis le 10 Novetnbre 1743. Il 
s’ etoit trouve aux fieges de Fontarabie, St. 
Sebadien 1719, Menin, Ypres 1744, aux 
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Ijataiiles de Denain en 1 7 1 2 , & de Riehe vaux 
en 1744, & avoitcommande les Gardes pen- 
dant les campagnesde 1743 für lellhin, & 
1744 en Flandre. 

Charles , baron de Bachman , Marechal- 
de -camp au fervice de France , Major des 
Gardes fuifles , Commandeur de Pordre de 
St. Louis, eit fils du precedent, & naquit eil 
1723. 11 eil entre au fervice eil 1749 dans 
une des compagnies de l'on päre , & apres 
avoir fuccelfivement fervi dans divers grades 
il fut nomme Major du regiment de Waldner, 
& cree Chevalier de St. Louis en 1762. II eut 
lacommitiionde Lieutenantcolonelen 1764, 
& pafla en 1766 dans le regiment des Gardes 
en qualite de Major j Brigadier le 20 Avril 
1768 , Commandeur de POrdre de St, Louis 
le 3 Mai 1778 , & Marechal- de camp en Fe- 
vrier 1780 , il remplit les fon&ions de fort 
importante cliarge avcc une reputation infi- 
nie , & le regiment des Gardes lui doit etl 
partic les changemens qui en ont fait le plus 
beau corps etranger qifil y ait en France* 
Mr. de Bachman a un frere aduellement 
Lieutennntcolonel du regiment de Boccard , 
& il a epoufe une demoifelle Freulcr* Ilelt 
atiilidu Cwifeil depuis 1752, 


\ 
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BALTHASAR* 

* — V 

$ ean de Balthasar , baron de Pranginj 
Lieutenantgeneral au fervice de France , 
Gencratiftime des trouppes de l’Elccteur pa- 
latin , & fon premier Miniftre , etoit fils de 
Gacho , Capitaine desGardes de Frederic V, 
Eledeur palatin. Sa fnmillc , origitiaire de 
Tranlilva nie , fut traniportee <?n Stufte par 
iüi eil 1620. II fe fit r)atura!ifer dans le 
canto n de Berne ; acheta la baronnie de 
Prangin , Sc fut meme gratifie en 16^7 du 
droit de bourgeoilie dans la Capitale. Mais 
comrne fcs enfans ne fe firentpointaggreget 
dans une des abbayes , ce droit ne leur fut 
pas continuei Jean entra en 1 634 au fervice 
de France comme Colonel d’un regiment 
d’infaiiterie , apres avoir fervi avecfon pere 
dans les trouppes palatines. II fut cree Ma- 
rechal-de- camp en 1637, Lieutenantgene- 
ral cn i6f2 , & il commanda en chefl’armee 
de Catalogne eri I6f4. La meine ahnee le 
Roi le nomnia Colonel d’un regiment de 
cavalerie , en Itii confetvant celui d’infante- 
rie. En 16^7 l’Ele&eur palatin l’attiriiä fori 
fervice , le nomnia Generaliftime de l'es 
trouppes , 8 c fon premier Miniftre , & le 
combla de fes faveurs. II fallt avouer qu’il 
en etoit digne : quelqu’etrariger qu’il füt, 1* 
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Roi de France Pavoit eleve aux premieres 
dignites tni'itaires : il avoit commande avec 
la plus haute reputation eil Catalogne ; il 
s’etoit rendu redoutable aux etinemis de la 
couronne , & n’avoic obtenu qu’avec peine 
l’agrement du Roi pour quitter le fervice 
de France. Il fe demit de tous fes emplois 
en 1668) & mourut dans fon chateau de 
Prangin en 1688* Entre fes enfansilyen 
eut un , qui ayant embrafle la Religion catho- 
lique , acheta la Seigneurie de Vefanci dans 
le pays de Gex , & laida de fon epoufe Jeanne- 
Catherine Manuel 

Jean - Alexandre , Baron de Ralthafar , 
Merechal-de-camp au fervice de France, 
Colonel du regiment fuilfe de fon 110m , & 
Chevalier de St. Louis. Il entra au fervice 
de France le* 15 Septcmbre 1706 comme 
CadetdansHedi : Enfeignele 1 Odobrefui- 
vant, Souslieutenant le 20 Decembre 1707, 
.Lieutenant le 29 Avril 1708 , Capitaine- 
• Jieutenant le 20 Avril I7r r , Capitaine com- 
mandant le 1 1 Mars 1723 , Capitaine en pied 
le 12 Janvier 172^ , il fut cree Chevalier de 
St. Louis en 1731, & Lietitenantcoloncl du 
regiment de Tlchudi lc 2 6 Odobre , Colo- 
nel par commilfion le 1 1 Fevrier 1742 : il 
fe diftingua beaucoup la nuit du 19 au 20 
Avril 1744 , ä Pattaque des retranchemens 
de Montalban , & en fut recompenfe le 2 
|dai fuivant par le brevet de Brigadier. Au 
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mois d’O&obre de la meme annee il eut ordre 
de tenter un paffage eu Piemont par le coi • 
de Feneftrelle : on lui donna pour cet eifet 
le regiment de Vigier & celui de Senneterre : 
lorfqu’il tut arrive ä Rochabiiiere, il s’arreta , 
& eut la precautiou d’envoyer des Grena- 
diers & un Ingenieur pour decouvrir & re- 
connoitre le pays. Ce fut le falut de ce corps ; 
car les pluies ayant cxtremement augmente 
les torrens, il etoit für le point d’etre coupe 
par les eaux & de perir miferablement. Il 
fe retira eil Provence , & on attendit une 
meilleure occalion pour executer cette in- 
vafion. Mr. de Balthafar fut nomine en Juin 
174^ pour Commander ä Vintimiglia : il fit 
diverfes courfes dans les environs , & s’em- 
para le i Juillet de Dolceaqua & du pofte 
d’Ifola ; il fut rappele ä l’armee le 20 Sep* 
tembre. Le io Aoüt 1746 fe livra un com- 
bat für le Tidon : le brigadier de Balthafar y 
fit des mervcilles ; eut un cheval tue fous. 

- lui , & requt une bleifure confiderable* 
Enfin le Roi le nomma Marechal-de-camp 
le r Jan vier 1749 , & le gratifia du regiment 
de Grandvillars le 15 Juin fuivant. Il mouc 
rut en 1754. 
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BAKBEA U. 

^C3"aspar-Etienne Barbeau deGrand- 
villars , Brigadier au fervjce de France , 
& Colonel dHin regiment fühle de fon nom , 
naquiten 1684 dans l e Montbeliard : il ob- 
tint dans la fuite le droit de bourgeoiiie a 
Mülhaufen, & en vertu de ce droit il entra 
au fervice de France comme cadet en 1702, 
Il fut nomme Lieutenant en Janvier 1704, 
Capitainelieutenant le 1 1 Avril 1709, & 
Capitaine dans le regiment de Hemel le 2 6 
Odobre 17x9 , ayant obtenu le brevet de 
Capitaine le 17 Juin 1718* Le 2 6 Octobre 
1738 il fut pourvu de la Lieutenance colo- 
nelLe du regiment de la Cour - au -chantre* 
& le 16 Decembre 1742 d’une derai- Com- 
pagnie dans ce corps avec brevet de Colo- 
tiel. Brigadier le 20 Mars 1747, Colonel du 
regiment dans lequel il fervoit* le 12 Mai 
1748 , ü raouruta Verdun le 13 Avril 1749, 
& fut enterre für un baftion qui porte fon 
nom, Officier d’un mente diftingue , qui 
avoit donne dans plufieurs rencontres & 
fur-tout au liege de Maftricht en 1748 de§ 
preuves de fa bravoure. - 
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BEA US OBRE. 

sPean- Jacques , marquis de Beauso- 
bre , Seigneur de Bilfeuil , Grebert , Croi- 
illles & autres terrcs cn Normandie , Lieu- 
tcnantgeneral au fervice de France, Chve- 
valier Grand - croix de l’ordre de l’Aigle 
rouge , & ancien Colonel d’un rcgiment 
d’Huflards, naquit le i ^ Mars 1704 de Jean 
de Beaufobre , Colonel d’infanterie & Capi- 
taine dans le regiment fuifle de Courten , & 
de Jcanne de Beaulobre de la meine faraille* 
Deux memoires , Tun fait en 1617 par le 
curialDomo , 1 c curial Durus, le miniftre 
Ferreau de Mont- la - ville & Cuarnens , le s 
miniftre Romey deGollion, & trois Gentis- 
hommes, favoir : noble Sgr, de Villermin , 
Seigneur de Montricher & Monnaz ; de no- * 
b!e de la Ville deBerolles , & de noble de 
Murizet deCulli, fignes au bas , & le touc 
confirme par l’atteftation ci- jointc des Sgrs* 
Bannerets & Confeillers de Morges, avecla 
lignature de leur fecretaire Bernard Mar- 
quix, ä cöte de leurgrand fccau j le fecond 
memoire comprenant depuis Fan 161731 703 
avec l’atteftation & le feeau de ladite ville & 
la fignature du Secretaire Pappan , & inven- 
tories le 14 Mai 1771 par Louis MoiÜant , 
Notair e de la ville de i’Aigle 5 legaliies & 
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certifies veritnbles par MrXojzeldePrftCOürf* 
ConfeiHer du Rot & Vicomte de P A igle , 
nous apprennent que cette maifon de Beau- 
fobre , oviginaire de Provence, dont !e nom 
pnmitif eit de Beaxx , remonteä Jonas , qui 
ie maria en 890 avec Sibilie de Lawenberg, 
Son fils Cathnir epoufii en 92 6 Mathilde de 
Mafia; & fapotlcrite jufqu’rnos jours apris 
des alliances dans ics maifons de la Tour* 
Cattro, V 7 ienne , Suze , Provence , Oran 
Sabran , Aix , Geneve , Anduze , Poulforb- 
Combres, Ferneres, Cipierre , Dijon , du 
Feu , du Ris , Jouet , Mandrot , Regis 
de Launay , Gumoens , Collet , Mariines , 
Flefchere , Hcech , Bavas , la Baume , 
Rek , ce qui lui donne beaucoup d’illullra- 
tion , aulTi bien que les grandshommes qui 
en font fortis, Elle fublifte en plufieurs 
branches , etablies Pune en France , Pautre 
en Prufie , la troifieme en Suiife , & la qua- 
trieme en Ruilie. La brauche fuifie , atta- 
chee ä la religion protefiante , fe refugiaen 
Suiife en 1^76. Arnaut de Beaufobre vint a 
Geneve: mais trouvant la Republique fans 
relfource pour lui, il s’habitua ä Morges, 
vilie municipale du canton de Berne, ou les 
defcendans ont toujours ete dans un etaü 
d'aifance. Louis XV arcconnuleurancienne 

*• » X . 

lioblefie en 1740 , en accordant le brevet de 
Comte & Marquis ä Mi\ Jean- Jacques de 
Beaufobre, 
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Jean- Jacques entra au fervice de Franca 
eu 17 16 conime Cadet dans le regiment du 
Courteil : Enfeigne la meme annee, il fuc 
nomme Aidemajor en 1728 > &Capitainede$ 
Grenadiers eu 1734* La nieme annee licom- 
manda dans Trarbach. Sa bravoure & fes 
autres qualites , qui le rendoient digne do 
fon fang, lui meriterent Pagr erneut du Roi 
pour le regiment de Hainaut : mais des rai- 
fons particulieres lui firent refnfer cette Pa- 
veur , & ii fe contenta d’une comrriilfion do 
Colonel a la fuite du regiment d’Appelgrünv. 
Deftine peu de temps apres a aller fervtt 
dans les trouppes autrichiennes en Hongrie , 
il (ignala tellement fa valeur dans les expe- 
ditions de cette malheureufe guerre * que le 
Roi le crea en janvier 1740 avec fes defceiv* 
dans & parens du meme nom , Comte & 
marquis , & lui accorda le brevet d\Aide- 
Marechal general des logis de Parmee de 
Boheme, des que la guerre futallumee entre 
Ja France & PAutriche. En 1743 il accepta 
malgre lui un regiment d’Hiufards , fuC 
fait Brigadier le I Mai 174^ , Marechal- de- 
camp le ioMai 17485 Lieutenantgeneral Fe 
17 Decembre 1759. Son regiment avoit ete 
reforme en 17^6. Decore de Pordre de PAU 
gle rouge des 1 75 8 5 il en requt la grand* croix 
avec la permiffion du Roi en 17 Il vit 
retire au chateau de Bifleuil , fans alliance. , 
11 s’eft particulierement diftingue en 17^7 
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au blocus de Gueldres , qu’il a commande 
dcpuis le mois de Mai : il s’empara de cette 
ville en Aoüt par capitulation , apres avoir 
donne les preuves les plus eclatantes de 
bravourc & d’experience. 


BELL 
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onrad Beli de Belfort , Brigadier 
ru fervice de France , Capitaine commandant 
aux Gardes fuilTes , & Chevalier de St. Louis, 
etoit deuxieme fils de Conrad , Chevalier , 
ik mort en 1720 Capitaine dans le regiment 
de Brendle. La famille Beli , furnommec d& 
Belfort , d’un ancien chateau dont on voit 
les ruines für une hauteur entre Alvonoeu 
&Brienz dans la ligue des dix jurididions , 
eft tres-ancienne ; eile a toujours ete comp- 
tee parmi les familles nobles du pays , aux- 
quelles eile s’eltalliee , & a produit divers 
Magiftrats & Militaires qui en ont releve 
l’eclatparleurattachementä la patrie , ainfi 
que par leur bravoure. Conradin , qui vivoit 
en 1448 > & dont les ancetres avoient ete 
Landamman de Davos , obtintdes lettres de 
chevalerie pour lui & fes defeendans, dont 
la plupart remplirent les premieres charges 
de la Republique , & fe diviserent en deux 
bnanches lors de la reformatio«. Conrt,d % 
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«onime ci-jielfus , entra au fervice de Francs ® 
le premicr Mars 1717 comme Cadet aux 
Gardes : il pafla eil qualite d’enfeigne dans 
la compagnie de fon 110m au regiment de 
Brendle le 3 Mars 1722, en devint Souslieu- 
tenam le 13 Avril 1729 , & rentra dans les 
Gardes avec le polte d’Enfeigne de la com- 
pagnie de Travers le 2 6 Mars 1732 i En- 
teigne de celle de Salis le 1 Mai 1734, Che- 
valier de St. Louis en 1737, Souslieutenanc 
le 31 Decembre 17381 Aidemajor en Sep- 
tembre 174 t , Colonel par commülion le 
19 Avril 1745 , il fut nomme Brigadier le 
I Mai 17^8» & Capitaine commandant aux 
Gardes en lj 6 l. 11 fe retira du fervice en 
1763 , & mourut dans un äge fortavance 
en 1770. Il jouifloit depuis 1746 d’une pen- 
lion de foo livres , a caufe de fon anciennet6 
d’Officier aux Gardes; en avoit obtenu une de 
foo livres für letrefor royal le 1 4 Avril 1748» 

& avoit fait avec le regimenc les campagnes 
de 1734, 742 , 743 , 744 , 746 & 747. Son 
Frere aine , Chevalier de St. Louis, a ete 
Lieutenantcolonel du regiment de Seedorf, 

& l’a commande pendant la guerre de fuc- 
ceffion d’Autriche, 


BELMONT. 


<$ean - Simeon Bellmont de Riken- 
Jsach , Colonel au fervice de Savoye , Gon*. 
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• verncur de Coni , naquit en 1668 dans le 
canton de Schweiz de Jean - Chrißophe , En- 
(eigne au fervice d’Efpagne , & d’uncdemoi- 
fellc Florin d’une noble famille du pays des 
Grifons. La famille Bellmont , quineportoit 
autrefois que le nom de Rikenbach , eit con- 
nue depuis le quatorzieme fiecle , ou vivoient 
Walther & Conrad, dontle fils fut Confeiller 
ä Schweiz. Sa pofterite fut toujoursen con- 
fiderationdans le pays , & produifiten divers 
temps des perfonnages d’un grand merite , 
comme Fridolin & Jean, tues ä la bataille 
de Marigrum en 1 f 1 5 , Martin , Landamman 
en 16^2 , Jean - Rodolphe , Chevalier de FE- 
peron d’or, Capitaine en Efpagne & du Conr- 
icil de fon Canton ; Jean-Walther , Treforier, 
& Baillif du Thurgau; Jean - Jofeph - Fran- 
cois , Capitaine , & Martin -Leonce , Capiw 
tainelieutenant au fervice de Savoye , tous 
deux Chevaliers de St. Maurice. Jean - Si- 
meon enfin , dont il eft particulieremcnt 
queftion , entra au fervice de Savoye en 1 694 
comme OdScier dans le bataillon de Reding , 
avec lequel il fit plufieurs campagnes , & 
monta de grade en grade jufqu’ä ce qu’en 
1709 il fut nomine Major de ce corps , qui 
apres divers changemens avoit ete erige eil 
regimcnt fuiile. E11 1 7 r 3 il en fut fait Lieu- 
tenantcolonel , Colonel commandant en 
172^ & Colonel proprietaire en 1730. Il 
fut audi grtitifie du gouverncruent de Coni* 
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& y mourut en 173 1 , laiflant de la fcmme 
Angelique Taglietti un fils noinmi OJ'wnld , 
Capitaine au meine fervice , dont la hlle 
unique qu’il avoit cue d’Elilabetll de Keding, 
epoufa un Gentilhomme de la maifon de 
Maltiatis de Turin. 


BER OLD IN GEN. 


Sebastien de Beroldingen , Colonel 
au fervice de France , Chevalier & Lnndam- 
man, etoitfils du fameux landamman & che- 
valier Jofui , Seigneur de Steinek , qui fervit 
avec la plus haute diftindtion i’Empereur 
Charles V, &le Hoi d’Efpagne Philippe II, & 
d’Anne de Haidek, Eile dejean-Jacques& d'u- 
nedemoifclle dcYettingen.Un ancienchatenu 
fituefur le Seeiisberg dans le canton d’Uri, a 
donne fon noin a l’illuftre famillede Bcroldin» 
gen, qui fublifteavec eclat dans differentes 
contrees de la Suilfc. Les memoires commuui- 
ques ä diff’erens auteurs portent, qu’IIedvige 
fut Abbclfedu noble couvent deSeedoi f.ordre 
de St. Lazare , en 1 107 ; que Jofui fut Com- 
mandeur de cet ordre en 1120; & MtLhior 
en u8f : Cunon aififfa en 12^7 la Familie 
Yzelingen coutre edle de Gruba dans uite 
conteffation qui divifa route Ja noblcile des 
environs •, Conrad perit glorieulcment en 
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Gornbattant pour fa patrie ä la bataille ud 
Morgarten en 13155 Henri fut Landamman 
en 142 6\ 1438 & 1448 > Andre futpourvu 
de la meme dignite en 1477, 48^ > 498 & 
IJCO y enfin Laurent , Frangois-Celeßin i 
Marquard , Sebaßien , Benoit , Leopold , Jo- 
Jeph - Marie , Marie ~ Cunegonde furentrequs 
dans des grands chapitres d’Allemagne , 011 
onn’admetque des Gentilhommes de naifc 
fance illullre, Les alliances des Beroldingetl 
font avec les Landenberg * Liebenfels j Hei- 
denheim, Roll , Schenk a Cnite! , Reding* 
Zweyer , Stadion , Haidek. Sebaßien fut 
nomme Chancelier de Lugano cn 1599 : 
ayant herite de fon pere une ghmde alfec- 
tion pour la maifon d’Autriche , il s’etForqd 
d’en donner des naarques dans toutes les 
öccafions qui s’en prefenterent * & filteret? 
Chevalier par PEmpcreur. II ne fut pas moins 
attnehe ä la ligue des if§9 • il contribim 
beaucoup ä !n leveedu regiment de Tauner* 
& Payant obtertu la meme annee , il le con- 
duifit a Paris , cf ou il fortit avec 1c duc de 
Mayenne le 1 Septembre, & fe trouva lc 2 t 
ä la bataille d’Arques , & le 13 Mars 1^90 
ä ceüc d’Ivri. Dans cctte derniere il fut place 
a Pa:ic droitc : on faic que Parmec des Li- 
gucurs quittn hontcufcment la pnrtie apres 
queique refiitnnce > mais Beroldingen , loin 
de s’epouvanter de Pabnndon dans Icquel il 
fc trouvoit avcc les amres Suiifes , fit allez 
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könne Contenance pour engager le Rot k 
envoyer contre lui du canon > ce qui auroit 
occafionne un grand carnnge , fl les Suiifes 
royaliftes n’avoient pas obtenu !a gtace de 
leurs compatriotes , ä condition quc ceux ci 
mettroient bas les armes & livreroient leurs 
drapeaux. Le Roi leurrendit cependant iuf- 
tice , & il aflura que les Colonels PfyfFer & 
Beroldingen ne s’etoient rendus qifaptes 
qu’ils avoient ete abandonnes des autres 
forces , fans qu’ils euflent recule de leurs 
places , rompu leurs rangs , ui fait voir all- 
en ne apparence de vouloir fuir ou lailfer les 
armes. Ce fbnt ä peu - pres les termes de ce 
Monarque dans une lettre qu’il ecrivit aux 
Cantons catholiques a ce fujet. Le Colonel 
Beroldingen fe retira d’abotd dans fon pays^ 
ouil futelü Commandant general des milices 
en 1592, Landamman &Barineret en If9 3, 
& mourut dans ie dix-feptieme fiecle. II avoit 

1 , 

epoufe Apollonie Rcding de Biberegg. 

Frederic- Joachim de Beroldingen , Cheva- 
lier de Malthe , Commandeur d’Uberlingen , 
& troifieme fils du Chevalier Wolfgifhg - Fre- 
deric.> Baillif d’Efchenz & Freudenfels, & de 
Cunegonde Ebinger de Burg & Sch lat , na- 
qwit en I r g : il prit la croix de Malthe en 
I636 , & apres fix ans de carnvanne il fuc 
admis au nombre des Chevaliers de jufHce 
en 1644. Il montra tant de valeurdans un 
combat contre une fultane turque , quß Bau- 
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ficc fuivrmte le Confeil de l’Ordre le gratis 
fia hors de fon rang de lacommanderie d’U- 
bedingen. II n’en jouit pas long- temps; 
employe en 1650 au liege de Candie, 011 lui 
confia la garde d’une porte , qu’il defendit 
avec 2^0 hommes contre quelques mille 
Turcs , jufqif a cc qif il Tut perce de plufienrs 
coups, & mourut en combattant le 20 No- 
vembre, age, de 32 ans. . 

Jean - Conrad de Beroldingen , Seigneur 
de Sonnenberg , Colonel au fervicc d’Ef- 
jKtgne, & Landamman d’Uri, naquiten 
de Jean - Peregrin , Capitainc audir fervice & 
Baillif de Bifchofzell , & d’Urfule de Lieben- 
fcls. Ii fut d’abord Chancelier de Lugano: 
flyant ete depuis admis dans le Confeil ä Uri , 
il fut fait Capitaine general des milices du 
Canton, Landamman en 1609 & en 161 
Dans cet Intervalle il leva avec l’agrement 
du Souveraiu en 1613, 6\ 4, 616 , 6 20 des 
regimens pour la couronne d’Efpagne , qui 
apr es avoir rendu des fervices fignales dans 
Je Milanais furent toujours licencies ä lafin 
de la Campagne. En i62f il fut encore Co- 
Jone) d'un regiment au meine fervice, ä la 
tete duquel ii fit deux campagnes avec diftinc- 
tion . Qiioique peu arf'edionne a la France , 
ainfi que prefque toute fa Familie, il ne laiila 
pas de faire le 7 Mars 1630 une vilitc au 
jmarechal de Baflbmpierre , & de l’aiiurerque 
dans l’aifaire des Grifons il ne s’oppoferoij; 

pas 
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pas aux interets de Ia France. Cette declara* 
tion , ä laquelle le Marechal nc s’attendoic 
pas, lui fut d’une grande uttiite , & le Colo- 
nel Beroldmgen tint en effct Ja promefle* 
Enfin en 1635 il leva un feptieme regimeuc- 
pour le roi d’Efpagne, le conduific dans le 
Milanais , & y fcrvit dcux ans. II mourut en 
1 6 3 8 des fuites d’une bleifure. II avoit epouic 
Reine de Schmid , d’une illuitre famille d’ Al- 
torf , & alfilte aux Diettes comme depute de 
fon Canton en 1609, 616, 625, 626 . Ü11 
l’appeloit communcment le pere des foldats* 
Jean- JoJeph de Beroldmgen de Sonne}iberg-> 
C.hev. de Malthe , Commandeur de Wurz- 
bourg & d’Eglingen , Colonel au fervice 
d’Efpagne , petit fils de Jean -Conrad, dont 
je viens de parier, & filsaine deS ebmftien* 
Chancelier de Cugan , & d’Efther de Roll 
d’Emmenholz , naquiten i62f. il fuc requ 
dans l’ordre de Maithe en 1644 > & admis 
k la profellion en 1649 : Commandeur de 
Wurzbourg en 1660, il levaen 1664 unre- 
giment au fervice d’Efpagne. Il Fut d’abord 
deftine pour la defenfe des etats de Milan, 
puis embarque ä Genes, tranfporte ä Barce- 
lona , & enfin en Portugal , ou il rendit des 
fervices diftingues jufqu’ä fa reforme en 
1668.' Il mourut en 167 6. 

Charles -Conrad , baron de Beroldingen, 
Colonel au fc.rvice d’Efoagne , Chevalier de 
i’ordre d’AIcantara, & frere du precedent» 
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©btint l’emploi de Chancelier de Lugano eit. 
1638 > & enfuite celui de Capitaine general 
des milices de ce bailliage. Envoye par les 
Cantons catholiques en 1664 a la courd’EL 
pagne. pour regier divers points relatifs ä 
l’ailiance & au iervice , il s’acquitta parfai- 
tement de fa commiffion , & s’etant par 1 a 
attire la protedion des dits Cantons , il n’eut 
pas de peine ä obtenir en 1669 des etats fou- 
verains de Lugano des droits £eigneuriaux 
dans la commune de Mngliafo , ä Caslano & 
aPura , 011 il fitb&tir des fuperbes maifons, 
comme auili ä Varefe dans le couvent de St. 
Martin un appartement pour les dames de 
Ion nom qui vuudroient s’y retirer. En Oc- 
tobre 1684 ü leva un regiment fuiiFe au 
iervice d’Eipagne , dans lequel il introduifit 
la bayonette & les Grenadiers en place des 
enfans perdus : tranfporte en Catalogne , il 
couvrit le 2 Mai la retraite du ducdeBour- 
nonvilie apres la bataille de Pontemayor $ 
feattit le 23 Farriere- garde de l’armee fraiv 
<;oife qui levoit le fiege de Gironne , & fut 
reforme apres la Campagne. Le Roi d’EL 
pagne voulant en meme temps lui temoigner 
fon contentements le crea Chevalier de l’or- 
dre d’Alcantara , & l’Empereur Leopold Fe- 
leva ä la dignite de Baron d’Empire le 1 Mars 
1691. Il mourut enfin en 1706 dans un 
äge tres avanoc , laiflant pofterite de fon 
epoufe Marie - Urfule baronne de Zweyer 
d’Evebach* 



B ER SETH. 


Tuillaume Berseth , Colonel au fer- 
vice de la republique de Venifc , membre 
du Confeil lcuverain ä Berne , ctoit fils de 
GuiUntvne, Baillir d’Oberholfen. La famille 

* . r 

Berfeth elf une des plus anciennes de Herne : 
eile a poifede dans les temps les plus recules 
la terre de Tfchugg , pres Cerlier , & quoi- 
qu’elte n’ait pas fait des fejours fuivis dans 
la capitaie , il eft pourtant für qu’elle a eil 
part au gouvernement des fafondation , ce 
qu’il feroit facile de prouver , ainll qufc fes 
anciennes alliances & prerogatives , {ans une 
incendie, qui, il y a environ deux (lecles* 
conlüma tous fes vieux titres. Une brauche 

■ 1 * - * i 

de cette famille qmtta la Suiife lors de la 
teformation , & s’etablit en Piemont , oü Tous 
le nora d'Ourfier eile a poflede des terres 
ponfiderables , conune le marquilat de V r er- 

ccil , le comte de BuroUzo & autres, Gnil- 

' * ’ . 

laume entra en 16^8 comrne Capitaine au 
fervice de Venife : apres s’etre diftirigue par 
fa valeur & fes talens il fut nomine Colonel 

* * , * » t . • , 

d’un regiment d’Infanterie en 1660 , & fit 
quelques campagnes eil Dalmatie ä la tete 
de ce corp« , qui fut re forme peu de temps 
apres, Le Colonel Berfetli quitta alors le fer- 
Vice j fuc recu dans le grand Confeil ; nomme 

E 55 
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Bailiif d’Oron eil 1669 , de Morges eil 1687, 
& rnourut en 1705: , laiflant 15 fils , qui 
prefque tous 011t fervi : un fut tue en Hon- 
grie,unautre fut Capitaitie des Cent-Suiifes 
du Prince d’Orange , & Commandant de 
Limburg , untroifiemc fit toute la guerre 
de fucceifion au fervice d’Hollande avec deux 
de fes freres & cinq de fes neveux , & fut 
reforme avec eux en 1717." 

BES EN VAL. 

^ ean - Victor de Besenval , baron de 
Brunlladt , Lieutenantgeneral au fervice de 
France , Colonel des Gardes fuißes, Cheva- 
lier de St* Louis , fils de Jean - Vifitor , A voyer 
de Soleure & Chevalier , que Pempereur 
Leopold eleva ä la dignite de baron d’em- 
pire , & de Marie - Marguerite de Suri , na- 
quit en 1672. La famille de Befenval , quoi- 
qu’elle ne foit pas ancienne ä Soleure , tient 
un rang confiderable paimi les premiercs 
familles de cette viile, taut ä caufe de fanob- 
lefle , que par les grands Magillrats qifelle 
a fournis depuis fon etabüllement dans Ie 
dix-feptieme liecle; Elle eil originaire de 
la viile d’Aofte, ou felonun adeautentique , 
niuni d’autorite publique , & figne le 19 
Septembre .1687 par Blaife de Beltram, So- 
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liateur & Lieutenant - gouvernal , eile a pof. 
fede depuis un temps immemorial les pre-. 
mieres dignites , a ete des plus confiderees 
& des mieux alliees. Auili Louis XIV vou- 
lant recompenfer les fervices de Martin de 
Befenval, Seigneur de Bils & Brunfladt , lui 
accorda en 1655 des lettres en confirmation 
de la nobletLe & ancienne chevalcrie, pour 
jouir en France de tous les droits , prero- 
gatives , honncurs attaches ä ces qualites. 
Les alliances de cette famille Tont, Vives , 
Gorraz, Philiffon , Bollollier, Suri, Brog- 
lio , Bielinski , Thum - Valfalfina , Roll, 
Schwertzig , Schwaller , Vigier , Glutz , 
Gugger , Tfcharandi , Arcggcr, Boccard & 
autres tres- diftinguecs. 

Jean - Victor fut admis dans le grand Con- 
feil en 1689, & entraau mois de Juilletde 
lameme annee au fervice de France comme 
Cadct dans la Compagnie generale aux Gar- 
des fuifTes : peu apres il obtint une Compa- 
gnie dans le regiment du vieux Salis , & le 
28 Mars i<?90celle de fon pere auxGardes, 
qu’il commanda pendant la Campagne de 
1703 , a la fin de laquelle il fut charge de 
traiter ä Aix- la - chapcllc de l’echange des 
prifonniers avec les Commiflaires desAllies, 
Brigadier enjanvier 1705 , & Chevalier de 
St. Louis, le 1 Mai 1704,1! commanda une 
brigade ä la bataille de Ramelies , & l’infan- 
terie au liege de Menm : il's’acquit bcaucoup 
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de r^putation dans ces deux ocCafions , ou 
il montra le nieme efprit de braToure qui le 
cara&erifa depois fon entree au fervice, Ce- 
pcndantlc Ro^qui avoitremarquc en luide 
grandes difpofitions pour h negociation , le 
fit en Juin 1707 fon Envove extraordi- 
nairc aupres des Rois de Suede & de Pologne. 
Il eut fa premiere audienca de Charles XII 
a Leipzig le 5 Mars 170S 5 & quelque temps 
apres du Roi de Pologne, dont il fut accueilli 
"leplus ob’igeamment* Ayant rempli Pobjet 
de fa miifiott au gre du Roi de France , il 
retoufna ä Paris > fut cree Marecha! - de camp 
Je 2 £ Mars 1710 , repartit en 1711 pour 
TAllemagne en qualite de Miniltre pl^nipo- 
tentiaire aupres des Etats du Nord & de la 
Tbnffe vSaxe. En 1713 il futrevetudu carac- 
tere d’Envoye extraordinaire ä la cour de 
Varfovie \ & c’eft la qu’en 1718 il epoufa la 
comteffc Catherine Hielinski, fille dugrand 
Marechal & parente du roi Stanislas , morte 
en 1761. Il fut fait Lieutenantgeneral le I 
Fevricr 1719 ; demanda fou rappel en 1721,. 
‘ qui lui fut gracieufementaccorde; & fut en- 
fin nomme LieutGnantcolonel le 12 Juin, 
& Colonel des Gardes fuiifes le n Decembre 
1722. Il mourut ä Paris le 11 Mars 1736 
äge de 64 ans , & fut inhutne a St, Sulpice, 
oü fon epoufe lui fit eriger un monumcnü 
avec fon epitnphe , qu’on peut voir tout au 
long dans Zurlauben, Tome I ,^page 361 % 
parmiles preuves* 
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Charles- Jacques, baron de Refenval , Lieu- 
tenantgeneral au fcrvice de France, Cheva- 
lier de St. Louis , & frere du precedent, na- 
quiten 1674. 11 entra au lervice eil Decertt- 
bre iöjoconime Enfeigne dans la Compa- 
gnie de fon frere dans le regiment de vieux 
Salis , & pafla par les ditferens grades d’Of- 
ficier fubalterne jufqu’au 17 Avril 1597, 
qu’il obtint une compagnie dans le regiment 
de Reinold. 11 quicta lä compagnie en De- 
cembre 1702 pour la Majorite des Gardcs ; 
fut cree Chevalier de St. Louis le 13 Juih 
170^ , &nomme Brigadier le 1 Fevrier 1719, 
Colonel du regiment vacant par la mort de 
Mr, d’Hemel le 17 Mai 1729 , Marechal de 
camp le 20 Fevrier 1734» Licutenantgene- 
ral le 16 Fevrier 1738. II mourut ä Paris le 
16 Odobre fuivant , & fut enterte i Ste. 
Madelaine. II etoit Membre du grand Con- 
feil aSoleure depuis 1 69c II avoit fait avec 
repatation les campagnes de la gucrre de 
fucceilion d’Efpagne, 

Jean - Vi&or - L’tcrre - Jofeph , baron de 
Refenval , Brigadier au fervice de Louis XV, 
Roi de France , Chevalier de St. Louis , 
Membre du grand Confeil ä Soicure, na- 
quitdans cette ville en 1712 de Pierre -Ct- 
leßin- Jofeph - Antoine , Confeiller d’etat du 
premier rang, Bourguemaitre & grand Baillif 
de Laberen , mort en 1729, & d’Anne- He- 
lene de ßefcnval, 11 entra en Mai 1730 a& 
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fervice comrtie Cadet däns la compagnie de 
fonnomauxGardeS) & pritle if Avril 1731 
le commatidement d'une Compagnie dans le 
regiment de Brendlc, dont il avoit ete gra- 
tifie des 1722. Membre dugrand Confei! de 
la republique de Soieure le 30 Mars 1733, 
il fut f'aic Capitaine commandant de la com- 
pagnic de Bachman aux Gardes fuifles le 16 
Mars 1744 , Chevalier de St* Louis en 174^ 
Capitaine commandant de la Lieutenante- 
colonelle au meme regiment le 30 Nove mbre 
1749 , etant Brigadier d’infanterie depuis le 
loÄIwi 1 748*11 quictaeni76ole fervice a caufe 
de fes innrmites. II a epoufe Marie-Jeanne de 

SurL Mr # le baron de Befenval a fait les 

, • 

eampagnes de r 73 s’ ^ 1744 > *746 & I 748> 
& s’cft trouve ä Tadtion de Richevaux en 
1743 , aux fieges de Menin * Ypres , Fri- 
bourg en 1744* 2 !a bataille de Raucoux en 
174 .6 y au liege de Mallricht en 1748 , & ä 
differentes autres rencowtres * oü il a fignale 
fa bravoure & fufn exnerieiice. 

Pierre- ViStör Jofeph , baron de Befenval 
de Brunftadt , Lieutenantgeneral au fervice 
de France , Grand -croix de l’ordre militaire 
de St. Louis* Gouverneur d’Hagenau , Lieu- 
teriantcolonel des Gardes fuifles * naquit en 
1721 de Jean- Vidtor * baron de Befenval * 
Lieutenantgeneral «, & Colonel des Gardes 
fuifles, & de la comtefle Catherine de Bie- 

linski* 11 entraau fervice eomme Cadet dkui* 

% • « 
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la ccmpagnie generale le 4 Avril 1731 > Eo- 
feigne furnumeraire ie 28 Janvier 1733 , il 
obtintle 15 Avril 1736 la compagnic de fou 
pere , dont il fut requ Enfeigne le 12 No- 
vembre 1737, & Capitaine le 1 3 Avril 1738* 

Ii eut une place dans leGrandConfeil deSoicu- 
re le 11 Novembre 1743, fut crec Chevalier 
de Sc. Louis le 26 Mars 1 744 , Brig a uier le 
20 Mars 1747 , Marechal - de - camp le i Mai 
1758 j Commandeur de l’ordre de St. Louis 
en 1761 , lnfpedeur general d’infanterie & 
Lieutenantgeneral le 2 ^; Juillet 1752 , Com- 
mandantdans les troisFvechesen Avril 1764, 
Grand -croix de l’ordre de St. Louis le I Jan- 
vier 1765, Lieutenantcolonel desGardes & 
Gouverneur de Hagenau en 1767, & donna 
en 1770 fa demiilion de la charge d’Infpec- 
teur general d’infanterie. Mr. de Befenval 
eitun de ces Militaires qui feront toujours 
Boniteur ä la Suifle : c’elt a fon zele , fou 
adivite , fon amour pour la difcipline mili- 
taire , qu’eft dd en partie l’etat brillant oü 
fe trouvent les trouppes fuilfes au fervice 
de France : il a execute avec le plusgrand 
fucces les plans du duc de Choifeul,&l® 
Roi fatisfait au dernier point des Suiffes, 
qu’il pafla plufieurs fois en revue, lui rendic 
plus d’une fois juftice de la ntaniere'la plus , 
obligeante. Du refte il a fitit avec diftindion 
les cantpagnes de 1734 , 173 f , & 1742 com- 
me Aide -de - camp du marechal de Broglio, 
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edles de 1743 , 44, 4 6 & 475 s’eft trouve ä la 
bataille de Richevaux , de Laufeld, aux fieges 
d’Ypres & de Frybourg; a eu dans la der- 
niere guerre d’Alleniagne plufieurs Com- 
inandemens'tres-honorables , & a fixe en 
bonne partie la viftoire de Cloflercamp , 
remportee par les Frauqois le 16 Odtobre 
1760* 


BESLER , 


q^ean- Charles Besler de Wattin- 
gen, Colonel au fervice d’Eipagne , Che- 
valier , Landamman du Cantond’Uri, etoit 
fils de Jean - Charles Emanuel , Chevalier & 
Landamman, La famille Besler , origmaire 
de Baitellen pres de Francfort für l’Oder, 
vint s’etablir dans le Canton d’Uri au com- 
mencement du if fiecle , pour fe fouftraire 
aux fureurs de la guerre qui defoioit TAlle- 
magne, Jean Besler , qui vivoit avec hon- 
neur a Baftellen,fut celui qui acheta le cha- 
teau de Wattingen , & mourut en 145 3* 
Son fils du meme nom fut gratifie du droit 
de bourgeoifie , & eleveä differens emplois 
dans la Republique , ainfi que fa pofterite s 
qui tient encor aujourd’hui un rang tres-con- 
iiderable ä Altorf , & fe trouve alliee aux 
plus illuftres farnilles du pays. & des contree^ 
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eirconvcifines. Jean-Charles fut nomme BaiL 
lif de Lugano en i684> Landamman en 1687» 
& Colonel du regiment fuiife au fervice de 
l’Efpagne en 1690. II conduifit ce corps en 
Catalogne , & fit avec beacoup de diftinötion 
toutes les campagncs jufqu’ä fa reforme en 
169 8 *• de retour dansfa patrie il fut elu Lan- 
damman en 1699, & en meine - temps Ban- 
neret. II aififta comme Depute de fon Canton 
aux diettes de 1687 » 1688 > 1689 , 1693 , 
169^ , 1699, & i?0I. J’ignore, quel fut fon 
fortdepuis cette dernierc epoque.Entr’autres 
pnfans , il laiifa 

Charles ■ Alphon fe ßesler de Wattingen , 
Brigadier des armees du Roi d’Efpagne , Co- 
lonel d’un regiment Suifle, & Landamman 
du canton d’ Uri , qui naquiten 1571. Avant 
acquis une grande connoitfance dans l’art 
militaire ,ilobtintdes 1 690 lepofte de Major 
dans le regiment de fon Perc, & celui de 
Lieutenantcolonel en 1 692, &fervit avec re- 
putation jufqu’ä la paix de Riswik, que le re- 
giment fut beende. Admispar la fuite dans 
le Confeil de la Republique , il fut fait Baillif 
de Lugano en 1708, Landamman en'1711 , 

' Depute pour la paix d’Arau avec les Cantons 
protefhmts en 1 7 1 2 , & pour jurer Palliance 
äSoleureavec Louis XIV en 1715, Baillif 
du Turgau eil 1720 , & enfin Colonel d’un 
regiment fuiife , que les Cantons catholiqties 
accorderent ä l’Elpagne en *728. Ce corps 
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commande par fon dtgne Chef, fe diflingu« 
infiniment a la conquete du Royaume de Na- 
ples en 1732, dans laTofcane & lesDuches 
deParme & Plaifanceen 1733 , &fuc reduit 
äNaplesen 1737 a deux bataillons. Mr. de 
Besser, nomine Brigadier eil 1730 , les re- 
conduitlt en Efpngne , fut elu Landamman 
en 1738 & 1740, & mourut fort eftime le 
26 Fevrier 1741* 11 avoit epoufe Helene 
Crivelli, morte eni 749 a Tage de 71 ans, dont 
il eut entr’autres enfans , Conrad - Ernamiel , 
Confeiller, & Officier major en Efpagne; 
Charles - Jofeph , Chanoinc de Bifchofzell ; & 
Frederic - Alpbon fe Befler de Wattingen , 
Marechal * de - camp au fervice d’Efpagne , 
Landamman du canton d’Uri , & Colonel 
d’un regiment finde de fon nom. Deftine au 
fervice des fa plus tendre jeunefle, & eleve 
ious lesyeux d’un pere qui pouvoit luiinfi 
pirer les fentimens d’un bon militaire , il 
palfa quelques annces au fervice, jufqu’ä ce 
que fon pere ayant leve un regiment en 1728» 
il en fut fait Major la meine annee, Lieutenant- 
colone! en 1737 , & Colonel proprietaire 
avecbrevet de Brigadier le 8 Mar« 1741 a la 
mort de fon pere : il obtint en meme temps 
Pemploi de Banneret Connu depuis la con- 
quete du royaume de Naples par une con- 
duite pleine de valeur , il fit toutes les cam- 
pagnes de la guerre d’ Italie depuis 1743 avcc 
laplusgrandereputation : Ildecida en grarnje 


Digitized by 


C 77 J 

partie nvec fon regiment & celui de Schwal. 
ler la vidoire de iS'ovi le 2 Juillet I74> , fit 
des merveilles auficgede Tortone , a la re* 
traite de Guaftala , & für - tont le I 6 Juia 
1746 ä la malheureufe journee de Plaifance, 
ou apres des effom extraordinaires de bra- 
voure , il parvint a empecher que l\ii l e 
gauche , deja toute eil deiordie & confide- 
rablement diminuee , ne fiit entierement 
detruite : il en couvrirauili la rt traite ä la 
tete de fa brigade. Le 10 Aoüt luivant il 
aida a repouiier les Autrich ens au paliage 
du Tidon. Le Roi informe ee tout cela, lui 
temoigna Ton contentement en lui faifant 
remeccre par le marquis de Las Minus ie 
brevet de Marechal - de -camp le 14 AouC 
1746, & lui confiant le commandenient de 
l’arriere - garde lors de la fumeufe retraite 
qui le fit par Novi, Seravalle & Vintinulle. 
Tous les Generaux efpagnols & fianqois lui 
rendirent juftice en cette occafion , & con- 
vinrent qu’il avoit merite Peltime generale« 
Malgre tout cela, Mr. de Las Minus , dont 
la hauteur & la haine contre les Suilics a ete 
li fatale«! plufieurs particuliers delanation, 
entreprit de molelter les ti ouppes lui des , 
& de diminuer ou plutot aneantir leurs Pri- 
vileges , qu’ils avoient acquis ä fi julfe titre 
par des fervices fignales , & qui etoient con- 
firmes par ljj capitulation meine du regiment 
de Beller* Mr, de Beller , indigne d’uue 
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conduite fi irreguliere , ofa s’oppofer aux 
defleins du marquis , & protella ouverte- 
ment contre toutes les innovations qui pour- 
roient fe faire fnns le qonfentcment expres 
des Cantons allies ä l’Efpague. Las Minas ne 
pouvant foutfrir cette oppofition , fit refor- 
mer tout- auflitot fon regiment £t Barcelone 
en 1749 , & fut fi bien trouver les moyens 
de chagriner Mr. de Beller , que ceiui-ci 
demanda fon conge , & vint finir fes jours 
dans fa patrie , oü ll vccut tranquillement 
jufqu’a fa mort arriv-ee en 176S. II avoit 
<ete Landamman en 1746 , Depute aux Di- 
ettes de 1746 & 1748 , & occupe divers 

emplois honorables depuis lä retraitc* 

/ 

BETSCHART. 

& ean-Dominique Betschart, Seigneur 
de Grynau , Colonel au fei vice d’Efpagne* 
& Landamman, fils de Jean - Francois , Sei- 
gneur de Grynau , Landamman & Confeil- 
ler intime de l’Eveque de Basle , fortoic 
d’une Familie fort ancienne du canton de 
Schvreiz , dont la Noblefle futconfirmee par 
l’Empereur Charles VI le22 Üctobre 1718 
& quia produit depuis le quatorzienie fiecle 
plulieurs Magillrats & üfficiers diltingues,- 
II commenqa par exercer les premiers emplois 
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de la Republique : il fut Enfeigne du pays , 
&depuisiö96 jufqu’en 1700 Landamman 
&• Banneret. En 1703 il leva un regiment 
au fervice d’Elpagne , ä la tete duquel il fer- 
vit avec diltindion en Italie , fut blcife au lie- 
ge d’Ivree en 1706, & quitta le fervice la 
meme annee. 11 mourut en 1738. il avoit 
epoule en premieres nöces Reine Keith, & 
en fecondes Eve de Reding. 

Francois Tbadee de Betfchart de Tfchäg- 
brunnen , Coioiiel au fervice d’Elpagne , efl: 
fils de Henri - Antoine , Membredu Confeil 
du pays , & de Madelaine Bafs d’une famille 
patricieune deSoleure. Il fervit fort long-tems 
dans les grades d’Enfeigne , Sousiieutenanc, 
Lieutenant , & Capitaine > jufqu’a ce qu’en 
1761 il obtint laMajorite du regiment de 
Reding au fervice d’Elpagne. Il en fut 
fait Lieutenantcolonel en 17 , Colonel pro- 
prietaire en 17 69. Il 11’eftpas marie. 


B IRC HER. 


u^össeBircher, Avoyer de Lucerne, Che- 
valier, Colonel au fervice de France , fut un 
des troisde fa famille, quiparvintä la digni- 
te d' Avoyer. Jean le fut en 1548, Jolfe dont 
il eft queltion en 1632 , Jacques en 164?* 
il commenga par etre Chanceliei de Willifau 
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Avöyer de cette ville , Baillif de Habspurg , 


Souschancelier de Lucerne , Commandant 
de Wikon , Baillif d’Entlibuch , grand Mai- 
tre des munitions , Capitaine de la Garde de 
vi!!c, & enfin en 1633 Colonel d’un regi- 
ment fuiflc au fervice de la France , ä laquelie 
jl rcitdit de bons fervices jufqu’en 1637, 
qu'if fut reforme. II fut deputeaux diettes de 
1633 , 1636, 1638 > 163 9, 16 4 1 9 1642 , & 
mourutle 18 Mai en 1646. 

Joffe • Francois Lsonce Bircher , Brigadier 
au fervice de Piemont, Chevalier de Pordre 
de St. Maurice & Lazare , & Mcmbrc du 
grand Confeilde Lucerne, naquiten 1 7 1 <5 : 
il cntra. dans le grand Confeil en 1746, & 
avoic en 1749 une Compagnie au fervice de 
Savoye : il eut la commillion de Lieutenant- 
colonel en 1764, la place de Lieutenantco- 
lonel cffe&if duregiment de Fatio en 1769, 
le hrevet de Colonel en 1771 , & celui de 
Brigadier le 3 Juin 1776. Voila tout ce que 
je puis dire lur cette famille , n’ayant pas ete 
aifez hcureux pour meriter l’attention de 
quelques connoijfeurs , a qui je me fuis 


-- ranc;ois^Philippe de Boccard , Lieu- 
tenantgeneral au fervice de France , Cheva- 


adredc* 


BOCCARD. 



lier 
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lier de Fördre militaire de St. Louis, Colo- 
nel du regiment fuilfe de fon nöm , membre 
du Confeil des Söixante , eit bis de Pierre - 
Nicolas, Confeilier d’Etat. La noble famiile 
de ßoccard , admife au nombre des patri- 
Jriennes a Fribourg en en la perfonnd 
de Laurent , qui tut Bail i lt de ßolfonens & 
Secret , a ete Ulultree par beaucoup de grands 
perfonnages, qui out occuppe les premieres 
charges foit ecclelialtiques , foit ci.viies oii 
militaires. Jean- Pierre fut ßaillif de Gran- 
fon , Maltre des munitions , Bourgueinaitre , 
& enfinen 1713 Avoyer : il etoit Seigneur 
de Grangettes & Fuyens. Sou £!s Francois- 
: Antoine fut Confeilier > JoJeph- Hubert , frere 
du Lieutenäntgeneral , ainli que les fuivants; 
pbtint le9i\lars t74öl’Evechede Laufaune ; 
Francois -Nicolas , Capitaine dans.Vigier, 
Lieutenautcolonel d’intnnterie , Chevalier 
de St. Louis, a ete des Söixante de la Keoub- 
lique ; Simon - JoJeph- Hiacintbe , Lieutenant 
au fervice de France , eit aujourd’hüi Sena- 
teur > Pierre - Louis Nicolas , Chevalier de 
St. Louis , Lieutenant aux Gärdes eit morc 
membre du Confeil fouverain , apres ävoir 
donne diverfes preuves de valeur aux lieges 
de Menin , Ypres , Fribourg & autres. En- 
fin cette tnaifon eit alliee ä celles de Diesbach, 
Maillardoz, Montenach, La Live d’Epinay,' 
Müller & autres des plus confiderees de 
Fribourg, Fr anpois- Philippe entra au fec« 

. . ' F 
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vice de France le i Aoüt 1716 comrae 
Cadet dans la compagnie de Reinold au re- 
giment de Caftelia : Enfeigne de cette trouppe 
il pafia dans la compagnie de Reinold aux 
Gardes avec le meine grade en 1718) Sous* 
lieutenant en 1719 , fecond Lieutenanten 
1720, Aidcmaior le 2^'Juin 1729, Chevai 
lier de St. Louis le 30 Mars 1731 * Major lc 
13 Avril 1738 > Brigadier le 1 Mai 1745 , 
Marechal • de - camp ie 26 Deceinbre 1748» 
Colonel du regiment de Seedorfle i2Mars 
1752, Lieutenantgeneral le 1 7 Dceembi 17 19* 
II vit retire ä Fribourg ,ä caufedefes infir- 
mites & de fort grand äge , Fans avoir etc ma- 
rie, Mr. de Boccnrd a tait ies campagnes de 
1734, 1731 für le Rhin , cclles 6 c 1742 
jufqu’en 1748 enFlaudre, Alface & Brabant# 
s’eft trouve au fiegc du fort hollandois pres 
de Pililipsburg en i?34> ä ceux dc Menin ,■ 
Yprcs , Frybourgen 1744, Touruai, Den- 
dennonde en 1745 •> Maitricht en 1748 > 
aux batai lies de Fontenoi, Raucourt, Law- 
feld & Richcvaux, & a donne par-tout des 
preuves eclatantes de ies taiens iuperieuts 
& de ft graude bravoure. II a conunande 
ä Ruremoude pendant la dcrniere guerre* 


• BOUQUET. 

y 

•JLiouis Bouquet, de Rohe, caritoti de 
ßerne , Lieutenantgeneral au fervice des 
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fetats generaux , Colonel du regiment fui St 
de fon nom , merke de trouver place dans 
cet ouvrage, pour s’ecre avance dans le fer- 
Vice par une bravoure foutenue & accoru^ 
pagnec des plus gramles connoiflances dans 
Part rtriiitairc. Cadet de fcptfreres , qui oij. . 
Pont morts {ans enfans , on lPjont laiiie que 
des fdles , il fe voua au fervice. des fa plus 

J K 

tendre ieuneife: mnis n’ayaat prefque d’au- 
tre appui que fon merite , il nc parvint.que 
fuccdli vernein aux grades fuprerieurs , 8 $, 
apres d'aifez longs intervalles , quelqtie lou- 
able que fut fa conduite , jufqu’a ce qu’a- 
vant eteen i744gratide dubrevet .de Lieu^ 
tenantcolonel , ii fut fait la msrae annee 
Aide - Quaitiertnaitre general de toute Pia- 
•fanterie, Colonel par commifliotl & Qaar- 
tiermaitre general cn 1747. Il s’aequit une 
grande reputation pendant la derniere Cam- 
pagne de la guerre de Flandre , de forte que 
s’etant attire de plus en plus la conäance 
des Generaux , ils lui procurerent fouvent 
Poccafiori de fignaler fon zele pour JLeurs 
Hautes Pyiffa.nces , & fon, habilete dans les 
circotiftances les plus importantes. Eii 17^6 
il renonqa a fa qualite de Bourgeois de Rolle 
& fujet de Berne , pour a.voir la feculte de 
prendre le commandement du regiment 
jeune Sturler , avoue par les ömtonsde 
.Claris reforme, SchafFhaufen , & Appenzel 
-jrefoune* General - Major en 17 66 > &LieU- 

F 2 


f »s 



o&ogenaire, veuf fans enfans d’une demoi- 
feile Bergier , filie d’un Lieutenantcolonel au 
fervice de Hollande , d’une bonne maifon de 
Laufanne. II a perdu deux filsmorts fans 
pofterite* Un fien neveu , fils probablement 
de Paine de la famille, s’etoit fait une bril- 
lante reputation au fervice d’Angleterre , de 
forte qu’ou lui avoit confie un commande« 
menttres-important dans l’Amerique,avecle 
grade de General. II auroit fourniune belle 
carriere * & feroit parvenu a tout ce que lc 
militaire a de plus grand , fi la mort ne Pa- 
voit fauche au milieu de fa courfe il y a 
quelques annees en Amerique, G’eftlui qui 
avoit attirc au meme fervice le fameux Hai- 
diman ,d’ Yverdon. . Les Anglois, jufles ap- 
preciateurs du merite , ont fait graver fon 
eftampe pour immortalifer fa memoire , & 
imprimer un petit detail hiftorique de fes 
exploits guerriers. 


OSSE Brendle i Lieutenantgeneral äu 
fervice de France * Colonel d’un regiment 
fuifle de fon nom, Chevalier de St. Louis, 
naquit vers Pan 1642 ä Oberwill pres 
de Bremgarten.j de patens de balfe condi- 


r 
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tion. II entra Cadct dans la compagnie de 
Molondin & Greder aux Gardes {indes en 
Janvier 1663 ; en futfait Enfeigne le I Jan- 
vier 1 665 j Lieutenant de la Compagnie 
fi anche de fon frere aine Jacques ä la fin de 
J6S8 , il obtint une moitie de cette Compa- 
gnie en Octobre 1671 , & paifa dans la 
{uitc avec cette troupe dans le regiment de 
PfyfFer. Commandant jde bataillon dans ce 
corps , Lieutenantcolonel de vieux Stuppa 
le 18 Novembre 1692 , Colonel par com- 
miifion le 28 Mai 1695 , Chevalier de St. 
Louis le 2oFevrier 1700 , il fut gratifie du 
regiment de vieux Stuppa le 17 Janvieri7or, 
nomme Brigadier le 29 Janvier 1702 , Mare- 
chal - de - camp le 20 Mars 1 709 , Lieute- 
nant - ganeral le 3 Juillet 1710 , & mourut 
ä Paris le Jeudifaint -3 Avril 1738 > äge de 
95 ans. Son corps fut inhume ä St. Roch. 
11 etoit Bourgeois du canton de Glaris catho- 
liquedepuis i< 588 . Mr. ßrendle, qu’onnom- 
moit communement l’intrepide Suille , par- 
vint ainfi aux premieres dignites militaires 
uniquement par Ion merite : ne, comtneon 
Pa vü , dans Pobfcurite , prive du fecours 
de fes parens , fans amis , il fe voue au fer- 
vice : on le voit braver ies plus grands dan- 
gers aux fieges de Saint- Omer , Charleroi, 
nux deux fieges de Hui , ä celui d’Ath , aux 
deux fieges de Douai , a ceux de Quenoi , 
de Bouchain , de Lauda u , aux batailles de- 
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Montcaflcl , Senef, St* Denis , Valcourt i 
v Neerwinde , Malplaquet , Denaiu & autres 
renccntrcs depuis fon entree au fervice : il a 
eommande plufieurs fois avec diitindion » & 
für- toutdansDouai cn 1710 , & cepcndaiif 
jamais il n’a ete blefle. Aulii Louis XIV fic 
plus d’üne fois fon eloge, & luiaccorda di- 
verfes marques d une eftime particuüere. 
J’ignore s’il avoitete marie. Il y a prefente- 
ment un Lieutenant de fon 110 m dans lfc 
regiment Suiife de Boccard. 


BRUGGER. 

»^jLkdr£ Brügger , Chevalier de Pordrck 
de St. George , Colonelau fervice de France, 
& Baillifdc Aleyenfeld , naquiten If88 d 'En* 
gelhard,Landanvtnan de Churwaiden &Com- 
miflaire de Chiavenne. La famille Brügger» 
qui eft habituee ä Meyenfeld , eit noble & 
fort ancienne : eile s’ert alliee aux familles 
grifonues les plus diflinguees , & fubfifte 
aujourd’hui avec honneur. Andre entra des 
la jeuncffe au fervice de France , oii ayant 
paffe par divers grades, il obtint en Fevrier 
1 617 ia compagnie de Gugelberg aux Gardes. 
Sans quittercette troupe, il leva en 16231m 
regiment au fervice de la France ; aida ä la fin 

de Bannes fiiiyantc ä forccr le paflage deSteig, 
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occupe par Ies Autrichiens ; fe diftingua in- 

finiment en Valteünc , & fut reforme en 

• ^ 

1 626. II reprit alors le commandement de 
fa compagnie ; fit plufieurs adions de valeur 
au (lege de la Rochelie en 1628 » ce qui lui 
valut la meme annee une patente de cheva- 
Jerie ; & il fe demit de fa compagnie en Mai 
J639. De retour dans fa patrie il rendit 
des fervices elfentiels ä la Republique , lui 
confacra fes biens, & en eut enrecompenfe 
le bailliage de Meyenfeld pou'r fix ans. Il 
mourut le 4 Juin 16) 3 , laidant fix enfans 
de fon epoufe , Urfine de Salis. L’aine de 
fes fils fervit en Suede , & fut enfuite Baillif 
de Meyenfeld; le troifieme, Jean - Frederic , 
fut Capitaine general de la Valteline , & lailTa 
pollerite. Je joins ici l’cpitaphe du colonel 
Andre Briigger , quife trouve ä Zuz, dans 
le pays des Grifons , oü il fut enterre- 


A. S. 16*3. D. O. 

Andre» Braggero, 
Equiti Ordinis S. Georgii 
fub aufpiciis 

Ludovici XIII. Franc. Regis 
Cohortium Rheticarun* 
Duci ftrenuo, 

Pr«tur» Majscvill. per an. VI 
Adminiftratori laudatiff. 
Aa.M D C LIII. Prid.Ncn.Jun 

9 

iEtat. fusc anno LXV. 

Pi« fati s funfto 


M. S. 

Urfina a Salis 
Vidua, 

Ut & Liberi maeftiff. 
Eaptifta, En?elhardus, 
Joh. Fridericus 
Barbara , Dorothea & Urfina 
Monumentum hoc 
Marito defideratifF., 
Patri honorando 
perpet. amor. & obfei vant. 
Teft P. P. 
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BUCH. 

% 

ELIX-Jerome DE Buch , Lieutenant- 
General , 8 t Colonel d’un regiment fuiße de 
Ion noin au fervice d’Efpagne, fils de Frau, 
fois- Picior de Buch, Avoyer de la Rcpubli- 
qucde Soleure , & d’Elifabeth Grimm, na- 
quit ä Soleure en 1718- Cadet de pluficurs 
freres, il fut deftine ä l’Etat Eclefialtique , 
envoye en France pour faire fes etudes , & 
liomme Chanoine du chapitre royal de St. 
Urs en I 73 C Mats preferant l’etat mili- 
taire , il entra la meme annee au fervice d’E£ 
pagne dansle regiment de Suricomme Ca- 
’ dec: Ettfeigne eni73S, Lieutenanten 1739, 
fit la meme annee les fondtions d’Aide- Ma- 
jor , & fut nornrne Capitaine des Grenadiers 
en >742. Il pafl'a la meme annee au fervice 
de France dans le regiment des Gardes fuiifcs, 
avec lequel il a fait les campagnes du Rhin, 
fut rappelle en 174^ par Ion oncle !e colo- 
nel de Suri en Efpagne, avec la commiflion 
de Colonel & la fürvivance de fon regiment. 
II l’obtint le 23 Avril 1746 , & fut employe 
dans les quatre dernieres campagnes d’Italie, 
ou il s’ell diftingue par des talensmilitaires, 
quilefirent connoitre de la maniere laplus 
avantageufe. Brigadier eni7f4, & Mare- 
hal-de - camp en 1763 , il fut en cette 
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qualite de l'expedition d’Alger en 177^ , cm 
il fut charge du cqmmandement de l’aile 
gauche de l’armee efpagnole. Par fa bra- 
X’oure, par fa prudence , & par le fang froid 
qu’il conferve toujours dans les perilslcs plus 
imminens , il a empeche les ennemis de cou- 
per ä l’armee la communication avcc les vaif- 
feaux , & c’eft ä la fagacite de fes confeils que 
l’on doit en plus graude partie la retraitc , 
quife bt en bon ordre dans le moment uni- 
que qui reftoit pour s’emharquer. Le Lol- 
dat, quiadonne dans cctte a<ftion des preu- 
yes dela valeur la plus intrepide, admirunt 
la prelence d’efprit du Marechal de Buch 
dans ce moment critique , a fait eclater 
des tranfports extraordinaires d’allegrefle , 
quand il a appris qu’il etoit charge de ra- 
mener l’armee en Efpagne. Afon arrivee a 
Alicante il fut accuelli de tout le monde 
par des applaudiflemens univerfels , etant 
appelel’honneur dcla Suifle , & le bonheur 
de l’Efpagne; eloge d’autant moins fufpeeftde 
flatterie , qu’il partoit du coeur d’une nation 
quipafle pour etre fort difficilefurle merite. 
des etrangers. Mr. de Buch, joignant a fes 
talens fuperieurs le defintereffement le plus 
mnrque , a requ la meme anttee les faveurs les 
plusfignalees , etant cree Lieutenantgeneral 
avec des penfions confiderables , fans au- 
cune follicitation de fa part : c’eft ainli que 
Charles III recompenfa fes fervices , & fatis- 


(9 o ) 

fit au defir de toutc l’Efpagne. Son regiment 
ietrouve abluellernent für les c6tes , le fc- 
pond bataillon ä Alicante , & le premier ä 
Cartagene , pofte tres -important dans les 
conjondtures aciuelles, a lafurete duquel il 
veille par ordre du Roi , conjointement avec 
le Commandant, La famille de Huch eil tres- 
diftinguee ä Soleure , tant par fa noblefle 
patricienne , ayant polfede depuis deux fiecles 
les premieres charges de la Republique , que 
par les aliiances qu’elle a contradte avec les 
principales fomilles , qui font , Aregger , Gi- 
belin , Grimm , Suri , Settier, Wagner, & 
plufieurs autres, II ne fubfiftc aujourd’hui 
de cette famille que le General & fon frere 
aine Francois- Victor - Jofeph de Buch, Meni- 
bre du Confeil fouverain , & ci - devant 
grand Baillif de Bechburg , le fils duquel , Fi- 
delsde Buch, Capitainede Ville , ci- devant 
Oiticicr au regiment de Boccard eil mort ä 
la fleur de fon äge en 1780 au regret de 
toute la Ville. 

■A 

* % 

BUDE . 


acques Bun£ , Generalmajor au fervice 
de Hollande , Colonel d’un regiment fuiife 
de fon notn, naquit ä Geneve en 1694. Sa 
famille, originaire de Paris, eft tres ancicnne 
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& noble d’extratfion : ellercmonte ä l’annee 
1350, quc vivoit Jefl», dont les dcfceudans 
fe diftinguerent beaucoup au fervicc des rois 
de France. Guilhuime - Francois , (1 comiu 
dans la rep'ublique des lettres , AmbaHiuieur 
ä Rome , & Prevöt des Marchands , qui 
mourut en 1^40 , avott epoufe Roberte 
le Lyeur , fiile de Roger , Seigneur de Bois« 
benard , & d’Ilabeau de Lailly : cette Femme 
embrafla la religion p-rotellante , Sc Fe retira 
äGeneve avec quelques- uns deFesenFans, 
dont defeendent les Bude d’aujourd’hui ? 
qui ont toujours figure partni la noblefle de 
cette ville , tant par les emplois qu’ils 011t 
rempüs , que par leurs Fervices militaires, 

I Leurs principales alliances Font avec les Fa« 

| milles le Picart , Jouan , Alinges , Myonax , 

1 Sauflure & autres, Jacques entra en 1723 

au Fcrvice de France comme EnFeigne au 
regiment de Surbeck , & Fut Fait Souslicute« 
i liant en 1711, Lieutenant en 1712, Capi- 
taine par commiifion en 1723 , Capitaine 
cffedtiF dans le regiment de la Cour - au- 
chantre , Membre du grand Conleil de 
Geneve en 1728 , & Major de ce regiment en 
1742. II quitta le Fervice par mcconten. 
1 tement en 1745. En Mars 1748 ilfitune 
capitulation avec Mr. de Haven , Etivoye 
1 des Etats generaux pour la levec d’un regi- 

ment d’infanterie fuifle , qu’il commanda 
avec diftinflion jufqu’ä Fa reForme en 1750- 

! 

f 
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K’avant poiut pour cel» quitte le fervice, il 
fut cree Generalmajor en 1766. Iln’eftplus 
fnit mention de lui dans l’etat du grand Con- 
ibil de Genevc depuis 1773. Mr. de Bude 
s’etoit fignale en 1712 au combat de Denain. 

Guillaume Bude de Montfort, General d’in- 
fanterie au fervice du Roi deSardaigne , un 
des plus diltingues d’entre les Militaires 
SuiflTes qui ont l'ervi la maifon de Savoye , 
frere du precedent, naquit ä Geneve en 1 599. 
11 prit des fa plus tendre jcuiielTe le parti des 
armes, & entra dans le regiment des Portes 
dontil fut fait Enfeigne en 1715 : il partagea 
ln gloire que ce regiment s’aequit en Sicile 
julqu’en 1719 ; fut nomme Lieutenant en 
1720, Capitaine en 1722, Major en 1733, 
Major de Brigade en 1734 > en fit les fonc- 
tions ä la bataille de Parme , & merita par fa 
bfelle conduite le brevet de -Lieutenantco- 
lonel en 173 ^ , Sc le pofte de Lieutenantco- 
lonel du regiment d’/ludibert en 1735. Gra- 
täfie de la commiffion de Colonel le 2 Fevrier- 
1743 , il commanda le regiment le 30 Sep- 
tembre 1744 au combat donne pres de Coni, 
oü malgre les etferts extraordinaires des 
troupes piemontoifcs & en particulier du 
regiment d’Audibert , la vidoire fe fixa du. 
cöte des Efpagnols & des Franqois. Charles- 
Emmanuel rendit juftice a Mr. de Montfort y 
& le crea Brigadier en 174^ Il le nomma, 
en Fevricr 1746 poijr commander fous lc : , 
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general Leutrum une expeditiön vers Äftii 
dont l’heureufe iffue ne lui fit pas autant 
d’honneur, que la bravoure & l’experience 
qu’il y fignala , & qui lui attira les plus 
grandes louanges du Roi. Au retour de cette 
expedition .il commanda la garnilon d’Alex- 
andrie , compofee de 7 bataillons , & deux 
mois apres il obtint le regiment d’Audibert. 
II ne fc fit pas moins d’honneur pendant 
le rede de cette Campagne , a la fiu de la- 
quelle il fut fait Generalmajor. En 1747 le 
Marechal de Bellifie rtyant cte envoye vers 
le Dauphine & la Provence , tant pour pre- 
ferver le coeur de ces provinces des courfes 
de l’ennemi , que pour le deloger des poltes 
qu’il occupoit , & faire de nouvelies con- 
quetes , Mr. de Montfort fut # mis k la tetc 
de dix bataillons deftines a oblcrver ce Ge- 
neral. Il rernplit au mieux fa comrailfion : 
maisdes qu’on fut que les Franqois vouloient 
paffer en Italie par le co! d’Exiles , il requt 
ordre de joindre au plutöt les batailtous qui 
y etoient retranches ; cependaut malgre deux 
marches forcees,il ne put arriver ätempS 
pour la bataille , qui fe livra Ic 19 Juiilet 
1747 au col de l’Alfiette 5 il vint quelques 
heures apres la retraite des I'rantjois, & dut 
fe conterlter de voir les triltes marques de 
la Valeur des trouppcs du Monarquc qu’ii 
• fervoit. Lieutenantgeneral en 17^4 il fe de- 
mitdefon regiment le ai Novembre 1769»' 
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Ä Tut fait General d’infanterie le 27 Mars 
1771. J’ignore s’ il vic encore & s’il a polten 
rite , n’ayant pas re<;u de memoire. 


B U ISS O AK 

ft 

y du Buissotf , Brigadier au fervice 
de France, & Colonel d’tm regimcnt fuilFe 
de fon non) , etoit fils de Jean , Sindic de 
Geneve cn \G 6 ). La fiimille de ce nom 9 
aetablie ä Geneve dcpuis pres de dcux fiecles 
par Clement , eft originaire de Roucrgue, 
üü die tient encore un rang eres- coniidc- 
rab!e par fon anciennete, fesdomaines, Ics 
nllianccs , fft charges & fes ferVices* La 
brauche gene volle a rempli fucccflivcmenfc 
Jes premieres charges & dignites de la Re- 
publique. Arny entra au fervice de France 
en 1 6 73 , & obeinfc la meme aunee une Lieu- 
tenancc aux Gardes fuifles , qu’il cchangea 
eil 1677 contre une Compagnie de nouvelle 
jevee , avec laquelle ji entra dans le regi- 
rrient de Greder : il cn leva une feconde en 
1690^ eut une de fes compagnics reformee 
cn 1697 » nommc Lieutenantcolonel du 
Regiment de Greder en 1690 ; obtmtla com- 
nnilion de Colonel le 23 Janvier 1702, 
Futcree Brigadier le 18 Avril f7C>6 , obtint 
Je regiment de May, aujcurd’hui Dissbaeb 
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de Belleroche le 28 Mai 171? , & möurutle 
1 Janvier 1721 äAvefnes en Haina ut. Mr. 
du Bindon, Oificierde beaucoupdc merke, 
nvoic commande la brigadc de Caftclla, com- 
pofee de trois bataillons de ee regiment , & 
de trois aütres de Gredcr en Fiandre cn 1707 
& 1708, & s’etoit trouve ä plufieurs fieges 
& batailles, dans lefquelles il ie fit connoitre 
avantageufement. 
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AUL DE BuoLL , barondc Strasberg & 
Rietberg, Colonel au fervice d’Efpagnc * & 
Capitaine general de la Valteline , naquit 
dans le Fays desGrilbns de Jean - Antoine % 
Lieutenantcolonel au fervice d’Efpagne , 
Colonel du pays, Podefta deTirano, & Land* 
amman des dix Jurididions* La famille de 
Buoll, etablie dans laRhetie depuis plus de 
quatre fieclcs , & iifue d’unc ancienne nob- 
lelfe d’Allemagne , qui fe diftingua par fovi 
attachcment aux premiers Princes de ln mai- 
fon d’Autriche qui monterent für 1 c tröne 
imperial, ainfi qu’il coilfte par unc traditiou 
conßantc & accredttee , remontc par und 
fuite de perfbmiages illuftres par isur digni- 
tes & leurs lervices ä Ulric de Bufefi , Ctcu- 


tilhomme bohemien , qui etoic Capita;ne des 
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Hallebardifcrs du duc puis empereui* Albert 
d’Autriche ä la bataille de Spire en 1298* 
Ses defcendans fe partagerent en plufieurs 
branches , dont quelqucsomes embrafserent 
la reforme , d’autres refterent fideles a la reli- 
gion de leurs peres* Leur nöblelTe fut recoit- 
ttue & confirmee par Henri IVRoi de Ffahce, 
en i'aveur de S aiomon * Lieutenantcolonel a 
fon fervice \ par rempereur Leopold , qui 
eieva Paul , dont il fera queftion plus bas , ä 
la dignite de Baron d’Empire > par la repub- 
lique des Grifötis , qui pouv reconnoitre les 
fervices de Jean - Antoine , eite au commen- 
cement de cet article , lui permit de pörter 
le nom de Strasberg, qui ei! celüi d'üne Sei- 
gneurie qui appartient a la Republique. De 
la branche ainee , 6tablie ä Parpan, etoit 
Paul ♦ II fervit dans fit jeurieffe , & s’etan't 
retirc dans fa patrie , il encra dans le Con- 
feil , fut fait Landamman desdix Jurididions 
en 16 73 , Capitainc general de la Valteline 
en 168*5 & Colonel d’un reghuentde 2400 
' hornmeS au fervice de PEfpägnä eil r 686i il le 
commanda dans 1c Milanais jufqü’en i6$o', 
qu’il fut reforme. LesGrilons Penvoyerent en • 
ambaifade ä Charles II , Roid’Efpagne , qui 
le combla de faveürs , & eil 16 90 a Penipc- 
reur Leopold ä Augsbourg i oü ce Printe le 
decora avec fa poiterite du titre de Baron 
d’Empire fous les noins de Strasbcrg & 
Rietberg; Il embrafla la religion cathuliquc 
fcn 1693 9 & mourut cn 1696, 
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. Jeän - Antoine de Biipll de Strasberg , Bayern 
deStrasUerg & Rietberg , fils du precedent»* 
eutra bonne heure au fervicc : il s’y dit 
tingua. tellement , que la Repubüque des 
Grilons 1 ui confia en 1704 le ccmmande- 
ment d'un bataülorT accorde ä Pempereur 
Leopold , qui lui confera la commiüion de 
Colonel , diitinclion dont il fe montra digne* 


par la bravoure* En i^og il obrint la per- 
million de lever un fecond bataillon , qui 
joint au premier forma un regiment: ilfut 
feit Generalmajor en 1710, & euc lim regi- 
ment retonne eil 1714. En 1717 il fe laiiia 
malheureufement engagcr ä Vienne uans une 
affaire d’honneur , oü il perdit la vie , laiflaiit 
polterite de fon epoufe , nee comtefle de 
Schauwenltein , qui apporta ä fes enf ins les 
terres -nobles de Reichenau & Tamins , a 
condition qu’iis prendroient le nom & les 
armes de Schauwenttein & Ehrenfels, 


B U REN, 




■lbert DE Buren , Brigadier au 1 er- 
vice de Sa Majefle Sarde , Colonel comrnan- 
dant du regiment de Tfcharner , & Membre 
du Grand Confeil de Berne, naquiten 1719. 
La maifon de Buren eil une des plus an- 
fiennes de la ville de Berne., & tire ielon 

G 
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toutes les apparences ^fon origine d 5 un de§ 
endroits de ce nom dans TErgau* Quelques- 
uns la font defcendre de la famille du meme 
nom , dont Cunon & Lüthold font fignes dans 
un inftrument de 1 130; autre Cunon , Ar* 
nold & Lüthold ont fait des donations confi- 
derables ä Tabbaye de Muri en 1 166. D’au- 
tre« s’en rapportent fimplement a des do* 
cumens bien plus certains, & lafontremon- 
ter a Jean & Conrad , qui furent bienfaiteurs 
du couvent de Fraubrunnen dans le trei- 
2ieme fiecle. Otton fit aulli quelques dons ä 
l’abbaye de Frienisberg en 1 307 , & Rodolphe 
fon fils ayant ete admis dans le Confeil de 
Berne en 1346, enfit de meme aux Domi- 
nicains de cette viile* Son arriere- petit «fils 
Pierre , Seigneur de Münfingen , Baillif de 
Trachfeiwald , eft Auteur des branches 
exittantes aujourd’hui, dont les aliiances 
font tres - confiderables , comme aveq les 
Hürnberg, Seftingen , Bonlletten, Watten- 
■weil, Erlach, Sturier, & autres ; & qui ont 
poflede en divers temps les feigneuries de 
Moerifried, Münfingen, Glerefle, Signau, Sek 
tingen, Vauxmarcus: ces deux dernieres font 
encore dans la famille.En outre eile a produit 
quantite de Magiftrats diltingues , des Con- 
leillers , Baillifs , Bannerets, Albert entra 
dans fa jeunefle au fervice de Savoye comme 
Officier dans le regiment Bernois de Roguin, 
4 k .apres avoir paile par differenis grades , i\ 


/ 
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obtint une compagnie le I Aoüt, fut norru 
me du grand Confeil de Berne a la promotion 
, de 175 f , & Lieutenantcolonel du regiment 
de Tlcharner en 1765, Colonel commandant 
& Brigadier le 17 Juin 1776, & en fait 
les fondions avec beaucoup de reputation, 

BURKl 

. oseph Protais Burki , Brigadier au 
fervice de France, Chevalier de Sc. Louis, 
Colonel d’un regiment FuifFe de fon nora , 
d’une ancienne Familie patricienne de Fri* 
bourg , eteinte dans celle d eDudbig, entra 
au Fervice de Franee en Fevrier I68f com-, 
.me Cadet aux Gardes fuifl'es: il Fut Fait Ca* 
.pitaine- commandant de la compagnie de 
Vigier en 1692 , quitta cette place en Fe* 
vrieri698 avec unepeufionde 1500 livres, 
& obtint la Feconde Majorite du regiment le 
1 6 Decembre 1703. Chevalier de St. Louis 
le 2 Jan vier 1705 , Ca pitaine d*une demi- 
compagnie, leveeä Schafhaufen, le i8Aoü? 
1726 , il Fut gratifie le 30 Decembre 1729 
du regiment de Heffi , & Fe demit pour lors 
de Fa demi • compagnie. Il avoit et& cree Bri- 
gadier le l Fevrier 1719, &ilmourutä Paris, 
Fans avoir ete marie , le l2Novembre 1737, 
. äge de 6 $ ans enyir^n. $on neveu Jeatfr 


\ 


Digitized by Google 


* 


C ioo ' 5 

Hiatynthc , unique rejeton de fa famille , fuC 
tue le 2 Juillct 1747 äla bataille de Laufeld , 
etant Capitaine de Grenadiers dans !e regi- 
ment de Diesbach, 


£ URKL 1. 


^^enri Burkli, de Trullikon , Cheva- 
lier du St. Empire , Baron de Hohenburg , 
General Feld - Marechnl au fervice d'Autri- 
che > Colonel d’un regimem fuiife de fon 
110m, Chevalier de i’Aiglc rouge , & Mem- 
bre du grand Confeil de Zürich , que la va- . 
leur & Texperience dans l’art de la guerre fit 
nirner & eftimer de trois grands Empereurs , 
.qui s’emprefserentälecombler de leursbien- 
faits , naquit ä Zürich le 23 de Fevrier 1 647, 
de Henri Burkli , Major au fervice de F rance. 
Sa famille, fansetre noble , etoit en confide- 
ration dans cette ville depuis 1c quinziemc fie- 
cle, eile comptoitdivers Confeillers & Baillifs 
de fon nom, qui fignalerent fouvent leur 
ze!e pour la patrie, comme Louis & Jean , 

« Confeillers de guerre a la fuite de i’armee 
envoyee enltalie en Louis tue ä la ba- 

taille de Cappel en 1^31 ; Jacques , Baillif 
^de Knonau en 1 {63 ; Jean- Jacques , Baillif 
de Sargans,Lauffen , Knonau en 1613. Henri 

^ v entra en 166 2jü fervice de France comme 

•** « 


Digitized by 


C TOI ) 

\ % 

Cadetaux Gardes fuiifes , & fit avec ceregi- 

ment trois campagnes fen Flaadre j mais 
ayant eu des delagremens avec quelques Offi- 
ciers franqois , il quitta le fervice en 1669, 
etant Enfeigne de la Compagnie de Lochman, 
pour en eviter ies fuites. En 1671 il leva 
une compagnie franchc au fervice de Char- 
les -Louis , Electeur Palatin , fut nomme 
Major d’infaterie en 16J6 , & fe diftingua 
particulieretnent au Hege d’Heidelberg, ou 
il fut bleffe deux fois : appele au Confeil de 
guerre , il le trouva tout efraye du peu d’ef- 
perance qu’il y avoit de conferver cette 
place , vü que les boulcts manquoient ab- 
folument , ainfi que diverfes autres rauni- 
tiotis. Il s’agiflbit donc de capituler pour 
fauverles habitans du pillage , qui fuivroit 
infailliblcment l’aflaut* Mt\ Burkli s’oppofa 
ä ce delfein , & ayant indique les panauxde 
la ville , dont 011 pourroit le fervrir pour 
faire des boulets , il perfuada l’Etat major 
de la place de tenir boiu La ville fut fauvee 
pour cette fois par la retraite desFranqois, 

& l’EIedeuravoua, qu’il en etoir redevable 
au majorBurkliXependant les affaires de PE- - 
le&eur n’en prirent pasun meilleur train.Les 
Francois laccagercnt en 1689 tous fes Etats, 

& lesreduifirent a laderniere extremite par 
des exactions & des cruatues qui font hör- 
reur, iiurkli perdit parces triftesevenemens 
tont efpoir d’avancement au fervice de h 

G3 


( töi ) 

Maifort palatine , & entra par inclinatiori ad 
lervice de la maifon d : Autriche avec fa Com- 
pagnie , qui fut incorporee dans le regiment 
de Serini , dont il fut nomme Major für la 
propolition du Duc de Lorraine. II fervit er» 
cette qualite en Hongrie jufqu’en 1691 , que 
les Cantons proteltans le nommerent Colo- 
iiel d’un regiment de 1700 hommeS, qu’ils 
nvoientaccorde äl’Empcreurpourla dcfenfe 
des villes foretieres. Generalmajor le 1 6 Juin 
1695 , fon regiment fut reforme en 1696. II 
centiriuaäfervira la fuitede l’armee, & Leo- 
pold le crea lui & fa pollerite le II Decetn- 
bre 1699, Baron d’Empire fous le nom de 
Hohenburg , augnienta & changea fes armes, 
& le fit immatriculer en fa nouvelle qualite 
parmi la noblefl'e immediate de la Suabe eil 
J700. Il fuivit en campagne le Roi des Ro- 
mains des le commencement de la guerrede 
fuccelfion , & fe diftingua extremement aü 
liege de Landau , & pendant la Campagne de 
I703, ce qui lui valut le 2o Avril 1704 le 
brevetde Feld-Marechal-Lieutenant: ilafif 
ta cette annee par ordrc de la Cour au Con- 
{eil de guerre tehu au fujet du comted’Arco* 
accule d’avoirrenduBrifach fans neceilite.En- 
fin il fittoutesles campagnes de cette longue 
guerre foit enAllemagne, foit en Flandre, 
hoiiore par le prince Eugene de lacolifiance 
Ja plus complette: ileut Ic bonheur de s’at- 
lirer par fon eanal la bienveillance des Eni- 
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■ pereijrsqu’il fervit. Leopold, Jofeph , Charles 
Vl,nepouvant lui conferer les ordres, que 
Ja bravoure auroit pü lui meriter, ä caufe 
de fon attachementä la religion pretendue 
reformee , lui donnereilt leurs portraits avec 
permiifion de les porter enguife d’ordre de 
chevalerie, & les accompagnerent de brevets, 
qui feront des monuments eternels de fon 
meritefingulier , & de la bienveillance vrai- 
ment royale de ces Princes. II futcreeGeneral 
d’artillerie le 4 Avril 171 1 , Gouverneur du 
Brilcau , de Conllance en partie en 1714, 
& enfuite des villes foretieres , Membre du 
grand Confeil de Zürich le 30 Avril 1716, 
& Chevalier de PAigle-rouge la memeannee: 
ilfe demitdefon gouvernementen 1730, & 
fut eleve au garde de Feld-Marechal le 2 
Odlobre 1723 : il fe retira quelques annee9 
avant la mort ä Trüllikon dans le canton de 
Zürich , oü il pofledoit des droits feigneu- 
riaiut , & il mourut le 2g Odlobre 1730. 
Jean-Gafpar Brunner, Pafteur du lieu, fit 
fon oraifon funebre. Il avoit epoufc Mari# 
d’ Eicher de Berg , dontil euttrois fils & trois 
filies. Henri ne en l67f , Major du regi- 
mentde Dohna au fervice d’Hollartde , tuea 
la bataille de Malplaquet. Le prince Eugene 
ecrivit de fa main la nouvelle decette mortsi 
Mr. Burkli. Gafpor ne en 1678 , Capitaine 
dans le regiment de Cuiralliers de Neu- 
bourg, au fervice d’Autriche,& Chevalier 
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-de l’Aigle - rouge , mort en Avril 1731 . ,/ar- 
queS) Lieutenant dans le regiment de Metrail* 


oachim DE Cabalzar , Brigadier au 
fervice de Trance, Chevalier de St. Louis, 
& Lieuteuantcoloncl du regiment de Dies- 
bach, naquit dans le pays de Grifons. Sa fa- 
, mille autrefois nommee de Gallo divifee 
• aujourd’hui en deux branclies principales, 
dontPune eft catholique, Pautre rcformec, 
eft originaire de Verone, d’ou eile s’enfuit 
, vers le quinzieme fiecle dans ia vallee de Ma- 
fox , & y baut ime Eglife ä fes frais , qui 
.porte encor fon nom. Les premiers, dont 
on ait connoiflance, furent Baillifs pour les 
Barons de SaxäLugnez, oü ils etoient venu 
etabiir, ainii qifä Laax. Martin fut en 
Capitaine general de la Valteline, & plu- 
fieuis fois grand Juge des hauts Grifons. 
Son fi!s du meine nom fut Amman &Banne- 
rct de Lugnez ; Joachim , grand Juge des 
hauts Griiuns en 1624* Hercule , Podeita de 
JViorbegno cn 16) f > Jean Rodolphe , Vicaire 
de laVaiteline en 1749. Quanta Joakim, il 
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1711 : Enteigne le <5 Üclobre >714, Sous- 
. iieutenant ie i Avril 1720, Lieutenant ie 
•19 Septembre fuivant dans le regiment de 
May ,Capnaine-cornmandant la demi Com- 
pagnie Bachinan dans Dies buch ie 22 Juni 
1727 , Chevalier de Sc. Louis eil 4727 , 
j .Lieutenantcolonel du regiment le [4 Odo- 
i bre 1742 , il obtint eu meine -temps la de- 
■ ,Tni- compapanie deBalthafar, &le <9 Sep- 
tembre 1 742 le bre vet de Colonel : gratifie le 
39 Mai i74<5de !a demi-compagnie d’Erlach, 
il fut cree Brigadier le 20 Mars r 747, quitta le 
r fervice en 17*4 » & mourut dans un ägc 
avanqe en 1775. Il avoit fait avec diftinq- 
.tion. les campagnes du regiment de Diesbach, 
Favoic commandc le 2 Juillet 1747 a la 1 Ba- 
taille de Lavrfeld, Sc y avoit eteperce d’une 
, balle entre i’epaule & l’eltomac. Il n’eut 

. point d’enfans d’une demoifelledeMontalta. 

* - * 

C AP P OL. 

• * * . M . 

! . JIE^ercule de Cappol, Brigadier au (er- 

vice d’Hollande , Colonei d’un regiment 
Grifondc fon 110m, & fecondfils de Bcuoit, 
grand juge des hauts Grifons , etoit fort! 
; d’une familie tres - confiderabie de la juridic- 
tion de Flims , alliee aux Salis & autres gen- 
j tilhommes du pays* Sesancetrespoiredercnc 

desle quatorzieme fiecleles premiers empicus 
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de !eur patrle : Htrcule & Guillaume , freres , 
obtinrentde PEmpereur Frederic 111 une let- 
tre en confirmation de leur ancienne noblefle 
le f Fevrier 1489 5 & on remarque entre 
leurs defcendans , qui fe partagerent aulli 
lors de la reformation , Jean , grand Juge 
des bauts Grifons eil 152 6, 1529, 1538» 
154 t ; Woflgang - George revetu de la meme 
dignite en ifo8, Kii, 1^14, & Capitaine 
en France ; Jean , Vicaire de la Valteline en 
1 f , Lhrißophle, Seigneur de Schleuwis, 
Capitaine dans les guerres de Picardie , & de 
Naples; Hercule, Podefta de Traona en 1 687; 
Jule , grand Juge des hauts Grifons en 1742; 
Jean-Gaudence, auflt grand Juge parfeptlois, 
Capitaine general de la Valteline en 1689, 
170t, 1707 , Chevalier, Baronnet d’Angle- • 
terre, & Chevalier de l’ordre de St, Marc, 
mort fubitement en 1723 ; enfin Ba/thafar, 
Chanoine de Coire , a cte Vicaire general de 
cet Eveche. Hercule etudia premierement 
la Medecine , & prit les grades ä Leyden en 
1660: degoute de cette profelfion, il entra 
en 1678 au fervice de France, comme Capi- 
taine d’une compagnie grifonne dans le re- 
giment de Stuppa Paine , & fit avec ce corps 
toutes les campagnes jufqu’en 1693, qu’il 
quitta ce fervice pour lever un regiment 
grifon au fervice d’Efpagne. II fut employo 
dans le Milanais ; mais en 169 fies Etats Ge- 
neraux des Provinces - unies ayant obtenu 
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de la republique des Grifons un regiment 
pour leur fervice , Mr. de Cappol en fut 
nomme Colonel avecl’agre’nentduroid’Ef- 
pagne, & le conduifit en Hollande. II fut 
fait Brigadier en 170t, fediitingua au fiege 
de Keiferfwerth en 1702, ä celui de Bonn 
en Mai 1703 , ä l’attaque des lignes de Waes 
au moisde Juin , äjlaprife de Hui en Aoüt 
de lameme annee, ä la bataille de Ramelies 
en 1706 , au fiege de Menin la meine annee , 
oü il fut tue le 9 Aoüt , emportant avec lui 
les regrets de toutc Parmee. Leurs hnutes 
Puiflances lui firent eriger un beau monu- 
ment a Sas de Gand. II ne laitfa que trois 
filles. 


CARRO. 


hilippe de Carro , General -Major 
au fervice de Ruilie, d’une ancienne famille 
deGeneve, quia produit desSindics des le 
milieu du quinzieme fiecle , naquit dans cette 
Ville en 1694. H entraen 1703 au fervice de 
France comme Cadct dans le regiment de 
May , & ayant cette meine annee empört^ le 
faucilfon d’une mine prete ä lauter au fiege 
de Lille , il fut fait Enfeigne a drapeau : de- 
puisil s’appliquaau fervice de l’artillerie ,& 
entra en 173$ au fervice de v Ryflte comme 
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Capitaine d’artillerie avec rang de Major: 
s’etant d’abord attire laconfiance des Gene- 
raux, ils iuiconfierent un petit corps fepare 
für iesbords du Nieperen I 737 >qu’il com- 
mandaavecailu de reputation pourmeriter 
qu’en 1740 il tut cree Major d’artillerie 
aveccomiiiiou de Lieutenantcolonel , Lieu- 
tenantcolonel avec commiflion de Colonel 
en 1741» Colonel eiiedif d’une brigade d’ar- 
tillerie avec brevet de Brigadier en 1745 , & 
Generalmajor en 1748- II s’etoit couvert de 
gloitpa la bataille de Wtbnansftrand , le 23 
Aoüt 1741 > & c’eft ä lui qu’on futen grande 
partie redevable du gain de la bataille j car ja- 
rnais Partillerie ne fut mieux fervie & fit taut 
d’efiet que cellequifutfous fes ordres pen- 
dantcettc journee. II eftmorta Petersbourg 
en 1749, & avoit ete admis dans le grand 
Confeii ä Geneve en 1721. 


RÄNqois - Albert-Nicolas de Cas.- 
TELLA , Lieutenantgeneral des armees du 
roi, Colonel d’un regimentfuifle de fon nom, 
Lieutenantcolonel des Gardes fuilfes, Che- 
valier de St. Louis , & undes foixante de la 
Republique de Fribourg, naquit en 1659 de 
Frattfois - Pierre de Caßeila , fils aine de prcvir 


CA STELLA. 
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tois , Chef de la famille de Callelia, de WaU 
lenriedt« La famille de Caftella , une des plus 
diftinguees de Fribourg, par les perfonnages 
quife fontrendus confiderables dans le fer- 
vice & PEtat , eft originaire de Chamberi, 

' d’oü eile s’eft tranfporteedans lecomte de 
Gruyere. Frangois de Caftella , obtint le 9 Fe. 
vrier 1617 la bourgeoifie fecrette , fuc Baillif 
d’Echallens * laiiJa deux fils > Frangois- Pierre, 
chefde la famille de Caftella- Wallenriedt, 
& Jean - Pierre , chefdes famillcs de Caftella- 
Delley & Montagni. Outre plufieurs Magif- 
tracs iiluftres,on compte dans cette famille 
deux Lieutcnatsgcneraux , unMarechaL de- 
camp i quatre Brigadiers , un Major des Gar- 
des fuifles , fix Capitaines dans ce regiment , 
dont cinq Capitaines de la Compagnie de fa- 
mille > un & le premier Infpecteur general 
des regimens Suifles 8c Grifons, trois Colo- 
nels proprietaires de regimens , trois Lieute- 
nantscolonelscomandant les regimens, & un 
Grand -croix , un Commandcur, & douze 
Chevaliers de Pordre royal & militairede St, 
Louis , un Chevalier de St. Michel , & beau- 
coup d’autres Officiers , quife funt dinftin- 
gues au fervice de France, pour lequel la 
famille a ieve trois compagnies* 

Frangois - Albert - Nicolas, entra au fervice 
de France dans la compagnie franche de fon 
coufin Nicolas - Tobie ‘de Caftella , comme 
Lieutenant en 1668. Apres que cette com- 


c no ) 

pagnie fut incorporee au nouveau regimcnt 
de Franqois Pfyifer en 1672 , il fut de l’expe- 
dition d’Hollande, fe trouva ä ia bataille dt 
Senefen 1674, & entra la memeannee com- 
me Lieutenant de la Compagnie de Stuppa 
aux Gardes fuiiTes : il fit avec ce rcgiment la 
Campagne en Flandre en 167^ , fut du liege 
de Conde en 1676, deceluide Cambrai en 
1677 , & de celui d’Ypres , aulli bien que de 
la bataille de St, Denis en 1678. Gratifie du 
brevet de Capitaine 1 c 1 Mars 16841 le Roi 
lui donna le 6 Deccmbre 1690 üne Compa- 
gnie entiere dans le rcgiment de Monin , le 
nomma Major des Gardes fuilfes en «692, 

& le choifit la meme annee par preference 
pour Commander un bataillon du resiment 
contre les Anglois für les cötes de Norman- 
die, Il fe trouva enfuite au liege de la ville & 
citadelle deNamur, le29 Juillet 1693 ä la 
bataille de Nervpinden , & le 9 Decembre 
fuivant au liege de Charleroi , & commanda 
le rcgiment en Flandre pendant les campa- 
gnes de 1694, 95 & 96, Proprictaire d’une 
demi • Compagnie aux Gardes fuilfes , acquife 
avec l’agrement du Roi de Mr, d’Eltavayer , 

& reconnue hereditaire ä la famille le 4 Fe- ■, 
vrier 1696 , Chevalier de St, Louis le 20 
' Fevrier 1700, Licutenantcolonel des Gardes 
le 17 Fevrier 170t , Brigadier des armees 
du Roi le 29 Janvicr 1 702 , Colonel du re- 
giinentde Rainold , en confervant par un« 
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diftindtion cncore fans exemple en meme 
temps la lieutenance coionelle du regiment 
des Gardes , le 25 Juin fuivant. La meme 
aunee fon regiment ayant ete choili pour 
defendre la citadelle de Liege , il Le mit avec 
l’agrement du Duc de Bourgogne ä fa tete , 

& fit des prodiges de valeur. Le Roi pour lui 
temoigner fa fatisfadion le nomma Marechal- 
de-camp cn Octobre 1704 , & le choiiit 
pour fervir en cette qualite en Fiandre 
en 1706, 707 & 708 : il fe trouva ä la • 
bataille de Ramelies le 2? Mai 1707 , fe 
dillingua äcelle d’Oudenarde le II Juillet 
1708 » & y requt 3 blelfures , dont une mor- 
teile a la tete. Le Roi lui fit la grace de s’in- 
terelTer au retablillement de la fante , de 
meme que le duc de Bourgogne & le duc de 
Vendöme , qui lui firent plulieurs vifites. 

A peine retabli , il retourna ä l’armde , & 
battit un grand detachement de l’armee qui 
failoit le liege de Lille : nomme Lieutenant- 
general le 29 Mars 1710, employe en cette 
qualite dans l’armee de Fiandre en 1710 & 
1712 , il fe couvritde gloire au combat de 
Denain en 171 2 & au liege de Douai la meme 
annee , oü il emporta deuxouvragcs l’epee 3 
la maiji, Enfin il mourut garcon le 1 1 }uin 
1722 , accable de fadgues & de blelfures. 
Son corps fut inhume dans i’Eglife de St. 
Roch a Paris. 

Rudolphe de Caßella » premier du nom > 
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Mafechal de camp au fervicede France, Co-, 
lonel du regiment des Gardes fuilles, Com- 
mandeur de l'Ordre royal & militaire de St. 
Louis * fecond fi!s de Jean - Pierre Je Caßella 
naquit le2i Avril 1678. Souslieutenant au, 
regiment de Reinoid en 169^ > la meine an- 
nee Souslicutenantaux Gardes, fecond Lieu- 
tenant le Mai 1703 , Capitaineaux Gardes 
1 c 19 Q&obre 1705 , Brigadier des armees 
du Roi le 20 Mai 1722, Lieutenantcolonel 
du regiment des Gardes fuiires le r 5 Mai 
1 736, Commaudeur de l’Ordre royal & mi- 
litaire de St, [.ouis le 15 Fevrier 1737, Ma- 
recha! -de-camp le 26 Fevrier 1737, Colo- 
nel du regiment des Gardes le i6Decembre 
1742 , ii mourut ä Paris le 28 Fevrier 1743 
Age de 6 3 ans*, & fut inhume a la paroiffe de 
St, Laurent, II ne laifTa pas de pofterite d’Ur- 
fule - Lnure d’Affry , fille de Jofeph - Nicolas, 
Gouverneur de Neuchate! > & d’Urlule 
Wild, II fitavec le regiment des Gardes en 
Flandre les campagnes de 169} , 1696 & 
J697 , fe fignala au combat d’Ekeren comine 
Lieutenant des Grenadiers: Mr, d’Erlach , 
fon Capitaine, ayant etetue ä la premierc 
decharge, il mena trois fois les Grenadiers 
ä la Charge au travers d’un ruifleau , & forq.1 
les ennemis dans leurs retranchemens, oü il 
recut une blelfure dangereufe ä !a derniere 
attaque, Il fit enfuite avec le mem? regiment 
les campagnes de 170+ , 7 Q> , 706, 707 

& 
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&708 : il fe trouva ä la brataille de Ramelies 
le 23 Mai 1706 , & ä celle d’Oudenarde le 
11 Juillet 1708 , oü il donna des preuves 
eclatantes de fon intrepidite ; cn confequence 
de ce le Roi l’honora de la Cr oix de St< Louis. 
Il ne fe fit pas moins de reputation ä la ba? 
taille de Malplaquet en 1709 , pendant les' 
campagnes de 1710 & 171 1 en Flandre, au 
liege de Douai& duQuefnoi-en 1712 , pen r 
dantla Campagne du Rhinen 173 ^ , ouilcom? 
manda le premier bataillon , & pendant celle 
de 1742, ä la tetedu regiment en fa qualite 
de Lieutenantcolonel. Il avoit une compa- 
gnie ent.iere dans le regiment de Monnin , & 
il etoit dans fon Canton du Confeil des foi- 
Xante. Son pere, Jean- Pierre de Caftelia , 
etoit Chevalier de St. Michel depuis 1680$ 
jl avoit ete fait BaillifdeCorbierescn 1675, 
Confeillerd’etaten i68<j, Treforier 011700, 
Lieutenantd’Avoyer & Colonel du pays en 
* 7 fU etoit uouve comme depute a plu? 
iieurs diectes helvetiqucs. L’ainede fesfils ? 
Francois- Jofeph - Ernennte} , fervic le Roi 
comme Capitaine pendant dix-huit ans , fut 
Jbleife au Hege de Na.niur en 1692, quitta le 
fervice en 1 702, & fut fait Baillit a Cheires en 
175 i 4 il eutd’une demoilelle Wek plufieurs 
enlhns , entr’autres Rudolphe, qui fuit. 

Rudolphe de Caße/la , fecond du jiotn , Lieu- 
tennnrgeneral au fervice de France, Chevalier 
-grund« croix de l’ordre royal & milüaire de 

H 

* * 
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St* Louis, Colonel du regiment fuifledefotl 
nom,mi des Soixante , & Confeiller hono* 
raire des guerres avec liege & feance ä Fri- 
bourg, naquit en 1706. II entra comme 
Cadet dans le regiment deBettens, Compa- 
gnie de fononcle de Caftellaje n Mai 1723; 
Enfeigne en picd le 6 Avril 1714, Souslieu- 
tenant le 1 Juillet 1725 , Enteigne aux Gar- 
des , compagnie de Rodolphe de Caftella fon 
oncle, le 28 Avril 1727, il a fait en cette 
qualite la Campagne de 1734 für le Rhin , & 
cellede 173^ , & s’elt trouve au fiege du fort 
des Hollandois en face du pont de Philips- 
burg. Souslieutenant aux gardeslef Odob. 
1736, Capitaine commandantla compagnie 
de fononcle audit regiment le 2S Mars 1737, 
ilaete nomme Capitaine des Grenadiers en 
I741 : en cette qualite il aflilta a la Campagne 
de Flandre en 1741 , & a cellede 1743 , fut 
äu fiege de Menin , prit poifelfion d’Ypres 
avec ces Grenadiers , & fut blefle d’un coup 
de pierreau liege de Fribourg en Brifgau. II 
obtint la demie • compagnie de fon oncle le 
Colonel desGardes le 10 Mars 1743 , &con- 
tinua de fervir dans l’armee de Flandre , oü 
il fe fit connoitre tres - avantageufement , 
comme 011 va le voir dans !e detail de fcs 
fervices* Il inveftit avec fes Grenadiers le 
24 Avril 174 f la ville de Tournai, fedifttn- 
gua ä la bataille de Fontenoi le II Mai fui- 
Vaiifc> dans cettecclebre journee ilrellafeul 


C Iif ) 

aVec les Grenadiers pour fbutenir le bois de . 
Rarry & la decharge de l’armee ennemiei 
pendant leterrible feu qui fit l’ouverture de 
i’adtion , le Roi inquiet demanda au Mare- 
chal de Noailles , fi cetre redoute etoit prife? 
qui la foutenoit ? Noailles repondit: Cat 
tella avec fes Grenadiers : le Monarque dit 
alors : c’eß en bonnes mains , & le lendemaiil 
le nomma Brigadier de fes armees par dit 
tindion , n’etant point ä fon tour d’etre 
promu. Durant le liege de la citadelle de 
Tournai, il foutint avec fes Grenadiers und 
fortie de deux mille hommes , qui venoient 
fondre für lui le 4 jutn , & les repoufla aveö 
fucces. II requt ä cette occafion les eloges 
des Officiers generaux , qui vinrent faire 
compliment aux Grenadiers , & ä la teüep- 
tion du Marechal de i’iron , comme Colonel 
tdesGardes , le Roi le fit «ppeler au milieu 
du bataillon carre, & lui fitl’honneur de lui 
dire: Je Juis content de vos Grenadiers , mai$ 
ils avoient an hon chef. Le 1^ Aoüc 1746 
il donna de nouvelles preuves de valeur a la 
•tete des Grenadiers , ä l’attaque du village 
de Peruis , fous les ordres du Marechal de 
Saxe. En un mot , pendant tollte la guerre 
,de 1742 a 1748 il « commande les Grena- 
diers du regiment des Gardes avec la plus 
grande reputation ; ce qui lui valut , outre 
les diitindtions de ja mentionnees, une pen- 
jGon de. 800 livres für l’ordre de St, Louis le 
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7 Mai 1747, & le brevet de Marechal -de- 
camp le 10 Mai 1748. 

Colonel du regiment fuifle de Vigier , qui 
prit alors Ton nom , le 1 5 Mars 1756 , il fuc 
employeen i7f7commeMarechal-de camp 
en Wellphalie : nomme • Gouverneur & 
Gommatidnnt ä Wefel & duchede Cleves le 
3 Mai 1757 parle Marechal d’Eftrees, le^o 
Mars 1758 par le prince de Clermont, le 14 
Aoüt 17s 8 par le marechal de Contades, & 
cree le 17 Janvier 1759 premier Infpedeur. 
general des Suitfes & Grifons avec 8000 li. 
vres d’appointemens, il foutinc le liege de We- 
fei avec deux mille hommes feulement con. 
tre l’armee du Prince hereditaire de Bruns- 
wick, qui cn avoit 20000 ; il ne cefTa de faire 
des forties & combler la tranchee avec tantde 
fucces , qu’il donna le temps ä Mr. le Marquis 
de Caftries de venir ä fon fecours , de battre 
Pennemi & de faire lever le liege le 16 Odo- 
bre 1760, apres qu’il eut dure depuis le 2 
Septembre de la meme annee. 11 avoit ete 
cree Lieutenantgeneral le 17 Decembre 
1779, & fervit encettequalite pendant le rede 
de la Campagne de 17 60 & celle de 1761* 

Commandeur de l’ordre roval & militaire 

«/ 

de St. Louis avec 3000 livres d’appointemens 
lei Avril 1761, Grand eroix du meme or- 
dre avec une penlion de 6000 livres le I Mars 
17 69, il eil dans fa patrie duConfeil lbu- 
verain des Soixante , & Confciller honoraire 
de gucrre avec Hege & ieance. 
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Jean - Antoine de Qaßeäa , Brigadier au 
fervice de France, & Chevalier de St. Louis, 
quatrieme fils de Franfois - JoJeph - Enta- 
nuel de C aftella , & frere du prccedcnt , eft ite 
en 171... II entra aufervice en,qualite d’En- 
i’eigr.e en la Compagnie de fon oncle Rodolphe 
de Caftella au regiment de Betten* le 13 F e- 
vrier 1730; Souslieutenant audit regiment 
en 1721, Enfeigne aux Gardes fuifles, Com- 
pagnie de fon dit oncle , le 1 Decembre 1736, 
fecond Lieutenant le 1 Juillet 1737,11 eut 
la comillion de Capitaine pour commander 
la compagnie de Rodolphe de Caftella au re- 
giment deMonin le I 4 0 <ftobre 1742, ob- 
tint une demie - compagnie dans ce corps le 

10 Mars 1743 ä la mort de fon oncle, fut 

cree Chevatier de St. Louis en 1746, & 
gratifie de la comillion de Lieutenantcolo- 
nel le' 10 Decembre 1747, en recompenfe 
de fa bravoure ä la bataille de Lawfeld , 
oü il fut blelTe mortellement ä la tete des Gre- 
nadiers. 11 a fait für le Rhin les campagnes 
de 1734 & 173 & celle de 1743 & 1744 ; 

11 aeteau liege de Fribourg en Brisgäu com- 
me Capitaine de Grenadiers , s’eft trouve au 
liege d’Oudenarde en 174? , Dendermonde 
la meme annee , a commande les trois com- 
pagnies deGrenadiers ä l’attaque des chemins 
couverts & autres ouvrages au liege de 
Mons, Namur, & Bruxelles en 1741?, acom. 
mande feul les Grenadiers, piquets & Dra- 

Hj 
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gons aux attaques des chemins couverts de 
Sas-de-Gand, Philippine, & Sulz , qu’il a 
empörtes l’epee ä la main. 

Lieutenantcolonel du regiment fuifle de' 
Reding,& Colonel par commiifion 011756, 
il a commande le regiment en l’abfence du 
Colonel dans les campagnes de 'Weftpha- 

liede 1757, 1758, I7f9 » 1760 , 17*1, & 

1762 , de merae qu’aux batailles deHaften- 
bek & de Rosbach. II s’eft diftingue a l’affaire 
de Melle, fous les ordres deMr. deChevert, 

& y a requ trois fortes contufions. le Roi 
legratifia d’une penfion de 600 livres. II 

’ ’etoit a la tete de la brigade compofee des 
regimens de Reding & Salis , au combat pres 
l’abbaye de Metzlar , aux ordres du comte de 
Rochambeau , & il y montra une grande va- 
leur: Louis XV , pour lui temoigner fa fa- 
tisfadion lui accorda une gratification de . 

• 500 livres, le nomma Brigadier le 20 Jan- ’ 
vier 175 r , & apres l’attaque du chateau & 
pont d’Amenebourg aux ordres des Mare, 
chaux d’Eftrees & de Soubife lui accorda 01- 
core une penfion de 600 livres für l’ordre de 
St. Louis. Il a fait les fondtions de Lieute. 
nant de Roi de la citadelle de Welel pcndant 
le liege en 1750 , a ete choifi par diftinc- 
tion pour etre employe en qualite de Briga. 
dier, par les Marechaux de Contades & Bro- 
glie, dans les campagnes de 1760, 1751 , & 
1764, agommande ä Gielfen en 1761, Enßn 
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fes bleflures & infirmites l’ayant oblige de 
quitter le fervice , Sa Majelte lui a accorde 
une penfion de 5000 livres de retraite , pour 
montrer combienelle etoit contente de fes 
fervices. II eit du Confeil des Soixante a 
Fribourg. 

Rodolphe- Ignace de Caßella , Brigadier au 
fervice de France, Capitaine auxGardes, & 

■ Chevalier de St. Louis , neuvieme fils de 
Francjois Jofeph-Emanuel , & frere des pre- 
cedcns , naquiten 1726. II entra au fervice 
de France en qualite d’Enfeigne de la com- 
. pagnie de fon frere Jean - Antoine de Caftella 
au regiment de Monnin le ir Novembre 
1743 ; Souslieutenant audit regiment le 36 
Fevrier 1744, Lieutenant le 27 Novembre 
. 174^ , Capitaine commandant la Compagnie 
de Reding & Ceberg au regiment de Grand- 
• Villars le 1 Novembre 1748 » Capitaine aux 
Gardes fuilfes ä la mortde fon frere Franco\s- 
Rodolphe , le 27 Fevrier 1757, Chevalier de 
St. Louis le 2 Avril 1 7s 8 1 il fut fait Brigadier 
des armees du Roi le 20 Avril 1768. II a ete 
au liege de Fribourg en 1744 , a fait avecle 
regiment de Monnin les campagnes en Flap- 
dre pendant les annees 174^, 1746 & 1747: 
s’elt trouve aux Oeges d’Oudcnarde, Den- 
dermonde, Bruxelles, Mons, ou il a eu qn 
cheval tue fous lui, Namur , Sas-de-Gand , ä 
l’auaut qui emporta Berg-op-zoom , aux 
batailles. de Raucoux , Laufeld , ä la retrajtq 
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des cinq Etoiles. En 17^8 il a fait les fon 6 - 
tions d’Aide-de-camp general de fon frere 
Rodolphe de Caftella , de memecelledei 7 ^o, 
& s’eft trouv£ en rrieme qualite au fiege de 
i- Wefel. II a faitla Campagne de 17 6t avec Ie 
regiment des Gardes , . & s’eft trouve ä l’atta- 
t}ue de Schafhoufeii. Le Roi lui donna le 1 
' Juillet 1762 la demi- compagnie de Pfyffer , 
pour en former une entiere , & il eft mort 
le 26 Odlobre 177? fhns enfans d’une com- 
tefle de Diefsbach de Tdrni. Il etoit du Con- 
' feil des Soixante. 

Antoine Ae Caßella , Brigadier au ferviee 
de France, Chevalier de St. Louis & Lieu- 
teriantcolonel commandant le regiment de 
fori nom , eft fils d’ Antoine;. Tobie de Caf- 
tella de Möntagni , tni des Soixante de la re- 
publique de Fribourg , & de N. de Praroman. 

■ Jean - Pierre , fecond fils de Fräncois , frere 
de Francois -Pierre Ae Caßella , eft le chefde 
: la branche dont il eft a&uellement queftion ; 
il fut norrime du Confeil fouverain en 164.$ , 
Baillif d’Echallehs & Orbe en i6j6 , du 
Confeil des Soixante en 1659 , Confeiller 
' d’Etat en 1661 > il fut depute par fon Sou- 

• verain pour le renouvellement de l’alliance 
avec Louis XIV i devint Cömmifläire gene- 
ral en. 1663, grand Maitre des munitions 
en 1676, Treforier en 1680 i Seigneur de 

• Delley en 1690 , Lieutenant d’Avöyer en 
i£8$> & mourutle lyAoüt 169 t , etantn« 
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le f Mai 1623. II avoit et£ envoye par fort 
Canton pour leliciter Louis XIV äMulhau- 
fen für la prife de Strasbourg. Jean - Tobie , 
fonfecondfils, ferviten qualitc d’Ingenieur 
& de Major, & fut le grand-pered’^fwrome- 
Tobie, pete du Brigadier. Celui-ci entra au 
lervice en 1742, il leva en 1744 une demie- 
compagnie a fes fraix pour le lervice du Roi 
dans le regiment fuilfe de Vigier , fit avec 
ce corps toutes les campagnes de Dauphine 
& Savoye , & avec le regiment de Caftella 
toutes celles d’Allemagne avec la plusgrande 
diftinction : Chevalier de St- Louis en 17. . 
Lieutenantcolonel & Commandant du regi- 
tnant de fon coufin Rodolphe de Caftella 
depuis 177^ * üpres en avoir ete premier 
Capitaine avec commiflion de Lieutenant- 
colonel , il a ete eleve au grade de Brigadier 
en 1780. 

Simon - Nicolas Conßantin de Caftella , Bri- 
gadier au fervice de France, Capitaine aur 
Gardes fuiffes , & Chevalier de St. Louis, 
quatri£me fils d’ Antoine - Tobie , & frere du 
precedent, entra au fervice comme Enfeigne 
dans la compagnie de fon frere Antoine au 
regiment de ßalthafar en 1748» comme en- 
feigne dans la compagnie de Reinold au regi- 
ment des Gardes fuifles en 17^7 } Aide-Ma- 
jor de ce regiment en 1760, il a fait en cette 
qualite les campagnes d’Allemagne de 1761 
& 1762 , a obtenu la commiftion de Co* 
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lonel en 176. . ; Chevalier de St. Louis en 
176. . Capitaine de Grenadiers en 17S7 , il 
eit Brigadier depuis 1780, & aulli du Con- 
feil des Soixante dans fa patrie. 

Etienne de CaJleüa , Brigadier au fervice 
de France , Chevalier de St. Louis, & pre- 
mier Lieutenant aux Garde s fuiifes , etoic 
fils de N. de Caltella , Oificier au fervice de 
France, & de N. Sudan , d’une famille du 
comte de Gruyere , dont 011 ne connoit point 
la jondion avec la precedente , tnais qui ce- 
pendant jouit du droit de Bourgeoifie fimple 
dans Fribourg. II entra au fervice de France 
comme Cadet dans la colonelle aux Gardes 
en 17025 Enfeigne le 10 Avril 170^ , Che- 
valier le 20 Aoüt 1720 , Souslieutenant le 

• 20 Juillet 1728» fecond Lieutenant le 2 No- 
vembre 1733 , & premier Lieutenant le 27 
Janvier 1737 , il fut blelfe ä la bataille de 

•Fontenoi , & gratifie d’une penfion de 800 
livres en confideration de la valeur qu’il 
avoit fignalee en cette journee & en d’autries 

1 occalions. Colonel par commillion des le 

■14 Novembre 1745 , il fut cree Brigadier 
le ioFevrier 1759, fe retira du fervice en 

• 1763 , & mourut ä Langres en Novembre 

• 1764 , laiifant de fon epoufe N. Guyot , de 

• Verfailles, entre autres enfans , un fils, re- 

■ tire du fervice, Chevalier de St. Louis, avec 

une penfion. Mr. de Caltella avoit faittreize 
campagnes avec le regiment des Gardes,* 
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CHAMBRIER. 


-«Daniel LE Chambrier , Generalma- 
jor au fervice d’Hollande, Colonel d’unre- 
• giment fuilfe de fon nom , & Gouverneur 
' • du prince d’Oratige , fils de Rodolphe , du 

pctit Confeil en 1657, Trcforier general en 
1662, Confeiller d’etat en 1669, naquit a 
Neuchatel. Sa famille, noble d’extra&ion, 
eft originaire de Trave en Bourgogne , cm 
eile pofledoit des droits feigneuriaux en com- 
mun avec le baren dulieu, &etoitconnue 
fous le nom de Girardin. Jean, d’abord Page, 
puis Chambellan du Marquis Rodolphe de 
Hochberg, fuivit ce Prince en Suifle eni4f 7, 
& s’etablit ä Neufchatel : les habicants du 

1 pays ne l’appellerent plus que Chambrier , 

du nom de fa charge , & cettc denomination 
reila dans la famille. II mourut le 30 S»p- 
‘ ' tembre ifof , laiiiantun fils unique, nome 
Pierre , qui pour des fervices rendus ä Jeanne 

' de Hochberg, duchelfe de Longueville, re- 

qut d’elle pour lui & fa pollerite la contree de 
Port-martcl, & fut etabli Chatelain du Lan- 
deron , Maire & Receveur general de Neu- 
chatel, Confeiller d’Etat, & enfin Lieute- 
nant- gouvernal de la Principaute. II mou- 

yutde la pelle le 24 Juillct; 15^.5 » apresavoir 

i 

i 
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embraflc la reforme avec fes enfans , dont 
Benoit & Jean furent les auteurs de deux 
branches principales , exiftantes verS le mi- 
lieu de ce fiecle. Leurs defcendans ont pofi 
fede fans interruption les premieres digtiites 
.dupays: Benoit , Seigneur de Gruyerres & 
Savagnier, fut Confeiller d’Etat & Lieute- 
nant- gouvernal jufqu’a fa mort en 1^47» 

Pierre , fon fils » Lieutenant - gouvernal , 
mourut en 1609 * Pierre , petit- fils de ce 
dernier , apres avoir ete Maire de Courtail- 
loud , de Rochefort , Procureur general , 
mourut en 1688 Maire de Neuchatel. Un 
. autre Pierre fit lesfondions de Prefident du 

• Confeil d’Etat en 1737 & 1742» Charles- 
Louis t Lieutenantcolonel du regiment de 

• Hirzel , Officier d’un merite diftingue , fe 
retira avec rang de Colonel & une penfion, 

. a caufe d’une bleflure qu’il avoit rcque au 
liege de Tournai en 174?. Philippe c toiten- 
core en 17^2 preinier Prefident de la pro- 
vince de Surinam, & Colonel des Ingenieurs* 

Jean., Chevalier de la Generofite , Chanoine 
de Havelberg, a ete long- temps Envoye Sc 
Miniftre plenipotentiaire i la C our de France 
pour le Roi de Prufle * Jean , chef de la fe- 
conde ligne , lervit le duc d’Alewjon corame 
Marechal general des Suifles qui etoient au 
fervice de France en 1 S46 * un de fes fils , 

Jacques , fut Chambellan du duc de Lon- 
gueville , Sc Bourguemaitre de Neuchatel * 

I 
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Jonas obtint le meme emploi en 1597 » & 
fut enfuite Confeiller d’Etat & Procureur 
general, & enfin Confeiller intime du Roi 
de Pruife ; foa fils Samuel lui fucceda dans 
fa Charge de Procureur general. II fautaulft 
remarquer que Frederic I , Roi de Prüde , 
accorda ä cette famille le 8 Avril 1719 une 
patente, en vertu de laquelleMrs. le Cham* 
brier font & leront reconnus dans les etats 
de la maifon de Brandenbourg pour nobles 
de 110m & d’armes , pourront entrer dans 
les Chapitres nobles , & ajouteronr aleur 
blafon la tete de PAigle pruffienne. 

Daniel fut d’abord Receveur de Colom- 
biers : il entra enfuite au fervice comme 
Capitaine danslc regiment de Monbrun eti 
Savoye , & fervit d’Aide-de- camp au duc 
de Schömberg. En 1695 il leva une Com- 
pagnie dans le regiment fuifle de Muralt au 
fervice de Holiaude , en devint Major la 
meme annee , & Licutenantcolonel en 1702. 
Colonel proprietaire du regiment en 1704, 
il fe diltingua ia nuit du 4 au 9 Aoüt 1705 au 
liege de Menin , en empechant par fon adli- 
vite , Ja prudence & fa bravoure le defordre 
que caufoit la moufqueterie desaflieges, qui 
avoit jete la terreur dans une partie des 
troupes expofees ä fes terribles eifets : le 
lendemain , comme il repoufloit une fortie , 
il fut bleife dangereufement. Brigadier en 
1709 , il fut detache eu Juin 171p poqr 
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, » 

veillcr ä Ia iurete de Comines & Warnetotl i 
peu apres il requt ordre de quitter ces poftes 
& de fe jeterdans Menin: commande en- 
fuite flvec le general Chanclos pour execu- 
ter un projet für Ypres, il fe logea dans la 
contre- efcarpe , malgre les efforts extraor- 
dinaires des ennemis , & il feroit parvenu a 
entrer dans la ville , fi le coup n’avoit pas 
manque auxautres attaques: il futdoncob* 
lige de fe retirer. L’annee fuivante le 9 Mai 
il fuc Charge de conduire un convoi de 
Tournai ä Parmee des Allies : chemin failant 
il fe vit tout-ä-coup attaque par 20 corrt- 
pagnies de Grenadiers & 1500 Moufquetai* 
res pres de Luxembourg : malgre la fuperio- 
rite des ennemis, il relolut de fe defendre» 
& le fit avec tant d’opiniätrete & de fucces , 
que les Franqois , irrites de la perte qu’ils 
avoient foulferte , s’en vengerent für fa per- 
fonne , & le trainerent avec la derniere in- 
humanite au - delä de la Scarpe par une corde t 
il avoit eu deux chevaux tues fous lui , & 
deuxdoigts empörtes. En 17 18 il futnomme 
par les Etats generaux Gouverneur du Prince 
d’Orange , & General - Major en 1727. En- 
fin il mourut ä llois-le-duc le 13 Fevrier 

* 738 * 

Samuel le\ Chambrier , fils du precedent , 
Lieutenantgeneral au fervice de Hollande, 
entra dans ce fervice en 1724 comme Officier» 
-il obtint une place de Capitaine . Lieutenant 
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dans le regiment de Hirzel en 1736, & füt 
fait Capitaine en pied en 1740. S’etant infi- 
niment diftingue pendant les premieres cam- 
pagnes de la guerre de Flandre, fur-tout 
en 1 74f au liege de Tournai , il obtint quatre 
compagnies du regiment de Hirzel , aifectees 
ä Neuchatel & ä Bäte } en joignit huic de 
nouvelle levee , & forma ainli un regiment 
de 2400 hommes , dont il fut nomme Co- 
lonel , & qu’il commanda avec diftindlion 
jufqu’ä fa reforme en 1750. Il a ete cree 
General- Major en Mars 17 66 , & Lieute- 
nantgeneral en 1779. ' 

CHANDIEU. 

C ' x 

HARLES DE CHANDIEU - VlLLARS , 
Seigneur de Lille 5 Lieutenantgeneral au fer- 
l vice de France, Colonel du regiment fuillfe " 
de fon 110m , fils de Vcnil de Chandieu 5 Capi- 
taine aux Gafdes fuiffes , & de LouifePotier 
de Corcelles , heritiere tte fa famille , naquit 
en 1659. Lamaifonde Chandieu, ou Champ* 
'Dieu , & enlatin Chandeus , eft une des plus 
‘llluftres du pays de Vaud : eile eft originaire 
du Dauphine , & a poilede pendant longues 
annees la baronnic de fon nom , ä trois lieux 
de Vienne. Plufieurs de ce nom fignalerenc 

leur courage & leur attachement ä leur Sou* 

» 
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verain au fervice de Charles VII , Louis XII 
& .tranqois I , de faqon a meriter de ces 
Princes diverfes marques d’eftiine & de diC. 
tindtion: leur attribut etoit, Vieti de Chan- 
dieu, Antoine , fils de Gui , & de Claudine 
de Chabot , ne en i f 34, fut celui qui trans- 
porta cette famille en Suifle ; ayant eu le 
jnalheur de fe laifler feduire par Calvin , 
Ripaire & Colonge, tant ä Paris qu’a Tou- 
loufe & ä Geneve , il embrafla la religion 
proteftante ; il eifuya divers contre-temps ; 
& n’etant plus en fürete dans fon chateau 
deChandieu, ilferetiraä Laufanne, puis a 
Geneve, & y mourut le 23 Fevrier 1591. 
Il laifla cinq fils & trois filles , qui s’etablirent 
dans le pays de Vaud , & s’allierent avec les 
familles les plus confiderees , telles que Ta- 
vel, Dortans, Dugard, Senarclens & autre$. 
Charles entra au fervice de France en 167^ 
comme Enfeigne de la Compagnie franche 
de Stuppa : Enfeigne de la colonelle de ce 
nom en Avril 1676 , Enfeigne de celle de 
fon frere aine aux Gardesen 1677, Lieute- 
nant en Avril 1678, il l’obtint en Septembre 
1679, que fon frere fut oblige de quitter le 
fervice ä caufe d’une bleifure qui le rendoit 
incapable de fervir, & fut cree Brigadier le 
3 Janvier 1696. Colonel du rbgiment de 
Manuel en Janvier 1701 , il eprouva bien 
des defagremens de la part de l’Etat de Berne, 
qui ne v.oulut jamais le reconnoitre pour 
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Colonel , & n’aceorda meme des recrues que 
~ious le nom d’ancien Manuel ; cet Etat vou- 
lut meme engager le Roi a 1 ui 6ter le regi- 
ment* mais ce Prince, content des fervices 
de Mr. de Chandieu , ne crut pas devoir con- 
defccndre ä cos follicitntions. Mr, de Chan- 
dieu fut fait Marechal - de - camp le 2 6 Odo- 
bre 1704 , Lieutenantgeneral en Juitlet 
1722 , & il mourut dans Ton chateau de Lifle 
pres de Laufanne en Avril 172g. II s’etoit 
trouve aux fieges de Valenciennes & Cam» 
brai en 1677 , a la bataille de Valcour en 
1689 ^ de Ramelies en 1706, & d’Oudenarde 
en 1708* avoit commande dans Conde pen- 
dant les hivers de 170? & 1706 , & s’etoit 
fait une grande reputation. II eut quatre fils : 
Faul- Louis , a qui il remit en 1710 fa Com- 
pagnie aux Gardes , & qui mourut en 1712; 
Charles , qui obcintcette compagnie, dont 
fon pere avoit repris le commandement , en 
1717, & mourut en 1737; Efaye , quifuitj 
Benjamin , qui a ete Olficier major dans le 
regiment de Bettens. 

Efaye de Vi/lars - Chandieu , Seigneur de 
Lifle, Villars & Coudre, Marechal-de-camp 
au fervice de France, Capitaine aux Gardes 
fuifles , entra au fervice de France comme 
Cadet, & devint Enfeigne aux Gardes le 17 
juillet 1717: il obtintle 12 Odobre 1719 
le'tommandement de la colonelle de fon pere 
avec la propriete de la moitie de qette com- 
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pagnie : Capitaine aux Gardes le 14 Juiliet 
1737 a la mort de fon frere , i! fut cree Bri- 
gadier le I Mai 174^, & Marechal de-camp 
le 10 Mai 1748 * & refigna fa compagnie en 
faveur de fon nls en 1758» Ii eit mort de- 
puis plufieurs annees. 

Charles de Villars* Clutndieii, Brigadier au 
fervice de France, Chevalier du meiite mili- 
taire # Capitaine aux Gardes , fils du prece- 
dent, eil mort depuis quelques annees. II 
etoit entre aux Gardes en 1 75 r , avoit ob- 
tenu la compagnie de fon pere en 1758 > & 
avoit ete eleve au grade de Brigadier le 16 
Avril 17674 C’cit ce que j’en ai pu decouvrir, 
faute de memoircs. * • 


C LEK 1. 


■p 

•«öf*- ierRE DE Cleri , Chevalier , Colonel 
au fervice de France , fils de Pierre , Chan- 
celier de Fribourg , d’une famille illuftrc, 
alliee aux d’Affry, Praroman , Glerefle, & 
Steinte depuis long-temps, qui a contribue 
ä la fondation de la Part - Dieu , & poflede des 
droits feigneuriaux ä Bibern , naquit en r f i o. 
Apres avoir fait fes etudes ä l’Univerfite de 
Paris, il cntra au fervice de France , & ob- 
tint une compagnie fous le regne de HenrilU 

il leva en 1 54 un regimcnt fuiife , qu’il coro* 

- - • * 
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hianda avee diftindion dans pluficurs reri- 


contres , & für - tout ä la bataille de Renti 
le 13 Aöüü, apres laquelle le Roi , temoin 
oculaire de fa valeur, le crea Chevalier. II 
iutreförmeen Odobre de la meme annee. 
De retour dans fa patrie , il fut envoye quel- 
iquefois dux Diettes helvetiques & autres 
affemblees partieulieres : il fit quelques cam- 
pagnes en France, & merita toute la confi- 
ance de Charles IX , qui lui confirma le titre 
de C oloilel , & f etablit Capitaine de fa Garde 
fuiffe. Il donna des nouvelles preuves de va- 
leur a la bataille de Dreux en I f 62 , leva eri 
1 ^69 un regiment fuilfe , & contribua beau- 
coup ä la vidoire deJVIontcontour. Avant 
fcette derniere bataille il avoit eu un combat 
fingulier avec le Colonel des Lanfquenetsv 
dont il etoit forti vidorieux par la mort de 
dpn ennemi: lui ayant enleve foh coutelas, 
il en fit faire un gobelet , ou ce combat eil 
grave avecüne infcriptiori; Il mourut enfirt 
le 19 Novembre fuivant des bleffures qu’H 
avoit reques , ä fäge de 59 ans. Il ne lailfa 
ijue deux filles , dont l’une , Elifabeth $ 
epoufa Franqois- Jofeph de Glereife. 


CLO OS, 




• » r •* *■ * 



•ENRI Cloos, Colonel au ferviced’Ef. 
• pagne , Chevalier de St, Maurice & Lazare , 

I 2 
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& Avoyer de Lucerne , naquit vers l’annee 
I $ fo de Maurice , Chevalier. La famille 

* I k 

Cloofs, appelee auili Cloos , C/oj, ou C lofen> 
un e des plus illullres de la ville de Lucerne , 
efl ctciute aujourd’hui. Selon quelques au- 
te urs eile eil originaire de rAutriche , felon 
d’ autres eile fort de la famille des barons de 
Cilofen pres de Landau en Ba viere , quoique 
1 < !urs armes n’ayent pas de reflemblance. 
(^uoiqu’il en foit de ces opinions , qui ne 
1 ont fondees que für des conje&ures , onfait 
remonter cette famille par des titres refpec- 
tables a Jacques , Militaire diftingue , qui 
vint s’etablir a Lucerne en 1398 > eut deux 
£ls , dont Paine nomme Jean , & par fobri- 
(juet miüe diables , fe fit une grande reputa- 
tkm.parun courage & une force extraordi- 
liaires. . Le cadet , Henri , laifla lui - memc 
deux fils : Nicolas , Confeiller d’Etat & Baillif 
de Baden , qui obtint quelques graces & Pri- 
vileges de Charles quillt, & lailfa pofterite * 
fäaitrjce , qui fut pere du colonel Henri . Ce- 
hii-ci fuivit dans fa jeunelfe la profeffion des 
armes, 5 c futadmis dans le grand Confeii, ou 
il fit admirer l'on integrite 5 ; fon favoir* Nom- 
me en 1604 Baillif du Rheinthal, & en \ 62 l 
du Bailliage libre , puis Confeiller d’Etat, il 
fut envoye par le canton de Lucerne en am- 
balfade aupres du Duc de Savoye , qui le 
crea Chevalier de St* Maurice & Lazare : 

*** X ± h * * * * • * 

iLJeya un regiment pour le fervice d’Efpa- 
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gne, qu’il commanda pendant quelquetemps 
avec reputation , fut ein Banneret , & enfin 
eil 1623 Avoyer de Lucerne. 11 remplit les 
fon&ions de cette importante dignite jufqu’a 
fa mort* arrivee en 1629 a Tage de 70 ans 
palfe* Son fils Jean futBaillif du Rheinthal 
en 1636, & peredeHewr/, ConfeiJler d’Etat, 

& de 

Charles Jerdme Cloofs , Seigneur de Mau- 
enfee , Colonel au fervice d’Efpagne ; apres 
avoir fervi dans les pays etrangers , il entra 
dans le grand & enfuite dans le petit Confeil 
de Lucerne , & rendit de grands fervices ä fa 
patrie dans la guerre civile de 3 & 1656. 
S’etant ainfi fait connoitre avancageufement, 
ilfuten 1664 nomme Colonel d’un regiment , 
finde 5 accorde par les Cantons catholiques 
au Roi d’Efpagne : il conduifit d’abord ce 
corps dans le Milanais , fut enfuite traut 
porte en Portugal , & y fignala fa bravoure 
dans plufieurs rencontres jufqu’ä fa reforme 
en 1678. Il n’en eft plus parle depuis; &fa 
famille s’eft probablement eteinte dans fa 
perfonne. Il avoit epoufe l’heritiere de la 
feigneurie de Mauenfee , qui etoit , ä ce que 
je crois , de la noble famille de PfyfFer* 


1 ** 
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CONSTA NT, 



’AMUEL Constant , baron de Rebecque , 
feigneur d’Hermanches & Villars r M en- 
dras , Lieutenantgeneral au fervice de Hol- 
lande , Colonel du regmrent fuifle de fon 
notn, troifiemefils de David, Bourgeois de 
Laufanne, Profefleur de la langue grecque , 
de la Philofophie morale, de la Theologie, 
Redeur de l’Academie , & de Marie de Col- 
ladon , fille du premier Sindic de Geneve , 
naquic en 1677. Son frere aine , Frederic , 
mourut en 1746 Cure de Bex & Doyen de 
la clafle de Laufanne : le fecond , nommc 
Marc , fut bien avant dant les bonnes graces 
de Guillaume III , Roi d’Angleterre , qui le 
fit Receveur de Willemftadt , Princeland & 
Clundert : il fut auffi Secretaire du comte 
d’Albemarle, & mourut en 1703. La famille 
Conftant tire fon nom de Rebecque , terre 
& feigneurie fituee entre Thcrouanne & 
Aire , qui a cte poifedee pendant plufieurs 
fiecles par fes premiers auteurs comme fief 
independant & franc- ä - lods , qui donnoit 
a ces Seigneurs un rang diftingue parmi les 
Nobles d’Artois. Elle remonte ä Ott & Hu- 
gues de Rebecque, quifecroiserenten 1096: 
ils fe diftinguerent inßniment dans cette 
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expeditton* Hugues epoufa Alix de Lens, & 
fes defeendans s’allierent avec les maifons 
de Richemont , Lannoy , de la Coutrere , 
Apremont de Thiennes , Rely , Licques, 
Thiennes, Bethune , Broyard, jufqu’ä An * 
gußin , fils d’ Antoine , qualifie Baron par 
Charles quint, Capitaine des archers de cc 
Prince , & de Jeanne Broyard , fille du Sei- 
gneur d’Anezin, qui fut envoye en France , 
oü il s’attacha ä Henri IV : il s’adreifa a cette 
occafion ä fes parens en Flandre , qui lui 
communiquerent les titres de la famille : il 
y eft declare fils legitime d’Antoine de Re- 
becque par les Majeurs & Echevins d’Aire 
für le temoignage de quatre notables de 
Tendroit ou environs , & le tout ä la follici- 
tation de Rene , Chevalier de Malthe , au 
nom d’Auguftin , qui s’etant retire a Geneve 
en i68<l y mourut en grandc reputation, 
ayant epoufe Elifabeth Pellifari. Sa pofterite , 
tranfplantee a LauPanne par David , fon fils , 
qui s’allia a noble Jeanne Marion , eit alliee 
depuis fa retraite en Suifle aux Girard des 
Bergeries , Loys de Villardin , Saulfure , 
Sturler , Colladon } Minerval, Gallatin , 
Gentil de Langallerie , Chandieu. 

Samuel , connu fous le nom de baron de 
Conftant, fevoua ä fetude desbelleslettres 
des fa plus tendre jeutiefle : mais une incli- 
nation pour le fervice Fempecha de conti- 
nuer QettQ qarriere , ou il faifoit des progres 
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confiderables , & il entra en 1699 au fervice 
de Hollande comme Cadet dans le regiment 
fuiiTe de Loch man. Enfeigne en 1700 , il 
pafl’a en 1701 en qualitc de premier Lieute- 
nant dans le regiment d’Albemarle, futfait 
Capitainc-Lieutenant en 1 702, C apitaine des 
Grenadiers en 1703, & donna des grandes 
preuves de valeur pendant la bataille de R^- 
melies en 1706. Le duc de Marlborough , em- 
pörte par fa bravoure , s’etoit engage trop 
avant dans les ennemis, & en fut entoure tout- 
ä-coup; il courut meine grand rifque d’ecre 
pris, lorfque le capitaine Conftant , qui avoit 
remarque cela, vintä propos avec du fecours, 
& fe comporta avec tant d’habilete , qu’il 
parvint ä le degager. Choifi pour fervir 
d’Aide - de - camp au comte d’Albemarle , 
il fut nomrne Major de fon regiment en 
1712 , paila avec le meme grade dans celui 
de Chambrieren 1717, futfait Lieutenant- 
colonel de ce corps en 172^ , Colonel par 
comtmflion en 1727 , & Colonel proprie- 
taire dudit regiment le 4 Aoüt 1728 » il fut 
eleveau grade de Brigadier en 1734, de Ge- 
neralmajor en 1742 , & de Lieutenantge- 
ncrat le 1 Janvier 1748. Il quitta le fervice 
en 1749 ■; & rnourut ä Laufanne le i6.Jan- 
vier 1 75 6 . Le general Conftant s’etoit trouve 
au liege de Hui en 1703 . de Soutleuwe en 
1705 , de Menin & Ath en 1706 , de Lille 
& Ganden en 1708 , deTournai & Mons ea 


C 137 ) 

1709 , de Douai en 1710 , aux batailles de 
Ramelies en 1706, d’Ouaenarde en 1708: 
il fit les campagnes de 1743 lur le Mein, 
celle de 1744 en Flandre , & eni74f iicom- 
mandaune brigade vers le Lohn fous leduc 
d’Ahremberg : il eut l’honneur d’etre pre- 
fente ä l’Empercur lors de fon couronne- 
ment 5 ce Prince le prefenta lui-meme ä la 
Reine, fon epoufe , en lut difant: Je vous 
prefente un de nos bons amis le baron de ConJ - 
tant * En 1745 il fut fait Commandant de 
l’Eclufe , l’hiver fuivant de Grave , & en 
1748 de Bois-le-duc. Les Etats generaux 
lui avoient faitefperer en 171 1 , qu’ä lapaix 
ils lui feroient reudre fes terres d’Artois : 
mais cela n’arriva pas. On remarque que ce 
grand hotnme auroit acquis encore plus de 
xeputation , fi pendant la derniere guerre de 
Flandre il n’avoit pas eie aucant gene. De 
fon epoufe , Hofe , baronne de Sauifure , 
fille de Jean - Louis , baron de Bercher , & de 
Franqoife de Perro^at , il eut quatre fils & 
une fille : David , qui fuit; Philippe - Ger- 
main , dir le Chevalier, mort ä 28 ans eni7s6, 
Commandant d’un regiment wallon m , Juße- 
Arnold , premier Lieuienantcolonel du regi- 
ment de May ; Marc -Samuel , retire Major 
au fervice de Hollande, & Angelique, mariee 
au marquis de Gentil de Langallerie. La par- 
tie genealogique de cet article eft tiree du 
Diäionnaire de la NoblelTe de France , ou 
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on trouve unegenealogie complette, legali- 
fee par l’extrait du livre des filiations de Lau- 
fanne , par le vidimus des lettres d’origine , 
legalile parle Refident de France ä Geneve, 
par l’adte de rcconnoiflance de Noblefle du 
canton de Berne, legalife par l’ambafiadeur 
de France ä Soleure. 

David-Louis, baron Conftant de Rebec- 
que , Seigneur d’Hermanches & Villars-Men- 
dras , Marechal - de - camp au fervice de 
France , Chevalier du merite militaire & 
Lieutenantcolonel du regiment d’Aubonne, 
fils aine du precedent, entra comme Officier 
dans le regiment de fon pere au fervice de 
Hollande, & obtinten 1741 unecompagnie 
dans ce corps : il fit quelques campagnes en 
qualite d’ Aide. de- camp du general comte 
de Koenigfek, qui aufli bien que le duc de 
Cumberland , l’avoit pris en alfedlion : il 
fut blefle ä la bataillc de Fontenoi, & eut le 
brevet de Colonel le 1 1 Avril 1748, Il avoit 
ete notnme en 1747 Colonel d’un regiment 
fuifle , qui devoit fe lever pour l’Angleterre i 
mais comme il n’eut pas lieu , le Prince Stadt- 
houder le nomma premier Capitaine de fes 
Gardes fuiffes. Il quitta ce fervice & entra 
dans celui de France en 1764 , obtint le 
brevet de Colonel le 22 Mars 176? , fut 
cree Chevalier de l’ordre du Mreite mi'i- 
taire en 17 66 , & Major du regiment d’Ep- 
tingen; il fe diftingua ?n Corle en 1768 & 
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17Ö9 ä latete des Grenadiers, desChafleurs 
d’un corps de Volontaires , ce qui lui va- 
lut le grade de Brigadier des le mois de No- 
vembre 1769 , quoiqu’il n’ait ete declare tel 
que le 3 Janvier 1770. II eft Lieutenantco. 
lonel du regimont d’Aubonne depuis le mois 
de Decembre 1769, & Marechal-de-camp 
depuis le mois de Fevrier 1780. II eil veuf 
depuis 1773 de Louife de Seigneux , d’une 
des plus nobles familles de Laufanne. 

CORNABE. 

Jk* RANcjois Cornab£ , Generalmajor au 
fervice d’Hollande.eltmortä Leiden cn 1763. 
Ne Bourgeois de Vevai , il prit de bonne 
heure le parti des armes , & entra en 1743 
au fervice de Modene comme Major du regi- 
ment fuifle de Grofs : il y partagea la gloire 
que ce corps s’acquitla meme anneeau liege 
de la Mirandole , & dans diverfes rencontres 
jufqu’a fa reforme. En 1745 il obtint uiv 
brevet d’ Aide- de -camp du prince de Wal- 
dek au fervice des Etats generaux , & fut faifc 
enfuite Lieutenantcolonel du regiment de 
Waldek en recompenfe de fa bravoure; Co- 
lonel parcommilfion en 1746, il eut en 1747 
le commandement de fix eompagnies fran- 
fhes , le brevet de Generalmajor la meme 
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annec , & le Gouvernement de 'Willemftadt 
en 1749. Incorpore avec fes compagnies 
franches dans le regiment Vallon, en 17^2, 
il fut nomme Commandant du troifieme ba- 
taillon, & mouruten 1763. Comrne il n’e* 
toit point dans l’habitude de venir au pays , 
que fes freres & fa famille n’exiftent plus en 
Suifle , je ne puis en donner une notice plus 
ctendue. Il y a cependant encore ä Leyden 
quelques -uns de fes neveux, qui font dans 
le commerce. 


COUR TEN. 


ean - Etienne de Courten , Lieute- 
nantgeneral au fervice de France, Chevalier 
de St. Louis & Colonel d’un regiment finde, 
fils de Jean -Francois, Capitaine aux Gardes 
& Chatelain de Sierre , entra au fervice de 
France comme Cadet , & devint Enfeigne 
de la compagnie de fon pere le 7 Avril 1668: 
il leva en 1772 une compagnie franche, fut 
nomme fecond Major aux Gardes en 1688 » 
& leva avec l’agrement du Roi & de la re- 
publique du Vallais , un regiment vallaifan 
de fon nom , enfuite d’une capitulation con- 
clueavecMr. Amelot, Ambalfadeur du Roi, 
en Novembre 1689. Brigadier le 3 Janvier 
1 695 , Chevalier de St. Louis le 20 Fevrier 
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1700 , Marechal-de-camp le 26 Odlobre 
1704, & Lieutenantgeneral le 15 Fevrier 
1721 , il fut en meme temps nommc Com- 
mandant du Vivarais , & mourut ä Paris le 
26 Fevrier 1723. II s’etoitdiftingue ä la ba- 
taille de Steinkerke , aux fieges de Dixmude , 
Deinfe, Venlo , Kuremonde , au combat 
d’Ekeren, ä l’armee de Baviere en Flandre 
en 170^ 5 &depuis dans le Roullillion & la 
Catalogne, de faqon ä meriter les eloges les 
plus flatteurs. 

Melchior de Courten , Marechal- de - camp 
aufervice de France, Chevalier de St. Louis, 
Colonel du regiment de fon nom , Com- 
mandant general des Milices de la republique 
du Vallais, fils d ’ Etienne , Capitaine d’une 
Compagnie franche, entra dans cettetroupe 
comme Cadet le 5 Janvier 1670 : Enfeignc 
en 1671 , Lieutenanten 1672, il l’obtint en 
Septembre 1 673 , ä la mort de fon pere. QueL 
que temps apres il futincorpore dans le regi- 
ment de PfyfFer , d’ou il palfa le 6 Fevrier 
1690 dans le nouveau regiment de fon 
nom avec le pofte de Lieutenantcolonel. Il 
fut cree Chevalier de St. Louis le 20 Fevrier 
1700 , eut la commiflion de Colonel le 12 
Mars 1702 , & fut eleve au grade de Briga- 
dier le 13 Fevrier 1704, en recompenfe de 
la bravoure qu’il avoit fignalee au combat 
d’Ekeren , dans lequel il fut dangereulemeut 
bleffe. Vers la fin de cecte Campagne il 
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Inürcha avec le regiment vers les Ceveriiies * 
& l’anneefuivante il attaqua le 24Septembr£ 
«vec tant d’intrepidite Ravenei , chef des Ca- 
mifards, pres deMaffane, quece nialheureux 
i \ it oblige de prendre la fuite , apres avoir 
vü perir environ deux Cents de fes cama- 
rades, 11 eontinua Pan nee fuivante ä fcrvir 
da ns les Ce vennes , & en 1706 il joignit 
Vers le Roullillon Mt* de Legal, Lieutenant- 
general, fe trouva au liege de Barcelöne , ert 
1707aceuxde Puicerda & Beluveilt, en 1708 

6 1709 äl’armeede Catalogne, en 17 10 au 
Hege de Gironne , oü il fut bloque pendant 

7 mois; enfin en 1714 ii fervit au liege de 
Barcelöne , & en 1715 a celui d’Aleadia & ä 
la conquete de Majorque* Nomme Mare- 
chal - de -camp en Mars 1718 avec une pen- 
llon de 4000 livres , la republique de Vallais 
lui donna en memetemps lecommandement 
general de fes milices ,• & le Rol le gratifia 
le 14 Mars 1723 du regiment de Courten , 
qu’il refigna en Fevrier 1724. Il mourut ä 
Serans dans le Vexiil en 1728 , apres avoir 
fnerite par fesfervicesdurant^S ans , parfort 
tele , par fa valeur * par fon experience d’etre 
place ä cöte des Militaires les plusdiftingues; 

Pierre , comte deCourteni Marechal-de- 
Camp au fervice de France * Colonel du regi- 
inent de fon nom , Chevalier de St; Louis * 
& fecond fils du precedent, naquit en 1689; 
11 entra au fervice eomme Cadet dans le re- 
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giincnt de fon nom ea iyof , & devint Lieü^ 
tenant au mois de Novembre de la meme 
annee , Capitaiue par eommiflion le 26 De- 
cembre 1707* Chevalier de St. Louis en Fe- 
vrier 1718 , Colonel par eommiflion le 28 
Juillet 1721 , ayant celui de Lieutenantco- 
lonel depuis 17 15 , Lieutenantcolonel etfec- 
tif du regiment de fon nom le 3 Mars 1723,1 
il l’obtint le 12 Fevrier 1724 , fut cree Bri- 
gadier le 1 Aout 1734, Marechal - de - camp 
le 20 F e vrier 1 743 , & mourut le 1 8 Fevrier 
1744 a Kemps pres de Bile, en lervanta 
l’armee du marechal de Coigni. L’Empereur 
Charles VII , l’avoit cree en meme temps 
que fon frere , qui fuit , Comte d’Empire * 
pour fervices rendus, 

Maurice 5 comte de Courten , Lieutenant- 
general au fervice de France , Chevalier 
Grand - croix de I’ordre militaire de St. Louis* 
Chambellan del’Empereur Charles VII, Co- 
lonel du regiment de fon nom , troilleme fils 
du marechal Melchior , naquit en 1692. II 
entra au fervice en Avril 170 6 eomme Cadec 
dans Courten 5 Capitaine- Lieutenant le 22 
JDecembre 1707 , Capitaiue par commiifion 
Je 4 Mai 1709 , Capitaine des Grenadiers eri 
1 7 , . , il obtint le 1 6 Avril 1721 une demie- 
eompagnie vacante par la demiflion de fort 
pere, fut cree Chevalier de St. Louis en De- 
cembre de la meme annee , gratifie de la de. 
mie. eompagnie de fon coufin le Lieutenant* 
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general Jean-Etiennele4Mars 1723 ,110m- 
me le 13 Juin 1724 Lieutenantcolonel du 
regiment de fon frere , Brigadier le I Mars 
1738» Marechal • de - camp le 20 Fevrier 
1743 , Colonel du regiment de fon nom le 
6 Mars , C ommandeur de l’ordre de St. Louis 
en Novembre 1744 , Lieutenantgeneral le 
I Janvier 17485 Grand - croix de St. Louis 
«n 1757 , & mourut en 1767 , le 29 Janvier, 
Age de 74 ans. La bravoure , les talens mili- 
taires &politiques, & les autres qualites re- 
• commcndables qui le diftinguerent pendant 
60 ans de fervices , & qui paroiifent here- 
ditaires dans Ion illuftre famille , feront ä 
jamais-honneur a la Suiffe. Je dois un peu 
detail 1er fes. fervices , qui lui valurent les 
marques de dillinCtion dont on l’a vCi ho- 
nore. Des fon entree au fervice il trouva 
les occafions les plus favorables pour fe faire 
connoitre : en 1706 il fervit en Catalogne , 
en I707aux ficges de Puicerda & Beluverft , 
de Rofes en 1710, & la meme annee a celui 
de Gironne , pendant lequel il fe diftingua 
a un ail'aut , ainli qu’a celui de Barcelone en 
comme il conlte par un certificat du 
marechal de Berwik, delivre ä Barcelone le 
6 Odobre de ladite annee. Il fe trouva de- 
puis aux fieges d’Alcadia & ä la prife deMa- 
jorque en 17 if , au liege de Traerbach en 
4734 , & ä l’affaire de Claufen en 173 f. 

La mort de Charles VI ayant mis en mou- 

vement 
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e , Louis XV envoya 
le marechal de Beliifle 
dans töutes les Cours d’Allemagne , pour y 
iicgocier des affaires de ia derniere impor- 
tance; & laguerre ayau't ete declaree , ll le 
chargea de faire la requifition ä divers Etars 
pour le paffage des trouppes francoifes, & 
de pourvoir eh meme tepips a leur fublit 
tence. Le Brigadier de Courteu s’acquitta 
parfaitement de fes commiffions , & paffa en 
Boheme avec les premieres trouppes * {e diC 
tingua au combat de Sahai , & etant entre 
dans Prague , il eut une bonne part aux ex- 
peditions qui accompagnerent le liege de 
cette ville : des qu’il fut leve, il eut ordre 
d’aller avec un gros detachement rompre 
tous les ponts de la Moldau : il reuffn me- 
me ä detruire cclui quie'toit lur la Beraune 
pres de l’abbaye de Koenigfal, dont il chaffa 
l’ennemi , & s’empara de fes proviüons, Il 
fortit de Prague avec l’armee , & etant dans 
le Palatinat , il fut detache vers Eera pour 
favorifer la fetraite de la garnifon de Prague; 
L’empereur Charles VII, pour reconnoitre 
fes fervices , le crea en 1742 Chambellan 
& Comte d’Empire , avec fon frere & fa pof, 
tcrite, En 1743 il paffa en Piemont , & y 
fcommanda quatorze bataillons , qui atta. 
querent avec les Efpagnols en Avril 1744 
les retranchemens de Montalban , oü il fut 
bleffe d’un coup de feu ä la jambe : il fe 
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diftingua aufli ä la bataille de Pierrelongue 
ou C hateau - Dauphin , conduifit enfuite une 
divifion depuis Nice jufque dans le baut 
Dauphine , fe trouva au forcement des Alpes, 
aux fieges de Dernont & Coni , & fit fi bien 
ä la bataille livree pres de cctte derniere place, 
qu’avec neuf bataillons franqois & quelques 
elpagnols il attaqua prefque toute Pinfante- 
rie piemontoife , la chargea deux fois , lui 
enleva une batterie , & dccida la vi&oire en 
faveur de la France. Le prince de Conti en 
ecrivit au Roi , & ce Monarque recompenfa 

Mr. de Courten, en le creant tout-de fuite 

* 

Commandeur de Pordre militaire de S. Louis. 
L’armee franqoife fe retirant de deflous De- 
mont , il en fit Parriere - garde, vint enfuite 
ä Paris , & futenvoye ä la cour de Berlin eit 
place de Mr. de Bellifle : apres avoir rempli 
fes commiflions , il fervit en Flandre en 
174 6 , & fut detache apres la bataille de 
Laufeld avec un corps de trouppes , pour 
aller au liege de Bergopzoom : il fe jeta dans 
cette place au mois de Mars 1748 , & y refta 
jufqu’en Septembre. Enfin le Roi lui confi? 
le commandement de Mallricht, Limburg, 
Namur & dependances jufqu’ä l’entiere con- 
clufion de la paix. 

Antoine - Pancrace - Ignace , comte de 
Courten , Marechal-de-camp au fervice de 
France, Commandeur de Pordre de St. Louis 
& Colonel du regiment de fon nom , entra 

4 « 
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au fervice de France comrae Officicr dans 
Courten , devint Major de ce regiment , & 
pafl'a en 1762 avec le meme grade dans les 
Gardes fuiffes , qu’il quitt a en 1765, pour 
prendre le commandement du regiment de 
Ton nom , ayant ete cree Brigadier le 2? 
Juillet 1762, Commandeurde St. Louis le 
19 Fevrier 1766 , MarechaL de-camp le 3 
Janvier 1770. On vient de me promettre 
de fa part des memoires interelfans für ßi 

famille. 

• » * 

Pierre - Hildebrand de Courten , Brigadier 
au fervice de France, & ancien Lieutenant» 
colonel du regiment de Courten , vit reur6 
dans le Vallais depuis 1767. II obtint une 
compagnie en 1744, eut la commillion de 
-Lieutenantcolonei en 1748 , celle de Colpnel 
& le pofte de Lieutenantcolonel effcdif du 
regiment de Courten en 17^8» lebrevetde 
Brigadier le 25 Juillet 1762 , & fe rctira en 
1767. II eft auffi Chevalier de St. Louis. 

• Jean- Antoine de Courten , Brigadier au 
fervice de France , & Lieutenantcolonel du 
regiment de fon nom , fut d’abord Officier 
dans ce corps , obtint une compagnie , & cn 
fut fait Lieutenantcolonel en 176^ , Colonel 
par commiflion en 1770. II a ete compris 
dans la promotion de Brigadiers de l’annee 
1780. II eft Chevalier de St. Louis. 

Eugene de Courten , Brigadier au fervice 
deSardaigne, & Lieutenantcolonel du regi- 
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ment de Kalbermatten , fert depuis lotlg- 
temps dans ce corps : il en a ete liomme 
Lieutenantcolonel en 1764 , a obtenu la 
commillion de Colonel en 1771 , & a ete 
eleve au grade de Brigadier en 1776. 

La fanville de Courten , etablie fur-tout 
ä Sierre , eft aulli dilfinguee par fon ancien- 
nete que par fes fervices & fes alliances. O11 
la croit fortie d’Italie , d’oü eile fe tranfporta 
ä Brüg vers l’onzieme fiecle * eile eut meme. 
dans les temps rccules quelque part ä la 
fouverainete du pays ; mais eile n’eft bien 
connue , ainfi que la plupart des familles 
vallaifanes , que depuis le quinzieme fiecle, 
Jean- Antoine fut Capitaine general du pays 
en 1532 , Jean en 1687? Eugene en 1721 > 
Antoine etoit grand Chatelain de Sierre en 
l$ 6 o, Etienne en 1580* Antoine , deuxieme 
dunom, en 1610, Franpois en 1646, Jean- 
Francois en 1670, Jean- Antoine en 1682, 
Eugene en 1654, Jofeph- Antoine en 1712 , 
Hiacinths en 1724, J ojeph-M aurice en 1726, 
Elte en 17 36, Marc- Antoine en 1748- Beau» 
coup d’autres remplirent en diiFerens temps 
les charges de Banneret & de Capitaine du 
dixain de Sierre, & fe diftinguerent par leur 
fidelite ä la patrie , & par leurs autres heiles 
qualites» 
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COURVO ISIER. 


harles Courvoisier, Mareclial - de- 
camp au fervice de France , ändert Colonel- 
commandantdu regimerttd’ Anhalt, fils d’ua 
Confeiller de Vevai, eft entre fort jeune au 
fervice de Pruffe , dans lequel il n’a ete que ‘ 
fubalterne; puis il a paffe au fervice de Hol- 
lande , oü il fut fait Major, pour former les 
trouppes ä l’exercice pruflien , & parvint en 
1757 au polte de Colonel- commandant du 
regiment de Lindtman : appelle enfuite eit 
17^9 en France par Mr. de Belüde , il a ete 
fait Lieutenantcolonel , & enfin Colonel- 
commamlant du regiment d’Anhalt : Briga- 
dier en 1769, &'Marechal-de-camp en 1781 , 
il a quitte depuis long-temps fon regiment. 
Il aepoufeutie dcmoifelle Cottin, filled’un 
Negociant de St. Quentin , dont il n’a pas 
de pollerite. 
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ebastien- Henri Crivelli , Colonel 
au fervice d’Efpagne , etoit fils d’ Antoine , 
Dodeur en Medecine. La famillc Crivelli» 
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- gratifiee du droit de Bourgeoisie ä Altorf en. 
1606, eft originaire de Milan , & connue 
des le önziemefiecle : eile a pröduitiinPape 
dans le douzieme , plufieurs Cardinaux, Ar. 
cheveques , £veques , Miniftres d’etat, Cön- 
fcillers intimes , Senateurs de Milan , & au- 
tres perlonnages illuftres. Bartholome Crb- 
velli vint s’etablir ä Lugano vers le commen. 
cement du feizieme fiecle , & un de fes defl 
ceudans y fut Fifcal : Antoine , dont il eft 
parle ci- deffus , fut le premier qui s’habitüa 
a Altorf ; depuis ce temps les Cri velli tintent 
toujours un rang diftingue dans le pays, & 
jls fe trouventaduellementallies avectoutes 
les familles notables du Canton. Sebaßien - 
Henri futd’abord Capitaine dans le regiment 
de Lufli au fcrvice d’Efpagne , & en 163 6 
Envoye du canton d’Uri au Sindicat d’Italie : 
quelque temps apres il fut revetu par le Roi 
d’Efpagne de l’emploi de Secretaire - inter- 
prete aupres des SuiiTes : il rendit de grands 
fervices ä ce Prince en cette qualite , & eut 
l’occafion de prouver fon experience & fes 
talens dans les affaires importantes qui lui 
furent confiees. En 1642 il leva un regi- 
ment fuiflc pour la couronne d’Efpagne , fer- 
vit avec diftindion pendant 6 ans dans le 
Milanais, & fut reforme en 1648* Les Caiu 
tons catholiques l’envoyerefit en en 
ambalfade aupres de Philippe IV, & il mou- 
rut ä Bellinzona d’une attaque d’apoplexie 
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en 1664. II etoit auffi Bourgeois de Lucerne 
& de Rapperfchweil , & laifla quätre fils. 
L’aine , Otton - Frederic , fut Interprete ä la 
cour deMadrit, & Lieutenantcolonel ; Jules- 
Henri , Capitaine au fervice d’Efpagne , 
Baillifde Bellinzona, Secretaire- Interprete, 
rnouruten 1678 > Fr angois - Ferdinand , Che- 
valier de Calatrava , ßaillif de Bellinzona , 
mourut en 1 690 ; Sebaßien - Baltbafar , Sei- 
gneur deZuffikon , fut auffi du Confeil a 
Altorf, & laifla poilerite , ainfi que Jules- 
Henri, & Franqois - Ferdinand. 

• ” 

CROUSAZ. 

RANqois - No£ DE Crousaz , Lieute- 
nantgeneral au fervice de Stixe , Colonel-- 
commaridant des Gardes-du-corps de l’Elec- 
feur, Roi de Pologne , naquit en 1696 de 
Francois - Daniel , & de Judith de Mellet. 
La famille de Croufaz , en latin de Crofa , 
eft originaire du bourg de Crouläz , faifant 
partie de Chexbre, paroiflede St. Saphorin , 
ime des’quatre de la Vaux , dependante ci- 
devant des Evequcs de Laufanne , & com- 
prife adluellement dans le bailliage de ce 
nom au canton de Berne : eile a prouve de- 
vant l’etat de Berne 700 ans de noblefle , 
& a comracte de tres - heiles alliances } 
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entr’autres cclles de Blonay, d’Arnay , de 
Metra! , de Polier, de Loys, de Gumoens, 
de Praroman , de St. Cierge , d’Aubonne , 
de Cerjat, de Maillardoz , de Villarcel , de 
Vignoles, de Coflbnay,'d’Allinge, de Belle- 
garde , de Challons , & une grande partie 
des autres familles nobles du pays de Vaud: 
eile n’eft pas moins illuftree par les fervices 
qui ont fignale dans tous les temps fon zele 
& fon devouement ä la Patrie , & aux Princcs 
qu’elle a^:u l’honneur de fervir. Isbrand Sc 
Claude , Seigneurs de Prilliez , Criffiez Sc 
Corcelles , d^couvrirent la confpiration for- 
mee a Laufanne en if^8 par Isbrand Daux 
& Ton fils George , qui avoieqt entraine 
dans leur parti quantite de Gentilshorames 
de la ville & dupays; George, fils de Claude, 
fut Lieutenant bailjival , ainfi que fon fils 
Abraham , Seigneur de St. George , qui fe 
fignala dans la guerre civile de 1 6^3 > Paine 
de fes fils , David , Seigneur de Mezery , 
fut Bourguemaitre de Laufanne ; le cadet, 
Jean- Pierre , un des plus graiids Philofo- 
phes de fon temps , cternifa la memoire par 
fes excellentes produclions ; Benjamin , fils 
aine de David de Mezery, Colonelau fer- 
vice de Petat de Berne , s’ett fignale dans la 
guerre civile de 1712, & a Jaifle fa feigneurie 
de Mezery ä fon fils aine Rodolphe ; Jean- 
Daniel , fon frere, decouvrit la confpiration 
du major Davel , fut Lieutenant baillival Sc 
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Controleur general ä Lauthnne ; Jean - Phi- 
Zippe , troifieme fils de David , raourut en 
1706 Lieutenantcolonel du regiment Funk 
au fervice de Suedc. Jean - Henri , d’une 
autre branche , fut tue au Hege de Lille en 
5 708, comme Capitaine par commiilion dans 
le regiment de Tfcharncr , fervice de Hol. 
lande ; Jean- Frangois, mort Capitaine ä Ba- 
tavia, futbleife 4 jours de fuite au liege de 
Landau en 1703 -,Jean-Noe fut Connnandant 
du regiment bernois deltine pour aller ä Ge- 
neve en 1743» Charles , Officier d’unmerite 
diftingue , apres avoir fervi la Reine de Hon. 
grie eft entre au fervice de Hollande en 
qualite de Lieutenantcolonel du regiment de 
Sparke , & a ete embarque ppur Surinam ; 
Frederic a ete Colonel d’infanterie allemande 
au fervice de France. 

. Frangois -Noe entra en 1708 au fervice de 
Hollande comme Enfeigne dans le regiment! 
de Metral : il fe trouva en 1709 a la bataille 
de Malplaquet , ou tous les Officiers du re- 
giment ayant ete ou tues au bl elfes , il fe 
trouva feul pour Commander ce corps ; il le 
fit avec tant d’babilete , d’experience & de 
Courage , que malgre la perte confiderablc 
qu’it avoit foufferte , il eut la gloire de le ra. 
mener au camp dans le meiUeur ordre: dans 
la relation qu'il remit aux Etats generaux , 
il figna , DE Crousaz , Enfeigne £5 Comman- 
(laut du regiment de Mitral . Cette conduitc 
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extraordinaire pour un jeune hommede 13 
ans , lui valut bientöt: une place de Lieute- 
nant : mais ayant ete reforme en 1714, il 
palfa au fervice d’Efpagne , & obtint une 
Compagnie de dragons , avec laquelle il fut 
embarque en 1719 pour favorifer la defcente 
du Chevalier de St. George : cependatit ia 
tempete l’ayant jete für les cötes de Nor- 
■wege , & la principale partie de l’equipage 
ayant peri, il fut arrete par ordre du Viceroi, 
&retenu prifonnier de guerre jufqu’eni72l, 
que perdant efperance d’avancer au fervice 
d’Efpagne , il y renonqa , & etant entre au 
fervice de Saxe , il obtint une Compagnie 
dans le corps des Cadets. Peu apres Au- 
gufte II le nomma Aide- de - camp du general 
de Milkau , & Lieutenantcolonel d’un regi- 
ment de dragons , & le 2f Decembre 1739 
Lieutenantcolonel du premierregiment des 
Gardes ä pied : c’eft en cette qualite qu’en 
1741 il fe couvrit de gloire au liege de Pra- 
gue : ayant ete commande pour 1’alTaut, fon 
premier foin fut de prendre toutes les me-. 
• fures convenables en pareil cas : il fut le 
premier qui entra enfuite dans la ville du 
cöte de l’attaque des Saxons ; & le Roi lui 
en temoigna fa reconnoilfance , en lui ac- 
cordant le brever de ColonsL A la bataille 
de Hohenfriedberg le regiment des Gardes 
fut fous fes ordres , & on le chargea de cou- 
Vrir la rctraite de l’armee , qui , malgre la 
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vi&oire des Prufliens , ne put etre entamee: 
on conferva auili par ce moyen plufieurs 
pieces de canon. Le lendemain 5 de Juin 
le duc de Weiflenfels , Generaliilime des 
trouppes faxonnes , le proclama General- 
major de la maniere la plus flatteufe .. & n’eut 
pas de peine d’obtenir la fan&ion du Roi, 
qui d’ailleurs temoignoit depuis long-temps 
nne eftime particuliere ä Mr. de Croufaz. 
Enfin, apres avoir encore fignale fä valeur 
& fön intrepidite au combat de Strigau , oü 
il refta für le ebamp de bataille jufqu’ä ce 
que l’armee fe fut retiree , il fut fäit au mois 
cPO&obre luivant Colonel des Gardes, & les 
deux regimens ayant etc reduitsä unfeul, 
il y entra commeColonel-commandant fous le 
marechal comte Rutofski, Lieutenantgeneral 
en 17 66 , il mourut en 17 69 , lans avoir 
ete marie. 

Daniel de Croujaz , Generalmajor au fer- 
vice du Roi de Sardaigne , & Colonel - com- 
mandant du regiment £e Montfort , etoitfils 
A'Etienne de Croufaz , & de N. de Plait : apresf 
avoir paife par les differens grades d’Officier 
fubalterne dans le regiment des Portes au f 
fervice de Piemont, ily obtint une Compa- 
gnie en 1730: blefle en 1734 ä la tete aü' 
combat de Parme , il fc trouva ä quclquetf 
fieges comme volontaire , & fe comporta de 
faqon ä meriter que le Roi de Sardaigne le 
nommaten 1743 Major du regiment d’Au- 
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dibert , & lui confiat en 1744 douze eens 
hommes , avec ordre , s’il etoit poffible , de 
les faire entrer dans Coni , afliege par les 
Efpagnols & Franqois. Mr. le major de Crou- 
faz accepta fans dcliberer cette dangereufe 
commiffion , & l’executa avec autant de 
bonheur que d’habilete la nuit du 8 au 9- 
Odobre , ce qui occafionna la levee du liege. 
L’annee fuivante il introduilit aulli fix eens 
hommes dans Valence, fit faire une fortie, 
& fauver la garnifon , pendant qu’il faifoit 
ians cefle tirer le canon par les Invalides j il 
refta le dernier dans la ville , & ne fortit 
qu’apres la retraite totale de la garnifon, 
Le Roi l’en loua publiquement , le nommt. 
en Avril 1746 Lieutenantcolonel, en No- 
vembre 1748 Colonel -commandant du re- 
giment de Montfort , & Colonel de fes ar-- 
mees, Brigadier en 1757, & Generalmajor* 
en 1761 : il mourut fort eftime dans le cou- 
rant de cette derniere annec. 

Jean - Louis de Croufaz , Generalmajor au 
fervice de Hollande , Colonel - commandant 
du regiment de Conftaut , Officier d’un 
roerite dillingue , qui dans plufieurs occa- 
fions s’eli montre digne de commander , 
entra jeunc au fervice de Hollande : il obtint 
en 1736 une compagnie dans le regiment 
* de Conftant , en fut cree Major en 174 6, 
Lieutenantcolonel la memeannee, & eutle 
brevet de Colonel en 1748 > Colonel- com-: 
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Mandant de ce regiment en 17^0 , General- 
major en 1763 , il quitta le fervice la mem« 
annee, Sc mourut en 1770. 


D ACHSELHOFER. 

J^ean-Rodolphe Dachselhofer , Sei- 
gneur de Chardonai & Bulfi, Generalmajor 
au fervice d’Autriche , Chevalier de l’ordre 
de la Fidelite 5 Treforier & haut Comman- 
dant du pays de Vaud , naquit ä Berne en 
1691 de Charles, Seigneur d’Uzingen, Gou- 
verneur de Payerne , & de Marguerite dö 
Diesbach. La famille Daxelhofer 5 de Dach- 
felhofen , ou Dacheishofen eft une ancienne 
& noble maifon 9 qui fuivant les mortuairesi 
de Mellingen & les livres de bourgeoifie de 
Zürich , portoit originairement ces dcux 
derniers noms , & demeuroit ä Mellingen 4 
oü Jean poffedoit au milieu du quatorzieme 
fiecle le chäteau de Hitnegg* &iit quelques 
donations aux Ecclefiattiques & pauvres de 
cette ville , & ä Pabbaye de Koeitigsfelden ; 
Rodolphe, premier du 110m * obtint le droit 
de Bourgeoifie a Zürich en 1401 , & fut 
Confeilleren 1411 , P/>mfutrpremier Baillif 
de Baden en 14 1 f \ Rudolphe , fonfils, Baillif 
.de Baden , etoit Seigneur de Bonftetten * fon 
fils> Jean , fut Treforier, Confeiiler, Baillif 
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du Thurgau ; tä fille epoufa Felix Schnlid, 
depuis Bourguemaitre de Zürich , & fon fils 
Jean fe transporta en 1509.4 Berne, yfut 
requ Bourgeois , & entra en 1534 dans l ß 
grand Confeil : plufieurs de fes defcendans 
occuperetit lcs premieres charges de , 1 a Re* 
publique; tels font : Nicolas , qui tut pen- 
danttrente- deux ans Avoyer de Berne; Ni- 
colas , fon fils , qui apres avoir etc Grand- 
Sautier , Grand - Maitre 4 Koenigsfelden , 
Gonfeiller , Treforier du Pays allemand , 
Bannerct, General en chef du tecond corps 
felon le defenfional , mourut en 1707, & 
quantite d’autres , qu’il icroit trop long de 
rapporter. Jean-Rodolphe entra fort jeunc 
au fervice d’Autriche, & obtint 'en 1710 
une Compagnie dans le rcgiment fuifle d’Er- 
lach : eleve en 1715 au grade de Major , il 
fit cette campague & la fuivante en Hongrie 
cornme Aide-de-camp du general comte de 
Palfi avec tant de reputation , que le Prince 
Eugene fit publiquement fon eloge. Le regi- 
metit oü il fervoit, alors Tillier , ayant ete 
reforme en 1717, il pafla dans le regiment 
de vieux -Lorraine en fa qualite de Major, 
eut le Brevet de Lieutenantcolonel en 1719, 
le pofte efFe&if de Lieutenantcolonel avec 
commüfion de Colonel en 1725 , &celui de 
Colonel - commandant avec rang & brevet 
de Generalmajor en 1730. Malgre les folli- 
citations du prince Eugene , & la repugnance 
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de l’Empereur ä lui accorder fon conge , il 
l’obtint en 1733, ä condition toutefois 
qu’il conferveroit fon rang , & rentreroit 
au fervice quand il en feroitrequis , ä moins 
que fes affaires ne le lui permiifent pas. 

Etant du grand Confeil dcpuis 1727 , 
il devint en 1733 Baillif d’Aubonne , & 
corame il exide ä Berne une loi qui inter- 
dit le fervice etranger ä tous ceux qui pot 
fedent quelques charges de la Republique , 
il ne put fe rendre ä la gracieufe invitatioa 
de l’Empereur en 1735 , quoique ce Prince 
lui promit de le creer d’abord Feldmarechal- 
Lieutenant. En 1742 il eut une place dans 
le petit Confeil , en 1743 il fit un voyage 
vers le Rhin , eut l’honneur d’etre prefentc 
au Roi d’Angleterre , qui le fit manger ä fa 
table , & le combla des marques les plus 
eclatantes d’ellime & de bienveillance , & fut 
enfin fait Treforier & haut Commandant du 
pays de Vaud en 174 6. Il mourutle 19 Avril 
1756, en accompagnant l’Avoyer regnant a 
fon abbaye , d’une apoplexie foudroyante , 
qui ne lui lailla que quelques indans de vie. 
Ses funerailles furent magnifiques : 011 le 
regretta univerfellement , ,& la Republique 
perdit en lui un de fes plus grands Magidrats. 
Il avoit ete empioyedans differentes affaires 
importantes, comme en 1742 vers les fron- 
tieres du Frikthal , pour y regier avec les 
Coramiffaires aucrjchiens les lim.ites refpec, 
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tives * & en plufieurs commiflions de l’Etaf. 
II avoit epoufe Rofe Steiguer * filie de TA* 
voyer de ee nom. 

i 

DIESE ACH. 

% 

EAN-Fr^ÖErIC ,COMTE DE DlESBÄcM* 
Prince du St. Empire , & de Ste. Agathe * 
Noble de Melline , General d’infanterie ,• 
Colonel du regirnent de Ion nom * Charn- 
bellan & Confeiller de guerre au fervice de 
Sa Majefte imperiale d’Autriche* Confeiller 
honoraire d’Etat & de guerre de la repub- 
lique de Fribourg* fit patrie* naquit le 'f 
Mars 1677 de Jean - Frederic de Diefbach ,• 
Seigneur de Heitenricd & de Belleroche , & 
d’Elifabeth de Steinbrugg, Dame de laCtoix 
etoilee * filie de l’Avoyer de Soleure , & 
heritiere en partie de fon illuftfe famille^ 
L’origine de la maifon de Diesbach fe perd 
dans l’obfcurite des temps les plus reculcs. 
L’on trouve dans les depöts publics , dans 
les Hiltoires de Suifle , de France & d’Alle- 
magne, & dans la Chambre dcscomptes de! 
Paris , des marques de fon anciennetc & de' 
fon illuftration. Les Lettres de Chevaleriel 
de St. Michel , datees a Paris le 5 Septembre' 
I721 , & fignees Louis , en faveur de Ni- 
colai de Diesbach de Belleroche , enfuite des 

preuves 
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preüves paflees devant lemarechal d’Etrees,’ 
Vice - Amiral de France, Commiflairc depute : 
par fa Majefte pour la verificatiou de ces i 
preuves , <S; fignees avec le Sr. de Clairam- 
baul , Genealogie des Ordres du Roi, en- 
feignent plus amplemetit Panciennete , nob- 
lelle & qualite de la maifon de Diefsbach : 
eutr’autres , d’apres un extrait tire de la 
Ghambre des comptes de Paris , il y eft rap- 
porte que Meilire Nicolas de Diesbach , Che- 
valier , du pays de Perne , avoit 400 livresf 
de penlion du Roi Louis XI en 1473 ; que 
le meme Monarque lui donna eu 1474 au 1 
niois de Juin f<j;i2livres iofols, pour aider 
ä la depenfe de fes ambaflfades de la part des’ 
Ligues d’Allemagne Vers luij & que Meilire 
Guillaiime de diesbach , Chevalier, du meme 
pays , avoit auilt par maniere de penfiott 
340 livres 5 que le Sr, de St. Pol, gendrede' 
Meifire Guillaume de Diesbach ; avoit 300' 
livres de penfion du Roi Franqois I en 
que Ludovic de Diesbcich , Suilfe ; etoit au: 
fervice du Roi Charles IX en 1^72 , däns li 
compagnie d’ordönnance de Ludovic de Bi- 
rague , Capitaine & Chevalier de l’Ordre du 
Roi ; & que Gabriel de Diesbach , Chanöine 
de la Metropole de Befangen , & Abbe de 
Vauclufe , requ Chevalier de St. George en 
1 S69 ^ etoit Tun des Aumoniers ordinaires 
de la Reine Louife , femme du Roi Henri IIJ 
en 1575. Hexifte des lettres- patentes du Roi 
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Frantjoisl, par lefquelles il permet a fon 
äpie & feal Confeiller & Maitre d’hdtel Jemi 
de Diesbach, Chevalier , Capitame des Ligues 
fuiifes , natif de Beine , en Gonfideration des 
fervices qu’il a rendus dans fes armees , de 
tenir & poifeder les biens meubles Äc immeu- 
bles j qn’il a & peut avoir par acquifition ou 
fucceffiön dans les etats de fa domination , 
com me s’il etoit ne en France , doflnees a 
Paris au mois de Decembre I $22 ,• fignees 
Francois , & fur lereplis, par le Roi, Le 
Batard de Savoye , Grand -Maitre de 
France, & awtres prefens* Dorne, vifa: 
Brignolles ,: & fcellees en cire jaune , re- 
giltrees ä la Chambre des comptes ledernier 
Jauvier , figne Brinon. 

: L’hiftoire d’Allemagne & de Suiffe non» 
apprend , auffibieti que les depöts publies de» 
Ghancelleries de differentes villes de Suirtei 
que la maifon de Dieäbach * qui avoit l’hon- 
ijeur defcrvir la Maifon imperiale de Suabe,- 
fuivitBarberoufl’e dans fon pailage en Stalle ,• 
Obtint des terres de ce Prince , & s’etablit 
dans ee pays vers 1191 . Rodolphe , le pre- 
mier eonnu du nom de Diesbach , pofledoit 
Ip terre de Heimberg vers 1 20ö, cefles d’Hin- 
derftand , Bayermoos , Kallenberg , Oggis , 
Lutterbach & plufieurs autres. Ses deux fils 
s’etablirent ä Berne , & lveriterent de leur 
liiere,- Adelaide de Waberen , la feigneune 
de Diesbach : ils aflifterent k quelques tour- 
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nois , fervirent les Empereurs , & Tun d’eux, 
Pierre , epoufa Nanninede Riggisberg, l’au- 
tre , nomine Rodolpbe , s’allia avec Anne ou’ 
Catherine de Schwarzeriböurg. Leur def- 
cendans furem domiciiies pendant une Ion- . 
gue fuite d’annees ibit a Herne , loita Thun, 
ön dans leurs Seigneuries i les uns fervirent 
la France ; d’autres s’attacherent aux ducs 
de ßourgogne , d’autres aüx Empereurs de 
la maifön de Luxembourg , d’autres' enbn , 
fixes ä Herne , y remplirent des charges taiit 
civiles que militaires : ils fonderent dans 
Cette ville eh 1420 la chapelle de St. Chrif- 
tophle dans la collegiale de St. Vincent, avec 
la facriitie de cette Eglife , & donneren t un 
fond poiir Ion entretien & celui du Chape- 
lain : en 17 JO ils firent prcfent k la meme 
Eglife d’une croix d’argerit du poids decinq 
livres , St contribuerent avec d’autres Nobles 
& deux Eveques de Laufanne pöur faire deux 
chandcliers d’argent de la pefänteur de 170' 
livres. II feröit trop löng de rapporter ici 
toutes les marqnes de diltindion qüe Mrs. 
de Diesbach oh: retjues depuis le quator- 
zieme fiecle des plus grands Princes de PEu- 
rope , tels que Charles VI , Roi de France ,' • 
Amede , Conite de Savoye_, Jean, Duc de 
Jiourgogne, Sigismond, Empereur , Maxi- 
inilieh I , Louis XI , Louis Xll , Jule II , 
fouverain Pontife, & autres. Une hiftoire 
Cömplette de la Familie , qui po urroit paroitre 
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avec 1e ternps, comme on le fait cfperer , 
füppleera ä ceia * & je me comcnterai de rap- 
porcer de fuite les principauxfaits des Offi- 
ziers diitingues * en comurenqant par ceux 
de la brauche ainee , qui eil Geile des Fri- 
bourgeois. Je dois encore remarquer que la 
maifon de Diesbach a pollede cinquante-deux 
taut baronies 1 que terres feigneuriales , avec 
Uri marquifat , & • qu^elle s’eft alliee aux il- 
lultres familles de Haiweil , Arberg de la 
maifon de Neuchatel , Parney , St, Pol , de 
Refuge , de Buren , ilonlletten , de Rive , 
d’Erlach , Watteilweil , Manuel , PvingoL 
tingen , Grafeuried * Tillier , Faraone , Alex * 
Lanten-Heid, Keiif, Fegelin, AfFry, Boc* 
card , Techterman , Eüavaye , Multetz, May* 
Du Gard ,,d’Alt, &c. 

Jean - Frederic entra d'abord au fer- 
vice de France comme Officier aux Gardes* 
fuiifes , & leva le 15 Septembre 1 69$ une 
Compagnie, avec laquelle il entra dans le 
regiment de Pfvffer , ou il fut par la fuite 
Commandant du fecund Bataillon avee bre* 
vet de Lieutenantcolonel. Enferme avec les 
debrisde ce corps dans Lille le if Aout 1708» 
il eut üne epaule fracaflec d’unc paliilade & 
tine veine rompue , endonnantles preuves 
les plus eclatarites de foii couragc ; ce qui 
joint ä Pexperience qu’il avolt montree ä la 
defenfe de deux poftes pres de Nimwecen 
öju commencemem de la guerre , lui Bt 
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rer avecraifon quelque rccompenfc propor- 
tionnee ä fes iervices , d’autant plus que 
quantite d’Officiers, moins anciens que lui, 
avoient remporte le prix de lcurs belles ac- 
tions. A tout hafard , lorfque ia garnifon 
evacua la place le 8 Decembre , il s’arreta au 
camp du Prince Eugene, lui fit fa cour , s’af- 
fura de fa protection , en cas qu’il n’obt'mt 
rien de la cout de France. Arrive a Paris, il 
porta fes plaintes au duc du Maine du pcu 
d’egard qu’on parojiToit avoir pour lui, & 
pria ce Prince avec la plus noble franchife, 
de demanderau Roi en fon nom ou un regi- 
mentou fon conge. Le Duc etonne de cette 
propofition , lui demanda , s’il y avoit bien 
penfe i & für une repanfe auffi f?rme que la 
demande, lui promitd’en parier aSaMajelle: 
ie aSeptembre 1710, au retour du couchcr 
du Roi , Mr. le Duc dit a Diesbach , que Sa 
Majefte lui accordoit fa demande , en lui 
difant qu’il auroit fon conge: celui-ci re- 
pondit, qu’il n’en etoit pas moins oblige, 
& partit auificöt pour fe rendre en Suiife. 
11 ne rella pas long - cemps (ans emnloi j car 
le prince Eugene lui fit obtenir en 17x1 une 
commiflion pour lever un regiment fuilfe da 
1600 liommes ä la foldcdes Etats Genöraux: 
il le forma aux environs de Conltance 5 ce qui 
irrita fort le comtedu Luc, AmbafTadeur de 
France , qui s’en plaignit au canton de Fri- 
bourg & ä la üiette helvetique le 29 Octcbre 
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tle h meme nnnee, Fribourg , defiratit de 
conferver rhonncur de fon iiluttre citoyen, 
fans otFenfer la France , tacha envain d’adou- 
cir cecte attaire , qui devcnant de jour en jour 
plus ferieufe , obligea la Republtque a citer 
Mr. de Diesbach , & a le fommer de remettre 
entre les mains du Senat rpriginal de la capi- 
tulation qu’il avoit conclue ayec les HoU 
landois. Apres s’en etre defendu quelque 
temps, il promit de la prqdpire, partit de 
Fribourg, & en laifla une qopie entre les 
mains de fes amis, qui l’eycusereiitdu mieux 
qu’ils purent* Cependqqt certaines perfoq- 
. nes intereflees s’en prirent (Jfortemerit , que 
Mr. de Diesbach fut rave du nombre des 
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Membres du grand ConfeiJL Tandis qu’op 
1 ’abaiiToit ainfi , les Hollandois l’eieverent, 
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en lui donnant lebrevet de Brigadier la meme 
annee lyti. 

Sqn regiment ayant ete reforme ä la paix 
d’Ütrecht, il entra au fervice de l’Empereut, 
qui le crea Generalmajor le 28 Avril 1714.. 
11 fit les campagnes de Hongrie, & ä la ba- 
tatlle de feterwaradin en 17161I commanda 
Tavant-garde fous le prince Alexandre de 
^irtemberg: il emporta des lecommence- 
ment de l’adion une batterie de dix pieces. 
de canon , & chargea avec tant d’impetuofitß. 
l’arrqee ottomane , qu’elle. n’y put refifter. 
11 fe trouva au (lege de Temeswar , ä la ba- 
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taille de Beigrade , & au fiege de cette place , 
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toujours comrae le plus ancien Generalma- 
jor ; ce qui lui valut le 3 Avril 1718 la pa- 
tente de Comte d’Empire , pour lui , la po£ 
terite, &.fon frere Philippe, pour lors Lieute- 
nantcolon. dans le regiment de Builfoti au fer- 
vice de France, Apresla concluGondela paix 
avec les Turcs, il fut envoye dans leroyaume 
de Naples, avec un corps de Trouppes im- 
periales, ou ayant appris queMelazzo etoit 
alfiege par les Elpagnols , il fe jeta dans cette 
place , luifeul , toujours anime ä la vue des 
occaGons d’acqucrir de la reputation , & de 
prouver fön ardeur au Grand Prince qu’il 
lervoit: environ Gx femaines apres^l’arm^e 
autrichienne , fous les ordres du comte de 
Merci , debarqua ä deux lieues de Melazzo, 
& les Efpagnols, decourages du reite par la 
belle defenfe delagarnifon, leverent leGege 
la meme nuit, pour Fe retirer ä Franca Villa. 
On fait qu’il s’y livra une . Bataille : Mr. de 
Diesbach , chargc du centre de l’attaque avec 
Je comte Wallis , y Ggnala un courage extra- 
ordinaire , & requt cinq bleflurcs fort dan- 
gereufes, Le meme jour tl fut gratifie du 
regiment de Holltein - ßek, vacant par la 
mort du Prince de ce nom, Il n’etoit pas 
encore gueri de les bleifures , qu’il fe rendit 
en 1719 aq Gege deMelfine » forme par les 
Autrichiens : des trois ailaucs dpnnes ä la 
forterelfe , il fut aux deux derniers , du 1% 
Q^qbre t $ 17 du meme mois : ce des» 
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liier fut fi efflcace , que Ia place capitulä. 
Eleve le 9 Mai 1722 ä la dignite de Prince 
d’Empire faus la denomination de Ste. Agathe 
- avec'le privilege de transmettre ce titre ä fa 
pofterite, ou äfon heritier, il fut quelques 
• jours apres nomine Gouverneur de Siracufe 
&fes dependances, le 23 Juillet 1723 Gen- 
tilhomme de la chambre & Chambellan , le 
1 6 Odlobre fuivant General - Feldmarechal- 
Lieutenant, & le 11 Novembre 1726 Con- 
rfeiller aulique de guerre. Ayant epoufe en 
: 1723 la comtefle de Faraone , d’une des plus 
illuftres familles de la Sicile , la ville de Met 

• line i par une diftin&ion finguliere , l’admtt 

• parmi fes Nobles : le diplome ä ce fujet eft 
du 5 Decemhre 1729 * & fcelle du fceau de 
cette ville celebre , qui a pour legende : 

■S. P.iQi R. decretQ MeJJam tiobilis & regni 
. caput. 

En 1733 le Prince de Diesbach fut envoye 
en Italie depuis la Sicile * oü en 1727 il avoit 
commande pendant onze mois Farmee impe- 
riale , & le 29. Juin 1734 il eut ä la bataille 
de Parme l’aile droite fous fes ordres : il fe 
diftingua encore extremement dans cette 
journee 4 & fut dangereu fement bleffe j ce 
qui Fobligea de fe retirer ä Fribourg. 11 
perdit fon regiment d’infanterie allemande. 
en 1744 t für la nouvelle de fa.mort, quft 
manda ä Vienne le marquis de Prie , Am- 


hafladeur de Marie - Therefe , Reine de Hon« 
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grifc , en Suifle. Ce regiment fut d’abord 
jdonne ä Mr. le comte Antoine de Colloredo , 
aujourd’hui Mareehal des armees de S. M. I. 
& R. apoftolique Jofeph II: ce Seigneur ayant 
appris que le Prince de Diesbach n’etoit pas 
rnort, fut vivement afflige d’avoir obienu, 
le proprietaire encore vivant , le regiment 
d’un Officier diftingue par les grands fervices 
qu’ii avoit retidus ä l’augufte tnaifon d’Au- 
triebe : il alla d’abord aupres de S. M. la 
Reine, & lui dit ; qu’ii etoit aflez jeune pour 
pouvoir attendre ; qu’ii la fupplioit de re- 
prendre ce bienfait , obtenu für une fauffe 
nouvelle* Sa Majefte toujours grande en 
tout , repondit , qu’elle ne pouvoit retirer 
une grace qu’elle venoit d’accorder, & qu’ii 
ne devoit pas fe mettre en peine du fort du 
prince de Diefsbach. Effedivement eile 
nomma celui - ci General d’infanterie le 29 
Avril 1744, avecune penfionde40ooflorins, 
äquivalent du regiment qu’ii avoit eu, Ainfl 
cette incomparable Imperatrice fut contenter 
tous lesdeux, Cetevenement eft fansdoute 
la premiere caufe des bontes que S. E. le 
mareehal de Colloredo a pour le comte Phi- 
lippe de Diesbach , fils du coufin germain 
de feu le Prince , aujourd’hui Lieutenant- 
colonel de fon regiment , & Commandant 
d’un bataillon de Grenadiers, qu’ii obtinü 
de Sa Majefte l’Empereur glorieufement re- 
gnant > pendant la derniere guerre , ainfi que 
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de fön prompt avancement fous le regne de 
feu l’Imperatrice -Reine d’immortelle me- 
moire. Enfin ce grand komme , retire ä F ri- 
bourg , oii il a ete retenu par la goutte & 
d’autres infirmites , qui Pont rendu perclu 
& impotant, fuite de tant de campagoes qu’il 
a feites , & des blelfures qu’il a reques , eil 
inort daqs cette ville le 24 Aoüt 17^1, fang 
en fans de fon mariage avec la cumteiTe Vic- 
toire de Faraone, morte eti 1 770, agee de 1 04 
pns. II fut le premier qui abtint dein repub- 
lique de Fribourg la diftindtion d’unfauteuil 
aux aifemblees du Confeil fouverain , avee le 
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titre de Confeiller honoraire d’etat & de 

f uerre. II inllitua pour fon heritier F ranqois- 
ierre , Comte d’ Empire , & Prince de Ste. 
Agathe, ancien Seigneur Baillifde Rue, fils 
aine de Jean-Jofeph George de Diesbach 
de Torni , Lieutenantcolonel du regiment 
du Prince , Ion couGn germain , & Cora- 
mandantde Plailance en 1738. 

Frangois - Philippe , comte de Diesbach , 
Seigneur de Belleroche & Heitenried , Ma- 
rechal - de - camp au fervice de France , Com* 
mandeur de l’ordre royal & militaire de St. 
Louis, Colonel du regiment fuifle de fon 
jiom, frere du precedent , naquit en 1682. 
II entra au fervice comoie Cadet aux Gardes 
^n 1700 j Souslieutenant, Aidcmajor , Ca- 
pitaine - comtnandant dans le regiment de 
Brendle , il pbtint le I <; Scptembjre 1702 la 
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■potnmiffion pour Jever une Compagnie dan» 
Je regiment de Pfytfer ; Commandant dp 
Jecond bataillon en 1709, il fut gratifie de 
Ja demie- compagnie de fon frere aine le 23 

5qptcmbrp 1710, & du brevet de Lieutenant 
cölonel ie 20 Mars 17x3. Il .paiia eij >7lf 
?vec fa compagnie da»s Ie regipient de Buif- 
Jon com me Lieutenantcolonel en fecond , 8 t 
fut .fait pxemier Lieutenantcolonel le 28 Mai 
(Je la merrve annep-, Colonel par commiifion 
(en Octobte 1719 , Colonel proprietaire du 
Regiment de Buifloo le4 Janvicr 1721 , Bri- 
Radier le 20 Feyrfer 1734 , Marechal-de? 
paipp Ie 1 Mars 1738 , Commandeur de St 
Louis le 10 Mars 1743. 11 ayoit pretendu 
au regiment des Gardes en {742 , ^quel- 
ques annees avant fa mort , arrivee a Fri- 
bourg le 7 Avril 1764, ilavoiteuPagrement 
.dp Roi pour faire comroander Jon regiment 
par Romain, baron de Diesbacb , fpnbeau- 
jrere, II ne lui refta point d’enfans de fon ' 
premier mariage avec une fille de qualite de 
Valencienne, mais defonlecond, ayecLou- 
ife , fille de Nicolas de Diesbach , & de Ma- 
rie-Barbe , fiile de l’ayoyer de Lanten-fjeid, 
§eigneur de Cugi & Aumont , & Chevalier 
Grand - croix de St Michel , il en exifte trois ; 
Mr. le comte de Diesbach de Steinbrugg , 
qui a quitte 1? fervice , s’eft mari£ avec fqt 
coufine germaine , fille du general de Dies- 
J)ach de ßelleroche , dont un fils uniqne , 
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norrune Romain \ deux demoifelles , l’une 
rnariee a Mr. de Fegelin s Seigneur de Vivis 
& Baillif de Pont -en - Ogoz, l’autre au bri* 
gadier comte d’Atfry, Mr. de Diesbach s’eft 
ncquis beaucoup de reputation aux eampa- 
gnes qu’il a faites ; & pendant la guerre de 
1741 ä J748 il e eu un commandement con- 
fidcrable iur le Rhin , ou la brigade des 
Gardes entr’autres etoit lous fes ordres. 

Jean - Uly ic de Diesbach, dit de Vremont , 
Lieutenant des Cent-Suifles de la Garde du 
Roi , 6toit fils de George , Seigneur de Torni , 
Mattenberg &Heitenried, & de Marguerite 
d’ Alex , Dame de Torni - le » grand. II obtint 
d’abord en 1641 une Compagnie dans le re- 
giment de Praroman , avec lequel il fe dif- 
tingua jufqu’ä fa reforme. En 164.6 il fut 
fait Lieutenant des Cens*Suilfes de la Garde. 
Les Cantons , mal informes par quelques 
envieux, fe plaignirent en 1648 ä 1’ Ambat 
fadeur de France , de ce que la place de Lieu- 
tenant de cette trouppe avoit ete vendue , 
& eurent le dernier Mai 1650 la reponfe 
fuivante du Roi : ** Sa Majelle bien informee 
„ que la Charge de Lieutenant des Cens- 
„ Suifles n’a point ete vendue ä prix d’ar- 
„ gent, mais qu’elle a ete donnee au merite 
„ du Sr. de Diesbach , & pour recompenfe 
„ de fesfervices & de ceux de.fa Maifon , &c. 
Mr. de Diesbach fe lignala au liege d’Arras 
cqmme volontaire , & y fut blelfe. Sa famille 
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pöfsede une lettre de Louis XIV ä LL. EEj 
pour leur demander Ja levee d’une compa* 
gnie franche , deftinee ä etre la garriifoii 
ordinaire de Lion , en la place de celle du 
regirnent des Gardes fuilfes , qui y etoit ci«* 
devant etablie j en faveur de Jean-Ulric, a 
caufe des longs, fideles & agreables fervices 
que lui & ceux de fa maifon ont rendus aux> 
Rois fes predeceifeurs &ä lui-meme: cette 
lettre eil datee de St* Qermain en Laye lc 23 
Mars 1 666* On peut voir dans la vie d’Anne 
d’Autriche, tome quatrieme, par la pritidents 
de Motteville, la maniere dont il fe diitingurt 
ä la cavalcade feite a Paris en 1 6f r , ä Poeca* 
fion de la Majorite de Louis XIV* II mou; 
rut le 10 Fevrjer 1671 fans polterite de fort 
epoufe de la femille de Fegelin. 

George -Nicolas de Di es b ach - Beller oche 4 
Lieutenant des Cent - Suilfes, Capitaine de 
deuxcompagnies d’infanterie, neveu du pre* 
cedent, & fils dejoje , Seigneur de Matten.* 
berg & Belleroche, & de Madelaine de Maw 
nuel , fervit dans fa jeunelfe en France : il 
fucceda par lettres- patentes du Roi, don- 
nees a St. Germain en Laye le 30 Novcmbre 
1641, aux charges vacantes par la mort de 
fononcle, & donna en differentes occafions 
des preuves de fon courage ; ee qui luiattira 
la bienveillance du Roi, qui lui donna auiß 
le commandement de deux compagnies 
fune de 2x0, & Pautre de 100 honunes.* ß 
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tnöurüt le 24 Mars 1698 » laiflant deux fils 


de fon epoufe Marie- Märguerite d’Affry. 

: Nicolas de Diesbach , Seigneur de la Cour i 


Lieutenant des Cens-Suiiies , fils dti prec& 


dent, naquit le 1 1 Aoüt \66 8 : Cadet de la 
compagnie de fon pere en 1683 j Enfetgn£ 
le 2 Decembre 1687 > ä fön incorporatiorf 
dans le regiment d'Erlach, Souslieutenant 
fe i2 Mars 1689 dans celui de Schellenberg, 
Lieutenant des Grenadiers ä la creation' de ? 


Ce polte , Lieutenant d’une des compagnieS 1 
de fon Pere le i4Mai 16$ 2 , il les obtinttou- 
teslesdeux par larefignätion de celui - ci, eit 
vertu de Lettres fignees ä Verfailles le 8 Avril 
J693 , fervit avec honneur aux fieges de 
]Kafriur y Charleroi ; öü il commanda lcs v 
Grenadiers , .& au bioeüs de Hui , & fut faitf 


Lieutenant des Cens-Suiffes par hrevet dir 
f Mai 1699* 11 fe de mit de cet emploi le 1 


30 Öclobre 1720 , fut cree Chevalier Gräml- 
croix de i’ordre de St. Michel ; apies pteuves 
fintes , comme on Pa dit er- delfus , le 5 Sep- 
tlembre 1721, & fut grati6e d’uiAe penfioti' 
de 1 200 livi es le 8 Odtobre futvaiit. Il möu- 
rut ä Fribourg le 8 Juillet 1735:. Ii eut de 
fa femme Marie -Barbe de Lanten-Heid 


Franföis- Philippe & Francois- Romain; 

Francois - Philippe de Diesbach , Seigneur 
de Bemme & Vcfin, Lieutenant des Cent- 


Suilfes de la Garde du R01 , fils ain6 du pre- 
fcedent , liavjuit cn 1707 : il eut dans Ü 


I 


( i 7f y . ■ 

jeunefle ütibrevetd’Officier , jufqu’ä tt qud 
fbn pereluiremicle 3 Odobre 1720 fa lieute- 
nance des Cent- SuifTeS y qu’il conferva juf- 
qu’en Jüin 1730 , que fes infirmites Fobii- 
gereut de quitter le fervice. II möiirwt a Fri- 
bourg eil 1744 , ayant ete marie a Marianne 
de Reiff de Cugi, qui lui apporta les fei- 
grieuries de Beaurrie & Vefirt. 

Francois - Romain b'aron de Oiesbach , Tel- 
gneur des vicomtes d’Achiez - le - petit , Mar- 
limont 5 Vanquetin , h t Lagne , bärölt de' 
Croifette y Seigneur de Lozenheim , Theins, 
&c. Lieutenantgeneral au fervice de France 4 
Chevalier Grand- croix de f Ordre royal &? 
miKtäire de St. Louis y Colonel du regiment 
finde de fön nom , liaquit en 1 7 1 6 de Nicolas 
de Diesbaeh , dom )e viens de parier. II entr£ 
en 1731 au fervice comme Officier dans le 
regiment de fon nom , obtint en 1734 une 
eompagnie dans celui de Befenval , fut nom- 
me Major de celui de Diesbaeh en 1748 V 
eut la meine annee la commitlion de Lieute- 
nantcolonel , & fut gratifie de celle de Colo- 
nel en 1751 y Lieutenantcolonel effedlif eit 
17??, Colonel- commandant en r 797, Bri- 
gadier en 1758 i Marechäl -de-camp le 20 
Fevrier 176t > Commandeur de Forde de 
St. Louis la meme aiinee , etant Chevalier 
depuis 1746 , Colonel proprietaire dü regfc 
ment de Diesbaeh en 1764, il a ete cree Che- 
valier Grand -otoix de St- Louis le 25 Aout 
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1779 y & Lieutenantgeneral en 1780. Mr. de 
Diesbadh , OfHcier auifirecommandable par 
une bravöure finguliere , que par ime expe- 
rience confommee , a fait touces les cam- 
pagnes de la guerre defucceflion d’Autriche, 

& a eu le gras de la jambe empörte d’uit 
boulet de eanon le 2 Juillet 1747 ä la bataille 
de Laufeld : il eit tres-connu par les fervices 
qifil a rendus a la France pendant la derniete 
guerre, ou il contribua au gain de la ba* 
taille de Bergen eil 17^9 , en rejoignanc 
quelques inftans auparavant ie marechal de 
Broglie avcc un petit corps qu’il comman* 
doit. Auffi la relarion de cette vidoire,' im* 
primee ä Paris , iait-elle une mention par- 
ticuliere de lui. 11 fe dtlUngua a ceile de 
Corbach en 1760, en tombant für Pennemt 
la bayonnette au bout du fufil ,* & Pobligeanü 
de fe retirer : il ne fe fit pas moins d’hon* 
neur a celles de Sandershaufeii , Rofsbach & 
Lutterberg. D’ailleurs chacun fait fa belle 
defenfe de Calfel en 1762, & Phonneur que 
le prince Ferdinand de Brunswik lui fit de 
lui donner quelques pieces de cauon , dif- 
tindian que Louis XV a auifi imitee , en lui 
faifant prefent de la meme quantite d’artille* 
rie de Parfenal de Strasbourg* Le baron de 
Diesbach a place ces canons dans la. cerre 
en Artois ou il fait fa refidence. En A vril - 
1764 il fut nomme par le Roi pour Com- 
mander en Artois. Il a epoule en 1745 

Ala» 
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Marie - Therefe - Dominique de Mulletz , 
d’Arras , qui lui apporta cn mariage un grand 
nombre de Seigneuries & terrcs en Picardie , 
Artois & Flandre* 

Hubert de Diesbäch , Chevalier dcl’ordre 
de St* Henri , Lieutenantgeneral au fervice 
de Saxe , Capitaine des Cent-Suides de la 
Garde, lecond fils de Geoyge - Nicolas , Lieu- 
tenant des Cetlt- Suiiles de Paris , & de Ma- 
rie -Marguerite d’Aifry, naquit vers la finde 
Kanhee 1 669. II ehtra au fervice de France 
en 1684 cbnime Enfeigne danS le regiment 
de Stuppa le jouile j Souslieutenant en 1 687» 
Capitaine - Lieutenant eh 1689 > ü s’eft reu- 
contre ä plufieurs adioiis militaireS , & ä 
merke par-töüt leS eloges des Generaux, 
particulieremcnt au fiege de Landau, bü eil 
qualite de Capitaine des Grenadiers , il fut 
un des premiers qui fe jeta dans uil oiivrage ± 
empörte par aflaut : le marechal de T)illard 
Pen loua de vant toute Parmee. II fe difhnguä 
ä la bataille de Nervrindeh le 29 Juillet 1693* 
Ayant quitte le fervice en 1698 , ü entra en 
1701 daris celui de Saxe, avcc le brevetde 
Lieutenaritcöloftel , obtint un regiment en 
171 i , & fit fi bien fön devoir en 1715 au 
liege de Stralfund, que le Roi de Pologne > 
Eledteür de Saxe, le crea Generalmajor de fes 
irmees , & quelques aiinees apres Capitaine- 
Lieuteiiant des Cent-Suiifes de fa Garde* Eri 
j730.ce Prince l’envoya a Fribourg aVec 
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tine lettre , pour demander a Leuts Excel* 
liricös quelques beaux hommes r afin de re- 
ta'btir fa compagnie de vrais Suilfes, ce qu’il 
dbtint : pendant Ion fejour dans cette ville 
l’Etat lui donna un feftin , honneur qui 
rt’etoit arrive ä aucun Cttoyen. 11 etoitalors 
Aide -de -camp de l’Eledeur. En 1733 il 
flit fait Capitaine - Colonel des Cent - Suilfes 
{ans reiioncer a Ton regimeut d’infanterie , 
& Lieutenantgeneral. 

Le Roi etant decede , je Prince eledoral 4 

Ion fils, fe mit für les rangs pour fuceeder 

a la coyronne de Pologne, & dans ie deifcin de» 

r^uilxr, il envoyaence royaumeune ambaC» 

lade , compöfee des comtes de Wakerbath* 

llaüditz & du general Diesbach: ces Seigneur» 

tfduverent bien des oppofitions ä leur ar- 

rivee , vii que le parti de Stanislas etoit 

fort accredite , & foutenu par les EmilTaires 

dfe la France : ils parvinrent neanmoins ä 

faire pröclamer l’Eiedeur Roi de Pologne \c 

f Odobre par Hofius , Eveque de Posnanie« 

Cet i£clat penfa couter eher aux A mbaifadeurs: 
♦ 

uh Gentilhomnie de la maifon de Kiowski» 
xele pärtifan de Stanilias * s’emporta teilen 
nient,. que fans les prieres du Nonce , il 
allöiifc livrer aux derniercs extremites, Ce- 
pendäntles Saxons triompherent, & les Am- 
balfadeurs d’Augulle jurerent en fon nom 
les PaBa conveHta le 24 du menie mois. Ca 
Prince» informe du fuccesde fon entreprife* 


t 
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& fiiiguüerement de. la part qu’y avoifc eue 
Mr; de DiesbacH , Je combla de carefles , lui 
fit prefent de plufieurs belles terres aux en- 
virons de Dresde , avec droit de chafle & de 
peclie , & etl Janvier 1734 il lui fit l’hpiv 
iieur de le Faire marcher immediatement 
p.pres lui lors de fon couronnement. 
troiiieme Chevalier Grand -croix de l’Ordre 

” » » » ► — T # , v * ■* * f 

de St. Henri, lors de fon inftitution le 7 Oc- 
tobre 1 73 6 , il rrioiirut , läns avoir ete marie , 
le 20 Avrii J742. 

<• •> 1 , % 9 • 

Romain , baron de Diesbäch ; Seigneur 
d’Aumont , Vefiu & Beaume , Feld- Mare- 
chal - Lieutenant au fervice d’Autriche , 
Colonel d’un tegirnent fuiiTe ; Confeiüer 
d’Etat , Lieutenant d’Avoyer, Colonel, du 
pays a Fribourg , Colonel de la Confedera- 
tion helvetique fuivant le defenfionnal, etoit 
fils de Jean - Jacques de Diesbäch , & de Ma- 
rie . Frantjoife de Reinold. 11 entra en 1684 
au fervice de la maifon d’Autriche comme 

* _ ^ *** ^ ♦ , • ♦ r ji • t \ • + 

Officier dans ie reciment de Kinski , obtint 
üne Compagnie en 1689 , devint Major ep. 
1692 i & LieutenantcoLbnel en 1696 : il Fut 
nomme Senateur ä Fribourg en 1701, & les 
cantons de Lucerne , Uri , Sch weitz , Under- 
\valden , Claris , ayant en 1702 accorde ä 
i’empereur Leopold un regiment de 2400 
hommes , pour la defenfe des etats d’Autri- 
che vbifins de la SuiiTe , il en Fut nomme 
Lieutenantcolonel, & fut gratifie dubrevet 
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de Colonelle io Aoüt 1704; Generalmajof 
le 27 Avril 1708 , il obtint, le 13 Fevriel? 
1712 , le regiment qu’ilavoit eu juFqu’alors 
en commun avec le general deNiederceft, 
par une patente du Confeil aulique deguerre, 
lignee CampmülLEr, &Futcree Feldmare- 
chal - Lieutenant par l’Empereur Charles VI 
le 21 Mai 1716. Sonre'gimentFutreForme en 
& il continua ä Fe r vir jufqu’en 172^, 
qu’il vint reprendre ä Fribourg fa place dans 
le Senat ; Fut Fait Lieutenant d’Avoyer & Co* 
lonel du pays en 173,6, & mourut le if 
Janvier 1738. Il s’etoit diltingue dans tou. 
tes les carapagncs depuis Fon entree au Fer- 
vice : tous les brevets qui lui ont ete accordes 
par les Empereurs Leopold , Charles VI , 
Jofeph I, ainfi que la lettre de Leopold, 
dans laquelle ce Prince lui mande de Faire 
le fervice de Generalmajor fous les ordres 
del’EledeurdeBrunFVik-Lunebourg, Font 
autant de temoignages eclatants de ia bra- 
voure : ils Font tous conFerves dans la Fa- 
milie, Il avoit epouFe Marie- EliFabeth de 
Lanten-Heid , Dame de la croix etoilee, 
qui lui apporta les Feigneuries d’Aumont , 
Velin & Beaume. 




DI ESBACH 

DE Be EHE. 


ean de Diesbach , Seigneur de Langes 
& Vandable , Marechal - de - camp au fervice 
de Franqois I , Colonel d’un regiment fuifie, 
Chevalier , Confeiller & Maitre - d’hötel de 
ce Prince , troifieme fils de Nicolas , Seigneur 
de Signau, Diesbach, Worb , Ruod & Kilen, 
Chevalier , A voyer de Berne , & d’une Dame 
de la maifon de Scharnachthai , heros dont 
le nom fera immortel par les fervices qu’il 
a rendus ä la France & ä fa Patrie, &par 
les recompenfes & marques d’honneur quien 
ont ete le prix, fut eleve Page ä la Cour de 
France, oii fon pere etoit en confideration, 
Ayant quitte cette Cour , Louis XII ccrivtt 
une Lettre tres - gracieufe a fon pere , l’af- 
fura qu’il fe feroit toujours un plaifir de lui 
temoigner efficacement fa bienveillance 
royale. Cependant les Suilfes , autrefois in- 
timementallies' avec la France, changerent 
d’inclination, & firent laguerre ä cette cou. 
rönne , qui ne les avoit pas allez menages. 
Jean de Diesbach fut choifi pour Comman- 
der Parmee qui devoit agir coutre eile dans 
le Milanais : il donna des grandes preuves 
de fa bravoure a la bataille de Marignan, & 
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prit des mefures fi juftes , que Pai mee Puiffe, 
apres un combat de dcuxjours , quoiqu’clle 
n’eüt pas vaincu , empprta autant de gloire , 
que fi eile avoit detruit l’armee franqoife , de 
beaucoup fuperienre. Apres la Campagne il 
retourna ä Berne : mais ne pouvant vivre 
Bans un f at qui , parce qu’il jouiffoit d’une 
paix protonde , ne fourmffoit pas ä fon cou- 
rage des oceafions de fe fignaler , il leva en 
;i^7 des troupes au fervice du Pape , au 
nombre de 24fohommes, de concertavec 
de Silenen , Capitaine de la Garde du Pon- 
tife. L’Etat ayant appris ccla , fit non feule- 
xnent fermer la plupart des pafläges mais 
•aufli mettre aux arrets Jean de Diesbach •» 
comme infra&eur des ordonnances , ema- 
iiees au fujet des leyees de troupes. Cette 
affaire n’eut cependant pas de fuite , & Dies- 
bach rentra bientöt dams les bonnes eraces 

« • . . . J \*> - ‘ • * ’ . <0 

du Souverain. 

• * . • •> . >.* . *’ 

• En If2i ilfutChef & Colonel des troup- 

;pes que les Suifles envoyerent au fecours 
de Franqois l en Picardie : ce Princc , qui 
pendant to.ute la Campagne avoit experimen- 
te de quelle confequence il ferojt pour le 
bieil de fes affaires , de. s’attacher un mili- 
taire aufli diftingue & eftime que l’etoit le 
colonel de Diesbach , le nomma la meme 
annee Marechal - de . camp & .Confeiller 
d’Pdtat ■» lors de la marcfie en Hainaut, & lui 
fitprefentde la terre de Lange, avec refervp 
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du droit de rachat inoyennant la fomrne de 
I ioooo livres tournois , ainfi qu’il contte par 

' lettres- patentes ,du Roi , datees du iß De- 

j. cembre 1521:, II lui fit auifi.cpoufer Jeanne 

I de Refuge, Dame d’houncur de la Reine, 

" , qui lui apporta en mariage Ja terre Je Vap- 

dable. On rapporte que s’etant trouve ä Ia 
Bataille de Seliia en 1522, il vpulut apres 
‘l’adHon faire empörter par fes foldats le chp- 
valierBayard , qui le refufa. Ce fait fe trounje 
“ dans plufieurs auteurs ; mais ce que la mar- 

lon de Diesbach a fait imprifnqr für ti^res 
documens refpedlables , n’en fait pas rnep- 
tion : ce qu’il y a de für , eft qu*il acconj- 
.pagna le Roi enltalie , fe trouva a labataille 
de Pavie , ,& y commanda en chef le porps 
confiderable de Bernois qui s’y .rencontre- 
' rent. Etant pofte 3 quelque diftance de l^i 

’ Tille , il fut averti de la marche des eunenijs, 

J & ayant remarque par leur mpuyemen^, 

qu’ils alloient fe forrnqr dans un endrojt tre$- 
1 avantageux, il s’offrit de les attaquer av,e£ 

. £es Bernois avant qu’ils euflent pris ,ppfte,, 

jie doutant pas quepe feroitdß rapyen de.Jßjs 
mettre en deroute : on ne fuivit pasfpnayisy 
on livra bataille trop tard ; & op Ja j>erdjt, 
'Mr. de Diesbach combatdt cpuime un jipd> 

& fut tue proche de la yille. Ainfi mpjjrpt 
ce grand homme , qui ne fe y py aitt poiift 
d’heritier avoit deja difpofe de vingt, Gx millp 
livres ad caufas pias , & de mille ecus blanp$ ‘ 
pour la bourfe de fa famille ä Berne, 
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. Sebaßicn de Diesbach > Chevalier , Colon«! 
au fervice de France , Avoyer de Berne» 
deuxieme fils de Louis , Gouyerncur de Neu- 
chatel , Seigneur de Dieshach , & d’ Antoi- 
nette de Ringoltingen , fille de l’avoyer Thu- 
ring, & heritiere des feigneuries de Lands- 
hut , Peterkinden & autres , fervit dans fa 
jeuneffc , Fut en 1^13 Lieutenant des Bernois 
a la bataille de Novarre , devint Confciller en 
1514, & la meine annce Avoyer dp Rerthoud. 
En 1519 il fut depute vers la ville de Fri- 
bourg & vers le Duc de Savoye , & cfi 1 ^ ! I 
vers le roi de France, pour figner le traite 

d’alliance, conclu entre cc Monarqye & les 

• * » ♦ » ' • * 

Suifles : il fut ä la tete de Pambad’ade , & re- 
qut du Roi differentes marques d’une bonte 
particuliere.. Enjanvier If22 il fut nomme 
Colonel de 2100 hpmmes que les Bernois 
jeverent au fervice de Franqois I : il partit 
du rendez-vous le 30 fanvier , & fe rendit 
en Italte ; mais deux jours apres la joyrnee 
de laBicoque , 011 il donna des preuves de la 
"plus grande bravoure , il rainena en Suilfe 
les debris de fon regiment , qui avoit fouf- 
fert confiderablement. En 19*5 ilfuteyvoye 
ä Laufanne pour menager un accommode- 
tnent entre l’Evfeque & la yillc de ce nom; 
& en 1529 il fut elu Avoyer de Berne. Il 
parvint ä cette dignite dans des temps tres- 
difficiies, fur-tout par rapport au changc- 
ment de religio n , qui comjnengoit ä fe ma- 
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nifefter par les intrigues des difciplcs des' 
premiers pretendus Rcformateurs, Sebaftien, 
qui , attache par conyiclion ä la religio« de 
fes peres , avoit pris le parti de dilfimuler 
fon chagrin ä cette epuque fatale , fe vir eon» 
traint bientdt.apres , par les devoirs facrap' 
de l’abeiiTance duc au Souverain , de preu» 
dre le commandement de l’armee bemoife 
qui devoit,eombattre les Cantons aicholi*' 
ques. II perdit une partie de fon credit ä 
l’ilfue de cette gperre , fi ruineufe pour les 
Refprtnes : o« ofa meme l’accufer d’intel- 
ligence avep les catholiques , für» taut lorf- 
qu’on le vic eit if 34 quitter Berne pour fs 
retirer ä Fribourg. Une autre raifon l’y 
porta : on peut la voir dans les differente» 
hiltoires de la Suiife : ce qui eit bien glorieux 
pour lui , c’eft qüe , comme le rapporte Stet- 
tier , l’etat de Beritc vir, avec beaucoup de 
peine fa retraite , & tacha de le retenir, 
Mr. de Diesbach fervit encore en Francs , 
& mourut peu apres , fans laifler de polte- 
rite de Dorothee de Halvml , & de Louifo 
de Mont - Metra!. 

Louis de Piesbach , Seigneur de Worb Sc 
de St. Chriltophle , Colonel au fervicc da 
l’Eledeur palatin , etoit Bis de Joffe , Sei. 
gneur d’Urtenen , Capitaine en France t 
Baillif d’Echallens , de Lugaris & d’Y verdon, 
& Confeiller. II entra jeunc au fcrvice dp 
France , & y palfa vingt -fept ans * d’abord 
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com me Officier fubalterne , puis Capitaine 
des Cuirailiers , enfin Capitaine dans les 
Gardes : il 6t avecdiftinßion les campagnes 
de Piemont fous le marechal de BriiTac. De- 
voue aux interets des Reformes de France 
par les intrigues de ia Graffiniere , Agent du 
Palatin en 157^ , il leva en 1576 un regi- 
sment pour le fervice de ce Prince : apres 
plußeurs Conferences avec les Agens des Rie- 
formes , il fe mit ä la tete de oe cerps , & 
alla joindre l’armee qui venoit d’AlIemagne. 
L’Etat de Berne envoya inutilement des Dis- 
putes apres lui : il ne voulut rien eilten dre, 
Arrive en France , il fe diftingua au fiege 
de St, Verin-des-bois, •& ä quelques autres 
rencontres, jufqu’ä la paix, conclue la me- 
ine annee. Licencie alors , & delaifle pat 
Cafimir, auteur de. fa riefoheilfanoe, il fup- 
lia le duc d’ Alenqon de folliciter fon pardon 
& celui de fon regiment , qui lui futaccorde 
a condition qu’il fe foumettroit aux peines 
ftatuees par la Repubüque. Dans la (inte 
il fut Baillif de Romainmotier , & mourut 
en if 84 , lailfant poiferite de Franqoile de 
Miremont , fille du Seigneur de St. Chrif- 
tophle. 

Imbert de Diesbach , Seigneur de St. Chrif- 
tophle , Colonel au fervice de France , & 
Colonel general de ia Cavallerie bernoife , 
fecond fils du precedent , naquir en 1560. 
Il entra commc Page ohzz le Prince de Condt 
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en If 73 , fit enfuite quelques Campagnes ä 
l’armee de ce Prince, & obtint en 1589 une 
compagnie dans le regiment d’Erlach. En 
I $90 il leva un regiment pour le fervice de 
Henri IV , avoue ,par Berne , maroha dans 
le pays de Gex , enfuite dans le Chablais , 
•fe diilingua au liege de Thonon , & fufc. 
•licencie quelquetemps apres. Le Roi en re* 
compenfe de des fervices luifit prcfentd’une 
chaine d’or de la pefanteur de 1 200 pifloles, 
& lui accorda laperrmlfion de creer des Che* 
valiers : il -lui donna aulfi le marquifat de 
Nully , avec des terres de Dourdan & Vau* 
phaffi en payement d’une partie de ce qui 
lui etoit du pour les fraix de la levee du re* 
giment dont on vient de parier. Baillif de 
Chillion en 1606 , de Mörges<en 1619 , dt 
Jameme annee Colonel general de lacaval- 
lerie bernoife , il mourut en 1632 , Divers 
auteurs Fontmention d’un combat fingulier 
qu’il doit avoir foutenu en prefence de da 
Cour contreun Efpagnol, nomme Tolede, 
qui fuccomba fousfon efpadon : mais une 
perfonne de diftindlion , tres-bicn verfee 
dans l’hiftoire de l’illuftre famille de Dies- 
bach, quim’a fait Phonneur de me cormnu- 
niquer des notes pour cet article, m’a affure 
que ce fait n’etoit fonde für aucune pÄece 
autentique, & qu’il avoit toutes les raifons 
d’en douter. Imbert deDiesbach avoit epoule 
£atherine deMetral. . 
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Nicolas de Diesbach , Colonel au fervice 
de France, Seigneur de Diesbach, fils cadet 
de Louis , Seigneur de Signau , &c. & d’A- 
gathe de Bonltetten , fa feconde femme , & 
frere de Sebaßien , Avoyer de Berne , fuivit 
de bonne heure le parti des armes : Baillif 
deThonon &deLenzburgen i J49,Con(eillet 
«n l>57, ilconduifitla nieme anneequatorze 
Enfeignes fuifl’es au fervice de France. Ert 
If6o il fut nomme Commandant des troup- 
pes bernoifes , deftinees a foutenir les Evan- 
geliques de Glaris , & en 1^62 il fe laiflli 
ebiouir par les promefles du prince de Conde: 
en confequence d’un traite fait avec ce chef 
des Reformes , il leva un regiment fuiffe con- 
tre la defenfe de l’Etat , le conduifit a Lion , 
& alloit avancer dans le eccur de la France, 
lorfque le Senat de Berne , ufant de toute 
fon autorite , le fit revenir , & le punit. 
Admis de nouveau dans le Senat en 1^64, 
envoye en l?7© pour renouveler l’alliance 
avec Neuchatel , en 1^77 avee Soleure, en 
1579 avec la France d’un cöte , Berne , So« 
kure & Geneve do l’autre , il mourut le 13 
Janvier 1 5 8 f > ayant epoufe en premieres 
lloces Catherine d’Erlach , & en fecondes 
Marie d’Erlach. 

Jean- Rodolphe de Diesbach , Brigadier au 
fervice de Piemont, & Colonel du regiment 
fühle de fon nora , naquit en 1694 de Nico- 
las de Diesbach , Page chez le Landgrave 
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de Hefle- CafTel , puis Lieutenantcolonel en 
France , & GeneraUffime des Bernois pen* 
dant la güerre de 1712 , & de Salome da 
Watten weil. II entra d’abord au fervice 
de Hollande , qu’il quitta en 17 36 pour 
prendre le commandement d’une Compagnie 
dans le regiment de Roguin , qu’il obtint en 
1737, quoiqu’il füt un des plus jeunes Of* 
ticiers. Brigadier le 22 Janvier 1744 , il 
quitta le fervice la merae annee , ayant ete 
nomme au bailliage de Romainmotier. Ii 
mourut en 1751 , etant du grand Confeil 
depuis 1727 , epoque oü iletoitdejä Capi* 
taine en Hollande. Ilavoit epoufe Margue* 
täte de Wattenweil. 

f 

DON ATSCH. 

c onradin DoNaT sgrt * Generalmajor 

au fervice de Savoye , & Colonel du regimenf 
grifon de fon nom , exoit natif.de Sils , dan$ 
la ligue de la Maifon • Dieu : il paifa d*abord 
plufieurs annees dans lc fervice de Savoye p 
o\x il fe didingua telleraent , qu’en 1734 il 
fut nomme Colonel d’un regiment nouveU 
lement leve au meme fervice & avoue par le$ 
Grifons ; il fit ä fa tete la Campagne de 1 73 f » 
ä la fin de laquelle il fut cree Brigadier } 
Generalmajor en 1737, il eut fpn regimenf 
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reforrhe )a memc annee. II lie quitta pas \i 


fervice > mais il fit encore en fa qualtte de 
Genetal , les campagnes d’Italie jufqu’eti 
1747 , qiie les bleffures qu’il avoit reques , 
Pobligerent de quittet , & de fe retirer dans 
fa patrie, ow il mourut en F^Vrier 1750» 
Son fils , Officier diftingue , s’etant mari£ 
en Piemont, vit adlueilemeut dans le paysj 
retire du fervice. 


mareehal - Lieutenant au lervice d’Autrichej 
natif d’Yverdon , canton de Berne , d’une 


Demoret, naquit le 3 Növembre i 6 % 2 . Ne 
avec les qualites qui forment les Heros 
fpirituel i docile , doux , vif faris emporte- 
ment j appliqüe , cönftant dans fes occupa- 
tiöns, palfionne pout PHiftoife & tout ct 
qui a rappört ä l’art militaire , il donna des 
fes plus tendres annees les plus belles efpe- 
rances , & fe confacra ä l’etude. Son pere 
pour condefeendre a fon inclinatioii , lut 
tröuvant toutes les difpofitions d'un bon 
militaire , le fit entrer en 1700 au fervice 
de Hollande comme Ehfeigne dans le regi- 
ment de Mt. Sturler, fon beau- frere : mais . 




famille noble « qui pofsede la Seigneurie de 
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au bout de trois ans , il quitta le fervice , & 
fe voua de nouveau ä l’etude ; il s’appliqua 
fur-tout au genie. En 1707 il entra au 1 er- 
vicede l’Ele&eur palatin comme Souslieute- 
nant des Gardes- du - corps : ce Prmce , l’ert 
ayant fait Lieutenant quelque temps apres, 
le nomma pour faire les campagnes des 
Pays-bas, en qualite d’ Aide * de - camp du 
general Gobel , avec lequel il fe trouva au 
liege de Lille. Pendant la Campagne de 1707 
il tira les plans des differentes places aveo 
tänt d’exaäitudc, que les Generaux auxquels 
il montra fon ouvrage , le eomblerent d’e- 
loges, & con^urent une idee fi favorable de 
fa capaeite, qu’en 1709 & 1710 le Confeil 
de guerre le chargea de faire le plan des diffe- 
rentes expeditious qu’on nreditoit: il entre- 
prit meme des nouvelles fortifications , qui 
furent gouttees : il perdit un frere pendanc 
la Gampagne de 1711 en Flartdre j & lapair 
etant conclue, il retourna ä la cour de l’E- 
ledeur , auquel il prefenta les plans les plus 
exa&s de la plupart des batailles & fteges 
de cette guerre. Le Prince les requt d’une 
maniere tres obligeante. 

Plufieurs Generaux s’efforcerent de l’atti- 
rer au fervice de leurs Mahres , & lui firerit 
de belles promeffes. Doxat , qui avoit lie 
quelqu’amuie avec le cornte de Mer ci , Ge- 
neral au fervice de l’Empereuf , fe deterrninai 
ä entrer datis celui d’ Autriche , comme Capi« 
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Wille .Jans un regiment de CütraffictS. Lä 
Cour ayant refolu de Former deux nouveaux 
regirnens , lous les noras de vieux & jeune 
Lorraine* commit Mr. Doxat potir faire les 
recfttcs avec d'autres Offieiers. La levee de 
cei corps Fut prompte* & Doxat fut liomme 
prermer Capitaine de jeune Lorraine* II fui- 
vit ee regiment en Hongrie , & fit en 1716 
kl fondions d’Aide - de - camp du general 
Meid i il ie dilhngua fut- tont ä la bataille 
de Peterwardin , & la priie de Temefwar fut 
dCiC en partie a (a bravoure & ä les connoif- 
fances, Avant examirre ie local des environs 
cette rille * ii deeouvrit eufin urre com- 
fflunfcation par les marais * au moyeu de 
läquelle touS. les corps de trouppes qui for- 
ttioknt le fiegC * pouvoient fc joindre , & 
empecher que la ville ne fut fecourue , ou 
qiie lagarnifon eehappät: ilcommandaauilt 
äcux attaques * qui furent tres-efficaces * 
mail i! y fut blefle dangereufement , & rc- 
duk ägarder le lit; Le prinee Eugene lui fit 
Phonncur de Ie vifitef deux fois , fui envoya 
Ibtt Chirurgien , lui procura une gratifica- 
tion de trois eens ducats avec le brevet de 
Lkutenantcolonel. Apres laprife de Terhef- 
war fl fut Charge de donner un plan desr 
&rti£cation$qu’ondevoity ajouter aux an* 
ckrnics, pour la garantir de toute furprife,' 
ft la mettre en etat de foutenir un fiege t 
ie* idees furent fuivies , & . il fut nomme 

Ge* 
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General - Quartiermaitre- Lieutenant. A lä 
fin de la Campagne de 1717 il leva par ordre 
du Confeil de guerre le plan & la carte du 
bannat de Temeswarj &futchoifi pouror- 
donner les fortifications d’Orfowa & de quel- 
ques autres places. En 1719 ilpafla en Ita- 
lic, & lervit fous Merci dans le royaume de 
Naples. Il refta boiteux d’une bleffure qu’it 
requt a Ja bataille de Francavilla, oü il fe 
Comporta tres-bicn. 

A la paix , il fe rendit a Vienne * & lä 
prince Eugene le fit partir pour la Hongrie 
en 1720 j avec ordre d’y perfedionner les 
ouvrages de fortifications que la guerre d’Ita- 
lie avoit empeche de finir. Honore du breveti 
de Colonel en 1722 * & nomme Diredeür 
perpetuel des fortifications du Bannat & dö 
la Sende* il s’occupa jufqu’en 1730 a les vi- 
fiter & ä les mettre en bon etat. General- 
major le 27 Odobre I733 * il fut charge 
d’une commillion pour l’etat de Berne* dont 
il s’aquitta tres-bieil. C’eft alors qu’alfoibli 
pat les fatigues & les bleffures * il prial’Em- 
pereur de lui accorder fa retraite: mais ces 
Prince la lui refufa i le grand Eugene lui 
ecrivit de fa main , pour le detoUrner de fön 
deifein * & le fit avec tant debotlte, que le 
general Doxat , inalgre fa repugnance * re- 
tourna en Hongrie* Pour fon malheur , la 
rnort lui enleva dans peu de temps fes deux 
protedeurs , le eomte Merci le 29 Juin 1734* 

N 
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le Prince Eugene le 27 Avril 1735. II fut tf- 
flige on ne peut pas davantage , de ces ac- 
cidens > & ii en refl’entit bientöt les fuites fu- 
nejles* Des perfonnes * que le credit & la 
. prote&ion de ces deux heros avoit retenues 
jufq u’alors , leverent le mafque , & fous Pap- 
parence d’un zele particulier pour les inte- 
rets de Paugufte maifon d’Autriche, Paccü- 
ferent d’avoir mal employe les Pommes qu’on 
lui avoit confiees pour la fortification des 
places du royaume de Hongrie. 11 eut recours 
ä PEmpereur , qui ayant commis un eonfeil 
de guerre pour examiner Paffaire , le juftifia 
pleinement en 1736 , a la grande confufiou 
de fes ennemis , qui diÜimulerent pour un 
temps leur reflentimerit. Eecomte Palfilui 
accordafon amitie, & obtintdö la Courqu’il 
ferviroit avec lui en Hongrie en 1737,. Do- 
xat fe diftingüa für - tont au liege de Niffa* 
Cette ville ayant capitule le 23 Juillet, ii 
en fut nomme Commandant le 29 avec le 
brevet de General-FeldmarchaU Lieutenant. 
Les Turcs enfles de quelques fucees prirent 
la refolution de reprendre cette place : un 
BalTa de grande reputation fut eharge de 
cette expedition avec 16000 hommes , dont 
une partie arriva a Pimprovifte dans les faux- 
bourgs le 25 Septembre, & ßgnifia au Com- 
mandant que, s’il vouloit ferendre* 011 lui 
feroit les niemes conditions que les Impe- 
s riaux avoient faites aux Turcs. Doxat donna 
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pour toute reponfe, qu’il etoitrefoludefouf- 
frir toutes les difgraces imaginabLes pour 
conferver cette conquete ä PEmpercur \ & 
ii fe preparaä une belle defenfe. LesTurcs 
n’en devinrent pas plus traitables : ils joi- 
gnirent de terribles menaces ä leurs propo- 
fitions % & pour toute grace lui accorderent 
quinze jours pour prendre un parti, ä moins 
que Je rette de Parmee ottomane arrivät , car 
pourlors quil n’y auroit point de quartierpour 
lui & fa garnifon. Doxat envoya Pur le champ 
un Officier au general Seckendorf, quiarriva 
au camp imperial le itfO&obre. Seckendorf 
envoya a fon tour ä Vienne le comte Pertu- 
lati , pour recevoir des ordres ulterieurs , & 
eil attendant il fit partir deux bataillons , 
pour fe joindre au general Chanclos & ac- 
courir äNiifa: mais celui-ci fut battu pen- 
dant fa route , & toutes les provifions qu’il 
amenoit , enlevees par les Infideles. L’Em- 
pereur ecrivit ä Mr. Doxat , l’exnortant de 
fe bien defendre , & ordonna au marechal' 
Philippi de le fecourir promptement. Ces 
ordres n’etoient pas partis de Vienne , que 
ce General , certain d’un cöte de Papproche 
de toute Parmee turque, & d’un autre cöte 
hors d’etat de foutenir un fiege , de Pavis 
. expres & für les föllicitations de tous fes 
Officiers , capitula le 2 6 Odobre ädescoti- 
ditions fort honorables. II y avoit dans la 
place des vivrespour vingt- deux jours, peit 

i 


c J 9t ) 

de canons, peu de canoniers , & a peine deux 
livrcs de poudre pour chaque foldat : les 
Turcs menaqoient de donner un aflaut, que 
le Commandant ne pouvoit foutenir avec 
6032 foldats contre 60000 hommes , fur- 
tout parce qu’il etoit eloigne de l’armee au- 
trichienne , & que les Tutcs pouvoient faci- 
lement etre fecourus de "Widdin. 

Arrive ä Beigrade , le General Doxat en* 
voya ä Vienne la capitulation , avec les rai. 
fons , qui l’avoient porte ä fe rendre. L’Ern- 
pereur etablit un Confeil de guerre : le gene- 
ral Sekau en fut nomme Prefident. Doxat 
fut arrete ä Beigrade le 26 Odtobre : la fen- 
tence ne tarda pas ä paroitre. Voici un ex- 
trait de cclle qui fut portce contre lui : “ Pour 
ce qui regardele general Doxat, quiarendu 
le 16 O&obre paffe la forterefle de Nifla, 
fans attendre d’etre attaque , fans reßfter , 
fans neceiEte & für de fimples menaces , 
deux tiers des fraix du proces feront payes 
de fes biens , & du refte il en fera tire le ne- 
ceflairc pour recompenfer la perte des muni- 
tions. „ Pour lui , il fut d’abord condamne 
äetre arquebufe : mais la fentence futchan- 
gee en la peine d’etre decapite. Des que les 
OfHciers apprirent ce qui avoit ,ete refolu, 
ils firent remettre au Confeil de guerre une 
note pour juflifier leur General : lui- meine 
prefenta fa jullißcation , marquee au fceau 
de la candeur & de la verite, Cependant 
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tout Tut inutile : 011 requt ordre d’execute 
la fentence le 1? Mars 1738. Un delai de 
cinq jours futaccorde : le Grand Duc, beau- 
coup de Seigneurs s’interefserent pour lui: 
l’Empereur meme paroifl'oit incline a faire 
grace, lorfque les ennemis du malheureux 
Doxat firent jouer tant de machiues , que ce 
grand Prince declara enfin qu’il ne pouvoit 
ufer de clemence. La fentence fut donc lue 
le 17, & Doxat fut conduit le 20 en chaife 
au lieu du fupplice , au quartier des Raf- 
ciens , fous la garde de f 00 foldats. C’eft 
donc lä , dit - il aux Commiifaires , le prix 
de trente- huit ans de fervices , & de tant de 
bleifures que j’ai reques ! je dois etre puni 
de mort , pour avoir fauve la vie ä fix mille 
braves foldats ! Avant de fortir delaprifon, 
il avoit embrafle le Lieutenant qui le gardoit, 
& prie d’accepter fes. boutons de chemife 
d’or. Arrive au lieu du fupplice , il jeta les 
yeux für les fortifications , & dit ä haute 
voix: voilä desouvrages que j’ai faitelever, 
& ou je dois perdre la vie 1 & ayant regarde 
les Officiers , il leur dit : adieu , mes amis, 
vous favez pourquoi je meurs. Le bourreai» 
lui donna trois coups , avant de lui feparer 
la tete du corps, • 
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« * ^ « 

DU NA NT, 

. '• • * 

/ 

EORGE Dunant , Lieutenantgeneral 
au fervice d’Efpagne , Gouverneur de Tarra- 
gone , & enfuite d’Alicante , fujet de l’abbe 
de St. Gail , leva d’abord une compagnie dans 
le regiment de Suri au fervice d’Efpagne, en 
-fut faxt Maior en 1739 , & en 1743 il fut 
nomire Colonel d’un regiment fuilfe , que 
le prince de St. Gail accorda au Roi d’EL 
pagne. Envoye en Italie il (ignala fon cou- 
rage dans toutes lcs campagnes de laguerre, 
comme ä l’atcaque des retranchemens de 
.Ville- franche , de ceux de Montalban, au 
pombat de Pierre - longue , ä la bataille de 
Coni , de Baffignana , au paflage duTidon, 
ce qui lui valut le brevet de Brigadier en 
J747. - Il commanda eil cette quaüte fous 
des Officiers fuperieurs les trouppes efpa- 
gnoles dans Genes en 1747. Tranfporte en 
Efpagne apres la paix , il fut fait Marechal- 
de camp en 1760, commanda en Avril 1763 
le corps de bataille, qui devoit entrer en Por- 
tugal , fut cree Lieutenantgeneral en 17705 
en 1773 il obtint le gou vernement de Tarra- 
gone , renonga la meme annee ä fon regi- 
ment , & en Decembre 177^ il fut pourvu 
du gouvernement d’Alicante. Les 
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qualites du Lieutenantgeneral Dunant , qui 
lui avoient merite la confianee des Generaux 
efpagnols , l’eitime des Minitires d’Etat , & 
l’amour des trouppes , le feront toujours 
regarder comme un des plus illuftres Offi- 
ciers fuifles , qui ait commande dans un fer- 
vice etranger depuis tres -long-temps. 


EHR LEK. 


in 

***'' harles'Ehrler , Colonel du regiment 
de fon nom au fervice d’Efpagne , d’une fa- 
mille tres-confideree du canton de Schweitz , 
qui a'produit plufieurs Magiftrats & Offi- 
ciers diftingues, eltfils de Conrad- Antoine, 
du Confeil. II entra jeune au fervice d’Efc 
pagne , & apres avoir fervi fuccellivement 
dans differens grades , il obtint le regiment 
vieux Reding , a la rnort d’ Antoine de Reding 
' dans le mois de Mars 1781» qu’il commande 

actuellement avec reputation« 

« 

ERLACH. 

T 

«■y^ouis d’Erlach, Chevalier, baron de 
Spietz, Seigneur de Jcgiftorf & Balm, Colo, 
uel au fervice de France , fiis aine de jean. 


* 
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Rodolphe , Confeiller d’Etat , & Baillif d& 
Nidau , & de Kunigolde , baronne de BaU 
tnoos , fe diftingua dans plufieurs expedi- 
tions. Je vais renfermer dans peu de mot9 
ce qui a ete imprime für la famille d’Erlach 
dans diiferens ouvrages , & fur-tout dans 
le Di&ionnaire de la Nobleffe de France , 
tome VI , pag. 29 & 30, L’antiquite, l’illut 
tration , la grandeur de cette maifon eft fi 
connue, que peu d’auteurs , foit allemands, 
fuilfes , ou franqois la paflent fous filence, 
D’apres l’hiftoire de Savoye , & les preuves 
qu’en aapportees Rebeur, Commiifaire ä la 
fin du dcrnier fiecle , eile eft une brancho 
cadette des comtes de Neuchatel , ce qui eft 
confirme par d’anciennes armes qui fe voyent 
encore dans plufieurs bätimens publics de 
cette Souverainete. En eff et , on y remarque 
les armoiries de cette branche cadette , ap- 
pelee , pour la diftinguer des deux autres , 
eT Erlach , qui confiftent en un feul chevron , 
& qui font encore celles de Mrs. d’Erlach 
d’aujourd’hui. Le nom d’Erlach vient d’une 
petite ville du canton de Berne, dependante 
des comtes de Neuchatel , & qui forme ä 
prefent, avec quelques autres endroits, un 
bailliage de cet etat. Le premier d’Erlach , 
dont le nom foit parvenu jufqu’ä nous , eft 
Walther * qualifie Chevalier , dans le com. 
rnencement du douzieme fiecle. Ses defcen-. 
dans s’attacherentauxEmpereurs, & s’etab. 
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lirent a Berne des la fondation de cette ville, 
oü Ulrtc, deuxieme du nom , furnomme le 
Chevalier fans peur, fut en 1270 Confeiller 
d’Etat , & enfuite General des Bernois en 
1298. Du refte, cette maifon compte fept 
Avoyers , vingt-neufs Confeillers d’Etat, 
Bannerets , & Treforiers , douze Colonels 
generaux des trouppes de la Republique 
cmq Chevaliers de l’Ordre teutonique des 
le commencement du quatorzieme fiecle , 
quantitc de Chevaliers de St. Hubert , de 
l’Aigle rouge, de la Fidelite , de la Genera- 
fite , de St- Jean de Jerufalem , de St, Louis , 
du merite militaire , pluficurs Comtes d’Em- 
pire & un grand nombre d’Officiers gene- 
raux au fervice d’Autriche , de France , de 
Dannemark , de Prüde , enfin plufieurs Co- 
- lonels , Capitaines & Officiers diftingues. 
Les principales alliances Tont dans le trei- 
zieme fiecle avec les barons de Rinkenberg, 
Rhinfelden , dans le quatorzieme avec les 
Rudentz , Richen , Krauchthal , Strattlin- 
guen , Kerren de Kerrenried , Senno , dans 
le quinzieme avec les Heidegg, Buchfee, 
Buoch , Spiegelberg , GlerelTe , "Wychtrach, 
Stein , Grasburg , Gemmingen , ButilTon , 
dans le feizieme avec les Mundbrot , Herten- 
ftein , Mullenen , Praroman , Scharnachthai , 
Watten weil , Reichbach , Bonftetten, Felga, 
Diesbach , May, Neunegg, Sturler , Aes- 
perling , Cerjat , Stuki , Haiweil , dstns lg 
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dix-feptieme avec les Steiguer, GrafFenried, 
Chnmbrier , Titiier, Üaxeihofer , Buren, 
Auzon, Hatzfeld , Büeritell, Zerblt , JolFrey, 
Eifinguer , Ga'erat, Manuel, Flachsland , 
Oden.bourg , dans Je dix -huitieme avecies 
Madon- de- Befle , Frifching , Seignorel , 
Wiüading, Scherien, Jaifaud, Valon-du- 
houcheron , Stoppa , Auteroche , Hamei , 
Vnknis, Schwalkouski , Schöning* 

Louis , nomme ä la tete de cet article , 
naturellement porte au metier de la guerre , 
l'ervit la France en differentes expeditions, 
pontre les dcfenles du Souverain , qui le 
punit meme feverement j mais ayant dans 
lafuite donne Ion conlentement a deslevees 
pour la memeCourunne, cet Etat le nomma 
Colonel, entr’autres en If2i. Louis d’Er- 
Jach , qui avoit deja donne des preuves de 
fa valeur dans le Milanais , a Genes , ä Ma- 
rignan , fe diltingua pendant le peu de temps 
que cette ievee refta au fervice , & la recon- 
du’.fit en Suilfe , des que la mauvaife conduite 
des Generaux franqois le mirent avec fes 
foldats dans le cas de manquer du neceffaire. 
La meme annee il mena des trouppes au Pape 
CconX, qui le crea Chevalier, & ä fon retour 
il aida aux Franqois ä faire lever le liege de 
Parme aux Imperiaux. Il fut aulli Confeillcr 
eu 1500 & 1520, & mourut en 1524, fans 
enfans de fes trois femmes , Verene , baronne 
$9 Mull enen, , Madelaine Glafer 3 & Barb« 
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Schmid* II fut enterre , fclon fa volonte , ä 
la Chartreufe de Thorberg* 

' Sigismond d* Erlach , baron de Spietz , 
Avoyer de Berne , Marechal-de- camp au 
fervioe de France, General du Corps helve- 
tique , fils de Jean - Rodolphe , BaitliF de 
Moudon , & de Catherine Weyermann , 
fille de f Avoyer de ce nom , naquiten 1614* 
II entra au fervicc de France comme Lieu- 
tenant de la compagnie coloneile de Jean- 
Louis d’Erlach en t6 30, & fut reforme en 
J6 3 1. Capitaine dans le regiment allemand 
de fon uom en 1636 , Major en 1640 , il 
leva lui - meme un regiment de la meme na- 
tion en 1644, avec lequel il fe dittingua 
beaucoup jufqu’ä fa reforme en 1648. Cree 
Marechal-de * camp en 9 il vint faire 
un tpurä Berne , & y obtintune place dans 
le Senat. Le 7 Mai i6f3 le Confeil fouve- 
rain le choifit pour commander en chef les 
trouppes qui alloient etre envoyees contre 
les payfans rebelles des bailliages allemands , 
qu’il eut le bonheur de dilliper. H commanda 
aufli l’armee bernoife dans la guerre contre 
les Cantons catholiques en 1656 : mais il 
il ne fut pas aufli hcureux ; car il perdit la 
bataille de Vilmerguen le 24 janvier, avec 
tous fes equipages & fes papiers. O11 mur- 
mura contre lui ä Berne : il ne s’epouvanta 
pas decela, & fe juftifia pleinement. Il fut 
fiomme Banneret en l6jo> Ayoyer en 1677* 
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Genera! du Corps helvetique la merne annee, 
& mourut Ie I Decembre 1699. En 1671 il 
avoit le plus contribue a ce que l’Etat de 
Berne accordät la levec duregimentd’Erlach 
pour le Roi de France. En i68f il defira 
d’etre delivre de tous fes emplois : mais on 
ne voulutpas lui accorder fa demande. Il eft 
enterre a Spistz , & n’a point lailfe de pofte- 
rite d’Urfule Eliher, baronne deMullenen 
de Wildenftein. 

Sigtsmond d' Erlach , Chevalier de la Gene- 
rofice, Generalmajor au fcrvice de Prufle , 
grand Marechal de la Cour de Berlin, Capi- 
taine des Cent-Suifles de la Garde, naquit 
en 1671 , de Vidor, premier Baillif de Sum- 
miswald , & d’Elifabeth Steiguer. Il entra 
au fervice datis les Gardes fuifles en France , 
fut fait Lieutenant de la Compagnie de Jean- 
Jacques d’Erlach , & fit quatre campagnes , 
pendant lefquelles il fe trouva aux batailles 
de Fleurus , Steinkerke , Ncrwinden , aux 
Heges de Mons , Namur , Charleroi : en 1 69 4 
il pafla au fervice de l’eledeur de Brande- 
bourg , comme Capitaine d’infanterie & 
Chambellan , fut gratifie du brevet de Major 
en 1696 , & nomme Lieutenant des Cent- 
Suifles en 1698 » Lieutenantcolonel par com. 
million en 1701 , Capitaine - Colonel des 
Cent-Suifles en 1704 , Chevalier de la Ge- 
nerofite , Brigadier la raeme annee , il fut 
fait Generalmajor en 1708 , Marechal de la 
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Cour en 1710 , & eut la Compagnie refof- 

mee en 1713* Le Roi en outre lui donna 

un fief compofe de quinze villages, & l’ufa- 

fruit de fa belle maifon de Schernhaufen , 

pour le recompenfer de fon attachement & 

de fon zele pour fon fervice. Enfin Mr. d’Er- 

lach mourut ä Berlin en 1722, & lailfa un 

fils de Sophie - W ilhelmine comteife de Scho- ; 

liing, & une fille de Charlotte Dorothee, cotn- 

tefle de Schwalkouski , fa premiere femine. 

Jean - Jacques d’ Erlach, I ieutenantgene- 
ral au fervice de France , Colonel du regi- 
ment fuifle de fon nom , naquit en 1628 de 
l’avoyer Franqois - Louis , & de Jeanne de 
Grafenried , fa feconde femrne, II entra au 
fervice de France en 1643 , dans la com- ! 

pagnic de fon frere Albert : Lieutenant de 
cette trouppe en 1647 , il l’obtint par Ja 
refignation de Ion dit frere en i6?o, II leva ) 

en 1 672 un regiment fuiife de fon nom , j 

1 fut cree Brigadier la meme annee , Marechal- l 

de-camp en 1677, & Lieutenantgeneral le | 

3 Septembre I688- 11 mourut catholique le 
29 Odobre 1694, laifTant trois fils de fon • 

epoufe Marie- Catherine d’Anzon. Onvoit » 

fon epitaphe en vers latins dans l’Eglife pa- ' ;| 

roifliale d’Argenteuil-les- Paris. Ce grand 
homrne, eltime du Roi, ch 4 ri parle prince j! 

de Conde , qui avoit donne des preuves .1 

eclatantes de fon grand courage , de Ion ac~ l 

tivite , & d’une experience confommce , l 
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aufüi lohg-temps qu’il fervit, mais für - tout 
aux (leges de Montmedy j Gravelines , Mat 
triebt, ßellegarde, Epouilles, Luxembourg, 
& ä ditferens autres lieges & batailles , & qui 
etoit couvert de bleifures , fe rendit tres- 
recommandable par fes vertus morales , & 
par fa franchife digne des premiers fiecles; 
Lorfqu’il eut abandonne la religion protef 
tante pour embrader la catholique , il fut 
requ Bourgeois de Fribourg : le canton de 
Berne lui refufa des recrues pour fes com- 
pagnies , colonelle & aux Gardes fuilfes, 
Jean- Jacques i die le Chevalier d’Eriach, 
Lieutenantgeneral au fervice de France , Co- 
lonel des Gardes fuilfes , Chevalier Grand- 
Croix de l’ordre de St; Louis, fils du precc- 
dent, naquit en 1674. H entra le 10 Avril 
3693 au fervice de France comrne Cadetdans 
la Compagnie d’Eriach aux Gardes : il fut 
pourvu dela demie- compagnie de fori frere 
Earthelemi apres la bataille de Nerwinden, 
& en fut requ Capitaine le Novcmbre 
3697. Chevalier de St. Louis en Mai 1713, 
Brigadier le 1 Fevrier 1719, Marechal-de- 
camp le 20 Fevrier 1734, Colonel des Gar- ' 
des fuilfes le 15 Mars 1736 , Lieutenant- 
general le 1 Mars 1738 , Commandeur de 
l’ordre de St. Louis le Juin 1739 , Che- 
valier Grand -Croix en 1741 , il mourut ä 
Paris le 4 Novembre 174a , lans avoir ete 
tnarie. Il s’etoit trouve ä la bataille de Ner- 
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'winden , au fiege de Charleroi , aux carrv 
pagnes de 1702 , 1703, 1704, a la bataille 
de Ramelies en 1706, ä i’armee deFlandre 
en 1707, äla bataille d’Oudenarde en 1708» 
ä i’armee de Flandre en 1710, & aux fieges 
de Douai & du Quenoi en 1712. il avoit 
fervi lur ie Rhin en 173 5 , commeMarechai* 
de - camp. 

Pierre , comte cP Erlach , Brigadier au fer- 
vice de France, Capitaine aux Gardes funfes, 
fils unique <P Antoine- Jacques , Chevalier & 
Capitaine dans le meme regiment , & de 
Louife - Marche Stoppa d’Autremencourt , 
fille d’ Abraham , Capitaine - Maior aux 
Gardes , & de Marthe du Hamei * entra au 
fervice de France en Mars 17 T2, comme 
Cadetrtux Garde's : Erifeigne le 19 Fevrier 
171^ , il obtint la Compagnie de fon pere le 
1 6 Avril fuivant, & en fut recu Capitaine 
le 20 Aout 1717: Chevalier de St. Louis en 
1733 , ilepoufa le4Mars 1734 Julie Stoppa, 
fille de Jean- Baptille Stoppa, Capitaine aux 
Gardes , & petite nieee du Lieutenantgeneral 
Pierre , dont il eut cinq enfans. Il fut cree 
Brigadier le i Janvier 1740 , & niourut ä 
Paris le 2 Juin 174F. 

Pierre - Louis , comte cP Erlach , Marechal- 
de-camp au fervice de France , Capitaine- 
commandant de la compagnie generale des 
Gardes , fils aine du precedent, naquit 011 
Novembre 1736 : il obtint en 1741 une de- 


( 208 ) 

mi6- compagnie aux Gardes fuifles, Vacantö 
par la mort de Ton per«; , & eritra eomme 
Cadet dans cette trouppe en 1748 : ayanfc 
ete gratifie cette meme annee d’une demie- 
compagnie dansWidmer j il eut un brevet 
d’Officicr dans fa Compagnie aux Gardes en 
175 1 , la meme annee le commandement de 
cette compagnie , avec brevet de Colonel * 
en 1763 la croix de St, Louis , & le brevet 
de Brigadier en 1767. Capitaine -comman- 
dantde la Generale en Juin 1770 , il a ob- 
tenu l’entree des carolTes du Roi en 1772 , 
& a ete fait Marechal- de -camp en 1780, 
Il n’a pas de pofterite de fon epoufe Anne* 
Charlotte de Jallaud , preientee au Roi en 

J 77 T ‘ . . . . . , 

thilippe - Louis , dit le chevalier d’Erlach , 

Brigadier au fervice de France , Capitaine* 
commandant de la Generale des Suifles & 
Grifons , Chevalier de St* Louis * frere du 
precedent, naquitle tojuillet 174t. Il fut 
pourvu en Novembre 1742 de la compa- 
gnie de Widmer, & en jouit jufqu’en 1748» 
qu’il obtint une demie - compagnie aux 
Gardes: il en eut le brevet du Roi en 17^4, 
ix le commandement en 17^9 : Capitaine 
des Grenadiers en 1763 , Capitaine - com- 
mandant de la compagnie generale en 1767, 
Brigadier en 1769 * Chevalier de St. Louis 
en 1770, il mourut a Chaillot pres de Paris 
le 27 Mai de la meme annee , fans avoir ete' 
marie. 
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WolfgaTigd* Erlach, Colonel au fei vice du 
prince Eveque de Wurzburg, quatriemefils 
de Wülfgang , Confeiller d’Etat, & de Cathe- 
rine de Diefibach, naquit en 1^44. II entra 
dans fa jeuneffe au fervice de France , & fe 
diftingua ä la bataille de Montcontour en 
1569 : de - lä il paifa dans les armees de l’Em- 
pereur, enfin au fervice duducde Wirtem- 
berg , qui le nomma Bailiif de Tetiingen. 
Degoute de cette Cour, il paifa ä celle de 
Wurzbourg , obtint un reginlent , la place 
de Confeiller de guerre, & radminiftratiou 
de Maerltadt & Ncuftfidt. De retour a Berne 
en 1583 5 ü fut fait Bailiif de Moudon , & 
mourut en 1607. Il n’eut pöint d’enfans 
d’Anne Died de F urftenftein , & de Catherine 
de Wefterlfetten. 

Louis cTErlach Seigneur de Riggisberg 
Golonel au fervice d’Autriche & de France * 
troifieme fils de Wolfgang , Confeiller d’etatj 
& de Catherine de Diesbach * naquit en 1 543; 
Il futd’aborden 1^75 Capitaine en Francei 
la meme annee il fe jeta dans le parti des Hu- 
guenots i & requt de la Gralliniere une com- 
miflion de Capitaine poür le fervice du Pa- 
latin : il ne contribua pas feulement de fon 
credit pour la levee de fa compagnie, rnais 
il avanca la folde de liuit mois , & fervit 
toujours ä fes depens. L’etat de Berne pu- 
blia des lettres avocatoires : d’Erlach n T y fit 
point a'attention, & marcha en France ala 
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tetc de fa trouppe : ayant joint Parmee pro- 
teftante , il fut de toutes les expeditions de 
l’annee 1^76 , fe diftingua a Pafiaut donne 
ä St. Verin-Ies -bois en Avril de la meme 
annee , fe logen für labreche , & obligea les 
aftieges a demander unefufpenfion d’armes. 
Enfin menace de Pindigaation du canton de 
Berne , il quitta le fervice du Prince palatin * 

& entra dnns celui d’Autriche en qualite de 
Colonel. E11 cette qualite il fervit avec di£ 
tindiön en Hongrie , retourna ä Berne en 
3 5 79 , futfaitla möme annee Baillif de Mou- 
don, commanda en 1582 un corps de deux 
mille hommes envoyes a Geneve * & un autre 
de 5000 dans les Grifons* Senateur en 1 58^5 
il conduifit comme Generaliilime les troup- 
pes bernoifes envovees ä Mifthaufen : le24 
Juin il s’empara dans la nuit du corps -de- 
garde , puis de trois rues* enfin de toute la 
ville , en chaflant les Mulhaufiens de pofte 
cn pofte : pendant Paclion il arracha lui- 
meuie des gibernes aux rebelles * pour four* 
mir ä fes foidats de lapoudre, qui manquoit* 
Gotte expedition lui fit honneur * & il fut 
comble d'eloges a fon retour dans la patrie* , 
E11 1^89 il marcha a la tete de trois mille 
hommes dans le pavs de Vaud & fit fi bonne 
contertance que le duc de Savoye * n’ofant 
rien emreprendre , crut devoir traiter de la 
paix. La meme annee il leva un regiment 
pimi: le fervice de France , a Pinllance de 
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ISanci; qu’il fuivit en Savoye. II eniporta 
divers avantages für le duc de Savoye , qui 
s’etoit de nouveau brouille $ mais quoiqu’il 
füt ä la (olde de la France , il n’ofa pas y 
entrer, &futobligede refterdans la Savoye* 

II fit d’Avully & de Vallon prifonntcrs de 
guerrcj & comrrie ces deux feigneurs avaa- 
cerent quelques propolidons pacifiques > 
dont ils fe difoitnt porteurs de la part de • 
leur Souverain , il les conduifit ä Berne au 
mois de Mai : cette afFaire traina quelque 
temps : le Duc faifoit de temps en terrips de 
nouvelles avances $ il les revoquoit , & me- 
noit ainfi fes entlemis par le nez. Enfiil 
Fetal de Berne avant donne ordre de poufler 
plus avant les conquetesj, il fe livra une ba- 
ttfille le 1 6 Juillet a St* Joiire , & d’Erlach 
s’y diftingua. Le i Ödobre il figna la paix 
de Nyon , & fon regiment fut beende eil 
Jf90. Il faut cncore remarquer qu’ä la fm 
de i s 88 il fut envoye a Laufanne , lors d’une 
rebellion , avec 6 o o hommes : il s’empara 
des portes de la viile, & cmpecha les con- 
jures de fe remuer. Il mourut en 1^97, 
lailfant deux fils de fon epoufe SalomeSturler. 

Jean - Rodolphe cT Erlach , Seigneur de Rig- 
gisberg, Rumliguen, Champvent & la Motte* 
fils aine du preccdcnt , Colonel au fervice de 
France, fit quelques campagnes comme Ca- 
pitaine fous le duc de Lefdiguieres, ä qui ii 
etöit fpecialement recommande par fes pa* 
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rens, & qui prit bcaucoup de foin de fa )eü» 
riefle. En 1618 il fut envoye ä Zürich pour y 
jiirer Palliance faite avec Vcnife , comma 
Depute aufn ä Venife pour la meme cere- 
monie, & en 1633 corntne Ambafladeur pres 
des etats de Bourgogne. Etant du grand C011- 
feil depuis 161 4 , i’1 obtint en 1 624 le bailliage 
d’ Yverdon : en 163 s il Fut Colonel d’un re- 
giment fuifle au fervice de France > qu’il 
commanda avec reputation en Lorraine > 
apres quoi il fut reforme en 1637. U mou- 
rut en 1643 , laiflant plufieurs enfans de fes 
trois mariages , le premier avec Anne de 
Jeoffrey , le Fecond avec Anne Guder , le 
troifieme avec Madelaine Steiguer de Roll. 

Sigismond £ Erlach , de Schadau , Brigadier 
au fervice de France , fils aine de Sigismond^ 
Capitaineau fervice d’Angleterre, & d’Anne- 
Catherine, baronne de Diesbach , naquiten 
3692. Il entira comme Cadet aux Gardes- 
fuiifes le 12 Mai 171 1 : Enfeigne le 27 Juin 
3712 , Souslieutenant le 14 Mars 1713 , Ca- 
pitainc cömmandant de la compagnie d’Er- 
lach dans le regiment d’Affry le 1 Fevrier 
3718 5 fut admis en 1727 dans le grand 
Conleil ä Berne , & gratifie d’une demie-com- 
pagnie le ^ Mars 1728. Il leva le 7 Janvier 
3735 une demie -compagnie dans le regi- 
nient de May, qui fut reformee en Fevrier 
1737 5 fut fait Lieutenantcolonel du regi-. 
ment de Bettcns le if Aoüt 1739 , obtint le 
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j 8 Decembre 1740 une feconde demie-com- 
pagtiie, & le 3 Scpternbre 1741 le brevet de 
Colonel» Brigadier le 1 Mai 174? > il quitta 
le fervice en Avril 1746, fut en meme temps 
pourvu du gouvernement de Koenigsfelden 
dans lecanton de Berne, & mourut en 1 75 g, 
fatis laiifer de pollerite de fbn epoufe Anne* 
Urfule , baronnede Wattenweil. Mr. d’Er«. 
lach avoitfait aveediftindtion plufieurscam- 
pagnes avec le regiment de Bettens : pendant 
lc liege deXieuporten [74^ il s'etnpara Tepee 
a la main du fort de Wirwont , ce qui avanqa 
beaucoup la reddition de cette ville* 

Gabriel d y Erlach , de Schadau , Brigadier 
au fervice de France , frere du precedent, 
& fecund fils de Sigismond , Capitaine au 
fervice d’Angleterre , naquit en 1594. Cadec 
aux petits corps le 15 Mars 1713, Enfeigne 
le 22 Juillet fuivant , Souslieutenant le 1 2 
Novembre 1718 5 Lieutenant le 2v$ Juillet 
1722 de la compagnie de fon nom Major 
du regiment d’Affry le r 8 Aoüt 172s , Lieu- 
tenantcolonel le 2oFevrier 1737, il obtint 
le meme jour une demic- compagnie, eutla 
commiflion de Colonel le 9 Avril 1743, füt 
gratifie d’une demie-compagnie dans Bettens 
le 24 Mars 1744 , patfa dans ce regiment le 
19 Mai 174 6 comme LieutenantcoFonel , fut 
cree Brigadier le 20 Mars 1747 ? & mourut 
en Juillet de cettc annee ä Louvain dqs, 
l?JelFures. <ju’il ayoit reques ä la batailfe cf$ 


✓ 


Digitized by Google 


C 214 ) 

Laufeld. Le Roi l’honora publiquement de 
fes regrets , & fit l’eloge de la bravoure qu’il 
avoit fignalee dans plufieurs campagnes. II 
etoit du Confeil fouverain depuis 1727. 

Jean - Louis J Erlach , Vice-Amiral de 
Dannemark , fils aine de Jean - Rodolphe » 
Seigneur de Riggisberg & Rumliguen , & de 
Sufanne-Dorothee d’Erlaqh , fille de l’avoyer 
. Franqois - Louis, & de Jeanne de Grafenried» 
rjaquit en 1648. Un de fes parens l’amena 
en Dannemark) oiiil feryoit ä l’äge dedouze 
ans , & le fit entrer parmi ies Pages du Roi, 
qui le prit en affedion , & dans le delfein de 
Pavancer ä fon fervice , le fit appliquer ä l’e- 
tude de la marine, Son courage premature 
le porta ä demander la permilfion de fervir 
en 1665 für la flotte hollandoife de l’amiral 
Tromp: l’ayant obtenue , il s’embarqua, & 
s’etant trouve au combat de Bornholm , il 
s’y didingua de teile faqon , que l’amiral Juel 
en fit un rapport tres-avantageux ä fa Majefte 
danoife, qui le notnma tout-de-fuite Capi- 
taine de haut-bord) & lui donna en 1 666 
le commandement d’un vaifleau du premier 
rang: Chefd’efcadre en 1672, Contre- Ami- 
ral en 1676, il remplit ce pofte avec tant de 
gloire , que Chriftian V l’eleva en 1678 au 
grade de Vice-Amiral de Dannemark. IL 
contribua cette annee ä la prife de l’ile de 
Rügen , fuivit PamiralTourbin enEfpagne» 
$ fe trouva auxfiegcs de Rofes, Palamosds 
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Barcelone.Enfin une maladie de poitrine Pen- 
levaen 1680 ä Tage de32ans 4 Ainfi mourut 

• au printemps de fonägeMr. d’Erlach, Cou- 
vert de gloire, & deltine , s.’il avoit vecu, ä 
fournir la carriere ia plus brillante dans un 
fervice abfolument inconnu iufqu’alors a la 
Suifle , qui fe fera toujours honneur de le 
compter parmi fesheros* 

Jeröme d- Erlach , Comte d’Empire , Ge- 
neral- Feld- Mareghal- Lieutenant au fervice 
s de la maifon d’Autriche, Colonel d’un regi- 
ment d’infanterie luijTe , Chevalier des ordres 
de St f Hubert , & de l’Aigle rouge , Avoyer 
de la republique de Berne * Seigneur de Hin- 
delbank, Urtenen , Thunftetten , Matftet- 
ten, Moosfeedorf, Bxriswill & Wyll, frere 
du precedent , naquit le 31 Mars 1667. II 
entra en 1678 comme Cadet dans la Compa- 
gnie d'Erlach aux Gardesftiifes en France , 

. & paifa le 2g Juin 1680 comme Enfcigne 
dans la Compagnie coloneile du regimentde 

• fon notn : Souslieutenant le 26 Decembro 
,16 87 ? Lieutenant le' 16 Septembre 1688» 
Capitaine- Lieutenant ie 29 Debembrei69o, 
Capitajue en pied, a larecommandation du 

. duc de Noailles , qui avoit cte temoin ocu- 
iaire defa bravouxe pendant ics campagnes 
deCatalogne, le 3 juin 1692, ii quitta le 
fervice en 1 696 , & entra dans le Confeil 
fouverain de Berne cu 170r.Ee 10 May 1703 
il tut aoAune Colonel d’un regiment fiuife 
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que les Cantons protellans avoientaccorde k 
l’Empereur pour la defenfc des villes forfc- 
tieres : mais comme ce corps, felon fa capitula* 
tion , ne pouvoit fervir que defenfivement, 
peu content de fe voir reduit a commander 
une garnifon, il dcmanda ia permiflion de fui- 
vre l’armee imperiale en la qualite deColonel: 
l’ayant obtenue , il fit trois campagnes avec 
beaucoup de diftin&ion. L’etat de Berne le 
chargea eil 1704 d’une commiffion pour la 
gour de Vienne : PEmpereur ne fe contenta 
pas de lui accorder ce qu’il demandoit au 
noni de fon Souverain , mais le crea en outre 
Generalmajor, # lui fit prefent d’une chaine 
d’or d’oii pendoitfon portrait. L’annee fui- 
vante le duc de Wirtemberg lui confera fon 
ordre de St. Hubert : en 1707 PEmpereur 
l’eleva au grade de General - Feldmarechal- 
..Lieutenant , & 4 l’admit au nombre de fes 
douze premiers Chambellans. La meme an- 
nee il fut fait Chevalier de l’Aigle rouge par 
le margrave de Bareuth , & pourvu du bail- 
ljage d’ Ar wangen dans le canton de Berne. 

Ce deruier emploi ne Pempecha pas de 
refter au fervice. Il s’attira de plus en plus, 
la confiance & Peftime des Generaux, &fur- 
tout du prince Eugene , qui fit un grand 
eloge ä PEmpereur , de la bravoure qu’il 
avoit (ignalee aux fieges de Landau & de 
Haguenau. En 1712 , ayant remarque que 
les follicitations de Pabbc de St, Gail foifoieu 
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-impreffion ä la Cour imperiale , qui parut 
d’abord prendre fcs interets k coeur, il etn- 
ploya tout fon credit pour dilliper l’orage 
qui menaqoit Berne & Zürich. Cettedemar- 
che , qui epargna bien des embarras aux 
Proteflans fuilfes , lui attira des remercie- 
meiis de la pars da l’etat de Berne. Son regi- 
ment futreforme en 1714: il quitta pour lors 
leforvice, & entretintdepuisunecorrefpon- 
dance etroite avec le prince Eugene & quel- 
ques autres Miniftres de la Cour, dont il 
avoit gagne l’amitie par fes grandes qualites. 
Senateuren 171^ , Treforier & haut Com- 
- mandant du pays de Vaud en 1718 , Avoyer 
le 1 Novembre 1721 , il ne fefit pas moins 
d’honueur ä la tete de la Republique & de 
fes Confeils , qu’il ne s’etoit acquis degloire 
pcndant la langlantc guerre de fucceffion. 
Depute en 1720 & 1721 , pour pacifier las 
troubles qui s’etoient eleves dans l’eveche 
de Bäfe , & decider des differens furvenus 
entre PEveque & la ville de Bienne , il eut 
la fatisfaclion d’y mettre fin par un traitc 
auquel il eut la meilleure part. Il aflifta aux 
Diettes helvctiques de 1722, 24, 26 , 28, 
31 , 32, 34 » 36 > 38 , 40,42, 44, au Sin- 
dicat d’Italie en 1716, & k plufieurs autres 
aifemblees, dans lefquelles il ßt admirer fä 
caudeur , fa probite , fon lavoir , fon elo- 
quence. En 1736 il eut l’honneur deloger 
dajjs fon chatcau d’Hindelbank la comtede, 
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• de Soiflons , foeur du prince Eugene. Enfin. 
en 1747 vers Päques il refigna fa Charge 
d’Avoyer, le 27 Novembre fuivant celle de 
Confeiller d’Etat, & mourut le 28 Fevrier 
1748. Son illultre fils, aujourd’hui Avoyer 
de Berne, lui fit enger un beau monument 
ä l’Eglife d'Hindelbank , oü il eil enterre. 
II avoit epoufe en 1 69 f Marguerite de Vil- 
lading , fille unique de Pavoycr Jean-Fre- 
deric , dont il eut deux fils & une fille. 

. L’Empereur l’avoit cree Comte d’Empire, 
en meme temps qu’il 1 ’avoi.t nomme Ge- 
neralmajor. . 

Abraham d' Erlach , baron de Riggisberg , 
Lieötenantgeneral au fervice de Frauce, Che- 
valier Grand - croix de l’curdre'du Merite 
militaire , Colonel du regimen,t fuifle de l'on 
nom , fecond fils d 'Abraham , Major de ville, 
& de Judith Frisching , naquit en 1716. Il 
•entra au fervice de France le 25 Avril 1733 
comme Enfeigne furnumeraire dans May: 
Lieutenant de la Compagnie Wattenweil le 
13 Fevrier 1734, Capitaine - Lieutenant de 
la compagnie de fon frere le 17 Mai 173? , 
il fut relorme en Fevrier 1737 , avec 90a 
Francs de penfion. Il obtint Je 11 Fevrier 
I742lecommandement de la. compagnie aux 
Gardes de Mr. d’Erlach, de Fribourg , fit 
toutes les campagnes de Flandre avec diftinG- 
. tion, & fut cree Brigadier le 1 Jan vier 1748» 
& pourvu le meine jour d’uue compagnie 
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(Jans le regiment de Bettens. Capitaine des 
Grenadiers auxGardes en 1754, duConfeil 
fouverain ä Berne en 175 ? , il epoufa en 1757 
Anne Maflon - de - Beile , Elle du marquis de 
ce nom , fut fait Commandern: du Merite 
militaire en 1759 , Marechal-de- camp le 
20 Fevrier 1761 , Colonel du regiment ber- 
nois en 1762, Chevalier Grand -croix du 
Merite militaire en 1770 , & Lieutenantge- 
neral en 1780. 

Antoine d Erlach , Seigneur de Kifen , Co- 
lonel au fervice du duc de Savoye , Eis de 
Jean dl Erlach , Gouverneur d’Aigle, &d’E. 
lifabeth de Stuki, commenqa par faire une 
Campagne en Flandre , fe trouva enfuite au 
liege de Mülhaufen en I?89 » fut nomme 
Baillifde Mendris en If9©, de Lenzburg en 
1592, de Baden en 1599 , d’Aigle en 1603, 
& d’Yverdon en 1613. Lc II Juin 1617 il 
fut nomme Colonel d’un regiment accorde 
au duc de Savoye : il partit le 24 du meme 
mois , & fe rendit en Piemont par la Savoye, 
Il contribua beaucoup ä la prifedeFelizani, 
Quatuordeci , Nona , & mourut fort regrete 
d’une iievre chaude ä la fin de la Campagne. 
Il avoit aulli commande en 1^87 un regi- 
ment de 2000 hommes , envoye dans la 
louverainete de Neuchatel , & figne en 161z 
l’alliance avec le Prince de Bade - Durlach. 
Il laifla pofterite de fes deux femmes , Agathe 

de Diesbach * & Barbe de Flachsland,. 
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Jean - Louis d' Ei lach , Seigneur de Ca fre- 
ien & Gauwendein , Generalmajor de l’ar- 
mee du duc de Wey mar & fon premier Mi- 
nillre, Marechnl de France, General en chef 
de Parmee d’Ailemagne , Gouverneur de la 
ville & forterelfe de ßrifach, pays & places 
en dependantes, Confeiller deSaMajefte eil 
tous fes Confeils , Minidre plenipotentiaire 
pour la conclutlon de la paix de Münder, 
linquit le 30 Octobre 159^ , de Rodolphe 
dl Erlach , Seigneur de Cadelen, Colonel des 
Dragons du pays de Vaud , & de Catherine 
de Mullenen : il entra ä l’äge de feize ans ä 
la caur du prince d’ Anhalt en qualite de Page : 
apres cela il fe rendit aupres du prince d’O- 
range avec des lettres de recommandation 
de celuid’ Anhalt, qui le cheriiToitbeaucoup. 
.11 obtint quelque emploi dans Parmee , & 
fervit en Tyrol , d’oii ii alla joindre fon pere 
en Piemont vers lafin de Panne© 1617. 11 
entra enfuite au fervice des Princes confe- 
deres d’Ailemagne , qui lui donnerent une 
enfcigne en 1618 dans un regiment alle- 
mand, & une Compagnie en 1619 dans celui 
d’Anhalt, futen meine temps nomrne Grand- 
Maitre du Prince de ce nom. 11 fut fait pri- 
fonnier ä la bataille de Prague en 1620: 
mais s’etant rachete ä Vienne , il rentra au 
fervice des Protedans, leva une Compagnie 
pour le regiment de Siegespe, & en devint 
fiientot Major. Sou regiment fit partie de 
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l’armee da due de Jeegersdorf * qui ftlt prek 
que detruite au liege de Neuhaufel , oü il 
requt une bleffure. Cet enchainement de 
revers l’obligea de quitter le ferviee : ilpaifa 
ä celui du duc de Brunfwik , Eveque de 
Halberftadt * dont il obtint une compagnie 
avec rang de Major dans le regiment de 
Gerski. 11 fe trouva aux fieges de ßerg-op- 
2oomj ä labataille d’HoechltetcfurleMayn » 
& ä celle de Fleurus * oü il fit des prodiges 
de valeur* ce qui lui Valuten 1622 le pofte . 
de Lieutenantcolonel dans le regiment de 
Siegefpe * qui avoit ete retabli dans cet in- 
tervalle* E11 1623 il tomba pour la troifietne 
fois entre les mains des Autrichiens au com- 
bat de Stadlo. Les affaires des Confederes 
allerem de mal en pis depuis cette ba/aille , 
de forte que d’Erlach, des qu’il fut relache* 
entra au ferviee du roi de Suede , qui lui 
donna la commillion de lever deux regimens 
d’infanterie , le fit Lieutenanteolonel de fa 
garde , & le fit faire une Campagne en Li- 
vonie en i62f en qualite de General- Quar- 
tier - Maitre* 

Quelque efperance d’avancement qu’il 
püt concevoir , & quelques inllances que lui 
fit Guftave pour le retenir , il quitta le fer- 
vice en I626 , fe rendit dans fa patrie * & 
ayant ete requ dans le Confeil fouverain* 
par une promotion extraordinaire , il fut 
liomme Senateur en 1627 ♦ Quelque tempa 
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«pres il commanda im regimeht de'milices 
für la frontiere de la Republique. Le Roi de 
Suede tenta en vain de l’attirer ä fon fervice 
en 1631 : il prefera le fervice de fa patrie * 
qui le nomma Licutenantgeneral , & ,lui 
donna en 1634 commandement de 2000 
hommes , mis für pied pour la fürete du 
Canton , & au mois de Decembre de la meme 
annee les Cantons reformes le deputerent ä 
la cour de France pour leurs interets pard- 
culiers. Il y 4 toit deja connu pour avoir 
eommande ä fon fervice un regimcnt fuilfe 
en 1630, a la tete duquel il s’etoit fignale au 
liege de Cafal , & avoit ete reforme le 10 
Juin 1631* A cette occafion on raconte que , 
s’etant prefente au treförier Emery pour 
touchur les fommes qui lui etoient dües* 
ce Miniftre voulut lui faiire un rabais de 
1200 livres : irrite de cette demarche , il 
quitta tres-mecontent le fervice, s’en plai- 
gnit atnerement, & refolut de ne plusfervir ' 
fous un Roi qui permcttoit qu’on traität ainfi 
des trouppes qui avoient rendu de bons fer- 
vices» Le Roi de Suede revint ä la charge * 
& lui fit des offres flatteurs : d’Erlaeh fit un 
Voyage en Baviere & en Franconie , pour ex- 
poler ä ce Prince les motifs qui i’empechoienfc 
d’acquiefcer äfademande. Cependant ilcon- 
fentit ä faire une Campagne en Algseu. Enfin 
s’etant acquitte , comme on l’a dit de fa com- 
tniflion en France, il entra au fervice du 
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duc de "Weytfiaf , & lia une etroite ärttitil 
avec ce Prin'ce* A la premiere bataiüe de 
Rhinfelden il fut fait prifonnier de guerre* 

& ne fut mis en liberte qü’apres la prife de 
cette ville par les Proteltans* Cree alors 
Generalmajor il fe trouva au fiege de Bri- * 
fach en 1638 > qui fut evacue par les Autri- 
cliiens le 1 8 Decembre. Ii en fut nomm£ 
Gouverneur, avec ordre non-feulement de 
reparer les breches, mais d’y ajouter encore' 
de nouvelles fortifications. Weymar lui 
donna auffi Pemploi de Comiflaire- general 
del’Alface, du Brisgau & du Frikthal. 

Cependant la France , qui fouhaitoit in- 
ftamment de polfeder Brifach , faifoit tou$ 
fes efForts par le moyen de Mrs*, de Guebri- 
ant & d’Oflbnville* pourengager le duc de 
Weymar ä traiter avec eile de cette impor- 
tante place: tous les relforts de la politique* 
la plus rafinee furent mis en oeuvre ä ce* 
deliein : mais le Duc , qui etoit auffi grand 
politique que brave General, n’en etoit pas 
la dupe. Intentionne de fe former dans des 
circonftances favorables une principaute li- 
mitrophe entre la France & l’Allemagne, il 
voyoit bien de quelle confequence il etoit 
pouir lui de conferver Brifach : du refte* at- 
tache , comme il etoit , ä la couronne de 
Suede , il penfoit comme eile , & 116 vouloic 
pas que la France s’aggrandit trop du cöte 
du Rhin mais ayant encore befoin de lsl 
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France , il prit le parti de cacher >, aiitarit qne 
poffible , fe$ intentions j & pour le faire avec 
plus d’efficace , il envoya Mr-. d’Erlach ä Paris 
pour aflurer le Roi qu’il alloit dans peu s’y 
transporter lui - meme , & conclure un traite 
convcnable aux deux hauts Contradans, 
Ces affiirances donnees par un homme tel 
que d’Erlach , raflurerent la Cour , & eile 
refolut de s’attacher le Duc par des bieru 
faits , & meme par une atliance avec quelque 
Frincclfe du fang. Le Cardinal de Richelieu 
s’occuppa beaucoup de cette affaire , & il 
n’etoit pas fort avance * lorfqu’un accident 
imprevu le delivra bientöt de tout embarras : 
la -mort enleva le duc de Weymar le 18 
Juillet 1^39, apres une maladie de trois ä 
quatre jours. La perfonne qui nvoit fon tef- 
tament entre les mains , declara bientöt aux 
generaux deNalfau, Erlach, Rofen & Ohem* 
conödens de ce Prince , qu’ils ctoient nom- 
mes executeuts de fes volontes : ces Officiers 
ouvrirent le teftament ) & d’Erlach avec 
Ohem furent charges d’en annoncer les 
difpofitions au comte de Guebriant. Elles 
etoient tres- favorables ä Mr. d’Erlach. Il y 
etoitnomme premier General de fon arrnee* 
avec un prefent de 2000 ecus & de fon che^ 
val de bataille. Du refte , les trois Generauxj 
nommes ci-deffus , confentirent volbntiers 
ä lui laiffer le commandement des trouppes; 
D’Erlaeh rappela d’abord celles qui etoieni 
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tfans le Brisgau 3 & les raffembla töutes erltre 
Benfeld & Markelsheim : cette manoeuvfd 
fit beaucoup de bruit, & les ennemis crurent 
que d’Erlach avoit deifein de pafler le Rhin 
avec fon armee , & d’attaquer les trouppes 
bavaroifes , campees pres de Pforzheim. 
Quel que füt fon deifein , il eft für quhl com- 
mencä par cnptiver fes foldats en leut* dou- 
iiant un mois de paye. Pour founiir ä cettö 
depenfe , il avoit pris trois milie pifloles dans 
les caiifes de feu le duc de Weymar * & avoic 
emprunte le refte en Sui'fe, Il pria le Roi de 
vouioir rendre aux heritiers de ce Prince la 
ditefomme , & fatis faire les Suiifes qui lut 
avoient avance le refte , d’autant que fes 
trouppes etoient eil quclque faqon au fervicö 
de France , puifqu’elles combattoient pour 
fes interets. V 7 oici ce qu’il ecrivit a Mr. des- 
Noyers, Secretaire d’ecat, pour Fengager ä 
s’ inte tefler pour !uu enluidemontrant quel 
profit en revieridrott ä la France : “ II n’y 
a pas lieu de craindre que les ducs de Saxe- 
5 , Weymar doivent rien entreprendre für les 
places , idayant pas le moyen de faire fub^ 
55 (ifter les garnilons » töüt le pays etant 
,, ruine, & meine leur pays hereditaire. Ils 
,, n’oferoient d’ailleurs entreprendre de les 
3, remettre i FEmpereur, de peur d’offenfer 
lesSuedois, & ils ne peuvent ignorer que 
3, ni les Gouverneurs , ni Farmee ne le per- 
» mettroient jatnais. De ‘plus, il eft aife de 
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„ voir que , s’ils acceptoient les places j ils 
„ fe declareroient ennemis irreconciliables 
,, de la maifon d’ Autriche, & fe mettroient au 
„ hafard de perdre tous leurs etatss de forte 
,, qu’il n’y a pas dcdoute qu’elles nedemeu- 
rent au Roi, conformemcnt au teftament 
„ de celui qui les a foumifcs a fon obeilfance» 
II ajoutoit ; qu’il temoigneroit en toute oc« 
cafion que le Duc, fon bou maitre , n’avoic 
jamais eu d’autre defl'ein , quelque faux bruit 
qu’on eüt fait courir, que de s’attacher au 
Roi, & mcriter par fes grands & continuels 
fervices d’etre maintenu par fa Majefte dans 
les donations qu’Elle lui avoit faites. 

Louis XIII vit avec plaifir cette lettre , 
& il aflura d’Erlach qu’il fatisferoit & les 
Marchands fuiifes , & les Heritiers du Duc, 
Tranquille du cote de la France * ce grand 
politique prit des mefures pour s’aflurer des 
Suilfes : il confentitä ce qu’on demolit Hu- 
ningue» forterelfe qui genoit infiniment le9 
Balois , & gagna par lä leur affediom Peu 
apres il derangca les mefures des Bavarois , 
qui vouloiententrer en France , enenvoyant 
contre eux le general Rofen avee deux re« 
gimens. Enfin il palfa le 22 Odobre 1639 
au fcrvice de France , renonqa au Senat de 
Berne , fut confirme le 28 Novembre dans 
fon gouvernement de Brifach , Fribourg, 
Neuburg, Rhinfeld , Lauffenburg, Thann 
& Landskron , fut naturalife Franqois j & le 
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15 Mars 1640 fut gratifie de la jouiftanc« 


des mines de fer de l’Alface , ä condition 
qu’il fourniroit fon gouVeriieinent de bom- 
bes , boulets & grehades, En I642 il leva 
lin regimeiit de cavalerie legere allemände + 
& la meine annee il contribua beaueoüp a ln 
levee du liege de Hohentwiel , empörta d’af- 
faut Engern & Taettlingeti , & diflipa un 
Corps d’Autrichiens raflcmbles ptes de Con£ 
tance. Il fut charge de traiter de Pechangd 
du general fuedois de Hörn contre Mr. de 
Werth , en quoi cependant il nepütrduflir 
malgre t'ous les foins qu’il y apporta. 

La Reine regente äyant appfis qile le ge« 
fleral de Rantzau avoit ete defait pres dd 
Tuttlingen , ecrivit ä Mr„ d’Erlach dans les 
termes les plus obligeans en 1643 , & lui 
ördonna de raliier ces troupes, ce qü'il exe- 
cuta avec le plus grand bonheur : mais Mr; 
deTurenne ayanttent£ de le troubler dans 
la pleine poffeffion de fes gouVernemens , 
il fe retira en Suifle * & demanda la demifc 
fion , qui lui fut refuße avec la promefle d 6 
lui procurer uiie entiere fatisfa&ion* La-* 
deflus il reptit le commandement de fa petite 
arrrße, quife montoit, encore ä quatre oii 
cinq millchommes , & fortja le Margravede 
Baden ä traiter avec le Röi. Il eventa auffi 
les delfeins du duc de Lorraine & de Lam- 
boy für l’Alface, prit en 1646 en trois jours 
le chäteau de Wiidenftein , qui pafloit poui* 
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ijnprenable , & affiega cn 1648 Fribourg en 
IJrisgau. II eut du deffous dans cette entre- 
prife , & alloijt s’en vengcr für Manheim , 
lorfque le Roil’appela dans le Luxembourg , 
& le crea Lieutenantgeneral. II fe trouva a 
la bataille de Lens , livree le 20 Septembre 
de l’annee 1648 , & s’y comporta avec tant 
de bravourc , que de l’aveu des Franqois, 
du princc de Conde & du Cardinal de Ma- 
zarin , on lui fut redevable de la vi&oirc 
qu’on y rcmporta für les Efpagnols : il y 
fit prifonnier le general de Bek : ,etant en- 
fuite venu ä la Cour , le priijce de Conde 
dit en 1 c prefentant au Roj : Sire , voila 
l’homme auquel eft du le gain de la ba- 
taille de Lens. II iervit encorc qjuelque temps 
en Picardie , apres quoi il eut ordre de re- 
tourner en Allemague : inais il y trouva les 

affaires dans un etat bien different de celui 
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pii il les avoit laiffees. Turenne avoit pris 

J jarti parmi les mecantensj l’armee etoitfur 
e point de fe revolter ; fon regiment de ca- 
valerie deferta tout entier : cependant par 
un elfet de fa prudence confpimnee l’ordre 
fut retabli , & Turenne cut de la peine ä lui 
echapper. Le Roi , en conlideration de cc 
fervice, le nomma le 16 Janvier 1649 Gene- 
ral en chef de l’avmee d’allemagne avec le 
commandement de toutes les places con- 
quifes par Turenne & lui ordonna de la 
condujre en Picardie , pour agir contre les 
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Efpagnols. Mais une fievre , occafionnee par 
les fatigues & le chagria de ne pouvoir 
contenir dans 1c devoir ces memes trouppes 
dont il avoit autrefois eprouve la fiddlite 
inebranlable, le conduifit autombcau ä Bri- 
lach le 26 janvier 1650, ayant qüiite Pat- 
mee le 28 Juin de l’annee precedente. II 
avoit ete nomme le 13 Mai 1649 Miniftre 
plenipotentiaire pour la conclufion de la paix 
de Munfter,-& Marechal de France le 23 
Janvier i6fo. II avoit epoufc Marguerite 
d’Erlach , fille unique d’Ulric , & de Sufanne 
de Luitrach. 
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ir*. ierre Escher de Luchs , Colonel au 
fcrvice de Venife, fils de Jean - Jacques , 
Baillifde Regensperg, & d’Etther de Fulach, 
naquit en 1590. L’anciennete & la noblefle 
de la famille d’Efcher , divifee en deux 
branches , principalement vers la fin du qtui- 
torzieme fiecle ( que Henri , requ Bourgeois 
ä Zürich , epouia Reine Mannes de Manneg, 
& Jean , Marguerite Fink, fille duBoürgue- 
maitre de cette ville) eltaflez connue pour> 
que je puiife me pafler d’en parier fort äu 
long. Les Efcher ctoient dans le treizi-eme 
fiecle feudataires nobles des comtesde Habs- 

P l 


( 230 ) 

bürg , & demeuroient ä Kayferfthul ils 
poifedoient les fiefs de Rümiken , Koeteln, 
Lienheim ; ils rempliiroient les premiers em- 
plois de la ville de Kayferfthul ; ils etoient 
en conllderation aupres des Empereurs : 
leurs alliances font avec les familles d’Ep- 
tingen , Klarer, Faikenftein, Stein, Mayer 
de Knonau , Grxbl de Mur, Schwarzenbach, 
Rifs de Giflenbach, Schmid, Meifs, Schoe- 
nau , Roggenbach , Edlibach , & autres des 
plus illuftres de Zürich & des contrees voi- 
fines. Pierre fut d’ahord. Maitre - d’hötel 

w » • * « ' w 

d’un Marechal de Pappenheim x & du comt,e 
George - Erneft de Hohenzollern : il entra 
enfuite en 1619 comrae Lieutenant dans l’ar- 
mee du comte de Mansfeld , & tomba entro 
les mains des Imperiaux dans une bataille 
en Boheme. Delivre defaprifon , il fut fait 
Capitaine - Lieutenant en 1620 dans le regi- 
mentd’Anhalt, Capitaine dans celui de Mans- 
feld en i622,<Scen 1623 Capitaine de la Garde 
du Comte de ce nom , qui le prit avec lui pouy 
l’accompagner dans fes voyages en France & 
en Angleterre, & le crea Major en t62f. IL 
paifa en 1 62 8 corpme Lieutenantcolonel au 
fervice de Suede , oii il obtint ep 1632 un 
regiment fuiife. Il fe couvrit de gloire aux 
batailles de Luzen & de Nordlingen } mais 
fon regiment ayant ete prefque totalemept 
detruit dans ces deux journees , il fut re- 
(orme q la fin de 163.4, P l«va en 1735; 
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un regiment allemand au lervice de Suede , 
qui futlicencie en i&4q; en 1642Ü en leva 
un fecond , qu’il drefl’a ä la fuedoife , & re- , 
figna en 1647 a Mr. Holzhalb , apres la morc 
duquel il en reprit le commandement , le 
conduifit dans l’ile de Candie, & y fervit 
avecbeaucoup dereputation jufqu’en 16 f3, 
que fes infirmites & bletfures l’obligerent de 
quitter le fervicc. II s’etablit ä Leutkirch en 
Suabe, &ymourut en 1 669, laiflant pofte- 
rite de Dorothee de Gralienried. Son fils, 
Henri - Adolphe , pafla cinquante ans au fer- 
vice des Fuiflances d’Allemagne, parvint au 
grade de Lieutenantcolonel , & mourut en 
1708. 

Jean - Gafpar Efcher de Luchs, Colonel du 
regiment des Gardes au fervice de l’eledeut 
de Saxe , etoit fils de Jean , grand Baiilifde 
Birmenftorf , & grand Maitre d’artillerie. II 
entraen 16^7 au fervice de Franco comme 
Enfeigne aux Gardes : Souslieutenant en 
1 6^, Lieutenant en 1663 , il pafla en 166 f 
au fervice de Saxe , comme Capitaine des 
Cent - fuifles nouvellement leves par les 
Cantons proteftans -pour l’eledeur Jean- 
George II , qui gratifia le nouveau Capitaine 
du brevet de Lieutenantcolonel , & attacha 
pour lui & fes lucceßeurs , de beaux Privi- 
leges ä fa charge , ainfi qu’il confte par les 
lettres- patentes expediecs ä cette occaiion. 
Gep.endant Mr. d’Efcher quitta en 1663 ce 
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pofte pour celui de Lieutenantcolonel des 
Gardes faxonnes , fut fiiit Chambellan de 
FEledeur en 1674, Colonel des Gardes en 
1679, Membre du grand Confcil de Zürich 
en 168 1 > quitta le fervice en 1689 > & moii- 
rut en 1702. 

Jean - Henri EJ eher de Luchs , Colonel du 
Regiment des Gardes au fervice de Saxe, Ca- 
pitaine des Cent- Suifl'es, neveu du preed- 
dent , & fils de Jean ■ Henri Efcher de Berg> 
entra au fervice de Saxe en 1 669 commc 
Lieutenant des Gent-Suifles, avec brevet 
de Capitaine : Capitaine & chef de cette 
trouppe en 167t, Lieutenantcolonel du re- 
giment des Gardes faxonnes en 1679, Colo- 
nel de ce regiment en 1689 > fans etre oblige 
de quitter la compagnie des Cent -S ui des t 
il eut 1 'honneur de voyager avec l’Eledteur» 
& de venir avec lui ä Zürich. Ce Prince» 
rempli d’eftime pour le Colonel Efcher, le 
combla de diftin&ions , lui donna des mar- 
ques d’une tendre aife&ion» & voulutbien 
Je confulter dans les arfaices d’importance 
qui regardoient fur-tout le militaire. Mais, 
etant mort en 1697 > fon ’fucceffeur , qui 
penfoit differemment , refortna les Ceat- 
Suifles , & le colonel Eicher fe retira dans 
fi patrie , nu il mourut en *714, apres avoir 
ete Confeiller en 1698 > emploi dom il fe 
demit en 1703 ä caufe de fes infirmites. 

• Jean - Conr ad Efcher de Luchs , Lieu tenant-, 
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generalau fervice de Hollande, Colonel du 
regiment fuilfe de foti nom , eft fils de Jean- ' 
Jacques, du grand Confeil , Baillif de Wae- 
denfchweil , mort en 1739 , & de Madelame 
Reinhardt, morte enSeptembre 1758 a9* 
ans, II naquit en 170^ : Cadet dans le fer- 
vice de Heifencaifel en 1727 , Enfeigne en 
1729, il entra en 173 1 au fervice d’Autriche 
comme Lieutenant dans la regiment de Sec- 
kendorf, fuivit ce corps dans fes differentes 
expeditions en Italie & en Hongrie , comme 
au palfage du Po , äl’aflfaire de Colorno, au 
combat de Parme , aux batailles de Cornia , 
Meadia, Krotska, Panzova, au fiege de Rel- 
grade , & obtittt une compagnie en 1739. 
Charles VI ctant mort en 1740, le Gene- 
ral Seckendorf quitta le fervice d’Autriche, 

& entraina avec lui le capitaine Efeher , en 
lui donnant le pofte de Lieutcnantcolonel & 
d’Aide-camp general. Efeher fignala telle- 
ment ihn courage dans la Campagne de 1744» 
que l’Enipcreur le crea la merne annee Colo- 
nel d’1111 nouveau regiment , lui donna le 
xommandenient de Burghaufen pendant Phi- 
ver, & le pourvuten 174^ de Pemploi de 
Marechal-gerreral des logis , avee grade & 
brevet de Generalmajor. Mais comme la 
merne annee la Maifon d’Autriche fit fa paix 
avec la Ba viere , etourdie par la mort de fon 
Souverain & par des revers prefque conti- 
flupls , Mr t Efeher , ne voyam aucuA 
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moyen de s’avancer dans ce ftrvice , prit 
parti dans les armees de la Republique de 
Genes , qui lui en donna le commandement- 
11 le diftingua ä leur tete aux fieges de Tor- 
tone , Valence , Alexandrie , Cafal , & au 
paüage du Tanaro : apres la Campagne il en- 
tretint avec neuf bataillons la communica- 
tion aveq la Provence, & commanda dans 
Savone, Final, Albenga; en£nil requt ordre 
de fe jeter dans Genes en 1747 , afliege par 
les Autrichiens & les Anglois depuis le com- 
mencement de Mars. II oppofa fous les or- 
dres de Mr. de ßoufler une fi belle refiftance 
aux ennemis. , qu’ils jugerent ä propos de 
fortir de l’etat de Genes au mois de Juiller. 
Courageux , adif , vigilant , intrepide dans 
le danger, plein de relfources dans la necet 
fite , ils’attira la confiance entiere du Senat 
& du Commandant en chef , & Tut comble 
de diftir.dions« La paix fut conclue , & la 
ceflatiou d’hortilitc arretee le 16 juin 1748, 

& Mr. d’Efcher quitta le 30. Jan vier 1749 
le fervice de Genes pour entrer en celui de 
Hollande comnie Generalmajor & Colonei- 
commandant du regiment fuifle de Hirzel , 
qu’il obtint en 175 II a ete fait Lieutenant- I 
general en 1772. 

Henri Efcker de Luchs , Marechal-de-camp 
au fervice de France , Chevalier du Merite 
piilitaire , eft fils de Jean , Capitaine de ca- 
yqlerie & d’Efther Schultheifs,. II a long- 
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temps fervi aux Gardes ,foü apres avoir paffe 
.pardifferensgrades ila ete fait premier Lieu» 
tenant en 1750 , & a obtenu la commiffioji 
de Colonel en '17 II eft entre la memc 
■ annee dans le regiment de Lochman comme 
Capitaine & Commandant de bataillon , a 
fait avec la plus grande dittin&ion les cam- 
pagnes d’Allemagne , & a ete fait Brigadier 
le Juillet 1762 , Lieutenantcolonel du 
regiment en 1777. II eftMarephal» de - camp 
depuis 1780. II a epoufe Anne -Judith du 
Moutiers de Vatres , dont il eft veiif fans 
enfans , enF^vrier 1768. 

Jean- Henri Efcher de Glas, Seigneur de 
Bünningen , Umkirch & Olfenheim , d’une 
brancbe qui etoit encore attachee ä la Reli- 
gion catholiquc , & faifoit fa demeure a 
.Bünningen presdeßäle, naquit du mariage 
Ae Jean -Henri, Seigneur de cette terre , & 
de Catherine de Gauwenberg vers l’annee 
1599. II entra au fervice de l’empereur 
»Ferdinand en 1 622 comme Major d’infante- 
rie : Lieutenantcolonel en 1628 , Colonel 
d’un regiment allemand en 1632 , il fut en 
1633 Commandant de Villingen & des cha- 
teaux de Lichtegg & Caftelberg. Alfiege a 
deux reprifes par le duo de Weymar, il f® 
defendit avec tant de couragc contre cet 
ennemi formidable » qu’il l’obligea de lever 
le liege. L’Empereur, pour immortalifer le 
fouvenir dece fervice important , le fit Che» 
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valiet du St. Empire , & augvnentn fon blafon 
en 163 ^ , le nomma Bail lif de Waldkirch eil 
3637, Commandant de Brifach en 1638» 
Adminiftrateur des feignedries d’Ädelberg , 
& gralid Baillif des etats antrichiens de Suabe 
en 1644. II mourut ä Uberlingen en 16^3 , 
& laid’a pofterite de Marie - Salome de RudIL 

ESTAVÄTE. 

V ACQUES D'EsTAVAYß - MoLT.OMDTN , 
Marechal*de-camp au fervice de France, 
Gouverneur & Lieutenant - general de la 
principaute de Neuchatel , Confeiller d’Etat 
ä Soleure , naquit vers l’annee l 6 of de Pfei- 
lippe, deuxieine du nom , Seigneur de Mol- 
londin, Aumont , Montet , Lullv , Velin , 
Bourgeois de Soleure , & d’Elifabeth de 
Wallier de Griifach , fille du Gouverneur 
de Neuchatel , & d’une demoifelle de Roll. 
La famille d’Eftavaye a l’avantage peu com- 
jnun de faire remonterpar titresautentiques 
•fa filiation dans la plus haute antiquite. E11 
elFet, etablie depuis environ huit fiecles & 
dcmi dans la haute Suilfe , vers le lac de 
Neuchatel, ou eile a poflede depuis qu’elle 
eft connue , Eftavaye , Molloitdin , Mon- 
tagni & plus de cinquante autres feigneu- 
ries , eile eft mentionnec dans les Charta- 
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laires , livre« d’obit, necrologes, titrcs eie 
fondation de Ja plus grande partie des eglifes* 
couvens , chapelles du .pays de Vaud. Elle 
pourroit porter fon nom ä ces temps oü Port 
commenca a enadopter: mais comme eile 
n’a jamais fait parade de titres douteux , de 
genealogies arbitraires & de conjedures , eile 
date Hugo JEßavaye , qui vivoit en 990, 
& etoit Seigneur d’Ellavaye. Elle n’cil pas- 
moitis illiffire du c6te des fervices rendus 
aux Eveques de Laufanne , comtes & ducs 
de Savoye , comtes de Neuchatel & autres 
Spuverains 3 qu’elle egaloit, pour ainfi dire * 
en richeffes & puiflance. Elle a contrade des 
alliances avec des familles de la premierc 
noblcfle , telles que Blonay , Wicherens , 
Roffillon, ]Belp, Vergi, Colombey, Beaul* 
e j ^ ^ ens , Buffi , St. Maurice , Chatonaye* 
Luxemburg , Glane , Savoye 3 Wuippens, 
Gumoens, LaSarra, Diesbach* Rive , Frefr 
nay, Vigier, Griifach, Greder^Roll, Pra- 
roman, Suri de Buffi, Durfort. II n’exifte 
plus de cette famille , fi nombreufe autre- 
fois , qu’nne brauche, etabiie k Soleure* 
ou elletient un rang tres- difüngue. 

Jacques cEEßavaye fut d'abord Confeillef 
d’etnt du duc de Longueville , en fa qualite 
de Souverain de Neuchatel , Chacelain du 
Landeron , & Secrctaire -interprete du Roi 
de France en 1628* II leva en 1730 une 
compagnie au fervice de France 5 djuis le 
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ftouveati regiment d’AfFry , avec jeqüel ii 
fervit en Lorraine dans l’armee du marechat 
de Marillac jufqu’au mois de Septembre de 
la meine annee , & en 163? uneatitre pöur 
le regiment de Greder , qui futconduit dans 
le pays des Grifons * & fetrouVa au combat 
de Morbegno , oü d’Eftavaye fe fignäla beau- 
coup. La memc annee il futnomme Colonel 
d’un regiment finde , qui* employe en Lor* 
raine * empecha fous fon brave chef , le ge^ 
neral Galas d’entrer en France en 1637. II 
fervit aux fieges deLandrecy, Yvri, Dam* 
villiers en 1638 » St. Omer, Renti, auxba- 
tailies de Rocroi , fiege deThionville * Gra^ 
velines & autres jufqu’en 164? , qu’il remifc 
fon regiment a fon frere Laurent , confer- 
vant la compagnie aux Gardes * qu’il avoit 
levee en Avril 1639 , & quitta le fervice avec 
le grade de Marechal - de - camp j qu’il avoit 
obtenu la mertie anrtee 1539 enrecompenfö 
des fervices eflentiels qu’il avoit rendus äla 
coui'onne depuis grand notnbre d’anhees, 
pour prendre pofleflion du gouvernement 
general de Neuchatel & Vallangin. En I5f2 
il refigna la moitie de fa compagnie aux 
Gardes en faveur'du Capitaine de Marwall» 
en fut pourvu de nouveau en 16^4 , & la 
conferva jufqu’ä fa mort , arrivee en Mai 
1664. Il etoit du grand Confeil a Soleure 
depuis 1642 , Confeiiler du fecond ordre en 
I648, du premier ordre en De fort 
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epoüfci Marie de Vigier , il laifla Urt fils & 
deux filles* 

Laurent rTEßavaye - Mont et , MarechaL 
de-camp au lervice de France j Colonel des 
Gardes -fuilfes & Membrsdu grand Confeil 
de Soleure , frere du precedent s naquit en 
1 607. Ii entra au fervice de F rance en i 6 29 1 
nomme eu Juin 163 f Capitaine dans le re- 
giment de Greder, il ht avec ce corps deux 
campagnes en Valteüne* & a fa reforme le 
26 Mai 1637 il conferva fa compagnie * qui 
fut incorporee en 1639 dans le regiment 
d’Eftavaye. Eu Novembre 1641 le Roi le 
gratifia de la demie- compagnie de Greder 
aux Gardes * & accepta en 164^ la demillion 
que fon frere donna en fa faveur du regi- 
ment de fon nom , en lui permettant de 
conferver fa compagnie aux Gardes. Envoy6 
avec fon regiment ä Dunkerke * il y requc 
ordre le 18 Fevrier 1649 de fe pretet a toud 
ce que lui communiqueroit Mn de Baluau* 
u Vous vous etes adrelfe a moi ( lui marquö 
le prince de Conde ä cette occafion ) pout 
aiTurer fa Majefte de votre fidelite & de 
,> votre fervice : il fe prefente une occafion 
„ oü vous lui en pouvez rendre la plus fi* 
3j gnalee preuve qui fe puilfe jamais ren- 
contrer. „ Le Cardinal de Mazarin lui ecrit 
fous memc date i “ Vous jugez alfez que 
5> votre fervice eft d’une nature ätn’etre ja* 
n mais oublie , & ä meriter toutes fortes d* 
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„ recompenfcs : auflidev«z,.vous etrea/Turs 
„ qu’en mon pai ticulier j’ea confervcrai urt 
„ fouyenir eternel , & ne ferai point fatisfait, 

„ que je ne vous aye procnre pres de Leurs 
Majcftes quelqu'avajatage bien folidc , & 

„ en quelque faqon propordonne ä la grau- 
„ dcur dufervice*,, Le Roi lui- meine daL 
gna lui ecrire , pour lui tcmoigner combieil 
ii fe fioit a fa fidelite & ä fon courage« II 
s’agiflfoit donc de s’alfurer du marechal de ! 

Rantzau , devenu fufped de liaifon avec I 

les ennemiS) & de prevenir les fuitesquece 
coup de vigueur pouvoit avoir dans Dun- 
kerke , oü ce Seigneur etoit adore. On ne 
fut point oblige d’ufer de force pour fe faifir 
' de fa perfonne : il obeit au Roi, & s’etant 
rendu ä la Cour * il fut arrete. Des que la 
iiouvelle en fut portee ä Dunkerke * les ha- 
bitans & la garnifon commcncerent a fe 
remuer, & tout anuonqoit unerevolte, lorfl 
que Mr» d’Eitavaye prit des mefures (i edi- 
caces avec fon regiment , que dans peu de 
jours il ne fut plus queftion lii de remue- 
ment , ni de revolte : tant il s’etoit rendu 
formidable par la difcipline la plus exade 
& le courage le plus intrepide. 

La Cour ne tarda pas de Pen remercien 
Le prince de Conde s’exprime de la naanierä 
fuivantedansfa lettre du 7 Mars 2 “La Reine 
*, eit tres- fatisfaite : je vous cn fuis de mH 
i, part ,tres - oblige, &. vous prie de conti- 
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v, huer ä rendre des temoignages de Votr® 
v, fidelite & affedfion aux occafions^ ,, Ma- 
zarin , le 9 dudit mois > “ qu’il ne perdra 
„ aucune occafion de proeurer tous fes avan- 
i, tages , & que les effets fuivront de pres 
y, les paroles. „ En efFet , le Roi lui accorda 
par UU brevet du ? Avril une penfion de 
3000 livres, hereditaire ä Fes defcendans raa- 
les & femelles , ä perpetuite , “ pour avoit 
>, (die le brevet) benucoup contribucä cort- 
■„ tenir le peuple & nos gens de guBrre fous 
s , notre obeiilance , & ä nous confcrver un® 
place (1 importante ä notre fervice & ä la 
i, reputation de nos armes , eil Forte que 
par le credit , la Valeur * la force du regi- 
•„ ment & Fa fidelite inviolable , le Sr. Bal- 
luau y a fait tous les etablilFemens , & 
nous a fait cönnoitre qu’il y avoit et© 
i, priUcipalement ailille dudit Sr. Mollondin. 

Le coloitel d’Eftavaye Continua ä Fe 
diftinguer dans Dunkerke , en foutenane 
avec la plus grande bravoure les attaques 
des Efpagnöls > & rejetant leurs ofFres 

avec dedain. II fut reformeen partie le 16 
Janvier j & totalement le i9FevrieC 
16^4. Cette reForme & le mauvais traf* 
tement qu’elFuyerent plufieurs Officiers» 
l’obligea d’en porter des plaintes au Roi i 
il le fit avec la fermete d’un Colonel qui eil 
tenu ä proeurer l’avantage de fes Officiers 
& a foutenir leurs droits , & avec le refpedt 
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gui eft du ä un Monarque qu’on fert par irt- 
clination. Si fcs griefs ne furentpas redrefles, 
011 lui fit la juftice de croire qu’il avoit fait 
fon devoir en bon patriote , qui oubfie fes 
intcrets particuliers lorlqu’il s’agit du bien 
public. II fut fait Colonel des Gardes fuiifes 
en Janvier 1 6^6 , Marechal- de- camp la 
meme annee , & aullt Confeiller au graiul 
Confeil de Soleure, A vant donne des preu- 
ves de fon courage la nuit du I au 2 Aoüt 
1654 au liege de Stenai , le 25 Aout meme 
annee ä l’aclion pres d’Arras, ä une fortie 
de Valenciennes la nuit du 3 au 4 Juillec 
1656, oü il fut blefle ä la jambe, au liege 
de Dunkeike en Juin 1658 , ä une fortie 
que le Marechal d’Hocquincourt, rebelle au 
Roi, fit pour reconnoitre les aifiegeans le 
13 Juin meme annee , ä la bataille des Dunes 
le lendemain I4me, & en d’autres rencon- 
tres, ilrelignace regimenten Odobre 1 685 » 
& mourut a Paris le 23 Odobre 1 < 586 , apres 
57 ans de fervice. 

Frangois - Jacques d'hßavayer - Montet » 
Marechal -de camp au fervice de France, 
Chevalier de St. Louis , ancien Capitaineautf 
Gardes fuiifes , arriere- petit- fils du prece- 
dent, & fils d ' XJrs- Pierre , Baillif de Goefgen, 
& Conleiller du fecond ordre , entra au fer- 
vice en Aout 1729 cornrne Cadet de la Co- 
lonelle : Enfcigne le 22 Dccembre fuivant» 
Souslieutenant le 17 Mars 1735 , Capitai«* 
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cPüne demi- Compagnie dans Witmcr \c 3 
«Fevrier 1736 , Capitaine de la demie- Com- 
pagnie de fon 110m aux Gardes le 10 Nö- 
vembre 1743 * Chevalier de Sr. Louis en 
Avril 174^ , Brigadier le I Janvier 1748 * 
Marechal-de-camp le 20 Fevrier 1761 , 
il a quitte le fervice en 1763 , & s’eft re- 
tire ä Soleure, ou il a une place dans le 
grand Confeil depuis le 29 Janvier 173 6 . 
Mr. d’Eftavaye , Oificier de merite , a fait 
Ies fieges de Philipsburg, Menin , Ypres, 
Fribourg & Maftricht , & s’eft trouve ä la 
bataillede Richevaux; 

Laurent d'Ejtavaye - Lully , Marechal- de* 
camp au fervice de France , Chevalier de 
Sc. Louis , Capitaine aux Gardes , fils de 
Jofeph - Franfois , Chevalier de St. Louis & 
Capitaine aux Gardes , & d’une fille du ma^ 
rechal Laurent d’Eftavayer , Colonel des 
Gardes j naquit en 1661 : il entra en 1698 
aux Gardes comme Cadet dans la compagniC 
defonpere: Enfeigne en 1702* Souslieute- 
iiant & enfuite premier Lieutenant en 1704, 
Chevalier de St. Louis en 1706, Capitaine 
aux Gardes le 7 Odobre 1708 * il fut cree 
Brigadier le 1 Fevrier 1734 * & Marechal- 
de-camp le 26 Fevrier 1738. En 1742 fes 
infirmites l’obligerent de quitter le fervice, 
& il mourut ä F ribourg , oü il etoit du Con- 
feil des Soixante , le 5 Odobre 1743 , lans 
kilfer de fils de fes deux epoufes, Louife 
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de Lantcn - Heid , fille de l’avoyer de ce nom, 
& Marie- Madelaine de Malliardoz, fille du 
colonel Henri - Ignace & de Marie de Boc« 
card. £n lui s’eteignit la branche fribour- 
geoife de fön illultre maifon. 

FASCH. 

IE? 

-ä-^MMANUEt Fjesch , Generalmajor au fer- 
. vice de l’Ele&eur de Cologne , Colonel d’un 
regiment allemand , Commandant general 
des milices de l’etat de Bäle , naquit en 1646 
de Jean- Jacques Ftefch , du Confeil de cette 
Republique. Sa famille , d’une origine com- 
mune , lut toujours diltinguee par les grands 
hommes qu’elle a produit. Elle vint s’etablir 
a BMe en 1409, & Romain Ftefch entradans 
le grand Confeil en 1491. Emmanuel des fa 
jeunefle donna des preuves d’un grand Cou- 
rage; car etant entre en 1567 au fervice de 
France , il fc copduifit fi bien aux fieges de 
Douai, Lille, Cambrai, Valenciennes, qu’il 
obtint un drnpeau aux Gardcs ä la fin de la 
Campagne : Souslieutenant en 1669 , il pafla 
en- 1670 comme Capitaine dans le regiment 
allemand de Birkenfeld , & entra en 1672 
avec le meme grade dans le regiment finde 
de Stupa. Le 11 Aoüt 1674 ^ commanda les 
Grenadiers ä' la bataille de Senef , & y fut 
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blefle. Fait Commandant de bataillon en 
1677, tout le regiment fut fous fes ordres a 
la bataille de MontcaiTel le 1 1 Avril , & il y 
partagea la gloire des autres trouppes fuiffes, 
chaigees defoutenir le centre de la premiere 
ligne* Cependant en 1683 un mecontente- 
mencle fitquitter lefervice de France. Apres 
avoir paffe quelque temps dans fa patrie , 
l’Eledteur de Cologne Pinvita ä paffer ä fa 
Cour , & lui donna le regiment de Hildes- 
heim, infanterie, en 1684. Deftinc ä fervir 
en Hongrie, il y conduifit fon regiment, 
fe couvrit de gloire au fiege de Neuhaufel , 
ou malgre Popiniätre refiltance des Turcs, 
il penetra dans la ville ä la tete de fon regi- 
ment, chaffa les Turcs de tous leurs poftes, 
& feconde par les autres trouppes imperiales 
& auxiliaires , il emporta cette place d’affaut, 
L’Elefteur le crea d’abord Generalmajor ; 
& les Generaux de Parmeechretienne avou^ 
erent que la prife de cette place etoit düe en 
partie ä la valeur de fon regiment, & des 
trouppes bavaroifes & franconiennes , qui 
etoient placees ä la gauche. Apres la Cam- 
pagne il reconduifit le regiment dans les 
etats de PEle&eur, & quoique PEle&eur lui 
offrit les plus grands avantages avec le grade 
de General - Feldmarech»! - Lieutenant , il 
quitta le fervice , & devint Confeiller a Bale 
en 1689. Il defendit la meme annee avec 
Jgco hommes lc paflage que les Franqois 

CU 


f 34 4 ) 

vouloient empörter , pour s'empärer des 
villes foretieres; ce qui lui valut de la part 
de PEmpereur une chaine d'or , avec une 
lettre des plus obligeantes* En 1691 il tut- 
faitTriumvir , puis Cornrniflaire des guerres * 
enfin Commandant general des milices dvk 
Canton , & mourut en 169 3* 


FA TI O. 


P, 


iebre Fatio, General d’infänterie au 
fervice de fa Majelle Sarde & Chefen fecond 
de la brigade d’infanterie etrangere, naquit 
ä Geneve Le 4 Odobre 1704 . Sa famille eft 
originaire d’Italie* deja en 1500 eile etoit 
au nornbre des familles patriciennes de Chia- 
venne : eile s’eftdepuis retiree a Geneve, ou 
eile exerce les premiers emplois de la Repu- 
blique , depuis qu’elle y eftetablie. Pierre 
entra au fervice de fa Majelle tres- Chretien-, 
ne dans le regiment finite d’Hemel en qua- 
lite d’Enfeigne le 3 E Janvter 1724: il fut. 
fait Souslieutenant peu de tempsapres, & 
n’ayant pas lieu d’efpererun a van ce ment; 
prochain , quelque diftinguee que fut fa con- 
duite , il quitta le fervice de France , avec ; 
lacommillion de Capitaine en 1732, & fe 
retira ä Geneve. En 1733 il leva une com- 
pagnie de Igo hommes dans un regiment 
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fuilPe i que forma Mr.. Guibert de Siflac aü 

fervice de Sa Majefte le Roi de Sardaigtie , & 
il entra dans ce regiment en qualite de Capi- 
taine des Grenadiers , c’elt a-dire de premiei: 
Capitainepar patente du itfDecembre 1733; 
il fic en cette qualite la guerre de 1734, & 
toutes les campagnes decelie de 1742, fuc- 
ceffivement comme Major de brigade, Lieu- 
tenantcolonel , & Colonel, avec beaucoup 
de dtftindion , ce qui confte par les diffcrens 
brevets , quiluifurent expedics lors de fes, 
promotions. 

Il fut fait Major du regiment de Guibert 
le 11 Novembre 1738 5 eut le rang de Lieu- 
tenantcolonel dans Tarmee le 9 Mars 
1744, & obttnt la Lieutenance* coloneile 
effedive du regiment par la mort de Mr. 
Guibert le 11 Fevrier 1746. Colonel par 
commiflion le 3 Avril 17473 Colonel pro- 
prietaire du regiment par la mort de Mr. 
Uttiger le 29 Aoüt 1753 , Brigadier le 21 
Mai 17^4, Generalmajor le if Janvier 
1761 , il fut crce Lieutenantgeneral le 7 
Mars 1771. Enfin lors de la nouvelle for- 
mation des trouppes, le regiment qu’ii 
commandoit ayant ete jointä celui de Suri, 
pour formcr la brigade d’infanterie etrangere 
fous les ordres de S011 Altefle Monfeigneur 
ie Duc de Chablnis, il en fut fait Chef eri 
fecond,& General d’infanterie le 1 Septem- 
brc 1774. Dans le mois d’Odobre fuivaiit» 
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il prit un conge pour aller ä Geneve , ou il 
mourut le i Deeembre de la raeme annee 
ä l’ige de 70 ans , dont il avoit paffe $o> 
au fervice* 


FEGELIN \ 


$ ean Balthasar Fegeun de Seedorf, 
Lieutenant -general au fervice de France, 
Chevalier de_St. Louis, Colonel duregiment 
luiffe de fon nom, naquit en 1676 ä Fri- 
bourg de Frau fois - A 1 icolas , Seigneur de 
Seedorf, Confeiller , Treforier & Commit 
faire - general, & d’une Demoifelle Amman. 
La famille de Fegelin , partagee en deux 
branches principales dans le feizieme fiecle, 
dont l’ainee, qui eft eteinte danslamaifon 
de Vonderweid, portoit le nom de Seedorf, 
lacadette, qui exifte encore avec quelques 
collaterales, eft diftinguee par le nom de 
Vivis , a acquis beaucoup de luftre par 
fon anciennete , fes fervices & fes aljiances. 
L’opinion laplus commune eft, qu’elle fut 
une deces familles allemandes,qui fuivirent 
le Duc de Zachringen , lorsqu’il vint en Suiffe 
pour y bitir Fribourg, & s’y etablirent, 
engagees par les beaux Privileges que 
ce Prince accorda aux Habitans de ia nou. 
veile ville. Qunon de Fegelin ou Voegelift 
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itoit compte parmi les cafques couronnes 
dans le commencement du quatorzieme 
fiecle : fes defcendans poflederent divers 
emplois, foit militaires , foit civils dans la 
Republique: Jacques commanda les Fri- 
bourgeois dans une expedition contre le duc 
de Savoye en 144^ > Louis fut , au commen- 
cement du quinzieme fiecle, Baillif pour 
PEveque de Laufanne , dans les pays de fa 
depeildance j Jean, fon fils , fe couvrit 
de gloire dans la guerre de Bourgogne , & 
eut des coinmandemens tres- honorablesj 
Pierre fut requ dans l’ordre de Malthe, 
apres preuves faites, & auroit eu la grand- 
Croix, fi de certaines raifons ne l’avoient 
pas empeche de faire les voeux. Les allian- 
ces font confiderables : eile en a avec les 
Comtes deGruyere, les PfifFer, Diesbach , 
Alex, Affry , Vouderweid , Caftella, de Ve- 
vey , & autres des plus diftinguees de 
Fribourg. 

Jean Balthafar entra au fervice de Fran- 
ce en 1699 comme Enfeigne au regiment 
de Reinold; devint Souslieutenant de la 
coloneile des Gardes en 1701, levaen 170z 
une compagnie pour le regiment de PfyfFer, 
fut enfuite fait Com man da nt du fecond ba- 
taillon, & reformeen Fevrier 1715. Grati- 
fie peu apres d’une penfion de looolivres, 
il fut decore de l’ordre de St. Louis en Aoüfr 
1720, & obtint le 29. Novenvbre 1721 la 
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commiffion de Colonel , pour fervir ä la fuite 
du regiment allemand de». Greder , alars 
Comte de Saxe. La majorite des Gardes 
etant devenue vacante par la promotion de 
Mr. Burki au pofte de Capitaine en pied , 
ilen futrevetu le i S Aout 1726 , & le Rot, 
lui donna le merae jour une demi- Compa- 
gnie. Premier & feulMajor le i7Mai I729par 
la promotion de Mr.de Befenval,il fut nomme 
Colonel du regiment de Brendlele 13 Avril 
17385 & eut le Brevet de Brigadier le 1 Jan- 
vier 1740 , cclui de Marechal-dc-camp le 
2 Mai 1744, & cclui de Lieutenantg6neral 
le IO Mai 1748. II mourut garqon le 2f De- 
cembre 1751. Mr. de Fegelin avoit fait les 
campagnes de 170^ , 1706& 1708 > ils’ctoit 
fort diliingue en 1744 aux fieges de Menin , 
Yprcs > avoit commandc la merne annee ä 
Maubeuge & Bcaumont , pendant l’hiver 
174f ä Oftende , & apres la bataille de Rau- 
couxen Normandie, dans untemps oiil’on, 
craignoit quclque defcente de la part des 
Anglois , & a donne par . tout des preuve* 
de valeur & d’cxperience. Entre fes freres, 
Jofepb - Antoine , Chevalier de St. Louis , 
fervit plufieurs annces eti France , fut en- 
fuite Baillif de Rue , & Colonel du regiment 
de Romont.. Nicolas fut tue a' la bataille 
d’Oudennrde ; Francois , celebre Jefuite , a 
ete Confeiller ecclefiaftique , & ConfefFeur 
de l’Eledleur palatin,. ■ . • 
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, Jacques de Fegelin , Seigneur de Vivis, 
& auteur de la branche de ce nom , Colonel 
au fervice de France, Chevalier de St.Michel, 
Lieutenant des Cent-fuifles de la garde , 
Confeiller & Bourguemaitre de Fribourg , 
fecond fiis de Francois , feigneur de Vulpi- 
lieres, Belletruche, Seedorf, Cofeigneurde 
Baronau, Thierri, Prevondavaux & Granges, 
naquit en 1 f 5 6 : il entra au fervice de F rance 
eil 1576 comme Capitaine fous Mr. de Gar- 
det-Maugiron, Gouverneur du Dauphine; 
de nouveau Capitaine dans Gallati cn 
& dans Praroman en 1606, ilpartageaJa 
gloire que ces deux corps s’acquirent , le 
premier aux fieges de Cherges, d’Eure, & 
autres expeditions contre les Huguenots: 
le fecond pendant une Campagne de trois 
mois contre le ducdc Bouillon. Les Princes 
ligues contre la Cour ayant en 1614 pris 
Mezieres & St. Menehout , le Roi demanda 
des trouppes aux Suilfes* Mr. de Fegelin 
fut nomine Colonel d’1111 regimentde 3000 
hommes , qui arriva a Troye au commence- 
«nent de Mai, & mit Pepouvante parmiles 
ennemis; ce qui joint aux exploits du Roi, 
porta le Prince &fesadheransä faire la paix, 
qui fut le terme de fon fervice. En 1616 il 
leva un fecond regiment, quiapres quelques 
expeditions contre les mecontens, fut re- 
. forme en Septembrc 1 6 17* Louis XIII , pour 
?econnoitre fes fervices , le poui;vut en 1619 
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de la charge de Lieutenant des Cent- Suifles , 
& lecrea en Janvier 1622 Chevalier de St. 
Michel. II daigna meme le charger de les 
jnterets aupresdesCantons, dans un temps 
oü il n’avoit point d’Atnbafladeur. Mr. de 
Fegelin mourut ä Fribourg le 10 Janvier 
1624. Audi grand Magiftrat que bon Mili- 
taire , il avoit ete nomme en 1588 Baillif de 
Gruyere , Confciller en 1607 » Bourgue- 
maitre en 1 609 , Envoye aux di ettes helve- 
tiques en 1612 , 613 j 615 , 616 , 618» Sc 
en 1 620 au Roi , pour lui porter les plaintes 
de la Compagnie des Cent - Suifles de la 
Garde. On peut lire dans les preuves du 
troifieme tome de l’ouvrage für le fervice 
militaire des SuiiTes , les eloges que le can- 
ton de Fribourg & le marechal 'de Baflom- 
pierre donnent ä Mr. Fegelin. “ Le Roi, 
„ mon maitre ( dit ce dernier ) eftime fa per- 
,, fonne , laquelle lui etoit dejätres-recom- 
„ mandee par les precedens fervices ßgnales 
,, qu’il a rendus a cette couronne. „ x Son 
epitaphe fe voit a l’eglife de St. Nicolas a 
Fribourg. Son fils, Jean , fervit fi bien 
Louis XIII , que ce Prince l’appeloit feule- 
ment Ion plus fidele Capitaine : Il l’employa 
dans diverfes negociations : mais ce grand 
homme embrafla en 1 626 l’ordre des Jefu- 
ites , & mourut eftime , regrette , cheri de 
tout le monde , ä Fribourg le *3 Decembre 
I655 , a foixante - quatre ans. Il eft auflU 
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parle dans la plupart des auteurs d’urt Jacqti » 
de Fegelin , Lieutenant des Cent* Suifles, a 
la creation de cette compagnie , jufqu’eti 
18 : c’efl: toutce qu’on nous a conlerve 
de lui : il les commanda dans l’expeditiori 
de Milan en 1500. 

FLEKENS TEIN. 

^^^enri DE Flekekstein, Seigneur de 
Heidek, Chevalier, Colonel au fervice d’Et 
pagne, Avoyer de Lucerne, fils de l’Avoyer 
dumemenom, &de Barbe de Hertenltein, 
naquit eti 1571. Les nobles de Flekenltein, 
Bourgeois de Lucerne , iffus de la brauche 
cadette de ce nom en Alface , & qui onc 
poffede en dilFerens temps des fiefs nobles 
dans la baffe Suiffe , font fortis de Henri de 
Flekenßcin ^ qui, lors des guerres qui defo- 
loient fa patrie , fe retira a Lucerne , & y 
obtint le droit de bourgeoifie en 1 43 r* Ses 
defeendans ont occupe les premieres places 
de la Republique , & fe font allies aux nobles 
de Luzelmann, Meggen, Segeffer, Zukaes, 
Holdermayer , Pfiffer, Meyer de Baldegg, 
Goeldlin , Sonnenberg, Reding, Roll , Cloos, 
Feer , Grebel de Greifenfee, Krafftj Schenk 
de Caltell , ^Crus , Zurgilgen , Hertenftein* 
Henri , Senateur en i6 03 , devint la memö 
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«tinee Batlhcret , & leva en i£2f üri iregf- 
iment au fervice d’Efpagne : il le commanda 
avec reputation dans le Milanais * & fut li- 
cencie en 1627. Avoyer de Lucerne en 1643, 
Chef de l’ambalfade envoyee ä Turin en 
1613 > pour jurer l’alliance avec leduc de 
Savuva , il fignala fur-tout faprudence & 
fa profonde lagefle dans lesguerresinteftines 
de la Suiife* Si Ion grand äge ne lui permic 
pas alors de fe mettre ä la tece de fes com- 
patriotes , ils tirerent du nioins un grand 
fecours de fes con Teils. E11 1657 il fit bätir 
a fesfraix l’höpital de Ste. Croix ■, & en re- 
tournant de la diettc helvetique eil 1664 il 
tomba malade ä Muri, & mourut dans cette 
Abbaye le 10 Decembre '1664 , äge de 94 
ans , apres avoir ete pendanc 21 ans a lä 
tete de la Republique, qui le regretta beau* 
coup, Il avoitalfilte aux Diettes helvetiques 
de 1619, 622, 628 , <?32, <>34, 638, 6$ii 
643 , 644 , 646 , 648 , 2 , 4* 

6 ^ 6 , 65 8» 660, 662, 664. Il neparoitpas 
; qu’il aic ete marie. 

Nicolas de Flekenßeiii , Chevalier de Mal-« 
fche , grand Bailli d’AUemagne , naquit en' 
1580 de Beat de Flekenßein. 11 fut requ 
Chevalier de Malthe en 1600 •, fit quatre ans 
de caravaiine » & fut admis aux voeux en 
I608 ' Commandeur de Haflelt , Bruchfal 
& 'Weiflembourg en 1628 * Bailli convetttuel 
& Confeiller de l’ordre en I635 > Grande 
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Prieur de Dacie, grand Bailli d’AUcmagtte ^ 
& premier pilier de fa langue en 1640 , il 
mourucen 164^, äge de foixante-cinq ans. 
II avoit auifi poflede les commanderies de 
Hohenrein & Reydch. Le Chevalier de Fle- 
kenfteiti , un des premiers Sutffes , qui fut 
requ dans i’Ordre en faifant fes preuves , eft 
auili un de ceux qui lui a fait le plusd’hon- 
neur* II fe trouva dans plulieurs combats 
contre les Infideies, fut Charge de quelques 
commandemens didingues , &* merita pat 
fa conduite les regrets de tous fes canfreres , 
qui honorerent fon tombeau de leurs larmes* 

Nicolas de Flekenßein , Chevalier , Capi- 
tainecolonel de la Garde - fuilfe du Sou verain 
Pontife , un des fils de ft?//, 2e, dunom* 
Seigneur de Wartenfee , & de Dorothee Hoi- 
dermeyer de ßeynwcil , entra au fervice du 
Pape en 1582 comme Enfeigne de fa garde : 
Lieutenant en 1^93, Capitainecolonel eil 
.1629 , il eut beaucoup de credit a la cout 
de Rome, & ne l’employa quepour le bien 
de fa patriej c’eft a lui que les Benedidins 
fuilfes fonc en partie redevables de leur 
exemption. Il mourut fans avoir etemarie 
en 1640. • 

Jojfe de Flekenßein , Chevalier, Capitaine- 
colonel de la Garde -fuilfe de Rome, Avoyet 
de Lucerne, frere du precedent, naquit.eil 
1598 * Enfeigne des Cent - fuilfes en 1616 * 
Lieutenant eu 1629, Capitaine a la more 
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de Ibn frere en 1640, il fut la meme attüee 
elu Avoyer de Lucerne : le Pape lui conferva 
neanmoins la Compagnie , & lui perrnit eit 
meme temps de vacquer aux occupations 
de fon emploi, fans etre obligc d’y renon* 
cer, II s’en demit en 1643 , fe rendit i 
Rome, 011 il repritle commandement de fa 
trouppe, & y mourut le 26 Juin I6f2> Il 
n’eut qu’un Eis de fon mariage avec Elila- 
beth Kündig de Heydegg, & Cecile de 
Sonnenberg* 

Jojfe, baron de Flekenßein , Colonel au 
fervice de la maifon d’Autriehe, eroit Eis 
aine de Jo(fe Walther , Lieutenant au fervice 
deSuede, &petit-filsduprecedent* Ilentra 
en 1664 comme Major au fervice d’Efpagne , 
regiment de Cioos : Lieutenantcolonel quel- 
• que temps apres, il fut place dans le petit 
Confeilä Lucerne en 1667, obtint la meme 
annee le bailliage d’Entlibuch, & en 1679 
celui de Willifau , & entra en 1694 au fer- 
vice de l’empereur Leopold comme Colonel 
d’un regiment d’infanterie. Ce Prince pour 
lui temoigner combien il etoit content de 
fes fervices, le crea Baron d’Empire lui & 
les Eens a perpetuite. Enfin retire ä Lucerne, 
il fut fait en 1703 Lieutenant d’ Avoyer, 8 c 
mourut en 1706. 

Jean • Louis , barott de Flekenßein , Cheva" 
Her, Colonel au fervice du ducde Savoye » 
Eis du precedent , pafla fa jeunefle dans l* 

fervice , 


. t m r , , 

fervicö, & Fe fit beaucoup dö reputatioa 
dans les fieges & batailles, auxquelles il 
.fe trouva. En 1706 il entra au Fervice dü duc 
ide Savoye comttie Colonel d’un regiment 
d’infanterie , eüt une place dans le petit 
Confeil ä Lucerne eii 1707 , & flit tue 4 
la bataille de Vilmerguen en 1712,, aqt 
combattant vaillamment a la tete d’un corps 
de 400 hommes.. Il laiiFa deux fils. 

* 
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RANqoiS Lfc Fort, Chevalier , Gene- 
ral -Feldmarechal, grand Amiral, premier 
Miniftre de Pierre le Grand , Czar de toutes 
ies Ruflies, naquit en I 3 ä Geneve de 
Amy Le Fort, Magiftrat tres -diftingue ,illu- 
ftre parfa iioblelTe , confirmee en 1698 par 
l’empereur Leopold , par Fes dignites , par 
lä valeur , & encore plus par fon Favoir & 
Fa prudence coiifommee , qui le rendit dj er 
au Monarque le plus difficile ä captiver 
qui fut jamais , a caufe de fon naturel colere* 
<qui le portoit aux exces les plus honteux; 
Ce grand homme commenqa parfervir quek 
quesanneesdans les^Gardesfuifles enFraiv 
cej il fit deux campagnes, celles de l 6 ji 
& 1673 avec diftindion » & quitta le fervice 
en 1674, enfuite d’une äffaire d’honneur* 

R 
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, Le fervice d’Hollande, qui füt toujours & eft 
encore üne pepiniere d’excellens Officiers * 
eut > des attraits poiir lui : il prit parti dans 
le regiment de Courlande , fut blefle dati. 
gereufement au liege de Grave , s’inftruifit 
autant que fes occupations le lui permirent , 
de tout ce qui tegardoit le fervice de la 
marine, l’exercice & les evolutions militaires, 
& partit eil 1679 aveö deux de fes amis 
pour la Ruffie , dont le Souverain cherchoit 
avec empreifement des Officiers allemands 
pour difcipliner fes trouppes , qui jufqu’a- 
lors n’avoient prefqu’aucune teinture de 
fervice, II fut bien requ, & unecrivain* 
qui rapporte certaine avanture, qui doitlui 
etre arrivee ä Archangel , fe trompe ä mon 
avis , puifqu’il eft fiir d’apres des Auteurs 
dignes de foi j & en meine de , s’irtftrui- 
re exadement des plus petites circon- 
ftances , que Le Fort n’arriva en Ruffie 
qu’au cortimencementde 1579, ou a lafia 
de r 678 > qu’il ne put etre prefente en 1 677 
a Pierre le Grand , qui n’avoit alors que 
cinq ans, etant ne le9 ou le 1 1 Juin 1672; 
qu’il n’eut point d’abord une compagnie, 
puifqne ä fon entree il ne fit pas merne le$ 
fondions d’Officier, & ne tira quelademie- 
paye, On va voir ä quelle occafion il fe fit 
connoitre de Pierre le grand , apres avoit 
remarque, qu’il s’appliqua dans cet inter* 
valleä la langue rufle* & y fit de grands 
progres. 
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Le traitre Couvanski ayant au mois de 
Novembre 16. . paye de fa tete les trou- 
bles : qu’il avoitexcite ä la mort de Fxdor* 
Alexiowitz, les Strelitz , milice turbulente 
dont il etoit le chef-, fe muti Herein & accou- 
rurent au Kremlin pour venger fa . moirtr 
les allemands, dont le nombre augmehtöie 
chaque jour, furent appelles au fecoürs des 
jeunes Czars & de la princefle Sophie: 
outres des mauvais traitemens, qu’ils avoieht 
eprouvesfouvent de la part des Strelitz, ils 
ft porterent avec une ardeur incroyable a : 
tout ce qu’on leur ordonna : Le Fort fe 
diftingua für töus lesautres, &eutlebon* 
heur de fe faire remarquer par le C2ar 
Pierre, qui ayant apprisfon nom, fa qua- • 

• lite * fa patrie, & experimente qu’il polfe- * 
doit afond la langue ruffienne, lui fit faire * 
fexercice ä la hollandoife , & daigna fattä* - 
eher a fa perfonne par un emploi fort 
honorable, afin ^ difoit-il, de pouvoir 
t apprendre de lui fexercice. II fit plus : ii 
lui don'na toute fa confiance , de faqon que . 
Le m Fort devint par fonadreffe , fa douceur, 
ft politeffe ce que Leon Kirilowitz etoit * 
deveiui par fon ambition & fes intrigue's: 
il n’aVoit que trente-lix ans,&il avoitdeja 
autant d’afcendant für fon maitre, que fon 
premier Mini (Ire , que je yiensde nomtrter* 
Un jour, que ce nouveau favori oft fe- 
nioutrer a ce Printe Violent tous les defauttt" 

R * 
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du gouvcrnement de fes Etats avecla phi* 
grande franchife, il en requt cette reponie * 
qui fera connoitre j qu’il fut en bonne parcie 
l’auteur de tout ce que Pierre entreprit pour 
Je bien de fon empire : , y Je conviens de la 
,, verite de tout ce que tu viens de me dire * 

non feulement j’enverrai de mes fujets ' 

A dans les cours de l’Europe , mais j’y vo- 
i>. tfagerai moi - meme j en attendant je fou- 
„ naiterois que tu formafles une Compagnie 
„ de foldats für le pied des trouppes , dont 
y) tu m’as parle , pour voir fi mes Mofco- 
„ vitesy prcndront gout, & afin de com- 
„ mencer des - a - prefent une efpece d’ecole 
j, militaire. Quant a la fubordination & ä 
„ l’emulation non - feulement j’y porterai 
i5 .mes fujets par mes reglemens & mes 
„ ordonnances, mais j’y joindrai aulli mon 
33 exemple , qui aura peüt-etre plus de force. ! 

Le Fort choifit cinquante-hommes parmi 
les etrangers , y ajoute quelques Strelitz * 
lepr donne une uniforme allemande* leur 
apprend l’exercice , & marche un jöur a leur 
tete tambour battant vers le Palais : Pierre 
fe met ä la fenetre au bruit de l’inftrumenfc 
militaire^ accourt enfuite vers la trouppe < 
loue fon Capitaine, & lui dit: M je veux. 

,3 auffi fervir dans ta Compagnie * & je te 
„ prie de m’y recevoir tambour* Quelques 
jours apres il fe fait nomnier Sergent* fait 

augm enter la compagnic , en teile forte , qu’il 

* 

i 
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'en refulta un regiment de plufieurs batail» 
Ions , qui fut la premiere trouppe reglee dfc 
ce vafte empire. Non content de l’en avoit 
• etabli chef & Colonel , il lui fit bätir un Pa- 
lais ä Mofcou, auquel il donna le nom 
■d 'Hotel de Le_ Fort. Enfuite jufqu’en 169$ 
il s’appliqua par fes confeils ä formet des 
regimens alletnands , pafla par les divers gra- 
des de Lieutenant , Capitaine , Lieutenant- 
colonel, & avant de faire le liege d’Afoph, 
il l’eleva au grade de Lieutenantgeneral, 
refolu de fervir fous lui en fa qualite de 
■Colonel, 

A l’approche d’Afoph, Le Fort oomman- 
dä une colonne, avec laquelle il ouvrit la 
tranchee ä la droite : quelque valeur qu’il 
fignalat ä cette occafion , il fallut leVer le 
■fiege & retourner ä Mofcou. Au commeft- 
cement de l’nnnee fuivante 1696, Pierre, 
qui avoit fäitconftruire une efpece de flotte 
•fous la diredlion De Le Fort, qu’il avoit 
nomtne Grand- Amiral de Rulfie, formale 
deflein d’affieger une feconde fois Afoph: 
il monta un vaifleau du fecond ordre , tandis 
que l'Amiral montojt le plus grand. L’en. 
treprife eut un heureux ’fucces; Afoph ca- 
pitula, & Le Fort eut la gloire d’avoic 
contribue en grande partie ä cette prife* 
Un triomphe ordonne par le Czar fuivit 
de pres le retour de l’armee ä Mofcou : le 
Gt«tnd - AnjiraJ y joua un perfonnage trei«. 
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ijiftmgue: traine dans un carollc du Czar* 
tont dorc , ä la tete de 3000 matelots * Ofir 
ciers & foldats de marine , il entra le 30 
Septembre dans la Ville; des Muficiens 
chanterent fes louanges , fes fucces, fa bra- 
voure* Premier Miniftre eri 1697 * il eut 
Phonneur d’etre le ghef de la fameufe Am- 
baifade , qui parcourut la pluspart des cours 
du Nord & d’Allemagne j tout fe fit fous Ion 
jriom, & il eu remporta la glaire d’avoir 
procure ä fon maitre les occafions les plus 
favorablesd’acquerir les connoilfances dans 
toutes les parties du Gouvernement & de 
Part militaire. 

w * * * 

Ayantfejourne quelque teraps a Vienne , 

:M apprit, que la Ruilie etoit de nouveau 
troublee. Pierre inquiet des fucces de fes 
Generaux , dit a fon Miniftre : ,, Franqois 
„ Jacobwitz (c’etoit fon nom ruffien) ap- 
. „ prens moi le moyen de rne rendre bientet 
„ ä Mofcou, pour chätier l’infolence de mes 
„ Strelitz : je te jure qu’aucun ne fera im- 
„ puni. „ Celui-ci lui, confeiila de courir 
la pofte , & partit avec lui. Ils arriverent i 
Molcou le 4 Septembre 1698: auflitöt les 
prifons furent remplies , les rebelles applt- 
ques ä la torture , leur proces inftruit » 
Sophie, cette princdferetnuante, fut raeme 
menaceedelamort. “ Ellea confpire contre 
,, ma vie (difoit le Czar) qu’elle n’avojt 
», pas encore quatorze ans, „ N’importe. 
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ii ( repliquoit Le Fort j votre Majefte ne dojt 
point la faire mourir , ä moins, Sire, que 
f> votre vengeance ne vous- foit plus chere 
,, que votre gloire : c’eft affaii*e aux Tutcs 
ä tremper leurs mains dans le fang de 
„ leurs freres > mais un Prince ch reden doit 
„ avoir d’autres fentimens. „ Ce difcours 
eut fon eHet & le Monarque pardonna a 
fa foeqr* , w ; ; . : •; 

Un des compliees eut Faudace de dir« 
• dans les tourmens , que le general Le Fort 
- etoit l’auteur de la confpiration : mais le 
Czar , voyant que ce n’etoit que par rage^, 
-le fit rouen II voulut engager ce grand 
homme ä faire ä fon exemple le tnetier de 
Bourreau : il fut refufe , & ne s’en offenfa 
pas : au contraire , il requt avec moderation 
fes avertiflemens für fa trop grande cruaute. 
Dans une autre occafion il faifoit mine de 
vouloir tuer de la propre main le general 
. Schein ; L<s Fort s : y oppofa , & l.ui fai.fi t la 
main : Pierre, irrite audernier point, porta 
a ce fage Miniftre un coup de fahre > dont 
il le blefla , & finit enfin par eqouter les 
remontrances que celui-ci lui fit für cette 
avanture , & pardonna a Schein. Qn poux- 
roit rapporter d’autres anecdotes., oü Pierre » 
ne brutal , colere, adonne a l’ivrognerie > 
enclin a la cruaute , vices qu’un defaufc d’e- 
ducationrlui empecha de quitter entiere- 
foul^ aux; pieds celui ä qui il dcvoit. 
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titte partie de fes fucces, & lut fit enfuite 
des excufes , repetant ces paroles dignes. 
d’un heros : Je reforme mes fujets , & je ne 
'puis- me ref armer moi - meine. 

■■ Enfin Le Fort meurt ä Mofcou ä cinq. 
Iwmfes du matin le ? Mars 1699 , apres une' 
: fievre chaude, dont il ne fut malade que 
fept jours. Pierre apprcnd cet accident par 
un Courier depeche ä Voronitze , oü il fe 
trouvoit ; il pleur e , il gemit, & s’ecrie : ab !■ 
je perds le meilleur de mes amh , 05 * cela daris. 
uri temps ouj'avois le plus befoin de luif Heß 
■mori ce fervtteur fidile , d qui me conßerai- 
je prefentement ! Il vientä Mofcou , ordonne 
■une pompe funebre des plus magnifiques * 
y paroit lui-meme en deuil & la pique ä la. 
tnain ; on porte le cadavre ä l’Eglife refor- 
tnee, oüMr. Stumphprononqa une oraifoa 
funebre, & le Czar , fondant en larmes , 
ordonne qu’on decouvre le cercueil , pour 

donner le dernier baifer a fon favori. De 

• . * 

retour au palais , il remarque que les Boyard* 
feignoient leulement de regretter Mr. Le 
Fort: il les apoftropha avec des yeux etiri- 
celans : “ Vous etes impatiens ( dit-il ) 
„ d’äller chez - vous , vous rejouir de la morö 
■„ de l’Amiräl : vous craignez d’aflifter ä ce 
feftio lugubre , parce que vous apprehen- 
dez que l’air de triftefle que vous aves 
ete obliges de feindre , ne vous abandonne, 
& que votre joie n’eclate enfin , & ne voqi, 
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„ trahifTe en ma prefence**Mißrables f vous 
„ triomphez comme fi vous aviez remporte 
„ une grande vi&oire , par la mort d’un 
„ homme qui m’etoit fi eher & qui me fer- 
„ voit avec tant de fideiite. „ 

J’ajouterai ä la louange du general 
Le Fort, qu’on trouvera peu d’hommes, 
parvenus ä un auifi haut degre de Faveur , 
qui ait porte fi loin le defintereffement. Le 
Czar qui Pavoit entretenu pendant fa vie , 
paya les fraix de fon enterrement. Son fils 
qui etoit aiors ä Geneve , eut pour tout he- 
ritage la gloire d’etrc ne d’un Pere , Phon- 
“ neur de ia patrie & de fon nom. Mr* Le 
3, Fort mourut fi pauvre , dit un auteur 
„ que j’ai eite fouvent, que fon neveu n’&- 
„ voit pas meme trouve de quoi fe faire un 
3, habit de deuil, comme celui-ci enalfura 
a, le prince Gallizin, de forte qu’il n’excitä 
3, point Penvie de la nation contre lui , ni 
a, contrc fes heritiers* II eut un fils unique 
d’une Dame catholique qu’il avoit epoufee 
a Mofcou* Ne en 1683 > Henri (c’etoit le . 
nom de ce fils) fut envoye ä Geneve en 1 69 f 
pour y etre cleve : il apprit la mort de fon 
illuftre pere par une lettre du Czar meine & 
vint a Mofcou en 1701 ; fut fait Capitaine 
aux Gardes , & mourut en 1703 ä Page de 
20 ans* 

Pierre Le* Fort , Seigneur de Molfenha? 
gen & Myren , Chevalier * Lieut‘enantg& 
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n cral , Vice - Prefidcnt du Confeil de guerre, 
Vice-oi d’Aftracan , au.fervice de Ruflie, 
naquit enMars itfySd’Amy Le Fort, Che- 
valier, Siwdic de Geneve. Attire au fervice 
du Czar Pierre le Grand , par fon oncle l’a- 
niiral Frangois , il entra en 1694 dans le 
regiment des Gardes, oü il paffa fucceffive- 
xnent par divers grades , & fe fit beaucoup 
de reputation dans les premieres campagnes 
contre les Suedois & les Polonois. Il obtint 
dans la fuite un des premiers. regimens de 
PEmpire, fut fait Vice - Prefident du Coiifeil 
deguerre, Lieutenant * general v Vice-rai 
d’Attracan , recompenfe brillante , & digne 
du grand Monarque qui la donnoit au neveu 
de celui qu’il avoittant aime, recompenfe, 
dis -je, proportionnee en quelque faqon ä 
fes fervices , & ä la bravoure qu’il fignala 
dans plus de quarante fieges & batailles., en 
Suedc , Pologne , Tyrquie & Perfe , parti- 
culierement au combat de Lefno. en 1708 , 
oii fo.n regiment fut fort maltraite. Il de- 
manda fon gonge une couple d’annees apres 
]a mort du Czar Pierre, fon Protedeur , & 
fe retira dans le Mecklenburg , ou il acheta 
des terres, & y mourut le ig Mai 1754* 
Il lailfa deux fils de fes d.eux epoufes N. de 
Weyden , mariee en 1713 , fille du general 
. de cenom; N. deBoetner, mariee en 1717, 
demoifelle de la premiere noblelfe du Meck- 
lenburg. 
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FRANC HIN I. 

. ^ean Baptiste Franchini, Colonel, 
Chef des Pandoures au fervice de la Reine 
d’Hongrie, Marie - Therefe , fils d’un mar-' 
chand, originäre de Mendris, etabli ä Lu- 
gano, fut envoye dans fa jeunefle ä Straf 
bourg , qü fon pere avoit des correfpondan- 
ces; mais foit parcaprice, . foit par quel- 
qu’autre morif , il prit parti comme fimple 
foldat dans un regiment d’Hufards franqois 
vers. Pannce 1734 s’etant diftingue dans 
ki une efcarmouche avec les Autrichiens , & 
ayant fauve fo.11 Capitaine , qui alloit etre 
enveloppe , il obtint un brevet d’Officier. 
Dans une rencontre , il fit prifonnier un 
Capitaine ennemi, qui fut mis fous fa gardej 
. il fe lailfa feduire par les promeifes de cet 
Officier, & lui ayant procure Poccafion 
d’echapper, il le fuivit, fut fait Officier de 
fa . Compagnie, . Au commencement de la 
guerre de 1741 il paifa dans le corps d ? ar- 
tillerie avec brevet de Capitaine s fe fignala 
en 1743 ä la bataiile de Campo * Santo, & 
fut choifi en 1744 pour fervir d’Aide-de- 
camp au p ringe Charles de Lorraine avec 
. rang de Lieutenantcolonel : il fuivit ce Prince 
cn Boheme : au mois d’Ovlobteil fut Charge 
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de s’emparer d’un magazin pruflien a Par- 
dubiz ; mais fon coup lui manqua , & il fut 
oblige de fe retirer avec perte. II fut im 
peu plus heureux en Septembre 174^ ; 
s’etant fort bien conduit ä la bataille de 
Fridberg, il fe mit en embufcade pöur en- 
lever le marquis de Valori , Ambafladcur de 
France ä Berlin ! ce Seigneur eut le bonheur 
de fe tirer d’affaire, mais fon Secretaire, 
& un butin aifez confiderable tomba entre 
les mains de Franchini , qui ä la fin de la 
meme Campagne, accompagna les Prufliens 
lors de leur forue de la haute Silefie, tomba 
für leurs equipages , s’empara de quelques 
places & y tint ferme , jufqu’ä ce que Pap- 
procbe de toute l’armee pruffienne les lui 
fit abandonner au mois de Decembre 174^4 
. Il fut envoye dans les Pays -bas, & obtint 
en Juin le commandement des Pandoures 
avec rang & brevet de Colonel. Il eut fott- 
vent äfatre avec les Franqois, qui le batti- 
rent entre Tirlemont & Louvain ; il les defit 
a fon tour pres de Rrecht. Enfin en 1747 
ilfit la Campagne d’Italie : employe au fiege 
de Genes il chafla les ennemis des poftes 
avances , & fut charge d’aller ranger ä leur 
devoir les habitans de Seftri & Voltri, qui 
s’etoient revoltes : ces paurres gens trem- 
blerent ifon arrivee : les ennemis n’oserenC 
venir a leur fecours , & ils furent punis feü- 
fement avec trop de feverite : il vouloit mem«- 
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!cs chaflet de leurs habitatioqs , lörfqu’ürt 
boulec de canon parti du baftion appelle 
Belvedere* l’atteignit le 14 Mai au cöt£ 
droit. II mourut de fa bleflure fept quarts - 
d’heure apres. II auroit etedigne des plus 
grands eloges , fl dans certaitles rencontres * 
für- tout vis-a-vis des efpions * il n’avoit 
pas ufe d’une feverite qui fe reflentoit 
beaucoup de la cruaute. 


i 

^CFaspar Freuler , Chevalier de l’ördrd 
de St. Michel , Colonel des Gardes fuifles 
eil France, etoitfilsde Cbrißopble , Capkain» 
aux Gardesj & d’une D» 11 ' de lafaniilledufa- 
tneux Gallati * premier Colonel de ceregi- 
tnentv Lafamillede Freuler eft fort anciennd 
dans le Canton de Glaris : eile pofleda ä la 
fin du quinzieme fiecle le chateau de Beren- 
bürg dans lcs Grifons , vint enfuite dans 
le cailton de Schweiz, 011 eile a ertcore les 
droits de bourgeoifie , & fixa enfin fon fe- 
jour dans Naefels vers le milieu du feiziemö 
flecle. Gafpctr entra au fervice de France ert 
I6i3 dans le regiment de Gallati: Lieute- 
nant de la colonelle desGardesen 16164 
Capitainede cette Compagnie en Juin 1 6 r gf* 
il fe trouva le 7 d’Aoüt 1620 au combat 
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du Pont -de -Ce, au liege de Saumur eti 
1621, de St. Jean d’Angely * Clerac* Mont- 
auban la meine annee, ä l’expedition de i 

l’Isle de Re, aux fieges de Royan , Negre- « j 
peliffe, St. Antoniu & autres en 1622, la 
Rochellc en 1628, Suze , Privas en 1529 , 
Montmelian en 16385 & fut nomnie Colo- 
nel du regiment le if Juillet 163 Le | 

Roi confiderant les bons, agrcables & no- 
tables ferviccs , que depuis vingt- quatre - 
ans en qa il lui avoit faits , & qu’il conti- 
nuoit encore, s’ecanttirouve cutous voyages 
& rencontres de guerre , qui avoient ete 
faits depuis fon avenement ä la courollne, 
memement en dix-huit fieges de places, 
hafardant& employant la vic en touslieux, 
oü il avoit reconnu le requerir le bien de 
Ion lervice , de forte qu’il Teftimoit digne 
de grandes loüanges & recommandations , 

& d’etre eleve & decore de titres , grades , 
honneurs & preeminences convenablcs a 
une perfonne douee de tellcs & fi louables 
qualites , & qui puiifent ä l’avenir rendre 
perpetuel temoignage de fes vertus , vaiU 
lance & merke , le Roi , dis -je lui accordä 
des lettres de noblcife en Mai 1637, dont 
je viens de rapportcr les expreffions glo- 
rieufes. Depuis il fut encore en. 164t au 
liege d’Aire, en 1644 ä celui deGravelines, 
en 1648 aux barricades de Paris, dans l’ar- 
mee d’Harcourt en Picardie en 1649 , & 
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mourut i Paris en i 5 cPune bleflure re- 
<jue dans cette ville. 

Joffe - Fridolin Freuler > Chevalier de Tor- 
dre de St* Michel , Brigadier aü fervice de 
Naples , Capitaine aux Gardes fuifles , fe- 
cond fils de Gafpnr- Jofeph , Chevalier, 
Capitaine en France & Landammann , na- 
quit en 1704* II entra au fervice d’Efpagne 
en 1722 comme Enfeigne dans le regiment 
de Nideradl: Souslieutenanten 1724, Lieu- 
tenant en 172 6, Capitaine dans Besler eri 
1728 , il fut en 1733 tranfporte en Italic 
ävec ce regiment , & leva en 1734 une Com- 
pagnie pour le regiment Antoine Tfehudi , 
cree regiment des Gardes fuifles le 6 No- 
vembre de cette annee : s’etant conduit avec 
une bravoure finguliere pendant la guerre 
d’Italie, & für- toutäla furprife de Veletri, 
il fut cree Brigadier le 28 Mai 1744, quittä 
le fervice en 1747, en fe refervant fa Com- 
pagnie, & devinten 1748 Banneret du can- 
ton de Glaris. Il a ete depuis 1770 jufqu’en 
1772 Baillif de Mendris* 

fret \ 


T 

ean * RodolphE FrEY , Brigadier ati 
fervice de France, & Lieutenantcolonel du 
regiment aujourdhui Boccard , etoit origi- 
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haire de BMe. Son pere , Jean <■ Ro.lolßhe 
qui avoit ete plufieurs annees Capitaine dans 
un regiment allemand , s’etoit marie ä Vitry- 
le-Franqois i demoifelle Louife Garnier de 
!a Coude , d’une bonne famille de robbe de 
ladite viile, & avoit eu Jean - Rodolphe , 
d ont il eil ici queftion , Ifaac , & Jean-Ulrici 
Ifaac mourui Capitaine - Lieutenant dans 
Greder , & fon fi I s Maximilien vientde mou- 
rir , Major dans Boccard , au bout de ciiu 
quante-cinq ans de fervice, avec la repu- 
tation d’un tres-bonmilitaire; Jean- Ulric j 
autie frere du Brigadier , ne fe retira qu’au 
bout de cinquante- fix ans de fervice d’Offi- 
cier , pendant iefquels il nc fut que huit 
mois abfent du regiment , cxemple unique 
peut-etre dans le militaire de France. La 
famille Frey efl: tres-ancienne a Bale •, & y 
tient depuis plufieurs fiecles un rang diftin- 
gue. Un Frey , qui fe trouvoit Confeillei: 
du temps de Ja reformation , fit fi bien , que 
l’Univerfite j que l’on vouloit dans la pre- 
miere effervefcence des efprits , expulfer 
avec l’Eveque & le Chapitre , fut main-; 
tenue , & il en fut le premier Scholarque : 
c’eft de lui que defcendent tous les indivi- 
dus aduels de la famille j car il y en a une 
autre, beaucoup plus nouvelle , qui n’a rien 
de conlmun avec eile que le nom., Il li’eft 
guere de maifon en Suiife , qui ait fourni 
plus de bons & aneiens militaires a la France; 

Des 
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Des äncieiis titres de famille atteftent , 



y eut des Frey qui leverent des compagnies 
fous Henri III & Henri IV* Un oncle* a lä 
mode de Bretagne, du Brigadier fut tue au 
liege de Namur > repouiFant une fortie : it 
s’etoit fait connoitre ä Louis XIV par fa bra- 
voure & fa belle figure* Auffi fut - il regretd 
par ce grand Prince , qui repeta plufieurs 
Ibis : J\ü donc perdu mon beau Suijje . 

Jean - Rodolphe naquit en 1664. : il enträ 
au fervice comme Cadet le 10 Mars 168O 
dans le regiment de Stuppa , aujourd’hui 
Boccard : Enfeigne le 9 Mars i68f ? Sous- 
lieutenant le 1 6 Mars 1686 Lieutenant lö 
* Janvier 16 88 i Capitaine- Lieutenant le 
17 Aoüt 1691 , il obtint le 15 Janvier 1701 
tme moitie de la compagnre colonelle dö 
Pierre Stuppa au regiment de Brendle , & 
en 1713 la demie Compagnie de Cliriftophld 
Burkard , de Bäle > qui avoit quitte le Fervice* 
11 fut long- temps Capitaine de Grenadiers 
& Commandant de bataillon * eut la com- 
miffionde Lieutenantcolonel le T Juin 1721* 
eontiuua de Commander le fecond bataillon * 
fut fait Lieutenantcolonel en pied le 29 Aoüi 
I734, gratifie du brcvet de Colonel le 17 
AVril 1735, & fe retira en Avril 1 73 8 5 aveö 
le grade de Brigadier & en cönfervant Fa 
compagnie. Il rhourut en 1753* Il s’ctoit 
trouve au combat de Valcdur, oü il fut grie- 
Vemeiu blefle d’un coup de feu, qui lui tra- 
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▼erfa le genou , a la bataille de Fleurus 4 i 
celle de Steinkerke, deNerwinde, au com- 
bat d’Ekeren, a la bataille de Fridlinguen , 
oü il fervoit d’Aide-de- camp au marechal 
de Villars , qui la gagna , & auquel il etoit 
alle offrir Fes fervices , parce qu’etant alors 
Capitaine alternatif , il ne fervoit pas au re- 

f iment; ä la bataille de Malplaquet , oü il 
t Barriere - garde de toute l’armee , ä la tet£ 
des Grenadiers de la brigade , & eut fon 
habit perce de 17 bales, dont aucune ne le 
blefla , avant palfe fous le feu d’une redoute 
des Franqois , dont les ennemis s’etoient 
emparcs. Il a Fait en outre les fieges de 
Alons, Namur, Hui, Charleroi, Dixmude , 
Aneux , Bruxelles , Ath , Douai , Marchi- 
ennes, Quesnoi, Landau & du Fort de Phi- 
lipsburg , qui ferendit Fous les drapeauxdu 
^regiment qu’ilcommandoit, s’eft trouve au 
combat de Denain, & en quelques autres 
rencontres de moindre importance. 

Jean Rodolphe Frey , fils du Brigadier , 
mourut jeune au fervice , laiflant un fils, 
qui fert depuis quarante -deux ans : il eift 
Capitaine dans Boccard , avec rang de Lieu- 
tenantcolonel, &a lui - meme unfils, Offi-* 
cier dans Fa Compagnie, le cinquiemelde 
pere en fils, qui fervent en France : il a 
place outre cela trois neveux , fils de Fa foeur , 
dans le meine regiment , dont l’aine fut tue 
a Taffaire de Bredlar en 1761 , & les deux 
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autres y fervent encore. Mr, le brigadiet 
Frey avoit epoufe Marie - Judith Morel , 
d’une famille de robbe tres - dittinguee de 
Ghalons. 


V. 



FROELICH i 


üillaume Fröelich, Chevalier * 
Colonel au fervice de France , Lieutenant 
des Cent - Suifles, Confeiller d’Etat ä Soleure, 
naquit a Zürich en 1492, Nd de parens,' 
fimples ouvriers & peu favorifes de la for- 
tune , il pafla fa jeünefle dans une boutique 
de Charpentier, ä apprendre un metier qui 
lui aidät ä foulager la vieillefle de fes parens : 
en 1^20 , ennuye de vivre inconnu ä tout' 
le monde , il prit le pärti d’ehtrer au fervice * 
de France , oü tant de fes compatriotes fö * 
rfendoient celebres par leurs belles adtions i" 
des 1^22 il obtint une Compagnie dans la 
levee accordee au Roi pour reparer les per- 
tes de la Campagne de 1521 > mais il retourna 
en Suiffe apres la malheureufe journee de la ‘ 
Bicocque j qui mit la valeur des Suifles dans ;;: 
fon plus grand jour«, Il eut bientöt une ttojfc- 
veile occafioii de fignaler fon courage ; leS 
Reformateurs la lui foürnirent : ayatit portd 7 
une grande partie desZuriquois ä embrafler 1 
la nouvelle doctrine , ils voulurent auffi lt‘ 

S* 
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perfuadcr : Froelich , zcle Catholique , de- 
plorant le fort de la patrie , aima mieux Ja 
quitter; il renonqa ä fon droit de Bour« 
geoifie, a tous les avantages qu’il en tiroit, 
& s’exila lui-memc , pour profefler libre- 
ment la foi de fes peres. Depuis ce temps- 
lä il fuivie Jes amiees franqoifes , tantöt 
comme Cäpitaine dans differens regimens 
fuifles , tantot comme volontaire , fuppleant 
aiuG par une longue experience au defaut 
d’education : il fe mit en etat de commander 
en 1*44, avec le baron de Hohcnfax , une 
levee de 6coo Suifl’es : a ln bataille de Ceri« 

* « fc * 

lolles il fit lesfondions de Colonel -general 
des treize Enfeignes fuifles , qui faifoient 
partie de l’armee franqoife , St. Julien lui 
ayant cede cet honneur pendant cette jour- 
nee :.il remplit l’efperance qu’on avoit con- 
, que de fon courage ;; car , outre qu’il donna , 
de tres-bons conleüs relativement a l’ordre 
de bataille , fi les Suifles eurent une bonne 
part ä la vidoire , & renverserent cesfor- 
midables efeadrons de Lansquenets d d’Al- 
lemands , il faut l’attribuer au fang froid , 
avec lequel il brava les dangers , & ä la 

fubordination qu’il avoit etablie parmi fes 
trauppes. 

Jt,e Com,te d’Enghien crea Froelich Che- 
valier fiir le. chatnp de bataille; le Roi l’en- 
noblit & le nonima Lieutenant des Cent- 
Siufles.de fa garde ; i’etat de Soleure, qu’il 
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avoit avife de la vidloire par u n expres , Ife 
gratifia du droit de bourgeoifie dans fa Capi- 
tale. Telle fut la brillante recompenfe des 
fervices de ce grand homme* Apres la ba- 
taille le defaut d’argent commencant ä faire 
murmurer les trouppes , il tacha de les ap- 
paifer , en employant fes propres deniers i 
leur entretien , les encouragea par fon' ex- 
emple ä fupporter patiemment les fatigues 
& les incommodites de la difette , & les 
commanda encore en quelques expeditions. 
En 1547 les Suilfes lui furent redevables 
du bon fucces de leur ambaflade vers Fran- 
qois I, qui cheriffoit Froelich , & lui donna 
jufqu’i fa mort les plus grandes marques 
d’eitime & de confiance* En iff 1 il fut de 
nouveau Colonel d’un regiment fuilfe , def. * 
tine äfeconder Parmee franqoife dans fes ex- 
peditions en Piemont : il la joignit dans cette 
provin-ce , & alla ä Turin pour aflurer le duc 
de BrilTac de la difpofition ou il fe trouvoit 
avec fes foldats , de tout faorifier pour le 
bien du fervice du Roi. Ce General lui r£- 
pondit dans les termes les plus gracieux , 
& fit entrer les Suiffcs cn garnifon , en at- 
tendant qu’il fe prefentät quelque occafion 
de les employer. L’affaut de Bufque en of- 
froit une bien propre ä faire connoitre leur 
courage. Brilfac nomma pour cet aflaut les 
Fratiqois& les Italiens. Froelich nevit pasde 
bon oeil qu’on ne voulüt pas de lui : ils’en 
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plaignit au Marechal, & le pria que l’aflaut 
füt mi- partie entre lui &les Franqois, afin 
que le courage & la valeur des uns & des 
autres füt vifiblement reconnue. Le Mare- 
chal lui tendant lors la main avec un air 
de gaiete , lui repondit: “• Je n’ai 
,, jamais doute , Mr, le Colonel , ni de la 
„ vertu , ni de l’affeclion foit de vous ou 
„ de votre nation , für la force de laquelle 
„ cette armee eft demi-appuyee ; mais je 
„ la voulois referver pour un jour de batailie 
„ ou pour quelqu’autre plus Ggnale exploit 
„ quecelui-ci: approchons - nous du fofle,, 
v & reconnoiflons comraenc nous devons 
„ donner l’afTaut , & je vous donnerai lieu 
5) fi honorable. que vous demeurerez con- 
„ tent. „ Ce font les expreflions du Sr. du 
Villars dans le premier tome de fes Memoi- 
res , p. 233. Froelich fit les trois. carapagnes 
en Piemont , & fut beende eil 1 5 55. Entre 
les occafions ou il fe diftingua , eft la marche 
vers Villeneuve , le liege de Vertieft , celui 
deCafal. 

En. 15^6 il conduifit une petite armee., 
eompofee de fix nylle Suifles & Grifons au 
duc de Guife , qui marchoit au fecours du 
Pape : apres quelques fieges , on requt la 
nouvelle de la batailie de St. Quentiu , per- 
due par les Franqois le 10 Aoüt *556: 
Froelich ramena fon regiment en France , 
& couvrit les frontieres de la Picardie. Il fut 


Digitized by Google 


'( 277 ) 

licencie en 1^99 , apres avoir donnc des 
nouvelles preuves de valeur au Hege de 
Calais en x?f8, & au camp d’Amiens en 
1^9. De retour ä Soleure , ou il avoit ete 
admis en 15 f 2 dans le grand Confeil , & 
en iff? dans le Senat, il fi.it cboifi en iftfi 
pour arbitre dans un different furvenu en- 
tre le duc de Savoye & le canton de Berne. 
En Juin 1562 il leva un regiment de fooo 
hommes : cette levee faite a la follicitation 
du duc de Guife , qui avqit charge Froelich 
des le mois de Fevrier de la negocier en 
Suiffe, rencontra quelques difficultes parles 
intriguesdes Reformes: cetilluftre Colonel 
les furmonta , .& eile fixt accordee le 2 r Mai; 
Il arriva le 25 Juiliet dans la Beauce : le 
Roi, la Reine, plufieurs Princes& Seigneurs 
de la cour vinrent ä fa rencontre j il les requt 
a la tete du regiment ränge en bataille , & 
eut Thonneur de s’entretenir avec fk Ma- 
jette, qui le combla d^eloges , & le choifit 
pour faire avec une partie du regiment les 
iiegesde Bourges & de Rouen. Pendant ce 
dernier, il fe vit oblige de porter des plaintea 
au Roi , au nom des compagnies de Ion re- 
giment qu’on avoit laiflees a Baugenci. “Sir® 
„ (dit- il a ce Monarque) s’il arrive acci- 
„ dent aux SuiiTes qui font en garnifon i 
x , Baugenci , je perdrai ma chere patrie & 
„ la reputation que j’ai acquife dans taut de 
n batailles & de combatj , laquelle ru’cfe 
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„ neann\oins plus precieufe que Je royaume 
„ de France: fi Dieu rue donne le bonheur 
„ de raflembler man regiment , ce donfc je 
„ remercierai Dieu fidelement , je ne fepa- 
,, rerai jamais les SuifTesJes uns des autres«. 
Le Hoi acquiefca a la den' an de du Colonel 
& fit retirer les fix compagnies de Baugenci, 

' Rouen fut pris & pille le 26 Odlobre.' 
Rien n’eft plus glorieux au colonel Froelich 
que le temoignage que Michel de Caftelnau 
nous a laille de la concluite de fes |rouppes 
3 cette occafion : II aflure que les fculs S ui fies 
obeirent ä l’ordre qui avoit ete donne de 
rentrer dans le camp , & d’epargner cette 
malheureufe ville. Froelich tut mis en gar, 
nifon a Paris apres cette expedition , & y 
mourut le 4 Decembre. II etoit torube ma- 
lade en fortan« d’uu repas que le duc de 
Bouillon avoit donne aux Officiers du regt- 
ment, & on foupqonna qu’ily avoit ete erru- 
poifonne. Son convoi fut tres-nombreux ^ 
tous les Seigneurs de la cour & les Officiers 
fe firent un devoir de raccompagner , & de : 
regreter fon fort. Ainfi mourut apres qua- 
rante • deux ans de fervice le colonel Fra:* 

^ % 12 * Nrf * ' • 

lieh , tres-eftimable par fes qualites per-, 
fonnelles .» illuftre par fa bravoure & fes. 
fervices , celebre par Ion attachement ä fa 
Religion & aux interets de fii patrie , ge r 
pereux Protecleur de fes Soldats , & com-- 
pwabic a.ux plus gtands. Capitaincs, de. foa 
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temps* Les Hiftoricns etrangers en ont fait 
les plus grands eloges. Davila Pappelle , 
Komme de haute reputation dans fon pavs , 
tant pour fa valeur , que pour fon experi- 
ence aux armes* Andre Thevet dit entr’au«. 
tres chofcs : „ & ä dire vrai , aifez ne fau- 
„ roit-on admirer la grandeur de courage 
„ de ce Cefar fblcurois, lequel pour Jede- 
„ fir qu’il avoit de donner fecours a Sa 
„ Majefte, ofa traverfer la mer avec tou- 
„ tes fes vielles compagnies . . . . pour 
„ venir fe prefenter ä la tete de Pennemi 

w je fcais bien qu’aucuns ontvoulu 

„ communiquer ces titres a tous les Suilfes : 


„ oppofer, ii oferai-je bien affurer, que 
„ la prouefle de Froeüch & fes gens leur 
35 appropria particulierement cette qualite 
„ de ftabilite & immobilite. Guillaume 
Tugginer , fon neveu , lui fit elever un mau- 
folee ä PEglife des Cordeliers , 011 il e(l 
enterre. II lailfa deux fils , qui furent 
tues ä la bataille de Die en 157$, etant 
pour lors Capitaines,. 


- aspar Gallati, Chevalier, 001000*1 
des. Gardes - Suifles. au fervice de France» 


quantä moi je ne m’y voudrois 


GALLATI. 
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fite de Gafpar , Chef du contingent du Gan- 
ton de Glaris au fervice de Franqois I, , 
naquit en 153?. La famille de GaUati eft 
tres -diflinguee dans le canton de Glaris, 

& nos Hiltoriens la comptent entre les dou- 
xes familles libres &. nobles fous la regence 
.de PAbbefTe de Sekingen: eile eft du refte 
fort recommandable par les Officiersqu’elle 
a donne a. la France , & par fes allian- 1 
ces avec les premieres familles .du pays. 
Gafpar entra en 1562 comme Officier dans 1 
le regiment de Froelich, & obtint en i?<>7 
une compagnie de celles qui furent levees 
cette annee pour renforcer le regiment de 
Pfyffer, avec lequel ilfervit avec diftjndtion \ 
jufqu’en 15Ö9 , qu’il fut nomme Capitaine v ' 
dans le regipient de Cleri, & beende en 
Avril I 57 q. Capitaine dans Tamman en 
If 73 , il reconduifit fa compagnie en SuifTe 
le 12 Novembre de la meme annee. La 
guerre civile ayant recommence en. 1579» 
il fut fait Chef & Commandant de quatre 
compagnies, qui apees avoir rendu. de 
grands fervices au liege de la Mut-re $ a 
la foumiffion du Dauphine , furent encore 
renvoyees en SuifTe vers la fin de Pannee 
Henri KI voulant ranger ä leur de- 
voir les Huguenots, qui ne cefToient de 
remuer,-demanda du fecours aux Suilles , 
qui lui accorderent un regiment de mille 1 

liommes fous. la.condujtq du cplouel GallatL 1 
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Cc corps fut ’employe avec fiicces en Pro- 
.vence & en Dauphine depuis le i Janvier 
; 1 5 So jufquk fa refbrme a la fin du mois 
de Fevrier 1 587- J» ne dois pas paffer 
.fous filance les occafions particulieres , dans 
lefquelles Gallati fe ßgnak : telles font les 
fieges d’Eure, Alez, l’Eftic, Chorges. A 
l’a&iou de Montier -le- Clermont: unlol- 
dat royalifteleblefla: ce malheureux voulut 
auffitöt paffer du c6te des ennemis;mais 
on lefaiiit, & lepreffa d’avouer ce qui l’a- 
• voit engage ä commettre cette a&iondeteR 
table: il dit y avoir ete pouffe par un Ge- 
. neral de dilHndion , jaloux apparemment de 
la rcputation de Gallati : on ne fcut jamais 
au clair ce qu’il en etoit. Gallati fut bientAt 
gueri, & le trouva au combat d’Auneau, 
pendant lequel il requt une bleffure fi con- 
fiderable, que les Medecins defelpererent 
long-temps defa guerifon. 

Le Roi content de fes fervices, le creaChe- 
valier en Avril 1587 > & lui accorda des let- 
tres de nobleffe. La merne annee Gallati Ieva 
un regiment de 4000 hommes , traverfa la 
Uourgogne & rendit de bons fervices ä In 
journee des barricades , & au voyage de 
Chartres , oü le Roi le ßt remercier par Mr. 
de Bellievre , & ordonua une gratification 
aux foldats qui avoient ete bleffes. On ne 
laiffa pas de le noircir lui & les autres Offi- 
ziers fuiffes. , qu’ut) zele fignale daus tant 
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d'occafions, devoit mettre hors de tout ioup- 
qon :* on fe fervit pour cela d’une lettre , 
qu’cm fuppofa avoir ete ecrite par Gailati 
& fes Capitainesau ducdeGuife, pour im- 
plorer fon adittance & lui otFrir fes fervices : 
cette piece farcie de fauifetes & de menfonges 
fut imprimee ä Paris & femee dans toute la 
France. On doit fe ßgurer quel fut l’eton- 
nement & l’indignation desSuiifes ä la ledture 
de cette lettre : ils ecrivircnt auifitöt ä la 
Reine -Mere le^Juin, & lui protefterent 
que la caloranie contenue dans la piece leur 
- fäifoit plus de peine, que les mauvais trai- 
temens qu’ils avoient eprouves ä Paris i 
qu’ils demandoient qu’on s’aflurät de l’Im- 
primeur , qu’on le punit > & fans s’ar- 
reter ä refuter toutes les impoftures en 
queftion , ils alTurerent de nouveau la Reine 
de leur fideliteinviolable pour le fervice de 
Sa Majelte. Cette Princefle , qui n’avoit 
jamais foupqonne que ces accufations fuiTent 
veritables, requt avec bonte la lettre des 
SuiiTes, la fit imprimer & repandre dans 
Paris pour detromper les habitans. II eft 
bon de remarquer que le regiment de Gal- 
lati faifoit dejadepuis quelque temps lefer- 
vice d’un regiment des Gardes , quoiqu’il 
n’exifHt point encore de lettres - patentes 
d’ereäion. 

, Henri IV avant fuccede k la Couronne » 
«e_Prince fe fit uu devoir d’attacher les 
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Suifles ä fa pecfonne, prevoyant qu’it etl 
auroit befoin pour fe maintenir für le tröne: 
il combla le colonel Gallati de carefles , & 
le pria d’engager fon regiment ä continuer 
de fervir. Le Colonel , qui avoit beaucoup 
d’afcendant für fes trouppes , leur fit pafler 
für la diflerence dereligion , & les retintau 
fervice. Apres avoir ialue le Roi, il fut en- 
voye en Normandie : place le 21 Septembre 
1 5 89 ä la bataille d’ Arques pour garder l’ar- 
tillerie, il foutint toute l’impetuofite des 
Efpagnols , commandes par le comte d’Eg- 
mont. Des que le Roi remarqua cela , il 
accourut a fon fecours , & lui drt : Mott 
Compere ,je viens mourir ou acquerir de Phon- 
neur avec vous. Les Suilfes encourages par 
ces paroles , chafserent les ennemis, &con- 
duits enfuite par Damville , leur Colonel* 
general , ils marcherent au fecours des Fraii* 
qois , qui commencoientä plier & aiderent 
beaucoup ä les rallier » en un mot ils eurent' 
une bonne part ä la vi&oire. Apres la bataille 
les Suilfes ligueurs iolliciterent' fous main - 
les Royalilles de fe joindre a eux : cette- 

propofition fut hautement rejetee , & Gal- 
lati touche de compalfion envers fes com-' 
patriotes, fit fon pollible pour engager le: 
duc de Mayenne ä faire fa paix, en lui' 
apportant les raifons les plus convaincantes 
qui pouvoient l’y porter: il fuivit enfuits’ 
1« Roi ä l’attaque des fauxbourgs de Paris , 
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au Hege d’Eftampes , & fut liceneie a la fiii 
de l’amiee ^ a l’exception de fa compagaie , ' 
qui continua ä fervir de Compagnie dcä 
Gardes. 

* » 

De retour en SuifTe il s’oppofa a la levee 
qu’on accorda au Pape eontre la France : il 
ie prefcnta auifi a l’Ambafladeur de France 
avec lcs Capitaines de fon regiment, pour 
demander le payement de ce qui leur etoit 
du > il les empecha neanmoins de porter 
des plaintes auxCantons, ce qui auroitpu 
nuire au Roi. Comme il n’avoit poirit quitte 
le fervice , le Roi lui ecrivit , ainli qu’ä 
Griiachi & le preda de venir le joindre * 
en lui exprimant le befoin qu’il avoit de lui. 
i Gallati lerenditen France, &prit peu apres 
lc commandemcnt du regiment de Wich der* • 
fe diftingua en 1597 au liege d’Amiens, & 
fut refornie a la fin de i’annee. Le Roi lui 
conferva la colonelle , qu’il commanda avec 
diftinäioii au liege deMontmelian en 1502 * 
Il fut dettine a conduire en France un regi- 
ment ; mais la levee n’ayant pas eu lieu , il 
obtint le 9 Juin 1603 la lieuteilance des 
Cent -Suifles i leva en Mars i 6 o 5 un regi- 
ment de 3000 hommesi & fut reforme au 
mois de Mai fuivant. En Septembre 1609 
on le nomma Colonel d’une levee de 3000 ■ 
hommes : il partit pour la France avec ce 
corps en Mars 1610. fut de l’expedition de 
Juliers » pcndant laquelle le marechal de • 
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. la Ch&tre l’admit dans tous fes 66h Teils , fe" 
fignala au fiege de Juliers , & ayant enfuite 
ete envoye ä Lyon > il fut beende. II com 
tinua de fervir avec Ta Compagnie , qui fut 
employee en 161 1 ä la redudion du chateau 
d’un gentilhomme nömme Vatan , qui s’e^ 
toit revolte. * 

En 16141a Reine-Merel’envoyaenSüifle 
pöur demander la levee d’uh regiment de 
30ÖO hommes: les Cantons en l’accordant, 
lui en donnerent le commandeinent , & ac- 
eepterent , ä fa follicitation , Mr. de Baifom-*' 
pierre pour Colonel general des Suifles. II 
fut employe avec Ion regiment en Bretagne 
contre le duc de Vendöme , enfüite au fiege 
de Creil - für - Oife , & le 19 Janvier 1616 
il requt ordre de ramener Tartillcrie a PoL 
tiers. Enfin en Mars de la meme annee fon 
regiment fut cr 4 e regiment des Gardes- 
fuiifes , & il en fut etabli premier Colonel 
proprietaire. Il jouit de ce regiment jufqu’ä 
fa mort , arrivee ä Paris en Juillet 1629 » 
apres 69 ans de fervice* Iln’y a riena ajouter 
aux eloges que font les Hiftoriens de Mr* 
Gallati : les differens Generaux franqois , 
qui lui avoient accorde leur Confiance , du- 
rent convenir qu’ils lui devoient unc partie 
de leurs fucces : 011 le vöyoit par-tout oü 
il y avcit du danger ; il combattoit en grand 
homme} il aimoit fes foldats , les fecouroic 
dans leurs adverfites , & les ealomnies qu’on 
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iipanclit contre lui , bien loin de döiitief 
atteinte ä fon honneur , lui donnerent meme 
un nouveau luftre» 

* 

G1NG1MS. 

■f? ' 

'v^eorge de Gingins* Seigneur de Di* 
Vonne, Colonel au fervice de Saxe* Membre 
du Confeil de guerre, fils de Pierre de Gin» 
gins * Capitaine au fervice d’Hollande * na» 
quiten i66f. Sa famille, une des plus an» 
cienues du pays de Vaud , remonte ä Ton» 
fcieme fiecle , ou vivoit Amion 9 Chevalier* 
Seigneur de Gingins , dont les defcendans * 
diftingues par leurs richefles &. leur pui£ 
fance , conclurcnt des traitcs avec un Eve* 
que de Belangen , un Comte de Savoyc , & 
reconnurent ce dernier pour leur Sou verain » 
a condition qu’il les defendroit contre leurs 
ennemis. Ils polfederent aufli les feigneuries 
de Gingins, Beimont, Troches, Divonne* 
Chatelard, Montreux, la co-feigneurie de 
' Vevey , celles d’Arrechics , abergement * 
Laflara, Chevilly, Ferreires, Orny * Pom* 
paples, Moiry, Eclepens, Villars, Sucery* 
Leurs alliances lont fort illuftres ; outro 
qu’ils en ont deS recentes avec pliifieurs fa* 
milles bernoifes du premier rang , ils comp* 
tent parini leurs ancetres les Ternier* Join* 

Ville* 
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ville, Lnflarraz, la Bruer , cotntes de Gruyere,’ 
du Gard , Praroman, Eftavaye* Une fuite de 
ferviccs rendus ä differentes Puiffances , & 
particuiieremcnt ä l’Etat de Berne, leur fit 
obtenir le 8 Fevrier 1 522 la bourgeoifie illi« 
mitee de cette Capitale* George commenqä 
en V676 ä fervir en. Hollande , fe trouva 
cette arinee au liege de Maßricht, & y pcrdic 
fon pere , qui combattoit a fescötes. II pafla 
enfuite au fcrvice de Saxe , 011 ayanc donne 
des preuves de fa valeur en qualite de Co- 
lonel d’un regiment d’infanterie, ilfut nom- 
ine Confeillcr intime de guerre , & employe 
dans quelques ambaflad's , & mourut eu 
Odobre 1730. II etoit d*une brauche qui ne 
prohta jamais du droit de bourgeoifie de 
Berne* 


CIRARDIER. 


I 


* * ** * ' 

ierre Girardier , Brigadier au fer-' 

vice de France , Chevalier de St* Louis, & 
Lieutenantcolonel du regiment de Vigier* 
etpit natif de la vallee de Travers dans la 
fouverainete de Ncuchätel. II entra au fer- 
vice comme Cadet en Avril [705 : Enfeigne 
le t o Avril 1715, Souslieutenant le 4 Mars 
17 1 9 5 Lieutenant le 10 Avril 1720 , Capi- 
taine- Lieutenant le 31 Juillet 1722 , il ob- 




tnander la compagnic de Burki , le 20 De- 
tembre 1724, en eutune moitie le 9 De* 
cembre 1737 » fut FaitLieut^naotcolonel du 
tegirtertt de Vigiei* le 19 Odtobre 1749 
äyant eu la commifllon de Lieutenantcolonel 
ien 1743 * & celle de Colonel en 1747, fut 
nomme Brigadier en 1758 > & mourut eit 
1769. Ayant embrafle la Religion cathoii* 
que , le Roi lui avoit accorde l’ordre de Sk 

Louis en 1737* 


äspar GoELdLin de Tieffenau , Che* 
valier , Colonel au fervice du Pape , Con- 
feiller d’etat ä Zürich , heros aufli recom- . 
mandable par fon eourage, que par fon atta* 
chement pour la Religion catholiqüe , etoit 
iflu de l’illuftre famille de ce nom , dont il 
ne refte plus aujourd’hui que les branches 
lucernöifes. Elle eft örigiüaire du marquifafc 
de Baden , öü eile habitoit le chateau de 
Tieffenau , & pofledoit en fief la Maifori-de 
Ville de Pforzheirri t fes richefles etoient fi 
Confiderables , que les Princes des environs j 
jaloux de cetaVantage, lui cäuserent mille 
Chagrins. Le chevalier Werner , de Pforz- 
heim, Seigneur de Werdenberg, furnomtn^ 
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( $Mlin\ a caufe de ces memesrichefles , prit 
lfc pärti de quitter le pays : il fe retira d’a- 
bord ä Spire , puis ä Strasbourg , enfin ä 
Zürich en 1330 , oh il fut requ Bourgeois; 
Sa polferite fe divifa lors de la reformation ; 
& utie partie renonqa a la bourgeöifie de 
Zürich* Les alliances de Goeldlin font Gut- 
tenberg , Efcher de Luchs , Roth de Fekin- 
gen, Tfchndi , Bodmer, Pfylfer , Holder- 
mayer , de Beynweil *, Meyer de Baldek ; 
Grebe! de Mur , Zurgilgen , Waldkich j 
Granek , Pflaurneii , Greuth, Anirhyn & 
äutres. Gafpar commanda d’abord 40Q Zu-; 
riquois a la baiaiile de Dörnach en 1499 t 
ayant paife avec cette trouppe par Lenzburg 
& Olten , il arriva dans Pendroifc ou etoient 
affemblees les trouppes desautres Cantons; 
& quoique depuis Lenzburg il n’eüt hi bu , 
lti mange , il ne voiilut riett prendre * qu’il 
n’eut examine la pofition des ennemis. Il le 
fit avec les Capitaines bernois & foloriens; 
& fon fentiment fut qu’ott devöit inceifam- 
rttent livrer bataille : 011 y defera, & il con- 
tribua bcaucoup ä la vidoire que les SuifleS 
reraporterent. * . ' 

En ifoo il commaiida uh corps de 1500 
Zuriquois , leves par la France , & fe dit 
tingua ä lä conquete du Milanais : mais 
cömme PEtat n’avoit pas approuve cette 
levee deboucliers, a fon retour a Zürich ii 
Fut mis en prifon pour quclque temps , & 
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depofe de fes charges. Etant rentreen gracd 
aupres de foa Souverain , il eut eil ifoj le 
commandement d’un corpsdei ^oohommes, 
avec lefquels il marcha le 2? Mars vers TI- 
talie, pour appuyerles pretentions des trois 
cantons, Uri , Schweiz & Undcrwalden für 
Bellinzona , contre le Roi de France* Cette 
expedition lui fit beaucoup d’honneur > & 
la paix fut conclue bientot apres , moyen* 
nant quoi il ranvena fes trouppes en SuilTe. 
Senateur en lfo6, grand Maitre des rnuni- 
tions en ifo8» Capitaine en ifio & 1513 
au fervice du Pape Jules II, & de l’empereur 
Maximilien I, Baillif de Lugano en 14, de 
nouveau Confeiller en 15 16 , la meme an- 
nce Capitaine du contingent de Zürich pour 
la levee accordee ä l’Empereur , il marcha 
en Italie , & fe diftingua dans diverfes ren- 
contres : mais Trivulce cutalfez d’afcendanc 
furce Monarque , pur lui rendre fufpedt le 
capitaine Goeldlin , & le faire licencier trois 
mois apres. Le 1 Decembre 1521 il fut eta- 
bli Colonel des trouppes qu’on alloit levet 
pour le Pape: il partit avec elles le 22 Fe- 
vrier 1522, palfa ä Pavie , & arriva enfin ä 
Bolognc } mais ne voyant point d’ennemis a 
combattre , il fit- demander au Pape , qui 
etoit alors Leon X, la permiffion de retour- 
ner en Suhl# : ce Pontife le fit venir ä Rome 
avec les autres Chefs, le combla decareifes, 
le crea Chevalier , & lui deelara que le*- 
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Efpagnols s’etant retires , il confentoit ä ce 
qu’ils ramenaffent leurs trouppes. Gceldlin 
fut fait pour la feconde fois grand Maitre 
d’artillerie en 1523, quitta la meme annee 
fa patrie ä caufe de la Religion , & fe retira 
d’abord äRaperfchweib de lä il vint ä Lucer- 
ne , rendit quelques fervices aux Catholi- 
ques pendant la guerre de Religion , & 
mourut a Raperfweil en 1^42* Il avoit 
epoufe en premieres nöces Urfule de Lan- 
denberg , en fecondes Cunegonde de Stadion* 
Pierre Chrißophle , baron Gceldlin de Tief- 
fenau , General - Feldmarechal - Lieutenant 
au fervice d’Autriche , Prefident de Padmi- 
niftration de la Servie imperiale , naquit en 
J667 de Jean -Joffe , Capitaine au fervice 
imperial & mort captif en Turquie en 1684* 
apres s'etre jinfiniment diftingue dans les 
guerres de Hongrie. Il entra en 1693 
au fervice d’Autriche comme Lieutenant 
dans le regiment de Herberftein , obtint 
quelques annees apres une compagtiie, &fe 
comporta fi bien dans les differentes cam- 
pagnes d’Allemagne , Italie & Hongrie > 
qu’en 1720 il fut cree Lieutenantcolonel du 
regiment ou il fervoit. Colonel- comman- 
dant en 1723 , il fe trouva en garnifon a 
Prague lors du couronnement de Charles VI 
le is Septembre de la meme annee, & fut 
fäit Chevalier d’Empire par ce Prince. Il ob- 
tiut le regiment de Koenigfek en T73 1 , & en 
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1732 il fut eleve avec fon frere & defceudans 
a la dignite de Baron d’Empire , fous le nora 
de TiefFenau , qui , quoique nora primitif 
de la fhmille , u’etoit pas en ufage dans la 
Branche lucernoife. Envoye. en 1733 en 
Italie, avec fon regiment , il fut nommp 
Commandant de Capous fous les ordres du 
qonue de Traun , & Generalmajor le 27 
O&obre de la meme annee il ne tarda pas 
d’etre affiege par les Efpagnols , qui fiers de 
leurs conquetes, crurent avoir ä bon mac- 
che de cctte place. Il eil vrai que , les vi vres 
commeixqant a manquer , on fit faire une 
fortie , qui reullit en ce qu’on amena en 
ville une quantite confiderable de vivres.., 
fans que les ennemis pulfent Fempecher. 
Mr. Goeldlin fe diftingua ä cette fortie , & 
dans un confeil de guerre , tenu pour 
avifer auxmoyens de fe bien.defendre , d’a r 
bord apres la fortie, il engagea les Officiers 
ä fe retirer dans la citadelle, d’autant qu’ils 
ne pouvoient pas fe. fier entierement aux 
habitans de la ville : cela ayant ete execute, 
le Commandant en chef ne perdit, pas une 
occafion d’envoyer des detachemens pour 
enlever les provifions ou des ennemis , 04 
des endroits voifins. Une fois entr’autres ii 
donna au baron Goeldlin un corps de pres 
de trois mille bommes avec quelques, eha- 
riots, afin de faire croire aux Efpagnols que. 
toute la garnifon fe retiroit k la faveur du 
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ns Volturne , qui s’etoit beaucoup gonfle par 

)ft les grandes pluies : il hu ordonna de tirer 

in vers l’Etat ecclefiaftique , & d’attirer par la 

sk ä foi quelque detachement ennemi , qui 

ei voudroit s’oppofer ä cette retraite. Goeldlin 

.$ kifla approcher Pennemi y & ayant tout- ä- 

i coup fait decouvrir les pretendus chariots , 

;* qui cachoient des pieces de canons , ii Pat- 

f taquaavec fucces, & ayant envoye un petit 

i corps pour prendre la cavalerie efpagnole ea 

ig • queue & en flanc , ilfit trois eens prifonniers, 

is tua beaucoup de monde , enleva niitle porcs , 

ns ' deux mitle facs de farine , quantite de grarns 2 
n . bagages & quelques pieces de canon , & ren-v 
i, tra triomphant dans la citadelle* 

ft • Cependant , comme il n’etoit pas poffiblc, 

s de tenir long-temps co.ntre Parmee efpagnole* 

iK qui groffilToit chaque jour, & qu’on ne pou- 

't voit efperer aucun fecours , le comte de 

ö Traun demanda a capituler : les articies fu- 

jj rent dreffes par le general Goeldlin , & fignes. 

s . ' par lui le 24 Novembre 1734: la capitula- 

! tion fut honorable 5 ; mais il auroic pu en 

f efperer une plus favorable , s’il n’avoic pas‘ 

t eu ä faire ä des vainqueurs vains & fuper-* 

t bes. La cour'de Vienne fut tres -fatisfaite/ 

j de la conduit e de Mr, Goeldlin 2 eile Penvoya 

; . en 1736 en Hongrie avec un comniande-. 

• ment confiderable , & le nomma General* 
Feldmarechal - Lieutenant en Septembre 
>737. Cette grace fut bientöt fuivie de f& 
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nomination ä Pcmploi de Prefident de Pad- 
juiniftration de Servie 5 ce qui ne Pempecha 
pas de faire toutes les carnpagnes jufqu’ä la 
paix. II fut un des Generaux qui fe corru 
porterent ä Pentiere fatisfaäion de PEmpe- 
reur pendant cette guerre , & qui pafserent 
pour avoir bien fait leur devoir. A la paix 
il fe retira ä Iglau en Moravie , ou il avoit 
achete de bellesterres \ & il ctoit refolud’y 
jouir d’un peu de repos , lorfqu’en 1741 
Paugufte Ma,rie - Therefe , impliquee dans 
ime facheufe guerre avec le Rci de Pruife*. 
daigna lui ecrire de fa propre main , pour 
Fengager a venir confacrer fes talens & fa 
bravoure ä la defenfe de laSileße«. Goeldlin,. 
ftge d’enyiron 74 ans , ne put fe refufer ä 
Pinvitation de cette grande Reine : il vint 
joindre i’armee de Silefie, Il commandaPaile 
gauche ä la bataille deMollovitz , oü apres 
avoir donne des. preuves eclatante^ de la; 
plus grande valeur , il tomba perce de coups, 
& mourutla nuit du 10 Aoüt 1741:* On lui. 
attribua dans quelques relations la perte de 
la bataille , pour n’avoir pas feconde ä temps 
le general Rqemer * pendant que celui-ci 
avoit l’avantage* Cette imputation, tjioins 
reelle qu'011 ne le croit , ne lui nuifit poi-nt* 
aupres de la Reine » qui le regreta beaucoup. 
S011 frere etoitmorten 1726 , Commandant 
de Gaete , & CQlonel- commandant du regi- 
ment jeune Lorraine 3 avec brevet de Colonel^ 
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GOUMOENS. 


Jacques- Francois de Goumoens* Sei- 
gneur de Corcelle & Oppans , Brigadier au 
fervice de Hollande , Colonel du. regiment 
de fon nom. , etoit fils de Frederic. Sa Fa- 
milie a tire fon nom ou Pa donne au viilage 
de ce nom dans le bailiiage d’Echallens , 
qu’elle pofledoit dejadans le douzieme fiecle, 
ou vivoit Bertin , dont defcend la brauche 
aujourd’hui exiftante. Elle a produit de temps 
en temps des perfonnages qui Pont beau- 
coup illuftree , & fe font fait particuliere- 
ment connoitre ä la coux de Savoye , dont 
ils etoient feudataires , ä caufe des terres de 
Biolay , Magnoux , Goumoens r le. Cran x 
Bavois , Cottens & autres , dont quelques- 
^mes font encore a la Familie. Ses alliances 
font avec les maifons de Corbiere* Metra] , 
Erlach , Mailiardoz , Dugard , Eftavaye* 
fon ancien attribut etoit: Ämitiede Goumoens, , 
Jacques - Frangois entra au fervice de Hol-, 
lande vers la £11 du dernier fiecle , obtint 
une compagnie dans le regiment de Tfchar-, 
neren 169 8 5 devint Major en 1702, Lieu- 
tenamcolonel en £7 06, Colonel parcommit 
fion en 1716, & Colonel proprietaire du re^ 
gimentj alors Sturler , en 172?, &fut nom- 

V. “ « 
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me Brigadier le 4 Aoüt 1727. H mourut ea 
1729 » s’ etant beaucoup diftingue dans la 
guerre de fucceiliun , fur T tout ä Malpla- 
quet oü il avoit ete dangereufement blefle. 

11 laifTa plufieurs enfans d’une demoifeile 
Cartier. 

' Georges de Gonmoens , Seigneur de la Ville, 

Orlbud & Corcelles , Colonel au fervice de 
Hollande , etoit fils de Jean - Baptiße , Baillif 
d’Echalens. II prit de bonne heure le parti 
des armes : Officier dans un regiment finde 
. en Hollande , il requt trois bleflures au liege 
de Namur en 169$ , obtint une compagnie 
dans le regiment Sturler en 1700, futpour- i 

vu de la place de Major de ce corps en 1706, 
de celle de Lieutenantcolonel en 1722 , & 
gratifie du regiment le 5 Fcvrier 1729. Il 
mourut le 4 Juin 1737. Ilavoit commande 
pendant deux ans ä St, Amand & autres pla- , 

ces frontieres , fervi en Eeofle avec beau- 
coup de diftin&ion a la tete du regiment de 
Goumoens , & merite lesplus grands eloges 
de la part des Generaux, Il etoit refte boi- 1 

teux depuis la bataille d’Oudenarde , d’une- 
bleffure reque ä cette journee. j 


GRAFFENKIED.. 


& 

^CÄ-BRAHAM DE GäAFFENRIED , ChevJK. 


ligr de l’ordre de St. George., Capitaineco^ 
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kmel des Cent - Suifles de l’Eledteur deSaxe, 
Membre du Confeil fouverain de Berne , 
naquit en 164.4. de Chrißophle de Graffenried-, 
Seigneur de Worb, Wikartswyll & Trip- 
ftein, Banneret de laRepublique, &d’Anne 
de Mullenen. L’origine de la famille de 
GrafFcuried eft fuifle , fuivant lesapparences* 
Un village pres de Koeniz , & un autre fur 
la route de Berne ä Soleure portent fon 
nom. Les plus aneiens documens connus 
indiquent quelle a poflede le premier en fieF, 
& qu’elle a legue ä l’Ordre teutonique, alors 
poflefleur de la commanderie de Koeniz , des 
dimes & autres droitures dans fes environs. 
Les alliances Font pour la plupart fuifles : 
eile en a pris. dans lesfamilles de Waberen, 
Balm, Brandis , Ulmis , Speichingen , Dies- 
bach , Erlach, Wattenweil. Abrahamen tra 
en 1661 au fervice de Saxe, comrae Cornette 
de la conipagnie des Gardes du corps de 
TEledeur de Saxe George III en 1662 : 
Chambellan & Chevalier de Tordre de St* 
George en i66f , lameme annee Lieutenant 
des Cent - Suifles , Capitainecolonel de cette 
trouppe* en 1668 * du Confeil fouverain ä 
Berne en 1673 , il mourut en 167^, au mi- 
lieu de la belle carriere qu’il auroit fournie* 
etant cheri de l’Eledeur , qui avoit remarque 
en lui les difpofitions les plus propres i 
r.emplir de grands poftes. II avoit epoufe en 
167 1 Rofine de GrafFenried, ftlle de Franfofo 




Digitized by Google 


( 253 ) 

JLouis , Seigneur de Guerzeufee , Senateur 
de la Republique , & d’UrfuIe de Cerjat. de 
JDcnczy, dont une fille , Zedide , nee en 1 674, 
maricc cn 1698 avec Philibert d’Herwart , 
Baron d’Huningue , Envoye de S, M* Bri- 
tannique cn Suiife« 

Abraham de Graffenried , Colonel au fer- 
vice d’Hoüande, fils eT Abraham de Grajfen- 
ried , Gouverneur de Koenigsfelden , & de 
Sulanne Steiguer, naquiten 1700, II entra 
au fervice d’Hollande en 17185 obtinten 
1725 une compagnie dan$ le regiment fri- 
Jbn de Schwarzenberg, & leva en 1748 
]un regiment finde de 2400 hommes. Com- 
juandant de la ville de Campen lameme an- 
nee, iifutreforme en 1.75. 1 apresavoir ren- 
du des fervices fignales. Ayant ete admis 
dans le grand Confieil en .1735*. fait Baillif 
de Vevai en 1740., Avoyer de* Mora t en 
1760, il devint Senateur & Banneret de 
Berne en 1768* &mouruten 177^ Ilavoit 
cpoiife en T736 Anne - Elifabeth de Grat 
fenried, fille de Brandolff, Baillif de Gefle- 
iiai, & d’Anne - Catherine Zehender, dont 
deux fils: le cadet, Abraham , ne en 1738» 
entra en 1754 au regiment de Bettens: 
Capitaine cn 17^8 5 Lieutenantcolonel par 
commillion en.1770, Major du regiment 
d’Erlach en 1773, , Chevalier du merite la 
ijieme annee , Colonel par commillion en 
9 5 Membre du Grand - Confcil en 1775 
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it a epoufe en 1772 Marguerite de Mürntt,' 
ülle da Treforier Bernard, &de Marguerite 
de Mey. 


GR ED ER. 

t * 

¥ 

osse Greder, Seigneur de Wartenfelsi 
Chevalier j Colonel au fervice de France * 
liaquit ä Soleure eil 1^49 de Jean Greder * 
Baillif de Gilgenberg. La Familie Greder * 
illultre par les grands hommes, qu’elle j* 
produit*/& par Pattachement invioläble* 
qu’ellea montre pour la ccuronne de Fran- 
ce, qu’elle fert depuis quelques fiecles avec 
beaucoup de diftindtion, eit fort anciennd 
dans la Republique: eile lui‘a fourniplu- 
fieurs ConFeillers, Baillifs, Membres du 
grand Confeil , qui tous önt rendu des 
fervices a la patrie, & Fe Fontffgnales pat* 
leurs talens & par leur integrite* Les allian-» 
ces Font les Eftaväye- Mollondin * Eftavaye* 
Montet, Wallier* Grifach * Roll * Glutz * 
Schwaller, Grimm, Wagner; Joffe com- 
tnenqa ä Fervir en France en *576 comme 
Lieutenant des Cent- SuifFes, obtinc und 
place dans le grandConFeil aSoleure e n t <j 84 4 
& ayant relagne en Fa place de Lieu- 

tenant des Cent-SuifFes en Faveur de Fori 
parent BalthaFar de Grifach * ilfut en 158^ 
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yn des Cäpitaines da regiment de Gallath 
Apresavoir tres-bien fervi en Dauphine & 
en Provence , il fut reformeau mois d’Avril 
1^87- Illeva en If89 unefeconde Compa- 
gnie pour le regiment d’ Arregger. Henri I II 
etant mort dans ces ehtrefaites * ii fignala foii 
zele pour le legitime fucceffeur de la couron- 
he : bieneloigne de croire que Ia difFerence 
dertligion renditle Roi deNavarre incapa- 
ble de montcr für le tröne de fes peres, & 
lui 6tät tous fes droits a la couronnc de 
France, il tachade defabufer des ames cre- 
dules & timides, & fit tout fon pollible 
pour conferver ä ce Monarque les troup- 
pes fuiffes* Henri bien inftruit du credit , 
qu’avoit deja a Soleure le capitaine Greder j 
exigea de lui une preuve encore plus com. 
vaincante de fon affeddon, eil le deflinant 
a fe tranfporter enSuiffe , pour y obtenir le 
eonfentement du Senat de Soleure , ä ce que 
k regiment d’Arregger püt continuer fes 
fervices : les Officiers de ce corps , le Colo- 
nel fur-töut & Sancy fe joignirentau Roi i 
pour faire accepter a Mn Greder cette com- 
miffion deücate* 

Apres quelques difficultes, Greder ne 
confultant que fon zele, accepta la cotn- 
miffion. Le Roi fe tournant alors vers Re- 
vol,fon Secretaire d’Etat, lui demanda s’il 
h’avoit point une chaine d’or ä doiiner ä ce 
Capitaine? Revol repoditj qu’il ne s’en 
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trouvoit point > mais que fa femne en avoit 
une de pierreries : Henri la fit dönn»r ä Grei 
der, qui prit enfinconge du Hoi leg ^ Aoüt 
If89» Charge deslettres du Roi &du Co- 
lonel Aregger , ilfut oblige le plus huvenfc 
de marcher de nuit & par des ehernes de^ 
tournes ä caufe des ennemis* qui ten^enc 
la Campagne: il leur echappa fouven s & 
arriva enfin apres trois femaines de vo yu£ 
ä Soleure. II trouva dabord les coeurs a flei 
mal difpofes: ia differente de religion avoit 
fait concevo;r une idee tout - ä - fait defavan± 
tageufe du Roi, les Eccleliaftiques nourrit 
foient les prejuges par leurs declamations j 
& le Nonce fe joignant ä eux, menaqoit d’ex- 
communier la ville de Soleure , fi eile ne 
rompoit abfolumunt fes Heils quelconques 
avec la F rance , qu’ils croyoit indignes d’une 
Republique catholique, Greder pour pre- 
venir les fuites de ces menaces , s’aboucha 
avec le chanoine Hüeter, le gagna, & par 
fon moyen les pricipaux Ecclefialtiques, 
gui firent bientöt evanouir la crainte de 
Finterdit: d’unautre cöte le Senateur Urs 
de Surij homme tres -accredite , favorifa 
fes demandes , & Greder obtint uiie audien- 
ce du Senat le 2 f Septembre if8 9 - il y fit 
un difcours pathetique, apres avoir remis 
entre les mains du chancelier Jean - Jacques 
de Staal les lettresdu Roi, & demontra fort 
amplemem les droits de Henri für la eou- 
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rönne, fai attachement h la nation fuilTe* 
fes dcc!?<itions favorables pour les catholfc 
ques : fs raifous furent goutees > on accepta 
Taliiane , & on expedia aux trouppes des 
ordrerexpres de contiiiuer leur fervicer eit 
Frau«* 

* Geder fe rendic aflitöt au camp devanfc 
Vcjdome & inftruifitle Roi du fucces de fit 
ftgociatioti : ce bonPrihce touchede Ia plus 
dve reconnoilfance , rerriercia ce Capitaine * 
lut promit qu’il n’oubiieroit jamais cefervi- 
ce, & aflura qu’il payeröit regulierement 
les trouppes fuines, & leur fairoit reflentir 
en toutes occallons les efFets de fa bienfai* 
lance royale. Greder fuivit Parmee & fe 
fignalaäla bataille d’Yvri le 14 Mars 1590* 
apres Inquelle il Fut charge avec le Capitainö 
de Wallier de fe tranfporter au quartier des 
Suiflcs ligueurs, & de les engager a mettre 
bas les armes j ce qu’ils firent , lorfque , de- 
pourvus de toute efperance de pouvoir le 
defendre, ils virent qu’il y auroit de la te* 
merite a refider plus long - temps. II fut 
licencie ä Chartres le 30 Avril avec le re- 
giment d’Arregger* Arrive ä Soleure au 
mois d’Odobre il eut une place dans le 
Senat. En 1^92 il fut envoye par le Sou- 
Verain a la cour pour demander le paye- 
rnent des fomlnes dues aux OffcierS du 
Regiment d’Avegger : mais il fuivit envaiii 
pendant toute Pannee h- Roi dans fes ex- 

' iJ 
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ns 5 le mauvais etat des finances em- 
pecha ce Monarque de lui accorder fes jurtes 
demandes. En 1600 le Senat de Soleure, 
content de fes fervices , lui donna ä titre de 
fief noble la terre de Wartenfels pour lui & 
fa pofterite, & le nommaen 1604 Baillif de 
Kriegftetten. En 1616 il obtint le convman- 
dement d’uii regirtient fuilfe de 2100 hom- 
mes , für le refus que fit Mr. Holzhalb , de 
Zürich , de Paccepter •, preta ferment de 
fidelite ä St # Jean de Laune , & fut emplöye 
cfficacement dans le Nivernois. 

Le Roi le crea Chevalier le 2 i Aout de 
Fannee 1617. Le Monarque s’exprimc dela 
fäcon fuivante dans fes Lettres- patentes ex- 
pediees ä ce fujet: u Mettant en confidera- 
„ tion les temoignages que nous a rendus 
„ en diverfesoccafionsdefonalfe&ion notre 
3, eher & bien ame le colonel Joft Greder* 

9, Ecuyer, Seigneur de Wartenfels , da can- 
„ ton de Soleure, qui a commande en cet> 

35 tui notre royaume un regiment de fept eil- ’ 
„ feignes de Suifles en ees derniers mouve- 
3, mens , & fervi le feu Roi notre tres-ho- 
33 nore Seigneur & Pere, & fes Predeceifeurs 
33 en divers endroits^ taut dedans que dehors * 
33 notre royaume & defirant par quelque 
„ temoignage de notre gratitude & bonne 
33 volonte faire connoitre ä un chacun le 
53 contentement qui nous demeure de fes 
3, fervices & deCidite affection: ä ccs caufes 

' V ' 



c 304: > 

Ayant etereforme au mois de Septem- 
brp fuivant ij devint Confeiller d’Etat du 
premier rang en 1620, & apres avoir vecu 
cinquaute-cinq ans avec. fon epoufe Elifa- 
beth de Grifach il mourut comble d’hon- 
i\eurs , ä Soleure le 3 Mai 1629. II avoit fou- 
vjent.affifte auxdiettes.helvetiques & autres 
ajffemblees* Son epoufe lui fit eriger un mo- 
nument avec l’epitaphe qui fuit : 


D. O. M. 

M , ♦ r 1 * « ► 

* Jodocus Greder, Eques auratus , 
ex confcriptis Solodorenfium Reip. Patribus , 
gt apud ChrilUaniflimos Reges helveticarum cohortium 

Multoties Syntagmarchus , tandemque Phalangiarchus , 

•» , * * 

Hic jacet o&ogenaria ferme oetate mortuus : 

Heroica Virtute , civili integritate , martialique prudentia 

. * • . ' ' 

. immortalis vivus , 

Obiit 3 Maji Anno 1629. 

j ' • t. \ 9 * 

Hocce Monumento a Conjuge fuperftite 
Elifabetha a Grifach , 

cum qua apnos LV fumma animi tranquillitatc vixerat » 
lugente mserenteque appofito* 


Jean - Ulric Gr e der , Ecuyer , Chevalier de 
rprdre royal de St. Michel, Colonel du regi- 
ment des Gardesduifles , fils aine du prece- 
dent , naquit ä Soleure le 20 Fevrier 1 ^ 74 * 
Ayant fait quelques campagnes fous fon il- 
Juftre pere , il leva en 1606 une compagnie 
pour le regiruent de Praroman , & une autre 
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en 1614 dansceluide Gallati , avec lesquels 
il s’acquit beaucoup de reputation , fut incor- 
pore dans les Gardes ä la crcation de ce 
corps en 1 616. Colonel du regiment 
en 1 62$, il preta le ferment ordinaire ä Mr. 
de Balfompierre, Colonel general , le Sep- 
tembredevantla Rochelle ■, fe diftingua infi- 
niment au liege de cette place , sind qu’eli 
beaucoup d’autres rencofttres ; fuccree Che- 
valier de St. Michel en 1624, fe demit de la 
charge de Colonel en 1633 acaufe du maü- 
vais etatdefa fante , & rnourut ä Soleure le 
27 Mai 1639, 

Wolf gang Greder , Ecuyer, Colonel au 
fervice de France, etoit fils du precedent. 
Avant herite de fon pere la valeur & fon 
courage, il prit fort jeune le parti des ar- 
mes , & fut nomine Capitaine le 8 Mars 1 629 
d’une demie-compagnie au fervice de France. 
En 163^ au mois d’ Avril il leva un regi- 
ment fuilfe pour le fervice du Roi en Val- 
teline : arrive dans cette province il fe dif- 
tingua au combat doFerravalle le 31 Ofto- 
bre, & le 10 Novembre ä celui de Morbe- 
gno . Le Roi daigna lui ecrire la lettre fui- 
vante: ,, Monfieur le Colonel Greder! 

„ ayant appris avec combien de valeur & 
,, de courage vous vous etes porte & tous 
„ les Officiers & foldats de votre regiment 
„ au combat de Morben , 011 l’armee des 
» Elpagnols j commaudeepar le' comte Ser* 

V i 
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bellon , a ete taillee en pieces j j’ai bien 
M voulu vous faire cette lettre, afin que 
^ vous fachiez que j’en ai eu connoiflance, 
w & pour vous temoigner la fatisfaclion , 
„ que j’ai des lignalees preuves que vous 
„ avez donnees en cette rencontre , du zele 
„ que vous avez pour mou fervice , & de 
„ votre valeur ; vous ail'urant que j’aurai 
„ pour plaifir de tn’en relfentir aux occa- 
„ iions qui s’ofFriront p our votre avanta- 
„ ge , & voulänt cependant que cette lec- 
M tre ferve de temoignage a la pofterite 
j, des bons & fideles fervices que vous m’a- 
„ vez rendus , & ä cette couronne. „ Elle 
eft datee du 30 Novembre 163^. II Tut re* 
Forme en 1636: en 1639 il leva une Compa- 
gnie aux Gardes - fuifles, unregiment d’in- 
fanterie , &fut envoye ä Paris pour follici- 
ter le payement des trouppes. Le Roi % 
qu’il trouva ä Marli , dit en le voyantaMr. 
Des - Noyers qui l’avoit introduit : u Je me 
^ rejouiil’ois toujoürs de le voir entrer ett 

# garde , & j’etois ravis de le voir ii bien 
M faitlous les armes. “ II daigna enfuite rap- 
peler les fervices qu’il avoit rendus en 
Valteline. En eifet Mr. Greder avoit etd 
Lieutenant aux Gardes dans la Compagnie 
de fon frere des l’annee 1623. 

Cette anecdote & la lettre du Roi datee 
du 14 Decembre 1638, qui l’avifoit du 
choix qu’il avoit fait de lui pour leverune 

* * » « i ^ 
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Compagnie aux Gardes, ne laiflenfc point . 
de doute de Paffedion que ce Monarque 
portoit a Mr. Greder un de nos Officiera 
qui a fait le ptus d’hor.neur a fa patrie* La 
fin glorieufe de ce grand homme fera un 
monument eternel de fon merite. Ayant 
fervi au fiege d’Ivoi , au camp de Confenroy, 
au fiege d’Aire , il fut mis en garnifon dans 
cette derniere place: furpris au mois d’Oc- 
tobre par Parmee efpagnole , manquant de 
vivres , provifions de guerre & argent, il fe 
vitnfliege, & prefqu’en meme temps fruftre 
de Pefperance d’etre fecouru: cependanties 
foldats , animes par fon exemple & fes diC 
cours , faifoient des prodiges de valeur 5 ils 
fouffroient avec lui la faim , la misere, les 
fatigues continuelles 5 ils partageoient avec 
lui les plus grands dangers : pour lui , il fit 
battre de la monnoie avec fa vailfelle , vendit 
fes meubles pour aider ä fes foldats , juf- 
•qu’ä ce qu’accable de fatigues il fuccomba 
dTous le poid de la misere , & mourut dans 
les bras de fes chers foldats le 17 Odobre 
1641. On lui fit elever un monument dans 
l’eglife de Notre - Dame , oü il fut enterre* 
11 fonda en mourant une Melfe pour le jour 
des Ss. Simon & Jude* A Soieure 011 lui 
confacra Pepitaphe fiuvant* 

4 \ ( 

Sifte Viator. 

Cujus hic epitaphium legis ( percgre licet ffcpultusX • 

v 1 


4 


C $og > 

f ft fatria tarnen quiefcit in animis fttomtfiV 
in quibus etiam morinus vivit, 

Illuftris vir , ftren uns Chiliarchu«, 

Wolfgangus Greder, 

Magnam a Parentibus gloriam acccpit , 

Majorem reddidit facfeis fuis. » 

Martern ita coluit , ut non negligeret PaHadem r 

• i 

infigniter eruditusr 

in ampla forüina nihil fottuiKE, omnia debuitvirtuti. 

Tu, Numen , prece tua propitia piis illius manibus „ 

& nobiliflimx ejus Conjugis, Barbar» Wallier , 

• / ' 

Viro hoc celebenimo dignimmx, 

Qux XXII Jan. Anno MDCXLVI diem Solod. obiit r 

Cum Maritus Arix in Flandria 

XVII Octöb. An. MDCXLI excefiiffet 

* * r 

Ita abi nunc , tanquam fecuturus. 

P. E. 

# * 

Moeftiflimus Filius , Wolfgangus Greder. 

^ * 

_Anno,.M. D C L l 

Wolfgang Greder , deuxieme du nom T 
Ecuyer 5 Brigadier au fervice deErance r 
Gouverneur & Lieutenant general de la p-rin- 
.cipaute de -Neuchatel , fils du precedenfc , 
naquit le 18 Deeemhre 1632. Ayant eu le 
.maiheur de perdre fon pere ä fäge de neuf 
ans, fon education Fut confiee ä fa- mere r 
qui lui ayant infpire des fentimens dignes 
de fa nailfance , le fit entrer fort jeune au 
fervice, comme Enfeigne aux Gardes, Com- 
pagnie eouplee de Wallier & Montet* dont 

t 

♦ 

* 
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il obtint la moitie en Avril 1654. II fe trouva 
au liege de Conde en 1 , de Valencia** 
nes en 1 656 ,.fut admis dans le grand C011- 
feil de Soleure en 1660 , fervit au fiege .de 
Tournai en 1667, Douai, Lille, la raeme 
’annee ,,ala conquete de la Franche - Comte , 
& fut reforme l? i£juin 166%. II viilt alors 
.ä Soleure , & fut nomme Baillif.de Lugano 
en i6yt , emploi qu’il ne rempiit qu’une 
annee , parce qu’il etoit incompatible avec 
celui de Colonel d’un regiment de nouvelle 
. levee , dont il fut pourvu le 5 Decembre 
1673. La premiere expedition oü il fervit, 

• futle liege dcBouchainen 1676: faifantalors 
partie de la brigade de Bettens , il contribua 

rbeaucoup ä la prife de cette place, & le n 
.Avril 1677 a la vicloire de Mont-Caflel: 
le 12 Juillet 1678 il eut un chleval tue'fous 
, lui ^ans un combat entre un detachemeiit 
, franqois utie partie de la garnifon de 

-Mons, pendant le liege d’Ypres, * c 

Nomme en 1 684 Gouverneur & Lieute- 
nant general de Neuchatel , Brigadier le 3 

* Septembre i£88>ilfe trouva le 1 Juillet 1690 
. ä la bataille de Fleurus , 011 il fut blelfe en 
-faifant.des prodigeside valeur a la tete Ae 
c fon regiment : ce fut nlors qu’accable d’ih- 
./ firmites il refigna «fon regiment en faveur 

de fon fecond fils Louis , & möurut a Soleure 
le 22Septembre 1691 , ägede59ans, laiiraht 
cinq fils.de fon epoufe Marie -Franqoife, 

\ r » > > * •• .> ' ( 
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fille de Jacques d’Eftavdye , Marechal-de- 
camp , & de Marie de Vigier : Jean - Georges, 
ne le 31 Juillet 1671 , fut Aidemajor dans 

• le regiment de Greder , & mourut de fes blef- 
•furesen 1694; Lotus & Balthafar, donton 

fern mention; Wolfgang, mort Conieiller 
d’Etat ä Soleure , & 

Francois - Laurent Greder, Ecuyer, Che- 
valier de l’ordre de St. Louis , Lieutenartt- 
eeneral au fervice de France, & Colonel 
d’uuregimentallemand de fonnom^ nlsame 
du precedent , ne ä Soleure le I Janvier 1,65 8» 

. commenqa a fervir dans le regiment de fort 
•- pere, oü il etoit Lieutenant en 1679: Capi- 
ne le 1 3 Decembre de la meme annee, Major 
.quelques annees apres , le Roi lui donna le 

• 3 Septembre 1686 le regiment ailemand. , 

. vacant qar la retraite du, comte de Furlten- 

berg, le crea Brigadier le 2j Avril 1691 , 
•„•Chevalier de St. Louis le 8 Fevrier 1694, 
Marechal-de- camp le 3 Janvier 1696, Lieu- 
••tenantgeneral le 2 6 Odobre 1704,' & le 
combla de diftindions, dont il s’etoit rendu 
(■ digne par fes grands fervices. Les blellures 
qu’il requt aux batailles de C afleL & Fleurus, 
les brevets du Roi a i’occafion de fes diffe- 
. rentes promotions , lesHiftoriensdutemps, 
& les Memoires du comte de Saxe., quieut 
fon regiment , font un grand eloge de ia 
valeur, &feront des monumens eternels de 

11 r 

, fa gloire. Il mourut aux equx de Bourbonne 

le 16 Juillet i'JiG, 
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Louis C, re der , Ecuyer , Chevalier de St. 
Louis, Brigadier des armees du Roi , Colo- 
nel du regiment fuifle de fon nom , naquit 
le 14 Septembre 16^9. II entra fort jeune 
au fervice dans le regiment de fon per* 1 , 
en fut fait Major en 1673 , & Tobtint le if 
Janvier 1691, II requt deux bleflures ä la 
bataille de Nerwin.de en 1693 > fut cree 
Brigadier en 1696 , Chevalier de St. Louis 
le 3 Mars 1700, & mourut ä Paris au com- 
mencement de Fevrier 1703. Ilavoit Ikit les 

* campagnes de 169t , 69 2, 693 , 69 4, 69s > 
696 , 697, 701 & 702 en Flandre avec 
beaucoup. de diftindion. 

Balthafar Gr e der , Ecuyer , Brigadier au 
fervice de France , Chevalier de St* Louis , 
Colonel du regiment fuifle de fon nom , 
fr er e du precedent, naquit le 9 Septembre 
1667. II entra en Aoüt 1 6^8 3 comme Cadet 
dans le regiment de fon pere : Enfeigue le 

• 5 Juin 1684 3 Lieutenant le 6 Aoüt & Capi- 
taine par commiflion le zaNovemb-re 1687, 
Major le 1 Janvier 1 69 r , Lieuteuantcolo- 
nel du regiment de fon frere Francois - Lau- 
rent le 8 Decembre 1693 > Colonel parcom- 
miffion le 8 Decembre 1695 » il fut gratifie 
le 28 Fevrier 1703 du regiment fuifle de fon 
frere Louis, & nomme Brigadier le 10 Jan- 
vier, Chevalier de St. Louis le i4Mars 1704. 
Entre les occafions oü il fe diftingua , on 
rcmarque la bataille de Denain , le fiege de 
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Dendermonde , qu’il defendit avec la plus 
grande reputation contre les Ällies , & le 
liege de Douai en 1712. Pendant la bataille 
de Ramelies il comntanda dans Louvain. II 
mourut ä Paris , couvert de bled'ures le 14 
Decembre 1714. 

GRENUT. 


'p 

ierre de Grenut , Brigadier au Per- ' 
vice de France, & Lieutenantcolonel du regi- 
snent de Surbek , fuille , fils de Jacques de 
Grenut, Sindic de Geneve, naquit en 
La famille de Grenut , originaire de Flandre , 
connue depuis le douzieme fiecle par fes 
fervices militaires , a donne plufieurs Che- 
valiers de Malthe, &a fait fcs preuves dans 
les chapitres nobles des deux fexes : elje 
porte pour de vife : 6 Dien ! tu me vois Grenut. 
Une branche s’etablit ä Geneve en 1620* 
.& fa nobleffe fut confirmee le 6 Mars 1647 
. par l’empereur F erdinand UI, qui lui accorda 
de nouvelles armes , avec un cafque fur- 
monte d’unc couronne de Baron, l'ierre 
.entra au fervice de France en 1677 dans la 
Compagnie d’un de fes parens au regiment 
de Stuppa: Enfeigne aux Gardes en 1679, 
Lieutenant en 1684» Capitaine - comman- 
dant de la coloneile en 1690 , il pada le 13 
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»Fevrier 1696 dans le regiment.de Surbek 
.avec le pofte de Lieutenantcolonel & le 
Jbrevet de Colonel , & obtint le meme jour 
Ja compagnie Stuppa dans ce regiment. II 
: fut employe en I7°3 ä la tete du regiment 
dans Peledorat de Treves , d’oü il marcha 
•nialgre la rigueur de la faifon , pour fecourir 
Mr, deVillars, qui afliegeoitKehl: mais ayant 
appris dans fa route , que cette place, avoit 
capitule , ilretonrna en Lorraine , & refufii 
abfolument de paffer le Rhin , malgre les 
inftances du marechal de Tallard, Cette 
„ conduite , bien loin de lui nuire , lui attira 
de juftes eloges: il futcree Brigadier le 20 
Septembre 1704. Les Franqois^ayant forme 
le mois fuivant le fiege de Landau, Mr. de 
Grenut s’y trouva avec le regiment qu’il 
f comandoit toujours en Pabfence du Colonel : 
ce fiege duroit encore , lorfque le. marechal 
• de Tallard attaqua Pennemi pres de Spi- 
rebacli : ce General compofa une brigade 
fous les ordres du comte de Polignac , avec 
le premier bataillon d’Aunis & le regiment 
de Surbek , & la deftina ä attaquer les enne- 
mis ; ce qui fe fit avec le plus grand fucces* 
car ceux-ci eurent ä peine foutenu la pre- 
miere decharge , qu’ils prirent la fuite. On 
jne fauroit affez louer la conduite que tint ce 
.jour -lä le brigadier de Grenut r fes confeils 
furent d’une aufli grande utilite que fa bra- 
voure , & le comte de Polignac en fit un rap- 
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porfe tres-avantageux aux Gencraux. En 
1708 on lui donna le Gouvernement de 
Weilfemburg , qu’il defendit avec reputa- 
tion. De retour ä farmee, il fut du fiege 
■ de Gand , & de quelques autres expeditions 
de moindre importance jufqu’en 1711, 
qu’il fe retira mecontent de n’avoir pas ete 
fait MarechaU de. camp. II eut fa retraite 
le 1 dudit mois , & conferva fa Compagnie. 
Enfin ilmourut a Geneve en Fevrier 1749 
*ge de 94 ans , etant du Grand Confeil de 

Geneve depuis 1691* 

. \ 1 
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J^althasar de Grisach , Chevalier, 
Colonel au fervice de France, Lieutenant 
des Cent-Suilfes, & Membre du Grand - 
Confeil de Soleure, on fa famille tenoitun 
rang diftingue, & fe trouvoit alliee aux 
Eftavaye, Greder & autres des plus ancien- 
nes, leva d’abord une compagnie dans le 
regiment de Heid, reforme cn 1573: fa 
compagnie fut confervee, & il continua 
de rendre des grands fervices au Roi, qui 
fe fervit de lui en 1578 en qualite de fon 
Envoye ä la diette de Baden du 13 Novem- 
fere, ou il foutint avec fucces les interets 
de la, couronne« Il conciut la meme annec 
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au nom de fon Canton avec le Roi & les 
Bernois une alliance pour la defenfe de Ge* 
neve. Capitaine dans le regiment de Heid 
eu i Lieutenant des Cent- Suilfes la 
meme annee, Secretaire -Interprete du Roi 
en 1586* il föt envoye eti Suifle avec une 
lettre du Roi du 15 Juület, qui avifoit la 
Republique qu’il feroit Charge des affaires 
de France pendant l’abfence de l’Ambafla- 
deur: II aflilta en cette qualite ä la Diette 
d’Arau le 7 Fevrier 1 587 > negocia peu-apres 
la levee d’un regiment de 4000 hommes s eii 
futnomme Lieutenantcolonel, &le condui- 
fit en France. Avant ete reforme en if89> 
il forma des debris de ce corps un regiment 
de 1500 hommes en Fevrier 1^90, qu’il 
commanda ä la bataille d’Yvri, alaprifedes 
fauxbourgs de Paris , deNoyon, Louviers, 
Rouen: en 1594 il fit de concert avec le 
celebre Gallatiune irruption dans le comte 
de Bourgogne, affiegea Champütte & fifc 
quelque degat dans cette province ennemic * 
Cette conduite, dont les Efpagnols firent des 
plaintes ä la diette, deplut infiniment aux 
Cantons, foigneux de procurer la tranquil- 
lite de leurs frontieres , & ils en firent des ' 
reproches aux deux Colonels. 

Le27Novembre If9f le Roi ecrivit la 
lettre fuivante ä Mrs. Gallati & Grifach : ce 
monument de Paflfection de Henri IV me- 
rite d’etre rapporte ici , parce qu’il ^donne 
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mcme temps une grande idee des meri- 
tes de ces grands hommes* cc Meftieurs 
les Colonels , nies amis ! ( dit ce Monar- 
que ) c’eft a ce coup qu’il faut que vous 
fafliez paroitre que vous m’aimez ; car 
les ennemis fe refolvcnt de venir ä nous : 
je m’afi'ure que vous auriez trop de re- 
gret qu’une fi belle occalion fe paffät 
fans vous, & de m’avoir abandonne äce 
befoin: c’eft pourquoi je vous en fais 
ce moc de ma niain pour vous prier für 
tant que vous m’aimez & le bien de la 
France, que vous vous avanciez ä ce 
coup, etantalfure que, vous me ferezen 
^^cela un fignale fervice, & que je m’ef- 
forcerai de rcconnoitre en toutes occafions 
qui fe prefenteront : j’ai tant de confian* 
ce en votre aftection , outre ce qu’il y 
va de l’honneur, que je ne penfe etre 
befoin de vous-en dire davantage ; priant 
Dieu qu’il vous tienne en fa fainte garde 4 ^ 
Grifach fe diftingua au liege de la Fere , ä 
celui deDieppe; eut fon regimentreforme 
en 1^98, commanda lacolonelle, quiavoit 
<£te confervee, aux fieges de Chamberi , Con- 
flans , Montmelian , & mourut a Paris en 
1602 de chagrin* Les financesdu Roi etant 
en tres - mauvais etat , il avoit avance a fes 
foldats !a paie & memel’entretien : n’ayant 
iamaispu recouvrer cequ’il avoitemprunte 
pour cct eifet, fes bien* furentmis en decret 
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public; ce qui Taffligea au point qu’il en: 
tomba malade; trifte fortpouruu homme/ 
qui pendant pres de trente ans avoit donne 
des preuves du plus grand attachemeat ä la 
couronne de France. 

. Peterman de Grifach , Lieutennat des 
Cent- Suiifes , Capitaine aux Gardes-Suif. 
fes , fils du precedent, fervit dans lc regu 
ment de fon pere avec beaucoup de diftin- 
äion; Tut fait Lieutenant des Cent- Suiflcs r 
en 1602, quitta en 1603 cette Charge pour '• 
la compagnie aux Gardes du Colonel de 
Hartmannis , quiavoic ete a fon pere ; fut 
reforme eil 1604, & mourut en l6of. II 
avoit epoufe Elifabeth d’Affry , fiiie de Fran- 
cois , & de Catherine de Cleri. 

GROSS. 

r 

^■^manuel Gross , General d’infanterie 
au fervice du duc deModene , & Gou verneur 
de la Mirandole , naquit en 1681 de Jean - 
% Jacques , Avoyer d’Ünterfecn. La famille 
Grof's , felon une tradition conftante , fort 
de Franconie : eile avoit en I39f un Con- 
feiller ä Berne, & depuis eile en a produit 
plufieurs & quatre Chanceliers* Qnoiqu’en 
difc Mr* Lew , il n’y a qu’une famille de ce 
nom a Berne : eile eft une brauche de la 
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mime qui, s’etant fixee pendant quelque 
temps ä Zoffingue , fut obligec de renou-i 
veler fon droit de Bourgeoifie eil re n träne 
dans la capitale : eile fut recomiue pour 
teile par le dernier de la brancheainee , qui 
vivoit encore , & qui , quoiqu’ayant des 
filles mariees , legua cependant par fon tef- 
tarn ent a la brauche cadette tout ce qui. 
portoit fes armes , comme ne pouvantfervir 
a fes filles , particulierement des bancs ou 
places dans toutes les Egiifes , dont cette 
branche eft encore en polfeifion. Emmanuel 
s’nppliqua dans fa jeunelfe ä l’etude des Ma- 
thematiques & du Genie , & y fit de grands 
progres. On en a une preuve dans la belle 
carte de Neuchatel & dependances * qu’il 
dreifa & prefenta au Roi de Prulfe. Ce Prince 
Pen recompenfa par un brevet de Capitaine 
d’infanterie. II fut admis dans le Grand 
Confeil en 1710 , rendit de bons fervices 
pendant la guerre civile de 1712 , & fut fait 
Lieutenantcolonel d'un regiment de miiices. 
Baillif de Lugano en 1714» de Laupen en. 
1721 , de Mendris en 1736 , de Lugano pour 
la feconde fois en 1730, & d’Echalens en. 
1741 , il demanda aux deux Cantons con- 
fouverains la permilfion de le faire gou-' 
verner par un SublHtut , & leva un regi- 
ment au fervice du duc de Modelte , dont il 
s’etoit fait connoitre pendant fon fejour en 
Italie» Ce Prince , fatisfait de fcs fervices » 

Pavaiiqa 
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l’avanqa jufqu’aü grade de General d’infan- 
terie , & lui confia te gouvernement de läk 
Mirandole, avec fön regiment des Gardes’, 
dont il l’etablit Colonel. Mr. Grofs moürut 
d’ntve chute de cheval trois jours avant la 
piife de' Modene , en parcöurant les ouvra- 
ges & franchiflantrinfoffe, au mois de Juillet 
1742. Il avoitepoufe une demoifelle OugC- 
pourger. , . • . , 

‘Francois-Gabriel Groß t Generalmajor aü 
fervice d’Hollande, Colonel -commandant 

V* A 

du regiment de May , Commandant de Na- 
nfur, eft fils de Frederic Grofs, Colonel 
d’irtfanterie au fervice de F rance, mort jeune, 
& de Demoifelle du Mont du Long- Pont 
mariee en fecondes nöces au general EC 
’pagnol de Lös-Santos, morte ä Bruxelles; 
II eft ne eh 171^ : il a obtenu une Compa- 
gnie aü fervice d’Hollande dans le regiment 
finde de Conftant le I Mai 1771, a cte faiti 
Major de ce regiment, devenu Sturler, eil 
1762, Lieütenantcolönel en 176? , Colo- 
nel - commandant avec le brevet de Colonel 
en 1768 , Colonel en fecond & General - 
major le 22 Juin 1779 : il eft depuis quel- 
ques annees Commandant de Namur, & a 
epoufe la barbnnede Villates, fille dü Lieu- 
tenantgeneral dece 110m , noble Gueldrois, 
Je dirai en palfant’un mot de Sigismond Grofs 
fils de Gabriel, Baillil de Laulanhe,.& dfe 
N, "Willading. Ce militaire diftingue , mört 

% ' 
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ä $4 ans , Colonel-commandant du regiment 
May , alors Sturler , & Commandant du Fort 
Lillo , feroit parvenu aux premiers grades 
dans le meme fervice , s’il avoit eu la vie , 
tantfon meriteetoit connu: il avoit eDoufe 

A. 

Marie -Eleonore baronne de Borlelle , locur 

du premier noble de Zelande, 

■ ' » 

t 

GUlBERt L x 

• A 

*fcS*-LEXANDRE GüIBERT DE SlSSAC» LieU- 
tenantgeneralau fervice de Savoye, Colonel 
du regiment fuifle de fon nom , naquit en 
1677 en Guyenne. Eleve dans la Religion 
proteftante , profcrite dans le Royaume par 
la revocation de l’edit'de Nantes, il le vit 
oblige en 1696 d’abandonner lä patrie, & 
de chercher un afile dans la Suifle , oü plu- 
lieurs de fes confreres s’etoient retires. Il 
fut recju ä Neuchatel* & gratifie la meme 
annee du droit de bourgeoifie dans cette 
ville. Ayant puis pafle une couple d’annees 
au fervice d’Angleterre , il accepta avec la 
permiliion de la Reine Anne une compagnie 
dans le regiment Des -Portes au fervice de 
Savoye, dont il fut nomme Majoren 1716, 
& Lieutenantcolonel en 1722 » & quitta lö 
fervice en 172 6 . Il leva en 1733 un regimertt 
Luide de 1200 hommes, invite a cela paf 
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les ofFres les plus gracieux du Roi Charles i 
Emanuel, qui eut toujours pour lui une 
fcftime particuTiere, & qui en recompenfe de 
la valeur qu’il avoit fignalee dans les difFe- 
irentes expeditions de laguerre de 1734 , le 
crea Brigadier en 1737. Mr. Guibert pene- 
tre de reconnöiifance envefs ce grand Princej 
profitä de la paix pour augmcnter (es com» 
noiflances , & fe preparä ä de nouvelles 
guerres par une etude äffidue & un travaii 
tontinuel i il mit fou regiment für un tres- 
bon pied > & fe donna bien des peines en 
1742 pour difcipliner les quatres nouvelles 
compagnies qui furent jointes ä fon regi- 
ftient! * la meme ahnee il le commandaavec 
diftindion aü liege de Modene & de la Mi- 
fandole: enVoye en 1743 pour defendre 
Peiitreedu Piemont contre Parmee franqoi- 
fe & efpagnole , il fut attaque le 6 d’Odobre 
für les hauteurs deBelin par la brigaded’ An- 
jou & undetachement efpagnol, qu’ilrequc 
fi vertement, que ce corps, qui fe promettoit 
deja une vidoire alfuree , fut contraint de fe 
retirer, quoiqüe toute i’armee füt ä porteö 
de le foutenir. 

• Le Roi de Sardaigrie le crea Generalma- 
jor en Jaitvier 1744. Cette Campagne four* 
riit a Mr, Guibert de nouvelles occafions de 
fe diltinguerj & fi la vidoire ne couronnä 
pas toujours fa valeur, 011 doit lui rendre 
Ifc juftiee de croire qu’il £c toujours fon 

X * 
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devoir avec la plus fcrupuleufe exaäitude* 
Attaque le 19 Jüillet par les ennemis dans 
les retranchemens de Chateau- Dauphin * 
ü fit une tres- belle defenfe , qui fut louee 
des connoiifeurs * & qui couta bien du 
monde aux afl'aillans } & ce ne fut qu’apres 
avoir perdu la plupart des Sergens , qu’il 
quitta la partie & fe rendit. Lieutenant- 
general en Janvier 174^ j il conduifit fon 
fegiment au camp de Monte- Callello , & 
fe trouva ä la bacaille du 27 Septembre, 
oü le Roi de Sardaigne , furpris par les ert« 
nemis , fut en danger d’etre faft prifonhier* 
Mr. Guibert, qui avoit eu un cheval tue 
fous lui, fit Parriere-garde de Parmee* 
quiferetiroit; mais ilfutatteint par unfol- 
dat franqois , qui le blefla morteljement, & 
tomba entreles mains des ennemis : avant 

1 * ' .-m-rm. ' ^ \ 

obtenu für fä parole la permiflion de fö 
rendre k Turin, il v mournt de fes bleflu* 
res en Janvier 1745. 

I ^ 

% * ' 

'> * 

cur. 

* 

«FaCQUES Haud ANGER DE GüY, Mare- 
chal-de - Camp au fervice de France, Ca- 
pitaine aux Gardes , Colonel du regiment 
de fon nom , d’une famille diftinguee de 
Neuchatel, ennoblie pour fervices rendus 
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par la DuchciTe de Longueviüe en 
entra au fervice de France en 1638 comme 
Capitaine dans le regiment de Mbllondiri ; 
tnais ayant qultte ce regiment il pafla aüx 
Gardes en I640 comme Lieutenant de ia 
compagnie 'd’Erlach , & fut blefle aii fiege 
d'Arras. Le Roi , dans le deflein de f’avori- 
fer l’etat de Neuchatel , & in meine temps 
de reconnoitre les fervices , lui fit expedier 
le 27 Decembre 1643 üne commiifion pour 
tiret les Compagnies neuchateloifes des re- 
gimens fuifles , & en former un regiment 
fous fon nom , qu’il commanda avec dif- 
tindiorf jufqu’au möis d’Odobre 1 6 ^ 8 > qu’il 
fut reforme, Sa colonelle fut incorporee 
dans les Gardes fuifles , & licenciee vers 
i650.Mr. de Guy Continua ä fervir la France» 
& ne negligea point le fervice de fa patrie : 
il commanda le fecours qu’elle donna a Berne 
lors de la guerre civife i & fut un de ceux 
d’entre les Officiers proteftans , qui fit lo 
mieux Ion devoir ä la bataille de Vilmergen 
en I6f6» Marechal -de- camp au fervice de 
France en 1657, il mourut en 1676 dans 
fon chateau de Sorcy en Champagne. Il 
avoit epoufe Madelaine de Proyfy , veuve 
de Francois de Bohan» Seigneur de Chery. 
On dit qu’etant en Champagne avec fon 
regiment , il le faifoit travailler ä fon cha- 
teau , & n’interrompit fon travail que pour 
garantir la provincc des excurfions des, 
canemis«. 
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'Henri Guiüaume HauAonger Ae Guy* Lieu- 
tenantgeneral au fervice de Hollande , fil? 
aine de F rederic , Capitajne au. meme fervice, 
entra en 1 684 dans le regiment de Maleprade 
comme Officier : il y obtint uire Compagnie 
en 1709 , fut nomine Major en 1716 , Lieu,- 
tenantcolonel en 1723 , & fut gratifie de 
$e regiment , qui porta fon nonj. , en 1733» 
Cree Brigadier en 173.8 ». Generalmajor eij 
1742 , Lieutenantgenerai le i? t Mai 1747». 
il mourut en 1 75.9. Mr. de Guy , qui avoip 
ete fait commandnnt de Bois - le- duc en 4744* 
a fervi avec djftijidfiou les Etats generaux. 
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SUPPLEMENT 

* 

A LA PREMIERE PARTIE., 

v 


ZIELER, 

# 

w ean - Jacques Bieler , Chevalier de 
l’ordre de St. Marc , Colonel au fcrvice de 
Venife dans la guerre de Candie , naquit a 
Soleure le 13 Juillet iöiöde Wolfgang Bieler 
& de Marie GrafF. II leva un regiment au 
fervice de la republique de Venife en 1661 y 
fe diftingua dans le cours de cette guerre » 
& fe fk connoitre de la maniere la plusavao. 
tageufe , de facon qu’eu cette confideration 
le Senat de Venife le crea Chevalier de St* 
Mare. IL mourut au fervice en \^6\. II 
avoit epoufe Beatrix Digier , dont il eut eil 
165 3 Benoit , & en fecondes noces Claire- 
Helene de Staal., dont il lailfa une fille, nee 
en x 6^6. Urs Bieler , fon frere , fut Lieu- 
tenantcolonel de fon.regiment. Il n’y a plus 

de deicendans mäles de ces deux, freres,. 

* 

, 




enri, Bouquet, Chevalier, Colonel? 
d’infanterie , & enfuite Brigadier general en. 
Amerique , au fervice de Sa Majelle Britan- 
nique, neveu du fieutenantgeneral , & le me- 
ine dont il eft feit une legere mentionenfon* 
lieu , naquit ä Rolle au canton de. Berne» 
11 entra comrae Cadet dans le regiment. 
fiiifle deConftantau fervice de LeursHautes, 
Puiifances , & de la en 1738 ü palfa tu qua- 
Üte d’Officier dans le regiment fuilfe de Ro-, 
guin au fervice de Sa Majefte Sarde , & enfin, 
en 1754 dans le regiment royal ameripain, 
avec le colonel Prevoft , & fon ami intime. 
Haldimand , l’un & l’autre en cette qualite» 
Ses talens reflechis dans l’att militaire & 
fur-tout dans les Mathernatiques le. cotv 
duifirent a commander un corps d’armee , 
deftine ä reduire les nations indiennes für 

»• * . n \ * . T ’ ‘ » 

l’Ohip. , ennemies de l’Angleterre , & ä fe. 
rendre au fort Pitt, autrement appele Fort 
du Quefne. Cette marche feit le plus grand 
honneur a fa memoire , & particulierement 
la defeite totale des Indiens ä la bataille 

, • *\ 1 > 1 ^ ■» 

qu’il leur livra ä Bushi-Run le f & le & 
Aout 1 7<S > 3- II mourut ä Penfecola , pleurq. 
de fes atnis & univerfellement regrete. 
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TT 

V' rs -Joseph de Byss , Colonel- au fer- 
vice de la republique de V enife dans la guerre 
du Peloponefe , Membrc du Grand Confeit 
de Soleure , naquit le 30 Avril 1648 de 
Werner de Byfs , du grand Confeil , Capi- 
taine des Arquebufiers , & de Cunegonde. 
de Glutz, Apres avoir paffe Ja jeunefle dans 
le fervice de differentes Puiffances , oü il 
s’acquit les lumieres .& la reputation d’un,, 
Officier diftingue, il entra comme C apitaine. 
dans le regiment de Schtnid , enfuite Heller. 
Apres la raort du colonel Martin d’Aregger 
au (lege de Negrepont , il fut elu Colonel 
d’un commun accord des Capitaines , prit 
le commandement du regiment , fe comporta 
dans toutes les adions avec une bravoure 
qui lui merita les eloges de toute l’armee, 
& le rendoit digne d’un meilleur fort. Les 
ades de. la Chancellerie de Soleure nous 
ont tranfmis les malheurs de ce vaillant 
Commandant, qui couvert de gloire pendant 
la guerre, eprouva des traitemens fort rüdes 
de la part d’un homme qui, apres la conclu, 
fion de la paix, parvint par des menees 
fourdes pres du Senat de Venife , ä faire, 
mettrc aux arrets celui- qui cn fon abfence 

• * *V # -**.\ r • ^ V * \ 
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avoit couru tons les perils a la tete du re- 
giment, & foutenu genereufementl’honneur 
de la nation, Nous paflerons fous filence 
an evenement qui mit la divifion entre les 
Cantons participans ä la levee de ce regi- 
ment , & qui ne fut terminee qu’apres bien 
des negociations. Le Colonel de Byfs avoit 
epoufe le Avril i 696 Aijne-Marguerite 
de Glutz de Blozheim., fille d’Urs, Seigneur 
de Blozheim & grand Baillif de Thierftein , 
& de Marie -Elifabeth Brunner , dont il eut 
deux fils : J.ofepb - Giullaume , mort en 1729 
a Landau , . conime Officier au regiment 
d’Affry > & Antoine , qui apres avoir ete 
Officier aufervice de France » mourut dans 
celui d’Efpagne , au regiment d’Aregger. 

Le Colonel Urs-Jofeph de Byfs , etoit petit 
fils d'Urs de Byfs, Chevalier de Jerufalem, iflu 
d’uned.es plus anciennes& des plus illußres 
familles du canton de Soleure, appeleean- 
ciennement Byfo . Une ancienne tradition 
confervee dans cette. famille & appuyee d’ae, 
tes antiques » porte. qu’elle de fee nd des an* 
ciens Pifode Rome. Ulrich Byfo fut depute 
en 1447 pour pacifier le different entre la 
duc de Savoye & la ville de Fribourg* 
Avoyer de Soleure* en 1455;, il mena eil 
1468 l’armee des, Suißes dans* le Sundgau 
& devant Waldshut, oü il commanda 
Qomme Colonel & en Chef Urs Byfo, 
Banneret- en 1496, & Avoyer en. 1404, 


V 


J 


X 3 2 9 > 

pontribua beaucoup ä faire recevoir le can- 
ton de SoJeure ' dan.s la Confederatign. het 
vetique. Ses defcendans ont toujours pot 
Jede les premieres charges dans . l’Etat , & 
ont fervi dans differens fervices avec cette 
bravoure qu’ils ont heritee de leurs Anqe- 
tres: tel eit Urs - Jacques-- Jofeph , fi'ls de 
Jacques-Jofeph, & de Marie. Urfule deGlutz, 
ne en 1711. IL entra, au fetvice de France, 
qu’il quitta pour prendre place dans. le 
Confeib fouverain, & reraplir. le pofte. de 
Secretaire des ßnances en 173& : Chance- 
lier & Secretaire d’Etat en 17^1, il quitta 
cette dignite pour entrer dans. le C anfeil 
en 17^9; devjnt , Procure ur- general, en 
1760, &futelu Treforier .en. 1778-, genie 
fuperieur , qui n’a jamais poflede de char* 
ge fans que les voeux de. fa Patrie ne 
Paient .defigne a de plus eleveeg. . Les 
principales alliances de la famille {bnt,Gre- 
. der, Sury, Glutz,. Aregger, Wallier, Ochr 
fenbein , Degenfcher, Schwaller, Tugginet- 
Gugger , Zurraatten & aut res. . ; ' 
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ERRATA et CORRECTIONS. 

1 

Affry. Page 4, Kgne 7 , par le fuffrages 
lifez , par le fuftrage. 

Page 4 , ligne 25 , Gourerneur , lifez » 
Gouverneur. 

Page 5 , 1. 29 , ttois , lifez i trois. 

P.8 , 1. 1 , Aie - de - camp , lifez * Aide - de- 

camp« - 

P. 12, 1. II» plufierns, lifez, plufieurs, 
Albertin. P. 13, 1. 8 & 9 , fatisfacinon, 
lifez , fatisfadion. 

Amrhyn. P.13 .1.9) aujourd’hi, lifez* 

aujourd’hui. • ■ ■ 

P. 24, 1. derniere , Hiffikon, lifez , HilffL- 
kon. . 

Arbonnier. P. 28, 1.8, Oppens, lifez * 

• . Oppans. • ' • - • 

Aregger. P.29 , lign. derniere , WaUlier 
d’Arx, lifez , Wa liier , d’Arx. 

P. 30, lig. 2, ajoutez apres Degenfbher ^ 
Byfs & Grimm, • 

P. 32, 1. 18 , le 9, Avril H?*» Ä/« , le 19 
Avril 1591, 

P. 34 , 1. 19 , en leva une autre en 1624, 
laquelle fut incorporee dans les Gardes 
fpifles, lifez» en leva une autre en 1614. 


C 34* > , . 

laquelle fut enfuite incorporee dans les 

Gardes fuifles. 

* * # ‘ ♦ * * 

P, 37 , 1 .6, le 2f Mai 16^9, lifez , le 2f 
Mai 1689» ; 

P. 38» J. 13&14, Capitaine-comman» 
di.nt de la compagnieVigier le f Decetn- 
bre f 733,& l’obtint lei öMai 1740. lifez.. 
Capitaine-commandant de la Compa- 
gnie Machet le f Decembre 1733 , & 
obcint la demie- compagnie de Vigier 
le 16 Mai 1740. 

P. 41 , 1 . 12 , le 27Septembrej lifez > le 
2 6 Scptembre. - . 

P, 43 , 1 . 29 i Prado , lifez , Pardo. 

P, 44,h8j lifez j en 1742 il augmentä 
fon regiment de deux bataillons , fut 
nomme Confeiller d’Etat^'le 23 Jui» 
1743 } maisil ne quitta le fervice , & 
h’entra en fondtiön de la charge qu’au 
comtjiencement de Pan nee 1744. 

1 . 14 , Treforier le 20 Pevrier , 
lifez i le 28 Fevrier. 

1. 2* » lifez i . Victor-Jofeph-Her- 
menegilde. 

Buch. P. 88 , 1 . 6, en 1718 > lifezi eti 1717. 

B. 90 ,.1.17, lifez cömme fuitle reße de 
Particle apres le mot Bschburg : marie 
äSufanne Baron, le filsdefquels Fran- 
cois- Fidele-Parfait de Buch , Capitaine 
de ville , ci-devant Offieier au regiment 
de Boccard, eft mort en 1780,3 la fleur 


, ( Ui ) 

■de fon 4ge , au rcgret de toute !a Ville , 
ne lailfant point de pölierite de Sufanne 
Baß fön epöufe. 


BudI. P. 9 i , 1. 28 j Mr.de Haven , lifez > 
Mr. de Haren. 

^ r 

Büren. P. 99 , 1.6, äjoutez, il Viert t de 
quitter le fervice , & il a ete remplace 
par Mr, Tfchiffely. 

Gabalzar. P. 104, i, 2 <) , Joahifn, lifez > 
Joachim. 

Cappol. P. iof , I.26, gtntilhöifimes’, 
: 4 ijez % gentilshommes. • ’ • • 

P. IC 6, I. 8 , Woflgaivg, /r7ei5» Wolfgangi 
Castella. P, 109 , I.14, Lieutenatsgene- 
• raux , lifez , Lieutenantsgencraux. 

P. 117 » 1. 9, en 172t , lifez, eil 1731. 
Cleri. P. 130 , ajoütez a fes alUemces , celle 
des Mrs.Grifet de Forel , qui pofsedent 


* . «ncore les terres & !a "maifon (Je cette 
illuftre famille, qui s’elteteinte dans la 
leur. . • • 


Constant. P. 134, K 19, Usfrjifez, i?8f. 
Diesbachv P. i 6 1 , 1. 4 & f , Clairambaul* 
lijez, Clairambault. 

P. 163, 1. I7, 173O', fifez, I43Ö. 

P. 164, i. 16* Multetz, lifez , MuletZi 
P. 16? , 1. 9 , cout, lifez , cour. 

P. 189» L 14» Marguetite,Ä/e3, Margue- 
rite. 

, » » 

Ehrler. P. 199 , 1. ig , ajoütez , il eft 

de 46 ans* &n’eft pas marie» 
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Erlach, P. 2o 2, 1. 8> Auteröche , lifez, 
Anteroche, 

P. 213 , 1 . 12, wirwont , lifieZ, "Wirwout. 
Escher. P. 230, ligne derniere, 1735» 
'■lijez 9 1 ^ 3 ^, * 


Ein de la premiere Partie*. 
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